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PRÉFACE 


Les  livres  de  piété  ne  manquent  paa  aux  fidèles.  Du 
beau  Formulaire  îl  Thumble  Paroissien,  le  choix  est  va- 
ries mais  la  plupart  abandonnent  îl  des  recueils  spéciaux 
les  formules  de  la  prière  chantée  ;  pourtant  le  chant 
liturgique,  comme  le  cantique  en  langue  vulgaire,  nour- 
rit la  piété  et  élève  l'Ame  vers  Dieu.  Nous  publions  au- 
jourd'hui, dans  des  conditions  accessibles  à  tous,  un  choix 
de  prières,  conforme,  croyons-nous,  aux  diverses  circons- 
tances du  culte  public  et  privé.  C'est  un  manuel  destiné 
il  atteindre  le  peuple,  évidemment  sans  préjudice  des 
livres  complets  de  chants,  liturgiques  ou  pieux,  indispen- 
sables aux  Fabriques  et  aux  Chœurs.  Servirons-nous  la 
cause  du  chant  populaire  dans  les  église»  ?  Nous  ne  pré- 
tendons pas  en  avoir  mission,  mais  s'il  faut  l'avouer  in- 
génument, nous  souhaitons  en  faciliter  la  tftche  à  ceux 
qui  tenteraient  de  rendre  aux  cérémonies  religieuses  ce 
pieux  attrait,  i\  la  prière  sa  langue  naturelle,  et  au 
peuple  la  grande  voix  qui  traduit  ?a  foi  et  soutient  sa 
ferveur.  A  cette  fin,  notre  manuel  comprend  les  parties 
chantées  de  nos  Offices  dont  l'oreille  et  la  mémoire  gar- 
dent aisément  l'écho,  dont  l'exécution  unanime  ne  de- 
mande que  de  communes  aptitudes.  S'ajoutent  à  cela  des 
cantiques  toujours  aimés,  variés  comme  le  sentiment  et 
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les  circonstancoB,  aux  refrains  ou  déjà  populaires,  ou  sans 
peine  familiersi  faoilement  enlcvC's  par  la  masse  des 
fidèles.  Enfin,  une  courte  méthode  do  plain-chant,  pou- 
vant offrir  il  l'occasion  un  prC'cieux  secours,  devait  avoir 
sa  place  dans  ce  vade-mecum  d'un  nouveau  genre. 

On  Ta  dit  souvent,  le  peuple  aime  à  chanter.  En  voyage, 
au  travail,  l'homme  de  la  campagne  surtout  chante  ft 
pleine  voix  ou  fredonne  sa  chanson,  tout  comme  ft  la 
maison  la  mère,  la  jeune  fille,  en  vaquant  aux  soins  du 
ménage.  Et  la  tûche  n'en  va  pas  moins  vite,  le  fardeau 
n'en  est  pas  plus  lourd,  ni  particulièrement  l'humeur 
moins  bonne.  Mais,  hélas  !  la  chanson,  et  la  chanson 
d'aujourd'hui,  est  parfois  de  sentiment  douteux  ;  elle  ae 
ressent  de  l'abaissement  de  l'esprit  chrétien  dans  les 
Aimilles  et  les  populations.  Nos  chants  pieux,  si  faciles  il 
retenir,  s'is  étaient  une  fois  réappris,  s'ils  devenaient 
populaires,  ne  pourraient-ils  remplacer  au  moins  les  cou- 
plets trop  profanes  ?  D'instinct  on  les  redirait,  parce 
qu'ils  ont  l'onction  du  souvenir  vivifiant,  de  la  prière 
confiante.  TjC  soir,  ft  l'heure  ofl  la  famille  se  réunit  pour 
la  prière,  qui  empêche  que  l'enfant  ne  chante  de  sa  voix 
pure  le  cantique  appris  au  catéchisme  ou  îl  l'école  ? 

Pour  atteindre  les  résultats  qu'appellent  tous  nos 
vœux,  il  ne  faudrait  que  du  courage  et  de  la  bonne  vo- 
lonté. Les  Pieux  chants  poptilaires  sollicitent  l'un  et 
l'autre. 


^)|SgKKC|.J 
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PRIERES  DU  MATIN  ET  DU  SOIR 


Recommandées 'par  les  Pérès  du  pren:'\'  concile  de  Québec, 
septembre,  1853  ;  et  plus  parliculièx  iwil  par  Mgr  Tur- 
qeon  dans  son  mandement  du  1 0  avril  de  la  w'me  a?mée. 


PRIERES  DU  Matin 

t  AU  NOM  DU  PÈRE,  ET  DU  FILS,  ET  DU  8AINT-ii3P^TT. 

AINSI  BOIT-IL. 


Bl^nie  soît  à  jamais  la  très  sainte  et  trfta  adorable 
Trinité.    Ainsi  aoit-il. 

Dieu  éternel  et  tout-puissant,  Père,  Fils  et  Saint- 
Esprit,  un  seul  Dieu  en  trois  personnes,  qui  êtes  ici  pré- 
sent, je  crois  en  vous,  _i'e3p^re  en  voua,  je  vous  adore  et 
je  vous  aime  de  tout  mon  cœur. 

Je  vous  remercie,  mon  Dieu,  des  biens  sans  nombre  que 
j'ai  reçus  de  vous,  principalement,  de  m'avoir  créé,  de 
ra'avoir  rachet(^  par  votre  Fils,  de  m*avoir  fait  enfant  de 
votre  Eglise,  et  de  m*avoir  conservé  cette  nuit. 

Mon  Dieu,  je  vous  oiïre  mes  pensées,  mes  paroles,  mes 
actions,  mon  travail  et  tout  ce  que  j'aurai  il  souffrir  au 
jourd'hui  en  union  aux  souffrances  et  aux  actions  de 
Jésus-Christ  mon  Sauveur,  et  en  pénitence  de  mes  fau- 
tes. Préservez-moi,  Seigneur,  de  tout  péché  ;  disposez  de 
moi  et  de  tout  ce  qui  m'appartient,  selon  votre  bon 
plaisir,  et  faites-moi  la  grâce  d'accomplir  en  tout  votre 
sainte  volonté.    Ainsi  soit-il. 


^T^ 
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prières  du  matin, 
l'oraison  dominicale. 


Notre  Père  qui  êtes  aux  cieux,  que  votre  nom  soit 
sanctifié,  que  votre  r(>^ne  arrive  que  votre  volonté  soit 
faite  en  la  terre  comme  au  ciel.  Donnez-nous  aujourd'hui 
notre  pain  quotidien,  et  pardonnez-nous  nos  offenses, 
comme  nous  pardonnons  h  ceux  qui  nous  ont  offens(^3,  et 
ne  nous  induisoz  point  en  tentation  ;  mais  délivrez-nous 
du  mal.    Ainsi  soit-il. 


LA  salutation   ANGELIQUE. 

Je  vous  salue,  Marie,  pleine  de  grftces,  le  Sei^eur  est 
avec  vous  ;  vous  êtes  bénie  entre  toutes  les  femmes,  et 
Jésuis,  le  frnît  de  vos  entrailles,  est  béni. 

Sainte  Mario,  Mère  de  Dieu,  priez  pour  nous,  pécheurs, 
maintenant  et  a  l'heure  de  notre  mort..    Ainsi  soit-il. 

LE   symbole   des   APOTRES. 

Je  crois  en  Dieu  le  P^re  tout-nuîpsant,  créateur  du 
ciel  et  de  la  terre  :  et  en  Jésus-Christ  son  Fils  unique, 
notre  Seicrneur,  qui  a  été  conçu  du  Saint-Esprit,  est  né 
de  la  Vierge  Marie,  a  souffert  sous  Por.  s-Pilate,  a  été 
crucifié,  e-t  mort  et  a  été  enseveli,  est  descendu  aux  en- 
fers, le  troisi^me  jour  est  ressuscité  des  morts  :  est 
monté  aux  cieux,  est  as?is  a  la  droite  de  Dieu  le  P^re 
tout-puissant,  d'où  il  viendra  juîrer  les  vivants  et  les 
morts.  Je  croîs  au  Saint-Esnrit.  la  Sainte  Eglise  Catho- 
lique, la  communion  des  Saints,  la  rémission  des  péchés, 
la  résurrection  de  la  chair,  la  vie  éternelle.    AiuFÎ  soit-il. 

LA   CONFESSION  DES   PÉCHÉS. 


Je  confesse  h  Dieu  tout-puissant,  îl  la  bienheureuse 
Marie  toujours  vîerj?e,  à  Saint  Michel  Archange,  fi  Saint 
Jean-Baptiste,  aux  Apôtres  Saint  Pierre  et  Saint  Paul,  A, 
tous  les  Saints  (et  h  vous,  mon  Pî^re),  que  j'ai  grande- 
ment péché,  en  pensées,  en  paroles  et  en  œuvres  ;  par  ma 
faute,  par  ma  faute,  par  ma  très  jEfrande  faute.  C'est 
pourquoi  je  prie  la  bienheureuse  Marie  toujours  Vierge, 
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PRIÈRES   DU   MATIN.  i, 

K.  Ainsi  soit-il. 

LES   COMMANDEMENTS  DE  DIEU. 

Un  seul  Dieu  tu  adoreras, 
M  aimeras  parfaitement. 

Dieu  en  vain  tu  ne  jureras, 
Ni  autre  chose  pareillement. 

Les  Dimanches  tu  garderas, 
En  servant  Dieu  dévotement. 

Père  et  môre  tu  honoreras, 
Afin  de  vivre  longuement. 

Homicide  point  ne  seras. 
De  fait  ni  volontairement. 

Impudique  point  ne  seras, 
De  corps  ni  de  eonsentoment. 

Lo  bien  d'autrui  tu  no  prendras, 
iNi  retiendras  sciemment. 

Faux  témoignage  ne  diras, 
Ni  mentiras  aucunement. 

L'œuvre  de  chair  ne  désireras, 
Qu'en  mariage  seulement. 

Bien  d'autrui  ne  désireras, 
Pour  les  ïivoir  injustement. 
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LES   COMMANDEMENTS  DE  L'ÉGLISE. 

Les  fûtes  tu  sanctifieras, 
Qui  te  sont  de  commandement. 

Les  Dimanches   messe  entendras, 
Et  les  fêtes  pareillement. 

Tous  tes  péchés  confesseras, 
A  tout  le  moins  une  fois  l'an. 

Ton  Créateur  tu  recevras. 
Au  moins  ô,  Pâques  humblement. 

Quatre-temps,  vigiles,  jeûneras, 
Et  le  carême  entièrement. 

Vendredi,  chair  ne  mangeras. 
Ni  le  samedi  mémemont. 

Droits  et  dîmes  tu  paieras, 
A  l'Eglise  fidèlement. 

LITANIES  DU   SAINT  NOM  DE  JÉSUS. 


Seigneur,    ayez    pitié    de 

nous. 
Jésus-Christ,  ayez   pitié    de 

nous. 
Seigneur,  ayez  pitié  de  nous' 
Jésus,  écoutez-nous 
Jr'sus,    exaucoz-nous. 
Père  céleste,  qui  étos  Dieu, 

a^'^ez  pitié  do  nous. 
P'ils  Rédempteur  du  monde. 

qui  êtes  Dieu,  ayez,  etc. 
Esprit-Saint,  qui   êtes  Dieu, 

ayez  pitié  de  nous. 
Trinité  sainte,    qui  êtes    un 

seul  Dieu,  ayez. 

Jésus.  Fils  du  Dieu  vivant, 

ayez  pitié  de  nous. 
Jésus,   splendeur   du    Père, 

ayez  pitié  de  nous. 


Kérie,  eleison. 
Chrîste,  eleison. 

Kyrie,    eleison. 

Jesii,  aiidi  nos. 

Jesu,  exTiudi  nos. 

Pater  de    cœlia  Deiis,  mise 
rére  nobis. 

Fili         Redémptor       mundi 
Deus,  miserere  nobis. 

Spîritus    sancte    Deus,    mi- 
serere nobis. 

Sancta  Trînitas  unus  Deus, 
miserere  nobis. 

Jesu,    Fili    Dei    vivi,    mise- 
rere nobis. 

Jesu,    splendor    Patris,   mi- 
serere nobis. 


PRIÈBES  DU  MATIN. 
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Jesu,   candor    lucis   œtém.'e,  Jésus,  l'éclat  de  la  lumière 

nviserére  nobis.  |    éternelle,  ayez. 

Jcsu,  rex  glôriœ,     miserere. |  Jésus,  roi  de  gloire,  ayez. 
Jesu,  sol  justîtire,  miserere.  Jésus,  soleil  de  justice,  ayez. 
Jesu,    liii    MarîflB    VIrginis,  Jésus,fds  de  la  Vierge  Marie, 

miserere  nobis.  |     ayez  pitié  de  nous. 

Jesu      amabilis,      miserere.  Jésus  aimable,  ayez  pitié  de 

j    nous. 
Jesu   admiriibilis,      miserere  Jésus  admirable,  ayez. 

Jesu,  Deus   fortis,  miserere.  Jésus,  Dieu  fort,  ayez. 

Jesu,    Pater    futfiri    sïeculi,'Jésu3,Pôre   du  siècle  ù,  venir, 

miserere  nobis.  j     ayez  pitié  de  nous. 

Jesu,     magni     consîlii     An-  Jésus,   Ange   du  conseil  cé- 

gele,   miserere   nobis.  |     leste,  ayez  pitié  de  nous. 

,Iesu  poieiîtîssime,  mis.  Jésus  très  puissant,       ayez. 

Jesu  patienlîssime,  mis.  Jésus  très  patient,        ayez. 

Jesu    obedientîssime,       mis.'Jésus  très   obéissant,     ayez. 
Jesu  niitis  et  hûmilis  corde,'Jésus    doux    et    humble'  de 

miserere  nobis.  |     cœur,  ayez. 

Jesu,  amator  castitTitis,  mi-  Jésus,  qui  aimez  la  chasteté, 

serére  nobis.  j     ayez  pitié  de  nous. 

Jesu,    amâtor    noster,  mise-  Jésus,   qui    nous   avez   tant 


rére  nobis. 
Jesu,  Deus  pacis, 


Jesu,  auctor  vitsB,  miserere, 
nobis. 

Jesu,  exêmplar  virtûtuni, 
miserere  nobis. 

ilesu,  zelator  animrirum, 
miserere  nobis. 

Jesu,  Deus  noster,  rais. 

-lesu,  refûgium  nostrum, 
miserere  nobis. 

.fesu,  pater  pâuperum,    mis. 

-lesu,  thésaurus  fidélium, 
miserere  nobis. 

.fesu,  bone  Pastor,  mis. 

Jesu,  lux  vera,  mis. 

Jesu,  sapiéntia  œtérna,  mis. 

Jesu,  bônitas    infînîta,    mis. 

.lesu,  via  et  vita  nostra,  mi- 
serere nobis. 


aimés,  aj'^ez, 

mis.  Jésus,  Dieu  de  paix,      ayez. 


Jésus,  auteur  de  la  vie,  ayez 

pitié  de  nous. 
Jésus,    modèle    des     vertus, 

ayez  pitié  de  nous. 
Jésus,  dévoré  de  zèle  pour 

les  ftmes,  ayez. 

Jésus,  notre  Dieu,  ayez. 

Jésus,     notre    refuge,    ayez 

pitié  de  nous. 
Jésus,père  des  pauvres,ayez. 
Jésus,  trésor  des  fidèles,ayez 

pitié  de  nous. 
Jésus,  bon  Pasteur,  ayez. 
Jésus,  vraie  lumière,  ayez. 
Jésus,  sagesse  éternelle.ayez. 
Jésus,  bonté  infinie,  ayez. 
Jésus,notre   voie  zt  notre  vie, 

ayez  pitié  de  nous. 
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Jésus,  joie  des  Anges,  ayezjesu,  gândium  Angelôrum, 
pitié  de  noua.  !     miserere  nobis. 

Jésus,  roi  des  Patriarches,  Jesu,  rex  Patriareliflrum, 
ayez  pitié  de  nous.  |     miserere  nobis. 

Jésus,  maître  des  Apôtres,  Jesu,  magîster  Apostolôrum, 
ayez  pitié  de  nous.  |     miserere  nobis. 

Jésus,  docteur  des  Ëvangé-jJesu,     doctor      Evangelistri- 


listcs,  ayez. 

Jésus,    force    des     Martyrs, 
ayez  pitié  de  nous, 


rum,  miserere  nobis. 
Jesu,    fortitfido     Mftrtyrum, 
miserérii  nobis. 


Jésus,  lumière    des    Confes-iJesu,    lumen      Confessônim, 

seurs,  ayez  pitié  de  nous.i     miserere  nobis. 
Jésus,    pureté    des    Vierges, |  Jesu,      pûritas       Vîrginum, 


ayez  pitié  de  nous 

Jésus,  couronne  de  tous  les 
Saints,  ayez. 

Br"ez-nous  propice,  pardon- 
nez-nous, Jésus. 

Soyez-nous  propice,  exaucez- 
nous,  Jésus. 

De  tout  mal,  déliATez-nous, 
Jésus. 

De  tout  péché,  délivrez. 

De  votre  colore,        délivrez. 


miserere  nobis. 
Jesu,      corôna       Saiictôrum 

omnium,  mis. 

Propîtius  esto,  parce  nobis, 

Jesu. 
Propîtius    esto,  exâudi   nos, 

Jesu. 
Al)   omni   malo,   libéra   noe, 

Jesu. 
Ab   omni    peccato,       lîbera. 
Ab  ira  tua,  lîbera. 


Des    embûches     du    démon.' Ab    insîdiis    diaboli,    lîbera 

délivrez-nous,  Jésus.  j     nos,  Jesu. 

De   l'esprit  d'impureté,  déli-  A  s])îritu    fornicatiônis,     lî- 


vrez-nous,  Jésus 

De  la    mort  éternelle,   déli- 
vrez-nous, Jésus. 

Du  mépris    de    vos    divines 


berà  nos,  Jesu. 
A    morte    perpétua,    lîbera 

nos,  Jesu. 
A     negléctu     inspiratiônum 


inspirations,        délivrez. |     tuArum,  lîbera  nos,  Jesu. 
T*ar    le     mystère     de    votre  Per    mystérium    sanctœ    In- 


sainte    Incarnation,    déli 
vrez-nous,  Jésus. 

Par    votre    naissance,    déli- 
vrez-nous, Jésus. 

Par     votre      enfance,     déli- 
vrez-nous, Jésus. 

Par  votre  vie  toute  divine, 
délivrez-nous,  Jésus. 

Par  vos  travaux,     délivrez. 


tuœ,   lîbera 
tuam, 


canatiônis 
nos,  Jesu. 

Per       nativitâtem 
lîbera  nos,   Jesu. 

Per    infântiam      tuam,     lî- 
bera nos,  Jesu. 

Per      divinîssimam       vitam 
tuam,  lîbera  nos,  Jesu. 

Per  labôres  tuos,        lîbera. 


PRIÈRES   DU   MATIN. 
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relôrum, 
clidrum, 
tolôrum, 

ngelistri- 

>is. 
Irtyrum, 

essôrum, 

'îrginum, 

iiictôruni 

mis. 

ce  nobis, 

ludi   nos, 

bera   no?, 

lîbeva. 
lîbera. 
li,    Ifbeia 

iônis,    lî- 

a,    lîbera 

iraiiônutii 
os,  Jesu. 
inctas    In- 
lœ,   lîbera 

tuam, 
;uam,     11- 

1      vitam 
9,  Jesu. 
libéra. 


Per   ag<jnfani   et   passiônem 
.  tiiam,  libéra  nos,  Jesu. 
Per    crucem    et     derelictiô 

nem   tuam,    lîbera    nos. 
Per  languôres  tuos,      lîbera. 
Per  mortem    et    sepultûram 

tuam,  lîbera  nos,  Jesu. 
Per     resurrectiônem     tuam, 

lîbera  nos,  Jesu. 
Per       aseensiônem        tuam, 

lîbera  nos,  Jesu. 
Per  gAudia    tua,  lîbera  nos, 

Jesu. 
Per  glôriam  tuam,       lîbera. 
i  Agnus   Dei,    qui   toUis    pec- 

Icâta   muiidi,   parce  nobis, 
Jesu. 
Agnus   Dei,    qui    tollis    pec- 
cata    mundi,     exfiudi   noB, 
Jesu. 
Agnus   Dei,   qui   tollis    pec- 
cfita    mundi,  miserere  no- 
I    bis,  Jesu. 
^Jesu,  audi  nos. 
iJesu,  exâudi  nos. 


OREMUS 

DOMINE  Jesu  Christe,  qui 
lixîsti  :      Petite,  et  accipié- 
^is  ;  quœrite,  et  inveniétis  : 
pulsâte,  et   aperiétur  vobis  ; 
|uœsumus,  da  nobis   petén 
^bus  divinissimi  tui  amôris 
lïéctum,  ut  te   toto   corde, 
Ire  et  ôpere  diligâmus,  et  a 
la  numquam    laude   cessé 
lus. 

Amen. 


Par  votre  agonie  et  par  vo- 
tre   x^^'Ssion,         délivrez. 

Par  votre  croix  et  par  votre 
abandonnement,     délivrez. 

Par  vos  soulFranceSjdélivrez. 

Par  votre  mort  et  par  votre 
sépulture,  délivrez. 

Par  votre  résurrection,  dé- 
livrez-nous, Jésus. 

Par  votre  ascension,  déli- 
vrez-nous, Jésus. 

Par  vos  saintes  joies,  déli- 
vrez-nous, Jésus. 

Pur  votre  gloire,       délivrez. 

Agneau  de  Dieu,  qui  effa- 
cez les  péchés  du  monde, 
pardonnez-nous,  Jésus. 

Agneau  de  Dieu,  qui  effa- 
cez les  péchés  du  monde, 
exaucez-nous,  Jésus. 

Agneau  de  Dieu,  qui  effa- 
cez les  péchés  du  monde, 
ayez  pitié  de  nous,  Jésus. 

Jésus,   écoutez-nous. 

Jésus,  exaucez-nous. 

PRIONS 


Seigneur  Jésus  -  Christ, 
qui  a\ez  dit  :  Demandez,  et 
jvous  recevrez  ;  cherchez,  et 
vous  trouverez  ;  frappez,  et 
il  vous  sera  ouvert  ;  faites- 
nous,  s'il  vous  plaît,  la 
grâce  de  concevoir  l'affec- 
tion de  votre  amour  tout 
divin,  afin  que  nous  vous 
aimions  de  tout  notre  cœur, 
en  vous  confessant  de  bou- 
che et  d'action,  et  que  ja- 
mais nous  ne  cessions  de 
vous  louer.    Ainsi  soit-il. 


16 


PBIÈBX8  DU  UATUf. 

PBIÈBK  A  LA  TBÈ8  SAINTS  VIEBOE. 


iSainte  Vierge,  mère  de  Dieu,  ma  mère  et  ma  patronne, 
je  me  mets  bous  votre  protection,  et  je  me  jette,  avec 
conliance,  dans  le  sein  de  votre  miséricordieuse  bonté. 
Soyez,  ô  mère  de  bonté,  mon  refuge  dans  mes  besoins,  ma 
consolation  dans  mes  peines,  et  mon  avocate  auprès*  de 
votre  Fils,  aujourd'hui,  tous  les  jours  de  ma  vie,  et  prin- 
cipalement à  l'heure  de  ma  mort. 


A  l'anoe  oabdien. 

Auge  du  ciel,  mou  hdèle  et  charitable  guide,  obteuez- 
moi  d'être  si  Mêle  à  vos  inspirations,  et  de  régler  si 
bien  aies  pas,  que  je  ne  m'écarte  en  rien  de  la  voie  des 
commandements  de  mon  Dieu. 

AU  saint  patron. 

Grand  Saint  N.,  dont  j'ai  l'honneur  de  porter  le  nom, 
protégez-moi,  priez  pour  moi,  ahn  que  je  puisse  servir 
Dieu  comme  vous  sur  la  terre,  et  le  glorilier  éternelle- 
ment avec  vous  dans  le  ciel.    Ainsi  soit-il. 

PRIÈRE  POUR  LES   VIVANTS   £T  POUB  LES  MORTS. 


Képandez,  Seigneur,  vos  bénédictions  sur  mes  parents, 
mes  bienfaiteurs,  mes  amis  et  mes  ennemis.  Remplissez 
de  vos  lumières  notre  Saint  Père  le  Pape,  Monseigneur 
notre  Archevêque,  et  tous  ceux  qui  travaillent  au  saïut 
des  Ames.  Gardez  et  sauvez  notice  roi  (reine)  et  toute  la 
famille  royale.  Protégez  tous  les  magistrats  et  officiers 
établis  pour  nous  gouverner.  Secourez  les  pauvres,  les 
aftiigés,  les  voyageurs,  les  malades  et  les  agonisants.  Per- 
fectionnez les  justes,  convertissez  les  pécheurs,  rame- 
nez les  hérétiques,  éclairez  les  infidèles.  Ayez  pitié  des 
ftines  qui  sont  dans  le  purgatoire  et  surtout  de  celles 
pour  qui  je  suis  spécialement  obligé  de  prier,  et  mettez 
fin  ft  leurs  peines.    Ainsi  aoit-il. 


mtronne, 
>tte,  avec 
e  bonté, 
soins,  ma 
Biuprôâ"  de 
),  et  prin- 


1,  obtenez- 

régler   si 

X  voie  des 


er  le  nom, 
isse  servir 
éternelle- 


MOKTS. 

es  parente, 
Remplissez 
onseigneur 

t  au  saïut 


et 


toute  la 
et  officiers 
auvres,  les 
sants.  Fêl- 
ure, rame 
z  pitié  des 
de  celles 
et  mettez 


PKIÈEE8   DU   MATIN. 
PSAUME   129. 


17 


De  profuudis  clamavi  ad  te,  Domine  ;  Domine,  exaudi 
voceni  meam. 

Fiant  auras  tuœ  intendcntes  :  in  vocem  deprecationis 
meai. 

Si  iniquitates  observaveris,  Domine  ;  Domine,  quis 
sustinebit  ? 

Quia  apud  te  propitiatio  est  ;  et  propter  Icgeni  tuaui 
sustinui  te,  Domine. 

Sustinuit  anima  niea  in  verbo  ejus  :  speravit  anima 
mea  in  Domino. 

A  cnstodia  matutina  usque  ad  noctem,  speret  Israël 
in  Domino. 

Quia  apud  Doniinuiu  miriericordia  :  et  copiosa  apud 
eum  redemptio. 

Et  ipse  redimet  Israël  :  ex  omnibus  iniquitatibus  ejus. 

V.  Requiem  seternam  doua  eis,  Domine. 

R.  Et  lux  perpétua  luceat  eis. 

V.  Requioscant  in  pace.    R.  Amen. 

V.  Domine,  exaudi  orationem  meam. 

R.  Et  clamor  meus  ad  te  veniat. 

OREMUS. 

Fedelium.  Deus  omnium  conditor  et  redemptor,  aniraa- 

bus     famulorum     fanmlarumque     tuarum     remissionem 

icunctorum   tribuc    peccatorum,   ut    indùlgentiam,  quam 

sempor  optaveiunt,   piis   supplicationibus  consequantur  : 

[qui  vivis  et  régnas  in  sœcula  sœculorum.    r.  Amen. 

V.  Requiescant  in  pace.    R.  Amen. 

ANGELUS. 

Angelus  Dômiui  mintiTi-  L'Ange  du  Seigneur  vint 
ivit    MaiÎPe,    et   concépit    de  annoncer  t\  Marie  qu'elle  ae- 


ipîvitu    sancto. 


Ave    Marîa,   etc. 

Ekîce  ancflla  Dômini,   fiât 


rait  mère  du  Sauveur,  et  elle 
a  conçu  par  l'opération  du 
Saint-Esprit. 

Je  vous  salue,  Marie,  etc. 

Voici    la  servante  du  Sei- 
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gneur  ;  que  votre  parole 
s'accomplisse  en  moi. 

Je  vous  aalue,  Marie,  etc. 

Ije  Verbe  s'est  fait  chair, 
et  il  a  habité  parmi  nous. 

Je  vous  salue,  Marie,  etc. 

V.  Priez  pour  nous,  sainte 
Mère  de  Dieu. 

B.  Afin  que  nous  devenions 
digues  des  promesses  de  Jé- 
sus-Christ. 

PBION8 

Seigneur,  nous  vous  sup- 
plions de  répandre  votre 
grâce  dans  nos  âmes,  atin 
qu'ayant  connu  par  la  voix 
de  l'Ange  riucarnatioii  de 
votre  Fils  Jésus-Christ,  nous 
arrivions,  par  sa  Passion  et 
sa  Croix,  â  la  gloire  de  sa 
Résurrection.  Par  le  môme 
Jésus-Christ  Notre-Seigneur. 
Ainsi  soit-il. 


mihi  secûndum  verbum 
tuum. 

Ave  Maria,  etc. 

Et  Verbum  caro  factum 
est,  et  habitâvit  in  nobi». 

Ave  Maria,  etc. 

V.  Ora  pro  nobis,  sancta 
Dei  Génitrix. 

B.  Ut  digni  efficiàmur 
promissiônibuB  Christi. 


OBËMtrs 

Gr&tiam  tuam,  qusesumus, 
Domine,  méntibus  nostris 
infûnde:ut  qui,  Angelo  nun- 
tiânte,  Christi  Fllii  tui  in- 
carnatiônem  cognôvimus,per 
Passiônem  ejus  et  Crucem, 
ad  Resurrectiônis  glôriam 
perducâmur.  Per  éûmdem 
Christum  Dôminum  nos 
trum.    Amen. 


AU   TEMPS  DE  PAQUES. 


REGfNA  cœli,  lœt&re,  allé- 
luia i 

Quia  quem  merufsti  por- 
t&re,  allelûia, 

Resiurréxit    sicut    dixit, 
allelûia. 

Ora  pro  nobis  r«»um, 
allelûia. 

V.  Gaude  et  Isetâre,  Virgo 
Maria,  allelûia.  R.  Quia  sur- 
réxit  Déminus  vere,  allelûia 


OliEMUB 

Deus,  qui  per  Resurrectiô 
nem  Fllii  tui  Dômininostri 
Jesu  Christi    mundum  lœti- 
fic&re  dignâtus  es  :   prœsta,^ 
quœsumus,  ut  per   ejus  Ge- 
nitrlcem  Vîrginem  Marlam,] 
perpétuée    capiftmus    gâudial 
vitœ.  Per  eûmdem  Christunif 
Dôminum  uostrum.  R.Amenj 


I 


I 


t  Au  nom  du  Pore,  et  du  Fils,  et  du  Saint-Esprit. 
Ainsi  soit-il. 


PBIÈBS8  DIT  BOIB. 
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PRIERE  DU  SOIR. 

t  IN  NOMINE  PAÏRÏS,  ET  FIMI,  ET  8PIBITUS   8ANCTI. 

AMEN. 

Beuedicta  sit  saucta  et  individua  Triuitasi  et  nunc  et 
semper,  et  per  inilnita  sœculorum  sœcula.    b.  Amen. 

Dieu  éternel  et  tout-puiâsaut,  Père,  et  Fils,  et  Saint- 
Esprit,  un  i^ieu  en  trois  personnes,  qui  remplissez  le  ciel 
et  la  terre,  je  crois  que  vous  êtes  ici  présent,  et  que  vous 
écoutez  ma  prière. 

Je  voua  adore,  ô  mon  Dieu,  prosterné  eu  votre  divine 
présence.  Je  vous  reconnais  pour  mon  premier  principe 
et  ma  dernière  fin  j  pour  le  Créateur  et  le  Souverain 
Seigneur  de  toutes  choses.  Je  crois  en  vous  parce  que 
vous  ôtes  la  vérité  môme.  J'espère  en  vous  parce  que 
vous  êtes  intiniment  bon  et  infiniment  puissant.  Je  vous 
aime  de  tout  mon  cœur,  parce  que  vous  ôtes  infiniment 
aimable.  J'aime  aussi  mon  prochain  comme  moi-même 
pour  l'amour  de  vous. 

Mon  Dieu,  je  vous  remercie  des  biens  sans  nombre  que 
j'ai  rcQus  de  vous,  pendant  toute  ma  vie,  principalement 
de  m'avoir  créé,  de  m'avoir  racheté  par  votre  Fils,  de 
m'avoir  fait  enfant  de  votre  Eglise,  et  de  m'avoir  con- 
servé pendant  cette  journée. 

Esprit- Saint,  source  étemelle  de  lumière,  dissipez  les 
ténèbres  qui  me  cachent  la  grandeur  et  le  nombre  de  mes 
péchés.  Faites-m'en  concevoir  une  si  grande  horreur,  ô 
mon  Dieu,  que  je  les  haïsse,  s'il  se  peut,  autant  que  vous 
les  haïssez  vous-même,  et  que  je  ne  craigne  rien  tant 
que  de  les  commettre  ft  l'avenir. 

Examinons  les  péchas  que  nous  avons  commis  aujourd'hui  par 
pensées, ipar  paroles,  par  actions  ou  omissions. 

Grand  Dieu,  c'est  pour  l'amour  de  vous  et  parce  que 
vous  êtes  infiniment  aimable,  que  je  déteste,  avec  la  plus 
vive  douleur,  tous  les  péchés  que  j'ai  eu  le  malheur  de 
commettre  aujourd'hui,  et  dans  toute  ma  vie.  Effacez- 
les,  mon  Dieu,  dans  le  sang  précieux  de  votre  très  cher 
Fils,  et  conservez-moi  dans  le  désir  sincère  que  j'ai,  et 
dans  la  ferme  résolution  que  je  prends  de  ne  jamais  voua 
offenser. 
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Pater  noster,  qui  es  in  cœlis,  sanctificetur  nomen  tuum  : 
adveniat  regnum  tuum  ;  flat  voluntaa  tua,  sicut  in  cœlo 
et  in  terra  ;  panem  uostrum  quotidianum  da  nobis  hodie; 
et  dimitte  nobis  débita  nostra,  sicut  et  nos  dimittimus 
debitoribus  nosiris  ;  et  ne  nos  inducas  in  tentationem  ; 
sed  libéra  nos  a  malo.    Amen. 

Ave,  Maria,  grâtia  plena  ;  Dominus  tecum,  benedicia 
tu  in  mulieribus  et  benedietrus  fructus  ventris  tui  Jésus. 

8ancta  Maria,  Mater  Dei,  ora  pro  nobis  peccatoribus 
nunc  et  in  horâ  mortis  nostraî.    Amen. 

Credo  in  Deum,  Patrem  omnipotentem,  creatorem  cœli 
et  terrœ,  et  in  Jesum  Christum,  Mlium  ejus  unicum,  Do- 
iiiinum  nostrum  ;  qui  conceptus  est  de  Bpiritu  Sancto, 
natus  ex  Maria  Virgine  ;  passus  sub  Pontio  Pilato,  cruci- 
tixus,  mortuus  et  sepuitus  j  descendit  ad  inferos  :  tertia 
die  resurrexit  a  mortuis,  ascendit  ad  cœlos  ;  sedet  ad 
dexteram  Dei  Patris  omnipotentis  inde  venturus  est  judi- 
care  vivos  et  mortuos. 

Credo  in  Spiritum  Sanctum,  Sanctam  Ecclesiam  catho- 
licam,  Sanctorum  communionem,  remissionem  peccato- 
rum  ;  carnis  resurrectionem,  et  vitam  œternam.    Amen. 

Confiteor  Deo  omnipotenti,  beatœ  Mariœ  semper  Vir- 
gini,  beato  Michaeli  Archangelo,  beato  Joanni  Baptistse, 
Sanctis  Apostolis  Petro  et  Paulo,  omnibus  Sanctis  (et  tibi, 
Pater,)  quia  peccavi  nimis  cogitatione,  verbo  et  opère  : 
meâ  culpâ,  meâ  culpâ,  meâ  maximâ  culpâ.  Ideo  precor 
beatam  Mariam  semper  Virginem,  beatum  Michaelem 
Archangelum,  beatum  Joannem  Baptistam,  Sanctos  Apos- 
tolos  Petrum  et  Paulum,  omnes  Sanctos,  (et  te,  Pater  j, 
orare  pro  me  ad  Dominum  Deum  nostrum. 

Misereatur  nostil  omnipotens  Deus  et  dimissis  pecca- 
tis  nostris,  perducat  nos  ad  vitam  œternam.    R.  Amen. 

IndulgenÛam,  absolutionem  et  remissionem  peccato- 
rum  nostrorum  tribuat  nobis  omnipotens  et  misericors 
Dominus.     Amen. 


N.  B.—On  peut  réciter  alternativement  ces  prières,  en  français 
comme  ci-dessus  page  10. 


nen  tuum: 
ut  in  cœlo 
obis  hodie; 
dimittimus 
itationem  ; 


,  benedicia 

tui  JesuB. 

Bccatoribus 


,torem  cœli 
nicum,  Do- 
tu  Sancto, 
ilato,  cruci- 
ros  :  tertia 
sedet  ad 
18  est  judi- 

liam  catho- 
n  peccato- 
.    Amen. 

emper  Vir- 
l  Baptistae, 
tis  (et  tibi, 
et  opère  : 
[deo  precor 
Michaelem 
Qctos  Apos- 
te,  Pater  j, 

issis  pecca- 
B.  Amen. 
m   peccato- 
misericors 


en  français 


PRIÈRES  DU  SOIR. 
LES  COMMANDEMENTS   DE  DIEU. 

Un  seul  Dieu  tu  adoreras, 
Et  aimeras  parfaitement. 

r>ieu  en  vain  tu  ne  jureras. 
Ni  autre  chose  pareillement. 

Les  Dimanches  tu  garderas, 
En  seiTant  Dieu  dévotement. 

Père  et  mère  tu  honoreras. 
Afin  de  vivre  longuement. 

Homicide  point  ne  seras. 
De  fait  ni  volontairement. 

Impudique  point  ne  seras, 
D«  corps  ni  de  consentement. 

Le  bien  d'autrui  tu  ne  prendras, 
Ni  retiendras  sciemment. 

Faux  témoignage  ne  diras. 
Ni   mentiras   aucunement. 

L'œuvre  de  chair  ne  désireras, 
Qu'en  mariage  seulement. 

Bien  d'autrui  ne  désireras, 
Pour  les  avoir  injustement, 


21 


PBlftRXS  DU  BOIB. 
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LES  OOmCANDEMENTR  DE  L'ÉOLISE. 

Les  fêtes  tu  sanctifieras, 
Qui  te  sont  de  commandement. 

Le»  Dimanches  raes»e  entendras, 
Et  les  fHea  pareillement. 

Tous  tes  péchés  confesseras, 
A  tout  le  moins  une  fois  l'an. 

Ton  Créateur  tu  recevras, 
Au  moins  II  Pftques  humblement. 

Quatre  temps,  vigiles,  jeûneras, 
Et  le  carOme  entièrement. 

Vendredi,  chair  ne  mangeras. 
Ni  le  samedi  mémement. 

Droits  et  dîmes  tu  paieias, 
A  rEjrlise  fidèlement. 

LITANIES  DE  LA  SAINTE  VIERGE. 


Seigneur,    ayez    pitié    de 

nous. 
Jésus-Christ,  ayez  pitié. 

Seigneur,  ayez  pitié  de  nous. 
Jésus-Christ,  écoutez-noua. 
Jésus-Christ,  exaucez-nous. 
Père  céleste,  qui    êtes  Dieu, 

ayez  pitié  de  nous. 
Fils  Rédempteur  du  monde. 

qui  êtes  Dieu,  ayez  pitié. 
Esprit-Saint,  qui    êtes  Dieu, 

ayez  pitié  de  nous. 
Trinité  sainte,  qui    êtes  un 

seul  Dieu,  ayez  pitié. 

Sainte    Marie,    priez    pour 

nous. 
Sainte  Mère  de  Dieu,  priez. 
Sainte   Viernre    des    vierges. 

priez  pour  nous. 
Mère  de  Jésus-Christ,  priez 


Kyrie,  eleison. 

Chrîste,  eleison. 

Kyrie,  eleison. 

Chrigte,  audi  nos. 

Christe,  exJludi  nos. 

Pater    de    cœlis    Deua,    mi- 
serere nobis. 

Fili  Redémptor  mundi  Deus. 
miserere  npbis. 

Spfritus    Sancte    Deus,    mi- 
serere nobis. 

Sancta  Trfnitas  unus  Deus,, 
miserere  nobis. 

Sancta  Maria,  ora  pro  nobis. 

Sancta  Dei  Génitrix,       ora, 
Sancta  Virgo  vfrginum,  ora 

pro  nobis. 
Mater  Christi,  ora.i 


Mère  de  l'Auteur  de  la  grft-  Mater  divfnœ  grfltiœ,    ora.  I 


FBTÈHBS  DU  SOTB. 


miindî  Deus. 

Deiis,    mi- 

untis  Deus, 

a  pro  nobifi. 

Itrix,        ora.  1 
Irgînum,  ora 

ora. 
Itîœ,    ora. 


pro  noble. 

Matfir   purfuaitnt!,  orft. 

Mater  oastfsaîma,  or». 

Mater  inviolftta,  ora. 

Mator  intomerrtta,  ora 

Mater  aiTiftbilis.  ora 

Mater  admîrfVWlia.  ora. 

Mater  Ci'eatflris,  ora. 

Mater  Salva+Aris.  ora. 
Vircro  pnidentîflsîma,       or». 

Vir^o  venorftnda.  ora. 
Virffo  prœdioAnda.    ora  pro 

IVirj;     potens,  ora  pro  nobia. 


ora. 

ora 

devoti(Vnia, 


Virpo  clemens,  ora. 

Virgro  fld(^liR.  ora. 

Spéculum    jii«tftîie.  ora  pro 

[fledea     aapîôntîpp,     ora     pro 

nobis. 
Causa    nostrPB    laBtftîre,    ora 

pro  nobis. 
[Vas  apirituAle, 
Vns  bororrtbilo, 
1  Vas       inafgne 

orn  pro  nobis. 
[Roaa  myatica, 
iTiirris    Dnvfdica, 
iTiirria  ebrtmea, 

)oTnus  Aiirea, 
[Fœderis  arca, 
[jftniia  eœli, 
[Stella  matiitfna, 
îalus  infimiftruni, 
tefttgium    peecatflnim,   ora. 
^îosolfttrix    afflîctônim,    ora 

pro  nobia. 
Auîcflîiim  chrîstianftrum,  or» 

pro  nobis. 
Regfna   Aiiîireiftnim,        ora. 
[Regfna  Patriarchftrum,     ora 
pro  nobis. 


ce,  priêîî  pour  nons, 

M^re  trfta  piir«,  pries. 

Mfrre  tr^a  ebaate.  prie»:. 

Mfre  toujours  vîercre,  priez. 

M^re  sans  taebe  priez. 

M^re  aimable,  prfei. 

M^ro  admirable,  prier. 

M?re  du  Créateur,        priez. 

M^re  dn  Sauveur.         prîo?:. 

Vierpe  trfta  prudente,  prier. 

Vierge  v<^n<*rable,  prier. 

Vierpc  dipme  de  louants, 
priez  pour  nous. 

Vierare  puîaaante  aupr^a  de 
Dieu,  priez  pour  noua. 

Vierpe  pleine  de  bont(».prler. 

Vierj^e    fldMe,  prier. 

Miroir  de  juatice,  prier. 

Temple  de  la  saofesae  éter- 
nelle, priez  pour  nous. 

M^re  de  eelui  qui  fait  toute 
notre  ioîe,  priez. 

Vaisaeau   spirituel.        prier. 

Vaîsaonu    bonorable^     prier. 

Valaaeau  însi^e  de  la  dé- 
votion, priez  pour  nous. 


ora. 
ora. 
ora. 

ora. 
ora. 
ora. 


Rose  myatérieupe,  priez. 

Tour  de  David,  prier. 

Tour  d'ivoire,  prier. 

Maison  d'or  prier. 

Arobe  d'alliance,  prier. 

Porte  du  ciel,  prieiî. 

ora.  Etoile  du  matin,  priez. 

ora.iRaTit(i  des  inflr^nea,  prier. 
Refujsre  des  péobeurs,  prier. 
Consolatrice      des      afflijOffSs, 

priez  pour  nous. 
Secours  dea  chrétîena,  prier 

pour  noua. 
Reine  des  Anisfes,  priez. 

Reine  des  Patrîarcbes,  priez 

pour  nous. 
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Reine  des  Prophètes,  priez. 
Reine  des  Apôtres,  priez. 
Reine  des  Martyrs,  priez. 
Reine  des  Confesseurs,  priez. 
Reine  des  Vierges,  priez. 
Reine    di   tous    les   Saints, 

priez  pour  nous. 
Reine  conçue  sans  la  tache 

du  péch6  originel,  priez. 
Reine  du  très  saint  Rosaire?, 

priez  pour  nous. 
Agneau  de  Dieu,  qui  effacez 

1^8     p6ch€s     du     monde, 

pardonnez-nous,  Seigneur. 
Agneau  de  Dieu,  qui  effacez 

les      péchés      du     monde. 

exaucez-nous.   Seigneur. 
Agneau  de  Dieu,  qui  effacez 

les      péchés      du     monde. 

ayez  pitié  de  nous, 
«fésus,  écoutez-nous. 
Jésus,  exaucez-nous. 

V.  Priez  pour  nous,  sainte 
Mère  de  Dieu. 

R.  Afin  que  nous  deve- 
nions dignes  des  promesses 
de  Jôsus-Christ. 

PRIONS 

Seigneur,  défendez,  s'il 
vous  plaît,  de  tout  mal,  par 
l'intercession  de  la  hienheu- 
reuse  Marie  toujours  vierge, 
cette  famille  qui  se  proster- 
ne devant  vous  de  tout  son 
cœur,  et  délivrez-la  par  vo- 
tre miséricorde  des  piôges 
de  ses  ennemis.  Par  J.-C. 
N.-S. 


Regîna  Prophetârum,  ora. 
Regfna  Apostolôrum,  ora. 
Regîna  Mârtyrum,  ora. 

Regîna  Confessérum,  ora. 
Regîna  Vîrginum,  ora. 

Regîna  Sanctérum  omnium, 

ora  pro  nobis. 
Regîna  sine    labe    originâli 

concépta,  ora. 

Kegîna  sacratîssimi    Ros.lrii; 

ora  pro  nobis. 
Agnus  Dei,  qui  tollis  peccâ- 

ta     mundi,     parce     nobis. 

Domine. 
Agnus  Dei,  qui  tollis  peccft- 

ta     mundi,     exAudi     nos, 

Domine. 
Agnus  Dei,  qui  tollis  peccft- 

ta  mundi,  miserere  nobis. 

Chrifvte,  audi  nos. 
Christe,  exaudi  nos. 

V.  Ora    pro   nobis,    sancta 
Dei  Génitvix. 

R.  Ut  digni  effîciflmuv  pro- 
missiônibus  Christi. 


ORBMUR 

Défende,  quœsumus.  Dé- 
mine, beâta  Marîa  semper 
vîrgine  intercedénte,  istam 
ab  omni  adversitfite  famî- 
liam,  et  toto  corde  tibi  pros- 
trAtam,  ab  hôstium  pro])îtius 
tuére  cleménter  insîdiis.  Per 
Christum  Dôminum  nos?truni. 
lAmen. 


«K-  -^itxoi^SisatMssositsiM 


PBIÈRES   DU  SOIR. 
PRIÈRE  A  JÉSUS-CHRIST. 
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m  omnium, 


Mon  Sauvem*  Jésus  Christ,  ne  m'abandonnez  point. 
Soyez  ma  lumiôre  dans  les  ténèbres,  vivez  dans  mon  cœur 
pendant  le  sommeil,  conservez-moi  pur  dans  les  tentations 
du  démon,  qui  n'est  mon  ennemi  que  parce  qu'il  est  le 
vôtre.  Soyez  mon  repos  vous  qui  êtes  celui  des  bienheu- 
reux dans  le  ciel.  Ayez  les  yeux  ouverts  sur  moi,  lorsque 
les  miens  seront  fermés  ;  et  faites,  je  vous  en  conjure, 
par  votre  grâce,  que  je  n'use  du  sommeil,  que  pour  sa- 
tisfaire îl  une  nécessité  que  vous  avez  sanctifiée,  et  non 
point  A.  la  mollesse  que  vous  condamnez.     R.  Ainsi  soit-il. 

Mon  Dieu,  je  vous  offre  le  repos  que  je  vais  prendre, 
en  l'honneur  du  repos  que  Jésus-Christ  mon  Sauveur  a 
pris  sur  la  terre,  et  mon  réveil  de  demain,  en  l'honneur 
de  ses  réveils  et  de  sa  sainte  résurrection. 

Sainte  Vierge  Marie,  Saints  Anges  Gardiens,  saints  pa- 
itrons,  tous  les  saints  et  saintes  du  paradis,  recevez-moi 
!?ous  votre  protection  ;  obtenez-moi  une  nuit  tranquille, 
exempte  de  tous  péchés  et  la  grîlce  d'une  sainte  et  heu- 
reuse mort.     R.  Ainsi  soit-il. 


PRIÈRES  POUR  LES  VIVANTS  ET  POUR  LES   MORTS. 


Répandez,  Seigneur,  vos  bénédictions  sur  mes  parents, 
les  bienfa' Leurs,  mes  amis  et  mes  ennemis.    Remplissez 
de  vos    lumières  notre  saint  Pore  le  Pape,  monseigneur 
notre  ArchevCquo,  et  tous  ceux  qui  travaillent  au  salut 
,des  ftmes.  Gaide/  et  sauvez  notre  Roi   (Reine)   et  toute 
lia  famille  royale.      Protégez  tous  les  magistrats  et  oHi- 
[ciers  établis  pour  nous  gouverner.    Secourez  les  pauvres, 
les  affligés,  les  voyageurs  et  les  malades.  Perfectionnez  les 
justes,  convertissez  le><  pécheurs.  Ramenez  les  hérétiques, 
éclairez  les  infidèles.  Ayez  pitié  dos  Hmes  qui  sont  dans  le 
purgatoire,  et;  surtout  de  celles  pour  qui  je  suis  spéciale- 
ment obligé  de  prier,  et  mettez  fin  â,  leurs  peines,  r.  Ainsi 
soit-il. 
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PSAUME  129. 


De  profundis  clamavî  ad  te.  Domine  ;  Domine,  exaudi 
vocem  meam. 

Fiant  aiires  tote  intendentes  :  in  vocem  deprecatîonîs 
meœ. 

Si  iniquitates  observaveris,  Domine  ;  Domine,  qnis 
siistinebit  ? 

Quia  apnd  te  propitîatio  est  ;  et  propter  leg^m  tuam 
sustînuî  te.  Domine. 

Sustimiit  anima  mea  in  verbo  ejiis  :  speravit  anima 
mea  in  Domino. 

A  custodia  matntina  usque  ad  noctem,  speret  TsraeT 
in  Domino. 

Quia  apiid  Domînum  miaerîcordia  :  et  copi  apnd 
en  m  redemptîo. 

Et  îpse  redimet  Israël  :  ex  omnibus  iniqnîtatîbns  ejns. 

V.  Reqnîem  jrtemam  dona  pis,  Domine. 

R.  Et  lux  perpétua  luoeat  eis. 

"V.  Requîescant  in  pace.    R.  Amen. 

V.  Domine,  exavdi  oratîonem  meam, 

■R.  Et  clamor  meus  nd  le  venîat. 


!$ 
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Fedelium,  Deus  omnium  condîtor  et  redemptor,  anima- 
buB  famulonim  famularnmqiTe  tuanim,  remiasîonem 
cunotorum  tribue  peccaîtorum,  ut  indulcreutiam,  quam 
semper  optaverunt,  piis  supplicationibus  eonsequautur  : 
qui  vivis  et  rejmas  in  snpcula  sflpoulonim.    R.  Amen. 

V.  Requiescant  in  pace.    R.  Amen. 


PRIÈRE  POUR  LA  PROPAGATION  DE  TA  FOT 

Notre  Pore,  etc. — Je  vous  salue,  Marie,  etc. 
Saint  IVançois-Xavier,  priez  pour  nous. 


PBIÈBK  POITB  LA   STE-KNFANCniE. 
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PRIÈRE  POUR  LA  SAINTE-ENFANCE 

Je  voua  salue,  Marie,  etc. 

Sainte  Vierge  Marie  et  Saint  Joseph,  priez  pour  noua  et 
[pour  les  pauvres  petits  enfants  des  infidèles. 


PRIÈRE  POUR  LA  CONVERSION 

DES  PÉCHEURS 

Je  vous  salue,  Marie,  etc. 

Sainte  Marie,  refuge  des  pécheurs,  priez  pour  nous. 


PRIERE  A  LA  SAINTE  FAMILLE 

prièbe  a  rt?:citer  le  soir,  en  famille,  devant 
l'image  de  la  sainte  famille. 

"  O  Jésus  plein  d'amour  qui,  par  vos  ineffables  vertus  et 
les  exemplei?  de  votre  vie  domestique,  avez  consacré  la 
Famille  de  votre  choix  sur  cette  terre,  daignez  arrêter  vos 
regards  sur  la  nôtre,  qui,  prosternée  ici  devant  vous,  im- 
>lore  votre  miséricovde.  Sou  venez- vous  que  cette  famille 
rous  appartient,,  puisqu'elle  vous  est  tout  sp(^cîalement 
Consacrée  et  dévouée.  Protégez-la,  rt  Dieu  de  bonté,  arra- 
shez-la  aux  dangers,  fiecourez-la  dans  ses  besoins,  et  don- 
lez-lui  la  grftce  de  persévérer  si  bien  dans  l'inutation  de 
rotre  Famille  que,  fidèle  ft  vous  servir  et  î\  vous  aihier 
fcur  la  terr«»  elle  puiî=se  enfin  vous  bénir  éternellement 
[ans  le  Ciel. 

"  O  Marie,  très  douce  Mère,  nous  implorons  le  secours 
le  votre  protection,  assurés  de  l'efficacité  de  vos  prières 
mr  le  cœur  de  votre  divin  Fils. 

Et  vous  aussi,  glorieux  patriarche,  saint  Joseph,  nîdez- 
lous  de  votre  puissant  patronage  et  offrez  nos  vœux  .1 
LTésus  en  les  faisant  passer  par  les  mains  de  Marie. 
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PRIÈRX   AVANT  DE    SE   METTRE    AU   LIT. 


INVOCATIONS. 


Jésus,  Marie,  Joseph,  je  vous  donne  mon  cœur  et  ma 


vie 


Jésus,  Marie,  Joseph,  assistez-moi  à  ma  dernière  agonie; 
Jésus,  Marie,  Joseph,  faites   que   j'expire   en   paix   en 
votre  compagnie  (300  jours.    Pie  VII,  1807.) 

0  Jésus,  Marie,  Joseph. 
Eclairez-nous,  secourez-nous,  sauvez-nous  ! 

(200  jours.    Ltf.ON  XIII,  1885.) 


PRIERE  AVANT  DE  SE  METTRE  AU  LIT. 


Mou  Dieu,    je  sais  que  je  mourrai  :    peut-être   n'ai- je 
que  peu  de   moments  A,  vivre  ;   peut-être  ne   sortirai-je  | 
pas  du  lit  où  je  me  coucherai  aujourd'hui.     Aussi  m'a- 
vertissez-vous d'y  entrer  comme  dans  mon  tombeau.    Je 
sais,  Seigneur,  qu'à  l'heure  de  la  mort,  je  voudrai  avoir  i 
vAcu  sans  péché  et  vous  avoir  toujours  aimé.  Mettez-moi,  | 
dt^s  il  présent,   dans  ces  saintes  dispositions.     Oui,  mon 
Dieu,  je  déteste  le  péché,  je  crois  tout  ce  que  l'Eglise  | 
m'enseigne  ;  je  mets  en  vous  toute  mon  espérance  :     je; 
vous  aime  de  tout  mon  cœur  et  j'aime  le  prochain  comm? 
moi-même.  Je  veux  vivre  et  mourir  dans  votre  amour.  Jej 
vous  remets  mon  ?  xie  qui  vous  a  tant  coûté,  0  mon  Dieu  U 
Ne  permettez  point  que  le   sang  précieux  que  vous  avezj 
versé  pour  elle  lui  soit  inutile. 

Vierge  Sainte,  intercédez   pour  moi.     Mon  bon   Ange! 
(Tardien,  mon  Saint  Patron,  tous  les  Saints  et  Saintes  din^ 
Paradis,  obtenez-moi  la  grâce  de  vivre  dans  la  crainte  dej 
Dieu,  de  mourir  dans  son  amour  et  de  le  servir  sur  laj 
terre,  afin  de  le  louer  pendant  l'éternité.    Ainsi  soit-il. 

t  In  nomine  Patris,  et  Filîi,  et  Spiritus  Sancti.   Ameiil 


PBIÈBES  DIVERSES. 
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cœur  et  ma 


XIII,  1885.) 


PRIERES  DIVERSES 

OFFRANDE  AU  SACRÉ-CŒUR  DE  JÉSUS. 

Mon  aimable  Jésus,  pour  vous  témoigner  ma  reconnais- 
jsance  et  en  réparation  de  mes  infidélités,  je  vous  donne 
(mon  cœur,  je  me  consaci-e  entièrement  A,  vous,  et  je  me 
[propose,  avec  votre  grCice,  de  ne  plus  vous  offenser  \ 

PRIÈRE  AU  SAINï-EvSPRlT. 


Veni,  sancte  Spîritus,  re- 
)le  tuôrum  corda  fidélium, 
|et  tui  amôris  in  eis  ignem 
i(3cénde, 
V.  Emitte  Hpîritum  tuum, 
ît  creabûntur.  r.  Et  reno- 
'abis  fâciem  terrœ. 


ORÉMUS 

Deus,  qui  corda  fidélium 
kancti  Spîritus  illustratiône 
locuîsti,  da  nobis  in  eôdem 
Spîritu  recta  sâpere,  et  de 
jus  semper  consolatiône 
laudére.  Per  Cliristum  Dô- 
linum  nostrum. 

R.  Amen. 


Venez,  Esprit-Saint,  rem- 
plissez les  cœurs  de  vos  fidô- 
les,  et  allumez-y  le  feu  de 
votre  amour. 

V.  Envoyez  votre  Esprit- 
Saint,  et  tout  sera  créé.  r. 
Et  vous  renouvellerez  la  face 
de  la  terre. 

PRIONS 

O  Dieu,  qui  avez  instruit 
les  cœurs  de  vos  fidèles  par 
la  lumière  du  Saint-Esprit, 
donnez-nous,  par  ce  même 
Esprit,  la  connaissance  et 
l'amour  de  la  justice,  et 
faites  qu'il  nous  remplisse 
toujours  de  ses  divines  con- 
solations.   Par  N.-S.  J.-C. 

R.  Ainsi  soit-il. 


CONSECRATION  A  LA  SAINTE  VIERGE. 

O    Marie,  ma    Souveraine,  je  me   mets  avec   confiance 
ioxia  votre  protection  toute  particulière,  et  me  jette  dans 


(1)  Inchtlgence  de  100  joursi  une  fois  le  jour:  plénière  une  fois  le 
lois.— Cette  offrande  doit  se  faire  devant  une  image  du  Sacré-Cœur 
le  Jésus. 
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le  sein  de  votre  miséricorde,  aujourd'hui,  pour  tous  lej 
jours  de  ma  vie  et  principalement  pour  l'iieure  de  ma  mort 
A  cette  heure  dernière,  je  vous  recommande  mon  âme  e1 
mon  corps.  Je  vous  livre  et  je  place  entre  vos  maim 
toutes  mes  misères  et  toutes  mes  angoisses,  ma  vie  et  mi 
mort.  iJc  désire  que  votre  puissante  interceseion  et  vof 
mérites  dirigent  et  règlent  toutes  mes  œuvres,  afin  qu'ellei 
soient  conformes  à  votre  volonté  et  à  celle  de  votre  divii 
Fils.    Ainsi  soit-il  \ 

MEMOBABB. 

Souvenez-vous,  ô  très  pieuse  Vierge  Marie,  qu'on  n'î 
jamais  entendu  dire  qu'aucun  de  ceux  qui  ont  eu  recoun 
à  votre  protection,  imploré  vo&  suffrages,  ait  été  abandon 
né.  Animé  d'une  pareille  confiance,  ô  Vierge  des  vierges 
je  cours,  je  viens  â,  vous,  et,  gémissant  sous  le  poids  de 
mes  péchés,  je  me  prosterne  à  vos  pieds.  O  Meic  du 
Verbe  !  ne  méprisez  pas  mes  prières,  mais  écoutez-les 
favorablement  et  daignez  les  exaucer.    Ainsi  soit-il  '. 

PBIÊBE  A  JMABIE  POUB  OBTENIR  LA  CHASTETÉ. 

0  ma  Souveraine,  ô  ma  Mère,  je  m'offre  tout  à  vous, 
et,  pour  vous  prouver  mon  dévouement,  je  vous  consacre 
aujourd'hui  mes  yeux,  mes  oreilles,  ma  bouche,  mon  cœur, 
tout  moi-même.  Puisque  je  vous  appartiens,  ô  ma  bonne 
Mère  !  gardez-moi,  défendez-moi  comme  votre  bien  et 
votre  propriété  ". 

PBIÈRE  EFFICACE   A  SAINT  JOSEPH. 


If! 


O  saint  Joseph,  père  et  protecteur  des  vierges,  gardien 
fidèle  i\  qui  Dieu  confia  Jésus,  l'innocence  même,  et  Marie, 
la  Vierge  des  vierges  :  ah  !  je  vous  en  supplie  et  vous  en 
conjure,  par  Jésus  et  Marie,  par  ce  double  dépôt  qui  vous 
fut  si  cher,  faites  que,  préservé  de  toute  souillure,  pur  de 
cœur  et  chaste  de  corps,  je  eerve  constamment  Jésus  et 
Marie  dans  ime  chasteté  parfaite.    Ainsi  soit-il  *. 

(1)  Indulgence  de  3  ans.  (Rescrit  du  20  janvier  1855.) 

(2)  Indulgence  de  300  jours.  (Pie  IX,  1846.) 
(8)  Indulgence  de  100  jours,  (Pie  IX,  1851.) 
(  l  )  Indulgence  de  100  jours.  (Pie  IX.  1860.) 
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lui,  pour  tous  les 
l'iieure  de  ma  mort. 
aande  mon  âme  et 
entre  vos  mains 
isses,  ma  vie  et  ma 
intercession  et  vos 
Buvres,  afin  qu'elle» 
3elle  de  votre  divin 


-i.-r-3!L-:T,---    -^LL 


PRATIQUES  DE  PIETE 

EN  S'ÉVEILLANT. 

Mon  Dieu,  je  vouë  donne  mon  cœur;  l'ait es-nioi  la  grâce 
Lde  passer  celte  journée  dans   votre   saint  amour  et  mna 
^ou.s  olieuser. 


î  Marie,  qu'on  n'a 
qui  ont  eu  recours 
es,  ait  été  abandon- 
Vierge  des  vierges, 
tit  sous  le  poids  de 
pieds.  0  Meie  du 
îs,  mais  ôeoutez-les 
Ainsi  soit-il  '. 

LA  CHASTETÉ. 

l'offre  tout  à  vous, 

it,  je  vous  consacre 

bouche,  mon  cœur, 

rtiens,  ô  ma  bonne 

me  votre  bien  et! 


JOSEPH. 

les  vierges,  gardien 
ice  même,  et  Marie,  i 

supplie  et  vous  en] 
lible  dépôt  qui  vous; 
ite  souillure,  pur  de] 
fstamment  Jésus  etj 

isi  soit-il  *. 

kerl855.) 


AVANT  CHAQUE  ACTION. 

Mon  Dieu,  je  vais  faire    cette  action   pour  Taniour  de 
iTous  ;  donnez-y,  b'il  vous  plaît,  votre  sainte  bénédiction. 

DANS  LES  TENTATIONS. 

O  J)ieu  !  venez  à  mon  aide  ;  Seigneur,  hâtez- vous  de  me 
[secourir  ! 

Je  renonce  de  tout  mon  cœur  â  cette  tentation  ;  mon 
)ieu,  ne  m'y  laissez  pas  succomber. 

0  Marie,  conçue  sans  péché,  priez  pour  nous  qui  avons 
recours  à  vous. 

APRÈS  UNE  FAUTE. 

Mon  Jésus,  miséricorde  ^  ! 
[Faire  un  acte  de  contrition.) 

AVANT  DE   s'endormir. 

Jésus,  Marie,  Joseph,  je  vous  donne  mon  cœur,  mon  es- 
)rit  et  ma  vie. 

Jésus,  Marie,  Joseph,  assistea-inoi  dans  ma  derniôro 
igonie. 

Jésus,  Marié,  Joseph,  faites  que  j "expire  en  votre  sainte 
[compagnie  *. 

(l)  Indulsrencc  de  100  jours.  (Pic  IX,  l.S4<».) 
(1)  Indulgence  de  800  jours.  (Pie  VII,  1807.) 
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PRATIQUES   DE   PIÉTÉ. 
EN   PASSANT    DEVANT  UNE   ÉGLISE. 


Loué  et  remercié  soit  h  tout  moment  le  très  saint  et 
trt^s  divin  Sacrement^. 

EN  ENTRANT  DANS  L'ÉGLISE. 

Mon  Sauveur  Jésus- Christ,  je  crois  fermement  que  vous 
êtes  au   très   Saint  Sacrement  de  l'autel,  et,  dans   cette  M 
croyance,  je  vous  adore  et  je  vous   aime   de  tout  mon  J 
cœur. 


EN   PASSANT  DEVANT  UNE  CROIX. 

Nous  vous  adorons,  ô  Jésus,  et  nous  vous  bénissons, 
parce  que  vous  avez  racheté  le  monde  par  votre  sainte 
croix. 

EN  PASSANT  DEVANT  UN  CIMETIÈRE. 

Que  les  âmes  des  défunts  reposent  en  paix  par  la  misé- 
ricorde de  Dieu  ! 

QUAND   ON  ENTEiSTD  BLASPHÉMER. 

Que  le  nom  du  Seigneur  soit  béni,  maintenant  et  dans 
tous  les  siècles  ! 

DÉVOTIONS  POUR  CHAQUE  JOUR  DE  LA   SEMAINE. 

Consacrez  particulièrement  : 
le  dimanche  à  la  très  sainte  Trinité, 
le  lundi  au  Saint-Esprit, 
le  mardi  aux  saints  Anges, 
le  mercredi  à  saint  Joseph, 
le  jeudi  au  très  Saint  Sacrement, 
le  vendredi  au  Sacré-Cœur  ou  à  la  Passion, 
le  samedi  à  la  très  sainte  Vierge. 

Vous  pouvez  aussi  offrir  les  prières  et  les  bonnes  œuvres 
du  lundi  pour  la  délivrance  des  âmes  du  purgatoire. 

(1)  Indulgence  de  100  jours.  (Pie  VI,  1786  ;  Pie  VII,  1818.) 
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E. 


par  la  misé- 


lant  et  dans 


EMAINE. 


MYSTERES  DU  ROSAIRE 

MTSTÈBE8  JOYEUX. 

l.  L'Annonciation  de  la  très  sainte  Vierge,  et  l'Incarna- 
tion du  Fils  de  Dieu.  —  FrtUt  :  rhumilité. 

l.  La  Visitation  de  la  très  sainte  Vierge. — Fruit:  Tamour 
du  prochain. 

\.  La  Naissance  de  Jésus-Christ.  —  Fruit  :  l'amour  de  la 
pauvreté. 

La  Présentation  de  Jésufl-Christ  au  Temple  et  la  Puri- 
fication de  Marie.  —  Fruit  :  l'obéissance. 

f.  Le  Recouvrement  de  Jésus  dans  le  Temple. — Fruit  :  la 
recherche  de  Jésus. 

MYBTÈBES  DOULOUBBUX. 

L'Agonie  de  Jésus  au  jardin  des  Oliviers.  —  Fruit  :  la 
douleur  du  péché. 

La  Flagellation.  —  Fruit  :  l'amour  de  la  pénitence. 

Le  Couronnement  d'épines. — Fruit  :  l'amour  des  humi- 
liations et  la  mortification  de  l'amour-propre. 

Le  Portement   de  la   Croix.  —  Fruit  :   la  résignation 
dans  les  peines  de  cette  vie. 

iLe  Crucifiement. — Fruit  :  l'amour  de  Jésus  et  de  Marie. 


mes  œuvres 
\atoire. 

18.) 


MYSTÈRES  GLOBIBUX. 

La  Résurrection  de  Jésus-Christ.  —  Fruit  :  la  foi. 

i  L'Ascension  de  Jésus-Christ.  —  Fruit  :  l'espérance. 

[La  Descente  du  Saint-Esprit  sur  les  apôtres.  —  Fruit  : 
la  charicê. 

L'Assomption  de  la  très  sainte  Vierge. — Fruit  :  le  dé- 
tachement des  choses  de  la  terre. 

Le  Couronnement  de  la  très  sainte  Vierge. — Fruit  :  la 

persévérance. 

a 
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DÉVOTIONS  POUB  LE   MOIS  DU  S.   ROSAIRE. 
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DEVOTIONS  POUR  LE  MOIS  DU  S.  ROSAIRE 

1°.  EXCITATION  DU  CHAPELET,  AVEC  MÉDITATION 

SUR  LES  Mystères. 
11°.  Litanies  de  la  Sainte  Vierge. 

111°.   PRIÈRE    A  saint  JOSEPH. 

Nous  recourons  à  vous  dans  notre  tribulation,  bienheu- 
reux Joseph,  et,  après  avoir  imploré  le  secours  de  votre 
très  sainte  Epouse,  noub  sollicitons  aussi  avec  confiance 
votre  patronage.  Par  lalïection  qui  vous  a  uni  avec  lu 
Vierge  immaculée.  Mère  de  Dieu  ;  par  l'amour  paternel 
dont  vçus  avez  entouré  1  Enfant  Jésus,  nouiii  vous  sup- 
plions de  regarder  avec  bonté  liiéritage  que  Jésus-Christ  î 
a  conquis  au  prix  de  son  sang,  et  de  nous  assister  de 
votre  puissance  et  de  votre  secours  dans  nos  besoins. 

Protégez,  ô  très  sage  Gardien  de  la  divine  famille,  lui 
race   élue  de  Jésus-Cnrist  ;    préservez-nous,   ô  Père  trè«5j 
aimant,   de  toute   souillure    d'erreur   et  de   corruption 
soyez-nous   propice  et  assistez-nous   du  haut   du  ciel,    0^ 
notre  très  puissant  libérateur,  dans  le  combat  que  nous- 
livrons  à  la  puissance  des   ténèbres  ;    et   de   m^me   que 
vous  avez  arraché  autrefois  TEnfant  Jésus  au  péril  de  la 
mort,  défendez  aujourd'hui  la  sainte  Eglise  de  Dieu  des 
embûches  de  Tennemi  et  de  toute  adversité.     Accordez- 
nous  votre  perpétuelle  protection,  afin  que,  soutenus  par 
votre    exemple    et  votre   secours,    nous    puissions   vivre 
saintement,  pieusement  mourir,  et  obtenir  la  béatitude 
éternelle  du  Ciel.    Ainsi  soit-il. 


AIRE. 
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PRIÈRE  AVANT  LA  MESSE. 

Mon  Sauveur  Jésus,  je  vais  entendre  la  sainte  Messe, 
Ipour  vous  honorer  et  pour  vous  remercier  de  toutes  vos 
[bontés,  et  particulièrement  de  ce  que  vous  êtes  mort 
)our  moi.  C'est  aussi  pour  vous  demander  les  grâces  dont 
['ai  besoin,  et  le  pardon  de  mes  péchés.  Faites,  je  vous 
>rie,  que,  pendant  tout  le  temps  de  ce  saint  sacrifice,  mon 
bprit,  entrant  dans  les  intentions  de  l'Eglise  et  du  Prê- 
tre, ne  soit  occupé  que  de  vous,  que  mon  cœur  ait  un  ar- 
lent  désir  de  vous  recevoir,  et  que  je  ne  perde  pas  le 
souvenir  de  ce  que  vous  avez  enduré  pour  moi  sur  le 
Calvaire. 


COMMENCEMENT  DE  LA  MESSE. 

t  In  nômine  Patris,  et  t  Au  nom  du  Père,  et  du 
niii,  et  Spiritus  sancti.  r.  Fils,  et  du  Saint-Esprit. 
Lmen.  i  Ainsi  soit-il. 

Introïbo  ad  altâre  Dei.    |    Je  m'approcherai  de  l'autel 

de  Dieu. 

R.  Ad  Deum  qui  lœtificati     r.  Du  Dieu  qui  réjouit  ma 

iventûtem  meam.  | jeunesse. 

Jûdica  me,  Deus,  et  dis-.  Soyez  mon  juge,  ô  mon 
[érne  causam  meam  de  genteiDieu,  et  prenez  ma  défense 
Son  sancta  :  ab  hômine  inî-j  contre  les  impies  ;  délivrez- 
luo  et  dolôso  érue  me.  moi    de   l'homme  injuste  et 


R.  Quia  tu  es,  Deus,  forti- 
tûdo  mea:  quare  me  repulfs- 
i  ?  et  quare  tristis  incédo, 
mm  afflfgit  me  inimfcus  ? 


trompeur. 

R.  Car  vous  êtes  ma  force, 
ô  mon  Dieu  :  pourquoi  m'a- 
vez-vous  repoussé,  et  pour- 
quoi me  laissez-vous  dans  la 
tristesse,  sous  l'oppression  de 
mon  ennemi  ? 


PRIÈRES  PENDANT   LA  MESSE. 


Faites  briller  sur  moi  votre 

lumière  et  votre  vérité  :  elle- 

m'ont     conduit    sur     votre 

montagre  sainte  et  introduit 

dans  votre  sanctuaire. 

R.  Je  m'approcherai  de 
l'autel  de  Dieu,  du  Dieu  qui 
réjouit  ma  jeunesse. 

Je  chanterai  vos  louangoH 
sur  la  harpe,  mon  Seigneur 
mon  Dieu  :  0  mon  ftme, 
pourquoi  es-tu  triste,  et 
pourquoi  me  troubles-tu  ? 

R.  Espère  en  Dieu,  car  je 
le  louerai  encore  :  il  est  mon 
Sauveur  et  mon  Dieu. 

Gloire  au  Père,  et  au  Fils, 
et  au  Saint-Esprit. 

R.  Comme  il  était  au  com- 
mencement, maintenant  ei 
toujours,  et  dans  les  siècles 
des  siècles.    Ainsi  soit  il. 


Emftte  lucem  tuam  et  ve- 
ritâtem  tuam  :  ipsa  me  de- 
duxérunt  et  adduxérunt  in 
niontem  sanctum  tuum,  et 
in  tabernAcula  tua. 

R.  Et  introfbo  ad  altdre 
Dei,  ad  Deum  qui  lœtfficat 
juventûtem  meam. 

Confltébor  tibi  in  cithara, 
Deus,  Deus  meus  :  quare 
tristis  e»M  Anima  mea.  et 
quare    contûrbas   me  t 

R.  Spera  in  Deo,  quôniam 
adhuc  confltébor  illi  :  salu- 
tAre  vultus  mei,  et  Deus 
meus. 

Gloria  Patri,  et  Fflio,  et 
Spfritui  sancto. 

R.  Sicut  erat  in  princïpio, 
et  nunc,  et  seniper..  et  in  sœ- 
cula  sœculôrum.  Amen. 


Au  temps  de  la  Passion  et  aux  Messes  des  morts,  la 
Messe  ne  commence  quHci  : 


Je  m'approcherai  de  l'au- 
tel de  Dieu. 

R.  Du  Dieu  quï  réjouit  ma 
jeunesse. 

Notre  secours  est  dans  le 
nom  du  Seigneur. 

R.  Qui  a  fait  le  ciel  et  la 
terre. 


Introtbo  ad  altflre  Dei. 

R.  Ad  Deum  qui  lœtîficat 
juventûtem  meam. 

Adjutôrium  nostrum  in 
nômine  D6mini. 

R.  Qui  fecit  cœlum  et  ter- 
ram. 


Le  Prêtre  dit  : 

Je  confesse  à  Dieu  tout-  ConfJteor  Deo  omnipotén- 
puissant...,  et  vous,  mesti...,  et  vos,  fratres,  orllre 
f|*ère8,  de  prier  pour  moi  lepro  me  ad  Dôminum  Deum 
Seigneur  ttbtre  Dieu.  nostrum. 


PRIÈRES  PENDANT  LA  ME88E. 
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Blum  et  ter- 


n.  Misorerttiir  tui  onmfpo- 
teiiH  Doux.  (îi,  diinfssis  poccA- 
tis  tuis,  perdûcat  t  j  ad  vitam 
œtérnam. 

Amen. 


R.  Quo  Dieu  tout-puissant 
vous  fas?-e  misC'iicorde,  vt 
que,  vous  ayant  pardonna' 
vos  péchés,  il  vous  conduise 
A.  la  vie  éternelle. 

Ainsi  8oit-il. 


Le  servant  répète  J<i  Confession. 

Confîteor  Deo  omnipoténti,  beâ,t(e  Marîœ  seitiper  vîr- 
gini,  beftto  Michaéli  Archnflgelo,  beAto  Joftnni  Baptîstro, 
Hjinetis  Aprts^tolis  Petro  et  Paulo,  (imnibus  Sanctis,  et  tibi, 
Pater,  quia  peecAvi  nimis  cogitatiône,  verbo  et  ôpere  : 
huea  culpa,  mea  culpa,  raea  mAxiina  culpa.  Tdeo  precor 
Iborttam  Marfam  semper  virginem,  befttum  Michaélem  Ar- 
chftnîrelum,  befttum  Joflnnem  Baptfstam,  sanctos  Aposto- 
108  Petrum  et  Paulum,  omnes  Sanctoa,  et  te,  Pater,  orftre 
pro  me  ad  Dôminum  Deum  nostrum. 

Le  Prêtre  dit  : 

MisereAtur  vestri  omnfpotens  Deus,  et,  dîmissis  peccft- 
[tis  vestria,  perdfieat  vos  ad  vitam  œtémam. 

n.  Amen. 

Tndulgéntiam,  absolutiônem  et  remissiénem  peecatrt- 
jrum  nostrônim  trîbuat  nobis  omnfpotens  et  mi3(*>rioor8 
iDôminus. 

R.  Amen. 


R.  Deus,  tu  convérsus  vî- 
rîficAbis  noa. 

R.    Et   plebs    tua    lœtAbi- 
tur  in  te. 

Osténde     nobis.     Domine, 
lisericfirdiam  tuam. 

R.   Et  salutAre   tuum   da 
lobis. 

Domine,    exAudi    oratiô 
lem  meam. 

R.  Et    clamor    meus     ad 
v(^niat. 

Déminus  vobîscum. 

R.  Et  cum  spfritu  tuo. 


Mon  Dieu,  tournez  vos  re- 
gards vers  nous,  et  vous  nous 
donnerez  une  nouvelle  vie. 

R.  Et  votre  peuple  se  ré- 
jouira en  vous. 

SeigneuV,  montrez-nous  vo- 
tre miséricorde. 

R.  Et  donnez-nous  le  salut 
qui  vient  de  voua. 

Seigneur ,  exaucez  ma 
prière. 

R.  Et  que  mes  cris  s'élè- 
vent jusqu'à  vous. 

Le  Seigneur  soit  avec  vous. 

R.  Et  avec  votre  esprit. 
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A  L'introït. 

J'adore,  ô  mon  Dieu,  votre  grandeur  infinie  et  votre 
souveraine  majesté  ;  les  Anges  tremblent  devant  voua, 
toutes  les  créatures  ne  sont  rien  en  votre  présence.  O 
mon  Dieu,  que  vous  êtes  grand  et  admirable  en  vous- 
même,  et  en  tout  ce  que  vous  faites  !  C'est  le  sacrifice 
que  nous  vous  devons  de  reconnaître  l'élévation,  l'étendue 
et  l'éclat  de  votre  adorable  nom,  et  de  nous  anéantir  de- 
vant vous. 


AU  KYRIE  ELEISON. 


Seigneur,    ayez    pitié    de 
nous. 
Christ,  ayez  pitié  de  nous. 
Seigneur,  ayez  pitié. 


Gloire  à  Dieu  dans  le  ciel, 
et  paix  sur  îa  terre  aux  hom- 
mes de  bonne  volonté.  Nous 
vous  louons.  Nous  vous  bé- 
nissons. Nous  vous  adorons. 
Nous  vous  glorifions.  Nous 
vous  rendons  grâces  dans  la 
vue  de  votre  gloire  infinie, 
Seigneur  Dieu,  souverain 
Roi  du  ciel,  Ô  Dieu,  Père 
tout-puissant  ;  Seigneur  Jé- 
sus-Christ, Fils  unique  de 
Dieu,  Seigneur  Dieu,  Agneau 
de  Dieu,  Fils  du  Père.  Vous 
qui  effacez  les  péchés  du 
monde,  ayez  pitié  de  nous. 
Vous  qui  effacez  les  péchés 
du  monde,  recevez  notr€\ 
humble  prière.  Vous  qui  étesj 
assis    ft  la   droite  du   PèreJ 


Kyrie,  eleison  (ter). 

Christe,  eleison  (ter), 
Kyrie,  eleison  (ter). 


Gloria  in  excélsis  Deo,  et 
in  terra  pax  homînibus  bonœ 
voluntâtis.  Laudâmus  te. 
Benedicimus  te.  Adorftmus 
te.  Glorificâmus  te.  Grâtias 
âgimus  tibi  propter  maguam 
glôriam  tuam  :  Domino 
Deus,  Rex  cœléstis,  Deus,  Pa- 
ter omnipotens.  Domine  Fil  i 
unigénite,  Jesu  Christe  : 
Démine  Deus  ;  Agnus  Dei, 
Fflius  Patris.  Qui  tollis  pec- 
câta  mundi,  miserere  nobis. 
Qui  tollis  peccâta  mundi, 
aûscipe  deprecatiônem  nos- 
tram.  Qui  sedes  ad  déxteram 
Patris,  miserere  nobis.  Qu«V 
niam  tu  solus  Sanctus  ;  tu 
solus  Dôminus  j  tu  solus  Al- 
tfssimus,  Jesu  Christe,  cuinj 
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ie  et  votre 
vant  voua, 
ésence.  O 
e  en  vous- 
le  sacrifice 
Q,  l'étendue 
néantir  de- 


sanpfo  Rpfritu,  in  glôria  Dei 
Patri?.    Amen. 


V.  Dômînus  voblacum. 
R.  M  cum  spfritu  tuo. 


ayez  pitié  de  nous.  Car  vous 
êtes  le  seul  Saint,  le  seul  Sei- 
gneur, le  seul  Très-Haut,  0 
Jésus-Christ,  avec  le  Saint- 
Esprit,  dans  la  gloire  de 
Dieu  le  Pore.    Ainsi  soit-il. 

V.  Le  Seigneur  soit  avec 
vous. 

R.  Et  avec  votre  esprit. 


AUX  ORAISONS. 


{ter). 

L  (ter), 
(ter). 


îlsis  Dec,  et 
lînibus  bona^ 

dâmus    te. 
Adorâmus 

te.  Grâtias 
>ter  maguam 
Domine 
tis,  Deus,  Pa- 

DômineFili 
Christe  : 

Agnus  Dei. 
ui  tollis  pec- 
serére  nobis. 
îflta  mundi, 
tiônem  nos- 
ad  déxterani 

nobis.  Qu«')- 
3anctu9  ;    tu| 

tu  solus  Al- 
Christe,  cuinj 


Accordez-nous,  Seigneur,  par  l'intercession  de  la  sainte 
Vierge  et  des  saints  que  nous  honorons,  toutes  les  grâces 
que  votre  ministre  vous  demande  pour  lui  et  pour  nous. 
Nous  unissant  à  lui,  nous  vous  faisons  la  même  prière 
pour  ceux  et  celles  pous  lesquels  nous  sommes  obligés  de 
prier  ;  et  nous  vous  demandons.  Seigneur,  pour  eux  et 
pour  nous,  tous  les  secours  que  vous  savez  nous  être  né- 
cessaires, afin  d'obtenir  la  vie  étemelle  au  nom  de  Jésus- 
Christ  Notre-Seigneur. 

A  l'épitre. 


Mon  Dieu,  vous  m'avez  appelé    a  la  connaissance  de 

t  votre  sainto  loi,  préférablement  il  tant  de  peuples  qui  vi- 

Ivent  dans  l'ignorance  de  vos  mystères  ;     je  l'accepte  de 

tout  mon  cœur,  cette  divine  loi,  et  j'écoute  avec  respect 

lesî  oracles  sacrés  que  vous  avez  prononcés  par  la  bouche 

jde  vos  prophètes  ;  je  les  révère  avec  toute  la  soumission 

qui  est  due  î\  la  parole  d'un  Dieu,  et  j'en  vois  V:  •>    :.iplis- 

sement  avec  toute  la  joie  de  mon  îlnie. 

Que  n'ai-je  pour  vous,  ô  mon  Dieu  !  un  cœur  sembla- 
ble a  celui  des  saints  de  votre  Ancien  Testament  !  Que 
ne  puis  je  vous  désirer  avec  l'ardeur  d^is  patriarches,  vous 
connaître  et  vous  révérer  comme  les  prophètes,  vous  ai- 
mer et  m'attacher  uniquement  h  vous  comme  les  apôtres  ! 


R.  Deo  gratias. 


R.  Rendons  grftcea  à  Dieu. 
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A  l'Évangile. 


Le  Seigneur  soit  avec  vous, 
B.  Et  avec  votre  esprit. 
Commencement  {ou  Suite) 
du  saint  Evangile  selon  N... 

B.  Gloire  à  vous,  Seigneur. 


Dômiiius    vobfacum. 

R.  Et  cum  spîritu  tuo. 

Inttium  {ou  Sequéntia) 
sancti  Evangélii  secûndum 
N... 

R.  G16ria  tibi.  Domine. 


Ce  ne  sont  plus,  ô  mon  Dieu  !  les  prophètes  ni  les  &,pô- 
tres  qui  vont  œ'instruire  de  mes  devoirs  ;  c'est  votre  Fils 
unique,  c'est  sa  parole  nue  je  vais  entendre.  Mai?,  hélas  ! 
que  me  servira  d'avoir  cru  que  c'est  votre  parole,  Seigneur 
tfêsus,  si  je  n'agis  pas  conformément  H  ma  croyance  ?  Que 
me  servira,  lorsc[ue  je  paraîtrai  devant  vous,  d'avoir  eu  îa 
foi,  sans  le  mérite  de  la  charité  et  des  bonnes  œuvres  ? 

Je  crois,  et  je  vis  comme  si  je  ne  croyais  pas,  ou 
comme  si  je  croyais  un  évangile  contraire  au  vôtre.  Ne 
me  jugez  pas,  ù  mon  Dieu  !  sur  cette  opposition  perpé- 
tuelle que  je  mets  entre  vos  maximes  et  ma  conduite. 
Je  crois,  mais  inspirez-moi  le  courage  et  la  force  de  pra- 
tiquer ce  que  je  crois.     A  vous.  Seigneur,  en  reviendra 


toute  la  gloire. 


B.  Louange  à  vous,  ô   Jé- 
sus-Christ. 


R.  Laus  tibi.  Chrîste. 


au  credo. 


Je  crois  en  un  seul  Dieu, 
Père  tout-puissant,  qui  a  fait 
le  ciel  et  la  terre,  et  toutes 
les  choses  visibles  et  invisi- 
bles. Et  en  un  seul  Seigneur 
Jésus-Christ,  Fils  unique  de 
Dieu,  et  né  du  Père  avnnt 
tous  les  siècles.  Dieu  de  Dieu, 
lumière  de  lumîore,  vrai  Dieii 
de  vrai  Dieu,  qui  n'a  pas  été 
fait,  mais  engendré  :  qui  a  la 
même  substance  que  le  Père, 


Credo  in  unum  Deum. 
Patrem  omnipoténtem,  fao-  | 
térem  cœli  et  terrœ,  vîsibî- 
lium  ômrium  et  invisibfli- 
um:  Et  in  unum  Démînum 
Jesum  Christum,  Filium  Del  | 
unigénitum  :  et  ex  Pâtre  na- 
tum  ante  érania  sœcula  : 
Deum  de  Deo,  lumen  de  lu- 
mine,  Deum:  verum  de  Deo 
vero  ;  génitum,  non  factum, 
consubstantîftlem   Patri;  pei' 
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qnoni  ômnia  faeta  annf.  :  qui 
propter  nos  hômines,  et  prop- 
ter  nostram  salûtem  descen- 
dit de  cœlfs  ;  et  incarnâtus 
est  de  Spiritu  sancto  ex  Ma- 
rfa  Vfrgine  :  Et  Jiomo  factus 
est  ;    Crucifîxus    étiam   pro 
nobis    sub     Pontio    PilAto  : 
passus,  et  sepûltua  est  ;    et 
resurr^xit   tértia  die,  secfin- 
diim  Seriptfiras  ;  et  ascéndit 
lin  cœlum,  sedet  ad  dr^xterair 
Patri&  ;   et  îterum  ventûrus 
est  ciim  glôria  judicfire  viv^op 
et  môrtuos  ;  cujiis  refifrii  non 
erit  finis.      Et   in    Spfrîtuni 
sanctum  Dômimim   et  vivifi- 
oAntem  ;  qui  ex  Pâtre  Filiô- 
jque  procf^dit.  Qui  oum  Pâtre 
let   Fîlio    simul  ador.ltur,   et 
I  cong'lorific.ltur  ;    qui  locfitus 
('st  per  Proph(^tas  :  Et  unani, 
[sanctam,  cathôlicam  et  apos- 
tôlicam  Eecb^siam.   Confîteor 
[unum  baptfsma  in  remissiô- 
lem  peccatôrum.  Et  exsp(^cto 
resurrectiônem     mortuônim. 
ît    vitam     venttiri      sîecuîi. 
Lmen. 


et  par  qui  toutes  choses  ont 
étô  faites  ;  qui  est  descendu 
de&  cieux  pour  nous,  hommes 
misérables,  et  pour  notre  sa- 
lut, et,  ayant  pris  chair  de  la 
Vierge  Marie  par  l'opération 
du  Saint-Esprit,  s'est  fait 
homme  ;  qui  a  aussi  été  cru- 
cifié pour  nous  sous  Ponce 
Pilate,  qui  a  souffert  et  qui 
a  été  mis  au  tombeau,  qui 
est  ressuscité  le  troisième 
jour,  selon  lesi  Ecritures,  qui 
est  monté  au  ciel,  qui  est  as- 
sis i\  la  droite  du  PrM-e,  qui 
viendra  de  nouveau  plein  de 
gloire  pour  juger  les  vivants 
et  les  morts,  et  dont  le  règne 
n'aura  point  de  fin.  Je  crois 
au  Saint-Esprit  aussi  Sei- 
gneur, et  qui  donne  la  vie  ; 
qui  procède  du  Père  et  du 
Fils,  qui  est  adoré  et  «glorifié 
conjointement  avec  le  V^ro 
et  le  Fils  ;  qui  a  parlé  par  les 
prophètes.  Je  crois  l'Eglise, 
qui  est  une,  sainte,  catholi- 
que et  apostolique.  Je  con- 
fesse un  baptême  pour  la  ré- 
mission des  péchés  :  j'at- 
tends la  résurrection  des 
morts  et  la  vie  du  siècle  fi 
v^enir.   Ainsi  soit-il. 


A  l'offertoire. 


V.  Déminus  vobfscum. 


R.  Et  cum  Spîritu  tuo. 


Père  infiniment  saint,  Dieu  tout-puis?ant  et  éternel, 
jnelque  indigne  que  je  sois  de  paraître  devant  vous,  j'ose 
^ous  présenter  cette  Hostie  par  les  mains  du  prêtre,  avec 
[intention  qu'a  eue  Jésus-Christ,  mon  Sauveur,  lorsqu'il  a 
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institué  ce  sacrifice,  et  qu'il  a  encore  au  moment  où  il 
s'immole  ici  pour  moi. 

Je  vous  l'offre,  pour  reconnaître  votre  souverain  do- 
maine sur  moi  et  sur  toutes  les  créatures  ;  je  vous  Voffre 
pour  l'expiation  de  mesi  péchés,  et  en  actions  de  grftces  de 
tous  les  bienfaits  dont  vous  m'avez  comblé.  Je  vous 
l'offre  enfin,  mon  Dieu,  cet  auguste  sacrifice,  afin  d'obte- 
nir de  votre  infinie  bonté,  pour  moi,  pour  mes  parents, 
pour  mes  bienfaiteurs,  mes  amis  et  mes  ennemis,  ces  grft- 
ces précieuses  de  salut  qui  ne  peuvent  nous  être  accor- 
dées qn'en  vue  des  mérites  de  Celui  qui  est  le  Juste  par 
exceller» ce,  vt  qui  s'est  fait  victime  de  propitiation  pour 
tous. 

Mais,  en  vous  offrant  cette  adorable  Victime,  je  vous 
recommande,  ô  mon  Dieu  !  toute  l'Eglise  catholique,  notre 
saint  Père  le  Pape,  notre  Evoque,  tous  les  pasteurs  des 
ftmes  et  tous  les  peuples  qui  croient  en  vous. 

Souvenez  vous  aussi,  Seigneur,  des  fidèles  trépassés  : 
et,  en  considération  des  mérites  de  votre  Fils,  donnez- 
leur  un  lieu  de  rafraîchissement,  de  lumière  et  de  paix. 

N'oubliez  pas,  mon  D-eu,  vos  ennemis  et  les  miens  ; 
ayez  pitié  de  tous  les  infidèles,  des  hérétiques  et  de  tous 
les  pécheurs.  Comblez  de  bénédictions  ceux  qui  me  per- 
sécutent, et  pardonnez-moi  mes  péchés  comme  je  leur 
pardonne  tout  le  mal  qu'ils  me  font  ou  qu'ils  voudraient 
me  faire.    Ainsi  soit-il. 

A  l'orate  fratres. 


R.  Que  le  Seigneur  reçoive 
par  vos  mains  le  sacrifice  que 
vous  offrez  pour  la  louange 
et  la  gloire  de  son  nom,  pour 
notre  utilité  particulière,  et 
pour  le  bien  de  toute  sa  sain- 
te Eglise. 

A  LA  préface. 


R.  Suscfpiat  Dôminus  sa- 
crifïcium  de  mânibus  tuis  ad 
laudem  et  glôriam  nôminis 
sui,  ad  utilit.ltem  quoque 
nostram,  totifisque  Ecclésifp 
suœ  sanctœ. 


Dans  tous  les  siècles  des 
siècles. 
R.  Ainsi  soit-il. 


Per  ômnia  sœcula  sœcul^)- 
rum. 
R.  Amen. 
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ment  où  il 

iverain  do- 
vous  Voffre 
Le  grâces  de 
5.  Je  vous 
afin  d'obte- 
les  parents, 
lis,  ces  grft- 
être  accor- 
B  Juste  par 
iation  pour 

me,  je  vous 
)lique,  notre 
)asteurs  des 

I  trépassés  : 
^ils,  donnez- 
et  de  paix, 
les  miens  ; 
s  et  de  toup 
qui  me  per- 
nme  je  leur 
i  voudraient 


Dôminus  voMscum. 

R.  Et  cum  spiritu  tuo. 

Sursiim  corda. 

R.  Habéraus  ad  Dôminum, 

Grâtias    agftmus    Domino 
Deo  nostro. 
R.  Dignum  et  justum  est. 


Le  Seigneur  .soit  avec  vous. 

R.  Et  avec  votre  esprit. 

Elevez  vos  cœurs. 

R.  Nous  les  avons  vers  le 
Seigneur. 

Rendons  grâces  au  Sei- 
gneur notre  Dieu. 

R.  Cela  est  digne  et  juste. 


Voici  l'heureux  moment  où  le  Roi  des  anges  et  des 
hommes  va  paraître.  Seigneur,  remplissez-moi  de  votre 
esprit  ;  que  mon  cœur,  dégagé  de  la  terre,  ne  pense  qu'à 
vous.  Quelle  obligation  n'ai- je  pas  de  vous  bénir  et  de 
vous  louer  en  tout  temps  et  en  tout  lieu,  Dieu  du  ciel  et 
de  la  terre,  maître  infiniment  grand.  Père  tout-puissant 
et  éternel  ! 

Rien  n'est  plus  juste,  rien  n'est  plus  avantageux  que 
de  nous  unir  à  Jésus-Christ  pour  vous  adorer  continuelle- 
ment. C'est  par  lui  que  tous  les  esprits  bienheureux  ren- 
jdent  leurs  hommages  à  votre  majesté  ;  c'est  par  lui  que 
toutes  les  vertus  du  ciel,  saisies  d'une  frayeur  reapectu- 
euse,  s'unissent  pour  vous  glorifier.  Souffrez,  Seigneur, 
que  nous  joignions  nos  faibles  louanges  à  celles  de  ces 
I maintes  intelligences,  et  que,  de  concert  avec  elles,  nous 
disions  dans  un  transport  de  joie  et  d'admiration. 


AU  SANCTUS. 


)6minus   sa- 
libus  tuis  ad  | 
am  nôminis 
em    quoque  i 
ue  Ecclésifç^ 


cula  sœcub' 


Sanctus,  Sanctus,  Sanctus 
)6minus  Deus  sA-baoth 
[Pleni  sunt  cœli  et  terra  glô- 
ria  tua  :  Hosânna  in  excél- 
3is.  Benedtctus  qui  venit  in 
lômine  Démini  ;  HosAnna  in 
îxcélsis. 


Saint,  Saint,  Saint  est  le 
Seigneur,  le  Dîeu  des  armées. 
Votre  gloire  remplit  les 
cieux  et  la  terre.  Hosanna 
au  plus  haut  des  cieux.  Béni 
soit  celui  qui  vient  au  nom 
du  Seigneur.  Hosanna  â  ce- 
lui qui  habite  au  plus  haut 
des  cieux. 


AU  CANON. 


Nous  vous  conjurons,  au   nom    de   Jésus-Christ,  votre 
iFils  et  notre  Seigneur,  Ô  Père  infiniment  miséricordieux! 


ff 
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d'avoir  pour  agri^able  et  de  b<*nir  l'offrande  que  noua  vous 
présentons,  afin  qu'il  vous  plaise  de  conserver,  de  défen- 
dre et  de  gouverner  votre  sainte  Eglise  catholique,  avec 
tous  les  membres  qui  la  composent,  le  Pape,  notre  Evo- 
que et  généralement  tous  ceux  qui  font  profession  de 
votre  sainte  loi. 

Nous  vous  recommandons  en  particulier,  Seigneur, 
ceux  pour  qui  la  justice,  la  reconnaissance  et  la  charité 
nous  obligent  de  prier  ;  tous  ceux  qui  sont  présents  A.  cet 
adorable  sacrifice  ;  et  afin,  grand  Dieu,  que  nos  homma- 
ges vous  soient  plus  agréables,  nous  nous  unissons  A,  la 
glorî'HiSfe  Marie,  toujours  vierge,  Mère  de  notre  Dieu  et 
8ri'  iir  Jésus-Christ  ;  A,  tous  les  apôtres,  fl  tous  les  bien- 
heineiix  Martyrs,  et  îI  tous  les  saints  et  saintes  du  pa- 
radis. 

Qt.L,  nai-]e  en  ce  moment,  ô  mon  Dieu  !  les  désirs  en- 
flammés avec  lesquels  les  saints  Patriarches  souhaitaient 
la  venue  du  Messie  !  Que  n'ai- je  leur  foi  et  leur  amour  ! 
Venez,  Seigneur  Jésus,  venez,  aimable  réparateur  du 
monde  :  venez  accomplir  un  mystère  qui  est  l'abrégé  de 
toutes  vos  merveilles.  Il  vient,  cet  Agneau  de  Dieu,  voici 
l'adorable  Victime  par  qui  tous  les  péchés  du  monde  sont 
effacés. 


A  l'élévation. 


Verbe  incarné,  divin  Jésus,  vrai  Dieu  et  vrai  homme, 
je  crois  que  vous  êtes  ici  présent  ;  je  vous  adore  avec 
humilité  ;  je  vous  aime  de  tout  mon  cœur  ;  et  comme 
vous  y  venez  pour  l'amour  de  moi,  je  me  consacre  entiè- 
rement il  vous. 

J*adore  ce  sang  précieux  que  vous  avez  répandu  pour 
tous  les  hommes,  et  j'espère,  ô  mon  Dieu  !  que  vous  ne 
l'aurez  pas  versé  inutilement  pour  moi.  Faites-moi  la 
grftce  de  m'en  appliquer  les  mérites.  Je  vous  offre  le 
mien,  aimable  Jésus,  en  reconnaissance  de  cette  charité 
infinie  que  vous  evez  eue  de  donner  le  vôtre  pour  l'amour 
de  moi. 


PBIÊBES  PENDANT  LA  HESBE. 
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O  SALUTABIS  HOSTIA. 


O  Victime    salutaire,  qui 
[nous  ouvrez  la  porte  du  ciel; 
l*ennemi  nous  livre  de  rudes 
[combats  ;    fortifiez-nous  cou- 
ses attaques  ;  prêtez-nous 
^otre  secours. 
Gloire    éternelle   au   Dieu 
junique   en   trois   persorines, 
|(|u'il  daigne  nous  donner  la 
•ie  éternelle  dans  la  céleste 
)atrie. 
Ainsi  soit-il. 


0  salutâris  HCstia, 
Quœ  cœli  pandis  ôstium  ; 
Bella  premunt  hostîlia, 
Da  robur,  fer  auxîlium. 


Uni  trinôque  Domino 
Sit  sempitérna  glôria, 
Qui  vitam  sine  término 
Nobis  donet  in  pâtria. 

Amen. 


SUITE  DU  CANON. 


Quelles  seraient  donc  désormais  ma  malice  et  mon  in- 
gratitude, si,  après  avoir  vu  ce  que  je  vois,  je  consentais 

vous  offenser  !    Non,  mon  Dieu,  je  n'oublierai  jamais  ce 

[que  vous  me  représentez  par  cette  auguste  cérémonie  :  les 

souffrances  de  votre  Passion,  la  gloire  de  votre  Késurrec- 

bion,  votre  corps    tout  déchiré,  votre  sang  répandu  pour 

lous,  réellement  présent  A,  mes  yeux  sur  cet  autel. 

C'est  maintenant,  éternelle  majesté,  que  nous  vous  of- 
frons   de    votre  grftce    véritablement  et  proprement    la 
V^ictime  pure,  sainte  et  sans  tache,  qu'il  vous  a  plu  de 
lous  donner   vous-même,  et  dont  toutes   les   autres  n'é- 
jtaient  que  la  figure.    Oui,  grand  Dieu,  nous  osons  vous  le 
lire  :  il  y  a  ici  plus  que  tous  les  sacrifices  d'Abel,  d'Abra- 
lam  et  de  Melchisêdech,  la  seule  victime  digne  de  votre 
lutel,  Notre-Seigneur  Jésus-CLnst  votre  Fils,  l'unique  ob- 
|et  de  vos  éternelles  complaisances. 

Que  tous  ceux  qui  participent  ici,  de  la  bouche  ou  du 

îur,  a  cette  victime  sacrée,  soient  remplis  de  sa  béné- 
pction. 

Que  cette  bénêdiciton  se  répande,  6  mon  Dieu  !  sur  les 
[mes  des  fidèles  qui  sont  morts  dans  la  paix  de  l'Eglise. 
Lccordez-leur,  Seigneur,  en  vue  de  ce  sacrifice,  la  déli- 
vrance entière  de  leurs  peines. 

Daignez  noas  accorder  aussi  un  jour  cette  grftce  ft  nous- 
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mêmes,  Père  infiniment  bon  ;  et  faites-nous  entrer  en 
société  avec  les  saints  Apôtres,  les  saints  Martyrs  et  tous 
les  saints,  afin  que  nous  puissions  vous  aimer  et  vous  glo- 
rifier éternellement  avec  eux.    Ainsi  soit-il. 


AU  PATER. 


Dans  tous  les    siècles  des 
siècles.  B.  Ainsi  soit-il. 


Per  émnia  sœcula  sœculô- 
rum.  B.  Amen. 


Que  je  f?*uis  heureux,  ô  mon  Dieu  !  de  vous  avoir  pour 
Père  !  Que  j'ai  de  joie  de  songer  que  le  ciel  où  vous  êtes 
doit  être  un  jour  ma  demeure  !  Que  votre  saint  nom  soit 
glorifié  par  toute  la  terre.  Régnez  absolument  sur  tous 
les  cœurs  et  sur  toutes  les  volontés.  Accordez  à  vos  en- 
fants la  nourriture  spirituelle  et  corporelle.  Nous  pardon- 
nons de  bon  cœar,  pardonnez-nous  ;  soutenez-nous  dans 
les  tentations  et  dans  les  maux  de  cette  misérable  vie  ; 
mais  préservez-nous  du  péché,  le  plus  grand  de  tous  les 
maux.    Ainsi  soit-il. 


J  i  : 


II 


M 


th 


Pax  Dômini  sit  semper  vo-      Per  ômnia  saîcula  sœculô-  ;| 
bîscum.  I  rum. 

R.  Et  cum  spîritu  tuo.        ,     B.  Amen. 

A  l'agnus  dei. 


Agneau  de  Dieu,  qui  eflfa- 
cez  les  péchés  du  monde, 
ayez  pitié  de  nous. 

Agneau  de  Dieu,  qui  effa- 
cez les  péchés  du  monde 
ayez  pitié  de  nous. 

Agneau  de  Dieu,  qui  effa- 
cez les  péchés  du  monde, 
donnez-nous  la  paix. 


Agnus  Dei,  qui  tollis 
peccâta  mundi,  miserere  no- 
bis  ^ 

Agnus     Dei,      qui     toUiv 
peccâta  mundi,  miserere  no 
bis. 

Agnus  Dei,  qui  tollis  ^ 
peccâta  mundi,  dona  nobisji 
pacem. 


(1)  Aux  Measealpour  les  défunts,  on  dit  :  dona  ei  ou  eis  rcquieui 
deux  fois  ;  la  troistème  fois,  on  y  ajoute  :  sempiternam 


ij.  Il 
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j  entier  en 
tyrs  et  tous 
et  vous  glo- 


cula  sœculô- 


Oui,  Seigneur,  donnez-nous  la  paix,  cette  paix  sans  la- 

luelle   vous   nous   défendez   d'approclier  de  votre   autel. 

Tous  ne  répandez  vos  grftces  que  sur  ceux  qui  sont  unis 

atre  eux  par  la  charité  :  donnez-nous  donc,  ô  mon  Dieu, 

^tte  charité.  Faites  que  nous  nous  aimions  les  uns  les 

Cîitres.    Faites  que  nous  ne  soyons  tous  ensemble  qu'un 

lême  cœur  et  un  même  esprit. 

Le  Prêtre,  avant  de  communier,  dit  trois  fois  : 


\  avoir  pour 
3Ù  VOUS  êtes 
nt  nom  soit 
nt  sur  tous 
2Z  à  vos  en- 
[ous  pardon- 
;z-nous  dans 
3érable  vie  ; 
de  tous  les 


ïcula  sœculo- 


Domine,  non    sum  dignus 
|t  intres  sub  tectura  meum; 
îd  tantum  die  verbo,  et  sa- 
^âbitur  anima  mea. 


Seigneur,  je  ne  suis  pas 
digne  que  vous  entriez  en 
moi  ;  mais  dites  seulement 
une  parole,  et  mon  ame  sera 
guérie. 


Si   Von  communie,   on   trouvera  les  prières  pour  la 
lommunion  ci-après,  page 

Quand  on  ne  communie  pas,  faire  un  acte  de  foi  vive  à 
présence  réelle  de  Notre- Seigneur  Jésus-Christ  dans  la 
Unie  Hostie,  et  dire  ensuite,  après  le  Domine,  non  sum 
lignus  : 


COMMUNION  SPIRITUELLE. 


qui     toUis 
miserere  no-i 

qui     tollisi 
miserere  no- 

qui     tollisl 
dona  nobis 


m  eis  reauiem  I 


Qu'il  me  serait  doux,  ô  mon  aimable  Sauveur  !  d'être 
nombre  de  ces  heureux  chrétiens  à  qui  la  pureté  de 
)nscience  et  une  tendre  piété  permettent  d'approcher 
)U8  les  jours  de  votre  sainte  table  ! 

Quel  avantage  pour  moi,  si  je  pouvais  en  ce  moment 
)U8  posséder  dans  mon  cœur,  vous  y  rendre  mes  hom- 
lages,  vous  y  exposer  mes  besoins,  et  participer  aux 
l'âces  que  vous  faites  à  ceux  qui  vous  reçoivent  réelle- 
lent  !  Mais  puisque  j'en  suis  tr^s  indigne,  suppléez,  ô  mon 
)ieu  !  â.  l'indisposition  de  mon  âme.  Pardonnez-moi  tous 
les  péchés  ;  je  les  déteste  de  tout  mon  cœur,  parce  qu'ils 
tous  déplaisent.  Recevez  le  désir  sincère  que  j'ai  de  m'u- 
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nir  à  vous.  Purifiez-moi  d'un  seul  de  vos  regards,  et  met- 
tez-moi en  état  de  vous  bien  recevoir  au  plus  tôt. 

En  attendant  cet  heureux  jour,  je  vous  conjure,  Sei- 
gneur, de  me  faire  participer  aux  fruits  que  la  commu- 
nion du  prêtre  doit  produire  en  tout  le  peuple  fidèle  qui 
est  ici  présent.  Augmentez  ma  foi  par  la  vertu  de  ce  divin 
sacrement  ;  fortifiez  mon  espérance,  épurez  en  moi  la 
charité  ;  remplissez  mon  cœur  de  votre  amour,  afin  qu'il 
ne  respire  plus  que  vous  et  ne  vive  plus  que  pour  vous. 


'<:     I 


AUX  DEUNIÈRES   ORAISONS. 


D6minus  voMscum. 


R.  Et  cum  spîritu  tuo. 


Voua  venez,  ô  mon  Dieu  !  de  vous  immoler  pour  mon 
salut,  je  veux  me  sacrifier  pour  votre  gloire.  Je  suis 
votre  victime,  ne  m'épargnez  point.  J'accepte  de  bon  cœur 
toutes  les  croix  qu'il  vous  plaira  de  «l'envoyer,  et  je  les 
bénis  :  je  les  regois  de  votre  main  et  je  les  unis  à  la  vôtre. 


â    ' 


J'ai  assisté,  ô  mon  Sauveur,  fl,  votre  divin  sacrifice  ; 
vous  m'y  avez  comblé  de  vos  faveurs.  Je  fuirai  avec  hor- 
reur les  moindres  taches  du  péché,  surtout  de  celui  où 
mon  penchant  m'entraîne  avec  plus  de  violence.  Je  serai 
fidèle  ft,  votre  loi,  et  je  suis  résolu  de  tout  perdre  et  de 
tout  souffrir  plutôt  que  de  la  violer. 


A  liA  BÉNÉDICTION. 


Bénissez,  Ô  mon  Dieu  !  ces  saintes  résolutions  :  bénis- 
sez-nous tous  par  la  main  de  votre  ministre  ;  que  les 
efl'ets  de  votre  bénédiction  demeurent  éternellement  sur 
nous.  Au  nom  du  Père,  et  du  Fils,  et  du  Saint-Esprit. 
Ainsi  soit-il. 


PRI'ÈKES   PENDANT   LA   MESSE. 
AU  DERNIER  ÉVANttILE. 
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Diminua  vobfscum.  [sancti       Evangélii      secûn- 

R.  Et  cum  sptritu  tuo.        dum  N. 

Inîtium      (OM    Seqiiéntia)      R.  Gloria  tibi,  Domine. 

Vcrbi}  divin,  Fils  unique  du  Père,  lumière  du  monde 
IvoDue  du  ciol  pour  nous  en  montrer  le  chemin,  ne  per- 
]  mettez  pas  que  je  ressemble  à  ce  peuple  infidèle  qui  a  re- 
[fuHÔ  de  vous  reconnaître  pour  le  Messie.   Ne  souffrez  pas 
Ique  je  tombe  dans  le  môme  aveuglement  que  ces  malheu- 
reux, qui  ont  mieux  aimé  devenir  esclaves  de  Satan  que 
l'avoir  part  il  la    glorieuse  adoption  d'enfants  de  Dieu, 
[ue  vous  veniez  leur  procurer. 

Verbe  fait  chair,  je  vous  adore  avec  le  respect  le  plus 

profond  ;  je  mets  toute  ma  confiance  en  vous  seul,  espé- 

aut  fermement  (|ue,  puiî^quc  vous  êtes  mon  Dieu,  et  un 

)ieu  qui  s'est  fait  homme  afin  de  sauver  les  homries,  vous 

ivact'orderez  les  grâces  nôcessaires  pour  me  sanctifier,  et 

rous  posséder  éternellement  dans  le  ciel.    Ainsi  soit-il. 

B.  Rendons  grâces  â.  Dieu.       a.  Dec  gnltias. 

PRIÈRE  APRÈS  LA  MESSE. 

M(»n  Sauveur  Jésus-Christ,  je  vous  remercie  de  la  grâce 
|ue  vous  m'avez  faite  aujourd'hui  en  me  permettant  d'as- 
sister k  la  sainte  ]\Iesse,  et  de  toutes  les  autres  grftces  que 
l'ai  reçues  de  a^ous.  Je  vous  demande  pardon  des  fautes 
|ue  j'y  ai  commises,  et  je  vous  prie  de  m'accorder,  par  la 
peftu  de  ce  saint  sacrilice,  tous  les  secours  qui  me  sont 
lêcessaires  pour  ne  point  vous  offenser  pendant  ce  jour, 
ît  pour  vous  servir  avec  fidélité  le  reste  de  ma  vi;.  .  .insi 
koit-il. 


•$^•14-^ 


■^-^-é^^ 


PRIERES  POUR  LA  CONFESSION 


AVANT  LA  OONFE8BION. 

Ocuiander  à  Dieu  d'approcher  du  Sacrement  avec  les 
dispositions  néoessuircs. 


Dieu  saint,  qui  ùtes  toujours  favorablement  disposé  à 
recevoir  le  pôelieur,  et  il  lui  pardonner,  jetez  les  yeux  sur 
une  fiiue  qui  retourne  vers  vous  de  bonne  foi,  et  qui  cher- 
che à  laver  ses  taches  dans  les  eaux  salutaires  de  la  péni- 
tence. Faites-moi  la  grûce,  0  mon  Dieu,  d'e-  approcher 
avec  les  dispositions  nécessaires.  Soyez  dan  n  esprit, 
aiin  que  je  counaitjse  tous  mes  pécliés  ;  soye^  ^ans  mon 
cœur,  afin  que  je  les  déteste  ;  soyez  dans  ma  bouche  afin 
que  je  les  confesse  et  que  j'en  obtienne  la  rémission. 


Invoquer  le  secours  du  Saint-Esprit  pour  connaître 

868  fauteë. 


■il  ■: 


Esprit-Saint,  source  de  lumières,  daignez  répandre  un 
de  vos  rayons  dans  mon  cœur,  et  venez  m'aider  à  connaî- 
tre mes  péchés.   Montrez-les-moi,  Seigneur,  aussi  dietinc 
tenient  que  je  les  connaîtrai,  quand,  au  sortir  de  cette  vie, 
il    me  faudra  paraître  devant  vous  pour  être  jugé. 

Faites-moi  connaître,  ô  Dieu  saint,  et  le  mai  que  j'ai 
fait,  et  le  bien  que  j'ai  omis.  Faites-moi  voir  le  nombre 
et  la  grandeur  de  mes  infidélités  dans  votre  service.  Faites 
que  je  sache  combien  de  fois,  jusqu'à  quel  point  j'ai 
offensé  le  prochain,  le  tort  que  je  me  suis  fait  fi  moi- 
même,  et  les  fautes  que  j'ai  commises  contre  les  devoirs 
de  mon  état. 


t>RIÊRE8   POUR  LA   CONFESSION. 


Bl 


li^elairez-uioi  et  ne  soiilïrez  pas,  ô  Dieu  de  vérité,  que 
l'amour  crimind  que  j'ai  pour  moi  me  séduisje  et  m'a- 
veugle ;  ôtez  le  voile  qu'il  me  met  devant  les  yeux,  afin 
que  rien  ne  m'empêche  de  me  bien  connaître  moi-mr>me,  et 
de  me  faire  connaître,  autant  qu'il  est  nécessaire,  à  celui 
qui  tient  ici  votre  place. 


ïll'uut  ii'i  exaininiT  sa  coii.«ci(im'c,  rechercher  SDiKiieu  seinciit  tou>< 
les  pcci><''S  qu'on  n  coininin  depuis  t'a  (leniicrc  confession.  On  doit  par- 
courir pour  cela  tous  les  Commandements  do  pieu  et  de  l'Eglise  et  les 
devoirs  particuliers  de  su  prolession.a  tin  de  voir  ceux  «lu'on  a  enfreints. 
11  faut  aussi  repasser  les  occasions  qui  nous  portent  le  plus  souvent  au 
iniil.  les  sept  péch(''s  capitaux,  ceux  auxquels  on  est  le  i»lus  enclin,  et 
Kénéralement  tous  ceux  qu'on  a  pu  commottre  par  pensées,  paroles, 
œuvres  ou  omifesions. 


Témoigner  sa  douleur  par  un  acte  de  Contrition. 


Quel  sujet  de  confusion  pour  moi,  ô  mon  Dieu,  de  tom- 
ber toujours  dans  les  mômes  j)i'ehés  si  souvent,  si  facile- 
ment et  apr(>8  avoir  tant  de  fois  promis  de  ne  les-  plus 
commettre  !  Ai-je  bien  pu  pocher  en  votre  présence,  pour 
si  pou  de  chose,  connaissant  combien  le  péclié  vous  dé- 
plaît, en  abusant  même  de  vos  bienfaits  pour  vous  offen- 
ser ?  O  mon  Dieu,  mon  Père,  le  meilleur  et  le  plus  puis- 
sant de  tous  les  pères  !  apaisez  votre  colère,  pardonnez- 
moi  et  ne  me  punissez  pas  selon  la  rigueur  de  votre 
j  justice. 

Laissez-vous  toLicher,  0  mon  Dieu,  par  les  regrets  d'un 

cœur  véritablement  contrit,  d'un  cœur  plus  touché  de  ses 

fautes  pour  le  déplaisir  que  vous  en  avez  reçu,  que  pour 

la  peine  qu'elles  ont  méritée.     Laissez-vous  toucher  par 

tles  regrets  d'un  cœur  sincèrement  affligé   de    vous  avoir 

I déplu,  vous  qui  êtes  infiniment  bon  et  si  digne  d'être  infi- 

fniment  aimé. 

Pardon,  mon  Dieu,  pour  tout  le  mal  que  j'ai  commis  et 

[fait  commettre  ;  pardon  pour  tout  le  bien  que  je  n'ai  pas 

[fait  et  que  je  devais  faire,  ou  que  j'ai  mal  fait  ;  pardon 

pour  tous  les  péchés  que  je  connais  et  que  je  ne  connais 

pas.  Je  les  déteste  ;  je  les  désavoue  .;  je  voudrais  les  effa- 
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cer  de  mon  sang  et  réparer,  au  prix    mCme   de  tout  ce 
que  j'ai  de  plus  cher,  le  déplaisir  qu'ils  vous  ont  causé. 

Oh  !  si  mes  regrets  pouvaient  égaler  jnes  fautes  !  Sup- 
pléez ù,  ma  douleur,  Sauveur  agonisant  dans  le  jardin  des 
Oliviers  ;  mettez  dans  mon  cœur  une  goutte  de  cette  mer 
d'amertume  dont  votre  âme  fut  alors  pénétrée,  et  que  je 
sois  triste  de  mon  péché,  et  triste  jusqu'il  la  mort. 


Former  un  hon  propos. 


Je  devais  plutôt  mourir  que  de  vous  offensier,  ô  mon 
Dieu  ;  mais,  puisque  j'ai  eu  ce  malheur  et  que  le  passé 
n'est  plus  il  moi,  je  vais  prendre  de  si  fortes  résolutions 
pour  l'avenir,  qu'avec  le  secours  de  votre  grâce  je  serai 
désormais  sur  mes  gardes  et  plus  attentif  à  ne  rien  faire 
qui  vous  déplaise.  J'éviterai  avec  soin  le  péché,  les  sour- 
ces et  les  occasions  du  péché,  et  particulièrement  de  celui 
que  l'habitude,  la  malice  ou  la  faiblesse  me  font  commet- 
tre avec  plus  de  facilité. 

Je  veux  sincèrement  me  servir  pour  cela  des  moyens  qui 
me  seront  suggérés  par  votre  ministre,  dont  j'écouterai 
toutes  les  paroles  comme  si  elles  sortaient  de  votre  bou- 
che, pleinement  persuadé  que  c'est  vous,  ô  mon  Dieu,  qui 
me  parlez  par  la  sienne  dans  les  avis  salutaires  qu'il  me 
donne,  et  que  c'est  à  vous  que  je  réponds  dans  les  pro- 
messes que  je  lui  fais. 

Espérer  en  la  miséricorde  de  Dieu. 


Je   sais,   ô  mon  Dieu,  jusqu'à   quel    point  je  vous   ai 
offensé,  et  ce  que    je  devrais  attendre  de  votre  indigna- 
tion, si  votre  infinie  miséricorde  et  les  mérites  de  Jésus- 
Christ  mon  Sauveur  n'apaisaient  votre  justice  et  ne  solli 
citaient  ma  grâce  auprès  de  vous. 

Non,  mon  Dieu,  voufi  ne  rejetterez  pas  la  prière  que  co 
Fils  aimable  et  innocent  vous  fait  pour  un  coupable  qui 
connaît  ses  fautes,  et  qui  va  les  déclarer  au  ministre  îi 
qui  voua  avez  donné  le  pouvoir  de  les  remettre. 
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sfii-,  ô  mon 


C'est  dans  cette  espérance,  ô  Dieu  de  bonté  !  que  je  me 
présente  au  sacré  tribunal,  plein  de  confiance  qu'en  m'ac- 
cusaiit  de  mes  péchés  entièrement,  sincèrement  et  avec 
luiniilité,  vous  ratifierez  dans  le  ciel  la  sentence  d'absolu- 
tion qui  sera  prononcée  en  ma  faveur  sur  la  terre. 

Se  recommander  à  la  sainte  Vierge  et  à  VAnge  gardien. 

Vierge  sainte,  mère  de  grâces,  mère  de  miséricorde,  et 
refuge  assuré  des  pauvres  pécheurs,  intercédez  en  ce  mo- 
ment pour  moi,  afin  que  la  confession  que  je  vais  faire  ne 
me  rende  pas  plus  criminel,  mais  que  j'y  trouve,  au  con- 
traire, le  pardon  de  tout  le  passé  et  les  grâces  nécessaires 
pour  ne  plus  pécher  à  l'avenir. 

Mon  bon  Ange,  fidèle  et  zélé  gardien  de  mon  âme,  qui 
avez  été  témoin  de  mes  chutes,  aidez-moi  à  me  relever  et 
faites  que  je  trouve  dans  ce  Sacrement  la  grâce  de  ne 
plus  retomber. 


APRÈS  LA  CONFESSION. 

Former  un  acte  de  foi  sur  les  effets  du  Sacrement. 

Oserais-je  me  persuader,  ô  mon  Dieu  !  que  de  criminel 
que  j'étais  il  n'y  a  qu'un  moment,  me  voici,  par  la  grftce 
du  Sacrement,  justifié  et  entièrement  lavé  de  mes  taches  ? 
Oui,  Dieu  de  bonté,  je  viens  d'être  absous,  et  cette  sen- 
tence de  miséricorde  me  remet  dans  vos  bonnes  grâces,  si, 
comme  je  le  souhaite  et  que  j'espère  l'avoir  fait,  j'y  ai 
apporté  les  dispositions  nécessaires. 

'^^'est  l'eff'et  du  sang  précieux  que  vous  avez  répandu 
pour  moi,  aimable  Rédempteur  des  hommes.  C'est  fl  vos 
sacrées  plaies  que  je  dois  ma  réconciliation  et  mon  salut. 

Remercier  Dieu. 

O  mon  ame,  remercie  le  Seigmeur  ton  Dieu  et  reconnais 
les  prodiges  de  sa  miséricorde  à  ton  égard.  Pour  d'effroya- 
bles supplices  auxquels  tu  étais  justement  condamnée,  ce 


I 
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Dieu  de  bonté  veut  bien  se  conUnter  d'une  satisfaction 
légère,  pardonner  tout  et  oublier  tout.  Mon  Dieu,  il  faut 
Otre  ce  que  vous  ôtes,  un  Dieu  plein  de  douceur,  plein  de 
miséricorde,  pour  en  user  ainsi  envers  de  si  misérables 
créatures  î 

• 

Que  vous  êtes  bon,  ô  mon  Dieu  !  j'en  fais  aujourd'hui 
une  expérience  bien  douce.  Mais  comment  pourrai- je  vous 
en  témoigner  ma  reconnaissance  ?  Le  moins  que  je  puisse, 
ô  divin  Réparateur  de  mon  flme  !  c'est  de  vous  offrir 
aujourd'hui,  et  tous  les  jours  de  ma  vie,  un  sacrifice  de 
louanges  ;  c'est  de  bénir  et  d'exalter  s  cesse  votre  in- 
finie miséricorde. 

Je  le  fais  de  tout  mon  cœur,  mon  Dieu,  et  je  le  ferai 
jusqu'A,  la  mort.  Toute  ma  vie  je  glorifierai  lin  Dieu  si 
bon,  le  meilleur  de  tous  les  maîtres,  le  plus  doux  et  le 
plus  aima'ble  de  tous  les  pères. 

Réitérer  la  résolution  de  ne  plus  pécher. 

Mon  Dieu,  ce  que  vous  venez  de  faire  en  ma  faveur 
m'inspire  une  haine  toute  nouvelle  pour  le  péché  et  me 
fait  prendre  une  nouvelle  résolution  de  n'en  pluÊ  commet- 
tre. Je  vous  conjure  dora;,  ô  mon  Dieu,  d'augmenter  en 
moi  le  désir  que  j'ai  de  changer  de  vie.  Fortifiez  par 
votre  grâce  la  résolution  où  je  suis  de  ne  plus  pécher,  et 
rendez  efficace  le  propos  que  je  fais  d'éviter  toutes  les  oc- 
casions du  péché  qui  vous  d<!»platt  en  moi  depuis  si  long- 
temps. 

Je  vais  commencer,  0  mon  Dieu,  et  faire  voir,  dès  ce 
moment,  que  j'ai  eu  le  bonheur  de  me  réconcilier  avec 
vous.  On  s'apercevra,  dès  aujourd'hui,  par  la  régularité 
de  ma  conduite,  que  vous  êtes  avec  moi.  J'en  prendrai 
tous  les  moyens,  je  me  ferai  pour  cela  les  dernières  vio- 
lences ;  je  me  combattrai  sans  cesse.  Sûr  de  votre  secours 
et  de  la  victoire,  si  vous  m'accordez  la  grâce  de  triompher 
de  moi-même  sur  la  terre,  j'aurai  le  bonheur  de  régner 
éternellement  avec  vous  dans  le  ciel.    Ainsi  soît-il. 


^ 


^^ 
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AVANT  LA  COMMUNIOW. 


Acte  de  foi. 


Dieu  du  ciel  et  de  la  terre,  Sauveur  dos  hommes,  vous 
renez  à  moi,  et  j'aurai  le  bonheur  de  vous  recevoir  !  Qui 
)ourrait  croire  un  p.amblable  prodige,  si  vous  ne  l'aviez 
lit  vous-même  I  Oui,  Seigneur,  je  crois  que  c'est  vous- 
lême  qui,  étant  né  dans  une  crèche,  avez  voulu  mourir 
)our  moi  siu'  la  croix,  et  qui,  tout  glorieux  que  vous  êtes 
lians  le  ciel,  ne  laissez  pas  d'être  caché  sous  ces  espèces 
idorables. 

Je  le  crois,  mon  Dieu,  et  je  m'en  tiens  plus  assuré  que 
|i  je  le  voyais  de  mes  propres  yeux.  Je  le  crois,  parce  que 
fous  l'avez  dit,  et  que  j'adore  votre  sainte  parole.  Je  le 
rois,  et,  malgré  ce  que  mes  senss  et  ma  raison  peuvent 
le  dire,  je  renonce  à  mes  sens  et  il  ma  raison,  pour  me 
iptiver  sous  l'obéissance  de  la  foi.  Je  le  crois,  et,  s'il  fal- 
lit  FOuflFrir  raille  morts  pour  la  confession  de  cette  vérité, 
Idé  de  votre  grâce,  6  mon  Dieu,  je  les  souffrirais  plutôt 

le  de  démentir  sur  ce  point  ma  croyance  et  ma  religion. 

Acte  d'Humilité. 


Que  suis-je,  0  Dieu  de  gloire  et  de  majesté  ;  que  suis- je, 
)ur  que  vous  daigniez  jeter  les  yeux  sur  moi  T  D'oft  me 
îent  cet  excès  de  bonheur,  que  mon  Seigneur  et  mon  Dieu 
îuille  venir  h  moi  ?  Moi  pécheur,  moi  ver  de  terre,  moi 
lus  méprisable  que  le  néant,  approcher  d'un  Dieu  aussi 
lint  !  manger  le  pain  des  Anjjes  !  me  nourrir  d'une  chair 
Ivine  ! . . .  Ah  !  Seigneur,  je  ne  le  mérite  pas  ;  je  "'"" 
ferai  jamais  digne. 


n'en 
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Roi  du  oiel,  auteur  et  conservateur  du  monde,  nionnr 
que  universel,  je  m'anéantis  devant  vous  et  je  voudrais 
pouvoir  m'humilier  aussi  profondément  pour  votre  gloir»; 
que  vous  vous  abaissez  dans  ce  Sacrement  pour  l'ariiour 
de  moi.  Je  reconnais  avec  toute  rhurailitô  possible  votre 
souveraine  grandeur  et  mon  extrême  bassesse.  La  vue  do 
l'une  et  de  l'autre  me  jette  dans  une  confusion  que  je  ne 
puis  exprimer,  6  mon  Dieu.  Je  dirai  seulement,  avec  une 
humble  sincérité,  que  je  suis  très  indigne  de  la  grâce  qu^ 
vous  daignez  me  faire  aujourd'hui. 

Acte  de  Contrition. 


Vous  venez  ft.  moi,  Dieu  de  bonté  et  de  miséricorde  ! 
Hélas  !  me?  péchés  devraient  bien  plutôt  vous  en  éloigner: 
mais  je  les  désavoue  en  votre  présence,  ô  mon  Dieu.  Sen- 
sible au  déplaisir  qu'ils  vous  ont  causé,  touché  de  votre 
infinie  bonté,  résolu  sincèrement  de  ne  plus  les  commettre, 
je  les  déteste  de  tout  mon  cœur,  et  vous  en  demande  trè^ 
humblement  pardon.  Pardonnez-les-moi,  mon  Pore,  mon 
aimable  Père,  puisque  vous  m'aimez  encore  jusqu'à  per- 
mettre que  je  m'approche  aujourd'hui  de  vous  ;  pardov 
nez-les  moi. 

Je  suis  déjà  lavé,  comme  je  l'espère,  par  le  sacrement 
de  Pénitence  :  mais  lavez-moi.  Seigneur,  encore  davanta- 
ge ;  purifiez-moi  des  moindres  souillures  ;  créez  en  moi  un 
cœur  nouveau,  et  renouvelez  jusqu'au  fond  de  mes  en- 
trailles cet  esprit  d'innocence  qui  me  mette  en  état  de 
vous  recevoir  dignement. 


Acte  d'Espérance. 


Vous  venez  à  moi,  divin  Sauveur  des  ftmes  :  que  ne 
dois- je  pas  espérer  de  vous  ?  que  ne  doia-je  pas  attendre 
de  celui  qui  se  donne  entièrement  fl  nous  ? 

Je  me  présente  donc  ft  vous,  Ô  mon  Dieu  !  avec  toute 
la  confiance  que  m'inspirent  votre  puissance  infinie  et 
votre  infinie  bonté.    Vous  connaissez  tous  mes  besoins, 
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VOUS  pouvez  les  soulager  ;  vous  le  voulez,  vous  m'invitez 
d'aller  il  vous,  vous  mo  promettez  de  mo  secourir.  Eli 
l)ien  !  mon  Dieu,  me  voiei  :  je  viens  sur  votre'  parole,  je 
ine  présente  A,  vous  avec  toutes  mes  faiblesses,  mon 
aveuglement  et  mes  misères,  et  j'esp&re  que  vous  me  for- 
tifierez, que  vous  m'éclairerez,   que  vous  me  soulagerez, 

ique  vous  me  changerez. 

Je  l'espère  sans  crainte  d'être  trompé  dans  mon  espé- 

[rance  ;  car  n'ôtes-vous  pas,  ô  mon  Dieu,  le  maître  de  mon 
cœur  ?    Et  quand  mon  cœur  sera-t-il  plus  absolument  h 

[votre  disposition  que  quand  vous  y  serez  une  fois  entré  ? 

Acte  de  Désir. 

Est-il  donc  possible,  ô  Dieu  de  bonté  !  que  vous  veniez 

A  moi,  et  que  vous  y  veniez  avec  un  désir  infini  de  m'unir 

lA.  vous  ?    Oh  !  venez,  le  bien-aimé  de  mon  cœur  ;  venez, 

Agneau  de  Dieu  ;    chair  adorable,  sang  précieux  de  mon 

[Sauveur,  venez  servir  de  nourriture  ô,  mon  ame.    Que  je 

vous  voie,  ô  le  Dieu  de  mon  cœur,  ma  joie,  mes  délices, 

[mon  amour,  mon  tout,  mon  Dieu. 

Qui  me  donnera  des  ailes  pour  voler  vers  vous  ?  Mon 
iâme,  éloignée  de  vous,  incapable  d'être  remplie  de  vous, 
[languit  sans  vous,  vous  souhaite  avec  ardeur  et  soupire 
[après  vous,  ô  mon  Dieu,  mon  unique  bien,  ma  consolation, 
uia  douceur,  mon  trésor,  mon  bonheur  et  ma  vie,  mon 
[Dieu  et  mon  tout  ! 

Venez  donc,  aimable  Jésus,  et,  quelnue  indigne  que  je 
[sois  de  vous  recevoir,  dites  seulement  une  parole,  et  je 
[Ferai  puriiié.  Mon  cœur  est  prêt,  et,  s'il  ne  l'était  pas, 
[d'un  seul  de  vos  regards  vous  pouvez  le  préparer,  l'atten- 
drir, l'enflammer.   Venez,  Seigneur  Jésus,  venez. 


APRÈS  LA  COMMUNION. 

Acte  d^ Adoration. 


Adorable  majesté  de  mon  Dieu,  devant  qui  tout  ce  qu'il 
y  a  de  plus  grand  dans  le  ciel  et  sur  la  terre  se  reconnaît 
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indigne  de  paraître,  que  puis- je  faire  ici  en  votre  présence 
si  ce  n'est»  de  me  taire,  et  de  voua  honorer  dans  le  plus 
profond  anéantissement  de  mon  âme  ? 

Je  vous  adore,  ô  Dieu  saint,  je  rends  mes  justes  homma- 
ges ft  cette  grandeur  suprôme  devant  laquelle  toute  puis- 
sance n'est  que  faiblesse,  toute  prospérité  que  misère,  et 
les  plus  éclatantes  lumières  que  ténèbres  épaisses. 

A  vous  seul,  grand  Dieu,  Roi  des  siècles.  Dieu  immortel, 
à  vous  seul  appartient  tout  honneur  et  toute  gloire. 
Gloire,  honneur,  salut  et  bénédiction  à  celui  qui  vient  au 
nom  du  Seigneur.  Béni  soit  le  î^ils  éternel  du  Très-Haut, 
qui  daigne  s'unir  aujourd'hui  si  intimement  h  moi  et 
prendre  possession  de  mon  cœur. 


Acte  d'Amour. 


J'ai  donc  enfin  le  bonheur  de  vous  posséder,  ô  Dieu  d  a- 
mour  !  Quelle  bonté  !  Que  ne  puis-je  y  répondre  !  Que  ne 
suis-je  tout  cœur  pour  vous  aimer,  pour  vous  aimar  autant 
que  vous  êtes  aimable,  et  pour  n'aimer  que  vous  !  Em- 
brasez-moi, mon  Dieu,  brûlez,  consumez  mon  cœur  de  votre 
amour.  Mon  bien-aimé  est  fl  moi  ;  Jésus,  l'aimable  Jésus 
se  donne  à  moi...  Anges  du  ciel,  mère  de  mon  Dieu, 
Saints  du  ciel  et  de  la  terre,  prêtez-moi  vos  cœurs,  donnfz- 
moi  votre  amour  pour  aimer  mon  aimable  Jésus. 

Oui,  je  vous  aime,  ô  le  Dieu  de  mon  cœur,  je  vous  aime 
de  toute  mon  hme  ;  je  vous  aime  souverainement  et  avec 
la  ferme  résolution  de  n'aimer  jamais  que  vous.  Je  le 
jure,  je  le  proteste.  Mais  assurez  vous-même,  fi  mon 
Dieu,  ces  saintes  résolutions  dans  mon  cœur,  qui  est  pré- 
sentement h  vous. 


Acte  de  Remerdment. 


Quelles  actions  de  grftces,  ô  mon  Dieu,  pourront  égaler 
la  faveur  que  vous  me  faites  aujourd*huî  !  Non  content  de  1 
m'avoir  aimé  jusqu'it  mourir  pour  moi,  Dieu   de   bonté, 
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fous  daignez  encore  venir  en  personne  m'honorer  de  votre 
fisite  et  vous  donner  A.  moi.    O  mon  flme,  glorifie  le  Sei- 

leur  ton  Dieu,  reconnais  sa  bonté,  exalte  sa  magni- 
[cence,  publie  éternellement  sa  miséricorde.  C'est  avec  un 

mr  attendri  et  plein  de  reconnaissance,  ô  mon  doiix 
fauveur,  que  je  vous  remercie  de  la  grftce  immense  que 

)us  daignez  me  faire.  J'ai  été  un  infidèle,  un  lâche,  un 
Jrévaricateur  ;  mais  je  ne  veux  pas  être  un  ingrat.  Je 
jeux  me  souvenir  éternellement  qu'aujourd'hui  vous  vous 

tes  donné  îV  moi,  et,  en  me  donnant  parfaitement  h.  vous, 

larquer,  par  toute  la  suite  de  ma  vie,  les  obligations  ex- 

îssives  que  je  vous  ai,  ô  mon  Dieu  ! 


Acte  de  Demande. 

Vous  êtes  en  moi,  source  inépuisable  de  tous  les  biens  ! 
^ous  y  êtes  plein  de  tendresse  pour  moi,  les  mains  pleines 
grrices  et  prêt  A,  les  répandre  dans  mon  cœur.  Dieu 
)n,  libéral  et  magnifique,  répandez-les  avec  profusion  ; 
)yez  mes  besoin?,  voyez  votre  pouvoir.  Otez  ce  qui  vous 
?plaît  dans  mon  cœur,  mettez-y  ce  qui  peut  me  rendre 
jrrvible  il  vos  yeux.  Purifiez  mon  corps,  sanctifiez  mon 
tne  ;  appliquez-moi  les  mérites  de  votre  vie  et  de  votre 
[oit  :  unissez-vous  à,  moi,  chaste  époux  des  fîmes  ;  vivez 
moi,  afin  que  je  vive  en  vous,  que  je  vive  de  vous  et 

jamais  pour  vous. 
[Faites  en  moi,  aimable  Sauveur,  ce  pour  quoi  vous  y 
|nez  :  accordez-moi  les  grftces  que  vous  savez  m'étre  né- 
jssaires.  Accordez  les  mêmes  grâces  A,  tous  ceux  et  A. 
pûtes  celles  pour  qui  je  suis  obligé  de  prier.  Pourriez- 
His,  mon  aimable  Sauveur,  me  refuser  quelque  chose 
^rès  la  grflce  que  vous  me  faites  aujourd'hui    de  vous 

mer  vous-même  A,  moi  ? 


Aût^  d'Offrande. 


[Vous  me  comblez  de  \os  dons,  Dieu  de  miséricorde,  et, 

vous  donnant  à  moi,  vous  voulez  que  je  ne  vive  plus 

ke  pour  vous.    C'est  aussi,  0  mon  Dieu,  le  plus  grand  de 
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tous  mes  d^airs,  que  d'être  entit^rement  ft  vous.  Oui,  je 
veux  que  tout  ce  que  j'auviii  désormais  de  pensées,  tout 
ce  que  je  formerai  et  exécuterai  de  desseins  soit  dans  l'or- 
dre de  la  parfaite  soumission  que  je  vous  dois. 

Je  veux  que  tout  ce  qui  dépend  de  moi,  santé,  forces, 
esprit,  talents,  crédit,  biens,  réputation,  ne  soit  employé 
que  pour  les  intérêts  de  votre  gloire.  Assujettissez-vous 
donc,  ô  Roi  de  mon  cœur,  toutes  les  puissances  de  mon 
îlme  :  régnez  absolument  sur  ma  volonté,  je  la  soumets 
A,  la  vôtre.  Après  la  faveur  dont  vous  m'honorez,  je  ne 
souffrirai  pas  qu'il  y  ait  rien  en  moi  qui  ne  soit  parfaite- 
ment A,  vous. 


Acte  de  hon  propos. 


O  le  plus  patient  et  le  plus  généreux  de  tous  les  amia, 
qu'est-ce  qui  pourrait  désormais  me  séparer  de  vous  ?  Je 
renonce  de  tout  mon  cœur  à  ce  qui  m'en  avait  éloigné 
juF.qu'ici,  et  je  me  propose,  avec  le  secours  de  votre  grâce, 
de  ne  plus  retomber  dans  mes  fautes  passées. 

Ainsi  donc,  ô  mon  Dieu,  plus  de  pensées,  de  désirs,  do 
paroles  ou  d'actions  qui  soient  le  moins  du  monde  coji 
traires  îI  la  pudeur  ou  à  la  charité  ;  plus  d'impatiences 
de  jurements,  de  mensonges,  de  querelles,  de  médisances 
plus  d'omissions  dans  mes  devoirs,  ni  de  langueur  dm 
votre  service  ;  plus  de  liaisons  sensibles,  ni  d'amîtîês  na 
turelles  ;  plus  d'attache  à  mes  sentiments  ni  j\  mes  coin 
modités  ;  plus  de  délicatesse  sur  le  mépris  et  sur  les  dis 
cours  des  hommes  ;  plus  de  passion  pour  l'estime  et  l'at 
tentîon  du  monde.  Plutôt  mourir,  ô  mon  Dieu,  plutôt  ex 
pîrer  ici  devant  vous,  que  de  jamais  vous  déplaire. 

Vous  êtes  au  milieu  de  mon  cœur,  divin  Jésus  :  c'est 
en  votre  présence  que  je  conçois  ces  résolutions,  afin  que 
vous  les  confirmiez,  et  que  votre  adorable  Sacrement,  que 
je  viens  de  recevoir,  soit  comme  le  sceau  qu'il  ne  me  soit 
jamais  permis  de  violer. 

Confirmez  donc,  ô  Dieu  de  bonté,  le  désir  que  j'ai  d'être 
uniquement  à  vous  et  de  ne  vivre  plus  que  pour  votre 
gloire.    Ainsi  soit-il. 


RENOUVELLEMENT  DES  PROMESSES  DU  BAPTÊME.     0  l 


RENOUVELLEMENT  DES  PROiMESSES 
DU  BAPTÊME. 

Mon  Dieu,  mon  Créateur,  mon  Sauveur  et  mon  Juge,  je 
ratifie  de  bon  cœur  les  promesses  que  je  vous  ai  faites  fl 
mon  baptême  ;  je  vous  demande  sincèrement  pardon  de 
les  avoir  si  souvent  violées.  Je  renonce  de  nouveau  ù,  Sa- 
tan, h  ses  œuvres  et  il  ses  pompes  ;  je  promets  de  m'atta- 
clier  à  Jésus-Christ  pour  toujours,  de  vivre  et  de  mourir 
dans  la  religion  catholique,  apostolique  et  romaine,  en 
piofessant  toutes  les  vérités  qu'elle  enseigne,  et  en  prati- 
([ liant  toutes  les  obligations  qu'elle  impose. 


Quiconque,  s'étant  confessé  et  ayant  communié,  récitera  d'un  cœur 
contrit  la  prière  suivante  devant  une  imago  quelconque  de  Jésus 
crujifié,  pourra  gagner  une  indulgence  plénière  applicable  aux  âmes 
du  purgatoire.  Il  devra  aussi  prier  pendant  quelque  temps  aux 
intentions  du  Souverain  Pontife. 

Me  voici,  ô  bon  et  très  doux  Jésus,  prosterné  en  votre 
présence.  Je  vous  prie  et  vous  conjure  avec  toute  l'ar- 
deur de  mon  âme  de  daigner  imprimer  dans  mon  cœur  de 
vifs  sentiments  de  foi,  d'espérance  et  de  charité,  un  vrai 
repentir  de  mes  fautes  et  une  très  ferme  volonté  de  m'en 
corriger,  tandis  qu'avec  un  grand  amour  et  une  grande 
douleur  je  considère  et  contemple  en  esprit  vos  cinq 
plaies,  ayant  devant  les  yeux  ces  paroles  que  le  prophète 
l^avid  vous  appliquait  déjà  en  les  mettant  dans  votre 
bouche,  Ô  bon  Jésus  :  Ils  ont  percé  mes  mains  et  m£9 
pieds,  ils  ont  compté  tous  mes  os. 

'  (Il  est  bon  de  renouveler  cet  acte  toutes  les  fois  qu'on  a  le  bonheur 
tle  communier,  ainsi  qu'aux  jours  anniversaires  du  b.Hptême,  de  la 
première  communion  et  de  la  confirmation.) 


^^ 


ifp 
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O  Jésus,  notre  aimable  Sauveur,  nous  voici  humblement 
prosternés  ù,  vos  pieds  afin  d'implorer  votre  divine  miséri- 
corde pour  nous  et  pour  les  âmes  des  fidèles  qui  sont 
morts.  Daignez  nous  appliquer  ù  tous  les  mérites  in- 
finis de  votre  sainte  Passion,  que  nous  allons  méditer. 
Faites  que,  dans  cette  vallée  de  soupirs  et  de  larmes  où 
nous  entrons,  nos  cœurs  soient  tellement  contrits  et  repen- 
1  ants,  que  nous  embrassions  avec  joie  toutes  les  contradic- 
tions, les  souffrances  et  les  humiliations  de  cette  vie. 

Et  vous,  ô  divine  Marie,  qui  la  première  nous  avez  en- 
seigné ù,  faire  le  Chemin  de  la  Croix,  obtenez  de  Tado- 
rable  Trinité  qu'elle  daigne  accepter,  en  réparation  de 
tant  d'injures  qui  lui  sont  faites,  les  aiïections  de  douleur 
et  d'amour  dont  l'Esprit  vivificateur  nous  favorisera  pen- 
dant ce  saint  exercice. 


O  Sainte  Mère,  imprimez 
profondément  dans  mon 
cœur  les  plaies  de  Jésus 
crucifié. 


Sancta  Mater,  istud  agas 
Crucifixi  fige  plagas 
Cordi  meo  valide. 


Ire  STATION. — Jésus  condamné  à  mort. 

V.  Nous  vous   adorons,   ô,    v.  Adoramus    te,  Christe, 
Jésus,  et   nous   vous   bénis-  et  benedicimus  tibi. 


sons. 

R.  Parce  que  vous  avez  ra 
cheté    le    monde   par    votre  |dum. 
sainte  Croix. 


R.  Quia  per  sanctam  Cru- 
cem   tuam    redemisti    mun- 


O  adorable  Jésus,  puisque  ce  sont  nos  crimes  qui  jus 
ont  conduit  au  trépas,  faites  que  nous  les  détestions  de 
tout  notre  cœur,  afin  que  notre  repentir  et  notre  péni- 
tence nous  obtienne  pardon  et  miséricorde. 


Pater  noster. — ^Ave,  Maria. — Gloria  Patri. 
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V.  Miserere   nostri,    Domi-l    v.  Ayez     pitiC     de    nous, 
ne.  R.  Miserere  nostri.  |  Seigneur,     r.  Ayez  pitié  de 

V.  Fidelium     animœ,    pernous. 
misericordiam    Dei,   requies-i     v.  Que  les  Ûmes  des  fidè- 
cant  in  pace.  R.  Amen.  les  reposent  en  paix  par  la 


Sancta  Mater,  etc. 


miséricorde   de  Dieu.    Ainsi 
soit-il. 
0  sainte  Mère,  etc. 


lie  STATION. — Jésus  est  chargé  de  sa  croix.   , 

V.  Nous  vous  adorons,  etc.     v.  Adoramus  te,  etc. 

0  doux  Jésus,  ce  n'était  point  &  vous  A.  porter  cette 
croix,  puisque  vous  étiez  innocent,  mais  il  nous,  miséra- 
bles péclieurs,  chargés  de  toutes  sortes  d'iniquités.  Don- 
nez-nous donc  la  force  de  vous  imiter,  en  supportant 
-ans  murmure  les  revers  et  -es  disgrâces  de  cette  vie,  qui, 
[dans  l'ordre  admirable  de  votre  providence  paternelle, 
doivent  être  pour  nous  l'occasion  de  satisfaire  à  votre 
[justice,  et  le  moyen  d'arriver  à  la  céleste  patrie. 

Pater  noster. — Ave,  Maria. — Gloria  Patri,  etc. 


Ille  STATION. — Jésus  tombe  sous  le  poids  de  sa  croix. 


V.  Adoramus  te,  etc. 


v.  Nous  vous  adorons,  etc. 


0  bon  Jésus,  tendez-nous  une  main  secourable  au  mi- 
lieu de  tant  de  dangers  auxquels  nous  sommes  exposés. 
[Daignez  nous  fortifier  dans  nos  faiblesses,  afin  qu'après 
jvous  avoir  suivi  courageusement  sur    le  Calvaire,  nous 
puissions  y  goûter  les  fruits  délicieux  de  l'arbre  de  vie, 
et  devenir  éternellement  heureux  avec  vous. 


Pater  noster. — ^Ave,  Maria. — Gloria  Patri,  etc. 
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IVe  STATION. — Jémis  rencontre  sa  sainte  mère. 

y.  Adoramus  te,  etc.  v.  Nous  vous  adorons,  etc. 

O  Mfirie,  môie  de  douleur,  obtenez-nous  col  amour  ar- 
dent avec  lequel  vous  accompagnâtes  Jésus  Christ  sur 
la  montagne  sainte,  et  cette  fermetC  que  vous  fîtes  pa- 
raître au  pied  de  la  cioix,  afin  que  nous  y  demeurions 
constamment  avec  vous,  et  que  rien  ne  puisse  jamais 
nous  en  séparer. 

Pater  noster. — Ave,  Maria. — Gloria  Patri,  etc. 

Ve  STATION. — Le  Cyrénéen  aide  Jésus  à  porter  sa  crolr. 

V.  Nous  vous  adorons,  etc.    v.  Adoramus  te,  etc. 

O  Jésus,  notre  maître,  vous  avez  accepté  pour  nous  le 
calice  des  douleurs,  et  vous  ne  nous  en  avez  laissé  quo 
la  plus  petite  partie.  Ne  permettez  pas  que  nous  soyons 
assez  ennemis  de  nous-mêmes  pour  la  refuser.  Faites,  au 
contraire,  que  nous  l'acceptions  volontiers,  afin  de  noii^ 
rendre  dignes  de  participer  aux  torrents  de  délices  dont 
vous  enivrez  vos  élus  dans  la  terre  des  vivants. 

Pater  noster. — Ave,  Maria. — Gloria  Patri,  etc. 


I  k 


Vie  STATION. — Une   femme  pieuse   essuie  la   face  de 

Jésus. 

V.  Nous  vous  adorons,  etc.    v.  Adoramus  te,  etc. 


O  Jésus,  le  plus  beau  des  enfants  des  ho'  nue.  quel 

état  vous  a  réduit  votre  amour  pour  n  Non,  jamais 
vous  n'avez  été  plus  digne  de  nos  uK)as  et  f'  >  nos 

hommages.  Nous  vous  adorons  do  et,  prosten  i  de- 
vant votre  divine  majesté,  nous  vou.  uppli  ns  d'oublier 
toutes  nos  offenses,  et  de  rendre  à  notre  um.  son  ancienne 
beauté,  qu'elle  a  perdue  par  le  péché. 

Pater  noster. — Ave,  Maria. — Gloria  Patri,  etc. 
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Vile  STATION.— Jé«K«  tombe  pour  la  êeconde  foi». 
V.  Nous  vous  adorons,  etc.    v.  Adoramus  te,  etc. 


O  Jésus,  notre  force,  préservez-nous  de  toute  rechute, 
et  ne  permettez  pas  que  nous  ayons  le  malheur,  en  nous 
perdant,  de  rendre  inutiles  tant  de  fatigues  et  de  peines 
que  vous  avez  endurées  pour  nous  délivrer  de  la  mort 
éternelle. 

Pater  noster. — Ave,  Maria. — Gloria  Patri,  etc. 


Ville  STATION.— .Aésws  console  les  flllea  â^Taraël  qui 

le  suivent. 

V.  Nous  vous  adorons,  etc.    v.  Adoramus  te,  etc. 

0  aimable  Jésus,  vrai  consolateur  des  Ames  affligées, 
daignez  jeter  sur  nous  des  regards  de  tendresse  et  de  mi- 
séricorde j  faites-nous  la  grûce  de  vous  accompagner 
constamment  dans  le  chemin  de  la  Croiœ  avec  les  filles 
de  Jérusalem,  afin  d'y  entendre,  comme  elles,  des  paroles 
de  vie,  et  d'y  jouir  de  vos  ineffables  consolations. 

Pater  noster. — Ave,  Maria. — Gloria  Patri,  etc. 


IXe  STATION.— Jé«W8  tomhe  pour  la  troisième  fois. 

V.  Nous  vous  adorons,  etc.    v.  Adoramus  te,  etc. 

0  Jésus,  victime  d'amour,  voici  donc  que  vous  allez 
<*tre  immolé  pour  le  salut  des  hommes.  Daignez  nous  ap- 
pliquer les  mérites  de  votre  sacrifice  dans  le  temps,  afhi 
que  nous  puissions  vous  offrir  celui  de  nos  louanges  pen- 
dant l'éternité. 


i,  etc. 


Pater  noster.— Ave,  Maria.— Gloria  Patri,  etc. 


1 1 
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Xe  STATION. — Jésus  dépouillé  de  ses  vêtements. 

V.  Nous  vous  adorons,  etc.    v.  Adoramus  U    etc. 

O  Jésus,  divin  Agneau,  vous  voilà  donc  parvenu  au  lieu 
de  votre  supplice,  sans  que  vous  ayez  ouvert  la  bouche 
pour  vous  plaindre.  Ah  !  que  votre  silence  est  éloquent  et 
énergique  !  Avec  quelle  force  ne  nous  prêche-t-il  pas  la 
nécessité  de  réprimer  nos  impatiences  et  nos  murmures  ! 
Vous  vous  laissez  encore  dépouiller  de  vos  vêtements, 
pour  expier  le  malheur  que  nous  avons  eu  de  perdre  le 
don  précieux  de  la  grftce.  Daignez  donc  nous  le  faire  re- 
couvrer et  nous  dépouiller  entièrement  du  vieil  homme, 
afin  que  nous  ne  vivions  plus  que  selon  les  sentiments  de 
votre  cœur  adorable. 

Pater  noster. — Ave,  Maria. — Gloria  Patri,  etc. 


Xle  STATION.— Jé«ws  est  attaché  à  la  croix. 

V.  Nous  vous  adorons,  etc.    v.  Adoramus  te,  etc. 

O  péché,  maudit  péché  !    c'est  toi  qui  fus  la  cause  de 
cette  mer  de  douleur  dans  laquelle  nous  contemplons  laj 
victime  de  notre  salut.     Ah  !    chrétiens,  quel  excès  d'à 
mour  1  quelle  immense  charité  !  Qu'A  cette  vue  nos  cœurs  j 
se  déchirent  et  s'embrasent  :  qu'ils  renoncent  à  tous  les 
plaisirs  de  la  terre  ;  qu'ils  soient  sans  cesse  crucifiés  avec! 
celui  4e  Jésus,  et  que  nos  yeux  versent  jour  et  nuit  desî 
torrotà^;  de  larmes. 

^ater  noster. — ^Ave,  Maria. — Gloria  Patri,  etc. 


Xlle  STATION. — Jésus  meurt  sur  la  oroiœ. 
V.  Nous  vous  »dor*ms,  etc.    v.  Adoramus  te,  etc.        R| 
O  pécheurs,  n'y  aura-t-il  que  vous  qui  demeurerez  in 
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sensibles  h  ce  spectacle  si  attendrissant  ?  Jetez  un  regard 
sur  votre  Sauveur  ;  voyez  l'état  affreux  oïl  vos  crimes 
l'ont  réduit.  11  vous  pardonne  cependant,  si  votre  repen- 
tir est  sincère  ;  il  a  ses  pieds  attachés  pour  vous  atten- 
dre, ses  bras  étendus  pour  vous  recevoir,  son  côté  ouvert 
et  son  cœur  blessé  pour  répandre  sur  vous  toutes  ses 
grâces,  sa  tête  penchée  pour  vous  donner  le  baiser  de  paix 
et  de  réconciliation.  Accourons  donc  tous  auprès  de  sa 
croix  et  mourons  pour  lui,  puisqu'il  est  mort  pour  nous. 

Pater  nostei^. — Ave,  Maria.— Gloria  Patri,  etc. 


Xllle  STATION. — Jésus  déposé  de  la  croix  et  remis 

à  sa  mère. 

V.  Nous  vous  adorons,  etc.    v.  Adoramus  te,  etc. 

0  Marie,  c*est  nous  qui  sommes  la  cause  de  votre  afflic- 
tion, et  ce  sont  nos  péchés  qui  ont  transpercé  votre  ftme 
en  attachant  Jésus-Christ  à  la  croix.  Daignez,  0  Mère  de 
miséricorde,  obtenir  notre  pardon,  et  noua  permettre  d'a- 
dorer dans  vos  bras  votre  amour  crucifié.  Imprimez  telle- 
ment dans  nos  ûmes  !e?  douleurs  que  vous  ressentîtes  au 
pied  de  la  croix,  que  nous  n'en  perdions  jamais  le  souvenir. 

Pa'er  noster. — ^Ave,  Maria. — Gloria  Patri,  etc. 


XlVe  STATION.— i/és«s  est  mis  dans  le  tombeau. 

V.  Nous  vous  adorons,  etc.    v.  Adoramus  te,  etc. 

Voici  donc,  Jésus,  notre  cher  Rédempteur,  voici  donc  où 
repose  votre  corps  adorable,  le  précieux  gage  de  notre 
salut.  Faites  que  notre  plus  grande  consolation  dans 
cette  vallée  de  larmes  soit  de  nous  occuper  des  supplices 
et  de  la  mort  ignominieuse  que  vous  avez  endurés  pour 
nous  racheter.    Et,  parce   que   vous   n'avez   voulu  être 
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placé  dans  un  sépulcre  nouveau  que  pour  noua  faire  con- 
naître que  c'est  avec  un  nouveau  cœur  que  nous  devons 
nous  approcher  de  vous  dans  le  sacrement  de  votre 
amour,  daignez  nous  purifier  de  toutes  nos  taches  et  nous 
rendre  dignes  de  nous  asseoir  souvent  ft  votre  banquet 
sacré.  Ensevelissez  dans  ce  même  tombeau  toutes  nos 
iniquités  et  nos  convoitises,  afin  que,  mourant  à  nos  pas- 
sions et  a  toutes  les  chos^  d'icî-bas,  pour  mener  avec 
vous  une  vie  cachée  en  Dieu,  nous  méritions  de  faire  une 
fin  heureuse,  et  de  vous  contempler  à  découvert  dans  la 
splendeur  de  votre  gloire. 

Pater  nost^r. — Ave,  Maria. — Gloria  Patri,  etc. 

On  termine  en  disant  : 


V.  Nous  vous    adorons,  0 
Jésus,  et  nous  vous  bénis 
sons.  R.  Parce  que  vous  avez 
racheté  le  monde  par  votre 
sainte  croix. 

V.  Priez  pour  nous.  Vierge 
de  douleur,  b.  Afin  que  nous 
devenions  dignes  des  promes 
ses  de  Jésus-Christ. 


V.  Adoramus  te,  Christe, 
et  benedicimuB  tibi.  R.  Quia 
per  sanctam  Crucem  tuam 
redemisti  mundum. 

V.  Ora  pro  nobis,  Virgo 
dolorosissima.  r.  Ut  digni 
efficiamur  promissionibus 
Ghristi. 


Oraison. — ^Daignez,  Seigneur,  regarder  d'un  œil  favora- 
ble votre  famille  pour  laquelle  Notre-Seigneur  Jésus- 
Christ  a  bien  voulu  être  livré  entre  les  mains  des  mé- 
chants et  souffrir  le  supplice  de  la  croix.   Par  N.-S.  J.-C. 
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ASPERSION  DE  L'EAU  BÉNITE 

Pendant  Vannée, 


ÎÈÎhi^ 


Ant.    A  -sperges  me,    Do  -  mi  -ne,    hysso-po,     et 


?E2!=:=:rffc--«z=dz:z:i!tz=5*=: 


miin-da    -    bor    :        la    -    va   -  bis    me, 


&-^ 


._, — -_fc — ^_-.| 


^ — B-i:^izi^: 


d^5^=i 


^^EË 


et 


su  -  per  ni  -  vem        de      al    -    -    ba  -  bor. 


^^^JESEaqEJE^E^-EE^pjiiEgi^Eq^^ 


Ps.  Ml  -  se-  re  -re  me  -  i,   De  -  us, 


^i5Ê:»='^^:^^3^  '"'■*'" 


se-cundum  magnam 

On  répète  : 
Asperges. 


mise-ri-cor  -   diam  lu  -  am.  v.  Glo-ri-  a.  7. 


Au  temps  de  la  Passion,  on  omet  Gloria  Patri. 

y.  Ostende  nobis,  Domine,  misericordiam  tuam.  R.  Et 
salutare  tuum  da  nobis.  {Au  Temps  pascal,  on  ajoute 
alléluia.) 

y.  Domine,  exaudi  orationem  meam.  b.  Et  clamor  meus 
ad  te  veniat.  v.  Dominus  vobiscum.  b.  Et  cum  spiritu  tuo. 

Oraison. — ^Exaudi  nos.  Domine  sancte,  Pater  omnipo* 
tens,  œterne  Deus  :  et  mittere  digneris  sanctum  Angelum 
tuum  de  Cœlis,  qui  custodiat,  foyeat,  protegat,  yisitet, 
atque  defendat  omnes  habitantes  in  hoc  habitaculo.  Per 
Christum.    B.  Amen. 


■:il!r 
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ASPEIUBION  DB  L^BAU  BÉNITE. 

Pendant  le  Temps  pascal. 


Ànt.    Vi  -  di  a  -  quam     e  -gre  -  di-en-tem    de  tem- 


plo  a    la  -  te-re     dex  -  tro,    al-le  -  lu    -    ia  : 


Liffzï: 


J: 


i^«sâ 


et  0    -    mnes  ad  quos  pervenit    a  -  qua  i 


sta,    sal  -  vi    fac  -  ti    sunt  et  di  -  cent,    al-le  -  lu- 


EK3==:i?zi^=ziîz3=3 


ia,    al-le    -    -    lu    -    ia.    Ps.    Con-fi-  te-  mi-ni  Do- 


gEEi^3 


i-l-i: 


mi-no,  quo-ni-am    bo-  nus  :    quoni-am    in  saBculum 

£^^^--^^S>Zgl3?^ï3=iî^Ti^  Vidi  Iquam. 
misericor  -di  -  a    e  -  jus.    v.  Glori-a 


♦4  »»»♦»»♦♦  ♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦■♦4»»*»»» 


=] 


e  tem- 


5^ 


la  : 


►â«Éir^=3 


i^^ 


e  -  lu- 


ni  Do- 

culum 

répète 
aquam. 


MESSES  DIVERSES  ET  PSAUMES 
POUR  VEPRES 

MESSE  ROYALE  OU  DU  PREMIER  TON 

Aux  fêles  et  Solennités  de  I  classe. 


S; 


Ky  -  ri-e,  e    -    -    -    -   le  -  i-son.  iij» 

(Ihriste,  e    -    -    -    le-ison.  ly".  Kyri- e, 


S: 


iid?: 


;!^  I  ^jE?^=^l^^5^^i!S!!g^^l 


e    -     le- i son,  y.  Kyrie 


*^-^- 


e 


le-ison. 


tîS5 


^==^=*^-!^fe:^?=£^ 


Glo-ri-a    in  excelsisDe-o.    Et  in  terra  pax  ho-mi- 


Sdî«riq 


t 


ti 


i=^^iE=iE^«E3 


iii-bus  bonai  volun-ta  -  lis.      Lauda-mus  te.       Bone- 


k==± 


dicimus  te.       Ado-  ramus  te.     Glo-ri-fi-ca-mus  te. 


^n 


i    É|l 


^'ii 


i   . 
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MBSSK   ROYAL  OU  DU  PREMIBR  TON. 


Pn^îi^r^- 


^^^E^^^EE^f^E^^ 


Grali-as    agimustibi,  propter  magnam  gloriam  tii-am. 


^ËTzS 


=^?ï*t!E5E!EtSE^^ 


Do-mine  Deus,  Rex  cœlestis,  Deus  Peter  oimni-potens. 


S^gzî=5i?_ii±fc 


Î3E5î!îz 


ï1zi!?m: 


Domine,  Fili  u- ni-go -ni-te,    Jii-su      Gmu    -  ste. 


I 

Domine    Deus,  Agnus  Dei,      Fili- us    Pr-tris. 
■  _  ^    ■ 


5: 


iE5: 


m 


^^-. 


J: 


z-lS 


Qui  tol-lis  pec-cata  mundi,    mi-  se-re-  re    no-bis. 
Qui    tollis    pecca  -ta  mundi,  suscipe   de-,)reca-  ti-o- 

5=: 


'li^^E=^^^5E*E^^ËÈ3E!Eë 


nem  nostram.  Qui   sedes  ad  dexteram  Palris,   mise  re- 


ËË-^^1^5^^ 


S 


re  no  -  bis.         Quo-ni-am  tu    so-lus  sanclus.     Tu 

■-■-■-ji:i:= 


%=± 


^^^^ 


t 


JJd 


so-  lus  Do-mi-nus.      Tu  so-lus  Altis-  si-  mus,  Jk  -  su 


S; 
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^Ë 


lu-am. 
otens. 


S 


STE. 


ÊËfl^ 


1 


3. 


^. 


h-^ 


-d 


-  ti-o- 


mise  re- 


1^ 


1 


Tu 


K  -    SU 


§z:!?Kiz: 


^^=^^^^^^^^^ 


Cmu-STi!:.      Cum  sancto   Spiri-lu,  in  gloria     Do- i 


I*a-tris. 


m  en. 


Cre    do    in   iinum  De-iim,     Patrem  omnipo-ten- 


t- 


33; 


lem,  laclo-rem  co}li     et   ter-ree,  vi-si-bi- li-um    oirni 


S; 


■fË*L-îE5tt:î!i:|ri£B=i: 


tt 


iim   et  in-vi-si- bi- li-um.       Et  in  unum  Do-minum 
JiiSUM   CmusTUM,  Fi-li-um  De-i    uni-ge  -  nitum.    Et  ex- 


:t- 


1 


±1 


Paire  natum  ante     omni-a    sœ-cu  -la         Deiim  de  De 


ztq: 


riji^zazl: 


wM 


S: 


0,     lumen  de  luminc,    Deum  verum  de  De-o     vo  -  ro. 


Oenitum,  non  lactum,  consubstanti  -  a-  lera   Pa  -tri  : 


ti-îri^itflcii^J^r-^^Erinfcl-i 


per  quem  omni'a  facla  sunt.  Qui  propter  nos  homines,  et 


Il 


;;  ■=• 
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MB8BB   BOTAL  OtJ  Dt7  PRBMIBB  TON. 


%: 


t 


a: 


'^f^ 


t: 


propter  nostram  saliitem  descendit  de  cœ  -  Ils. 


Et 


?IIi=* 


rJE^ 


-ii-f 


3^^^ 


"-3*:^ 


incar-na  -tus  est  de    Spiri-tu  sancto  ex   Mari  -  a  Vir- 


tzfct 


?-— ^-Jt5^^s^:^=^.r-^P5^ 


gi-ne  :    Et    ho  -  mo    fac-  tus  est.     Cruci-  fixus    e  - 


5: 


^3^E=^3EEEfc^.EË| 


--■ 1 


liam  pro  nobis  :  sub  Ponti-o  Pi-  la-to    passus  et  se* 
fpul  -  lus  est.  Et  re-surrexit     lerti-a    di-e  secundum 


l^^^i^S^-^^-ËË 


-^E^j 


Scriptu-ras.     Et  as-cendit  in   cœlum  :  se-detaddex 


*=♦: 


:t=K=t 


teram  Pa-tris.  Et  iterum  venturus  est  cum  glori-a,  ju- 


^^:?^.ÈtE53Et§E5^j:Ê^ 


:3 


dica-re  vives    et  mortu-os  :    cujus  regni  non  erit 
fl-  nis.      Et  in  Spi  ritum  sanctum  Dominunj,  et  vi-  vi- 

fi-  can  -tem  :  qui  ex  Pâtre  Fi-  li-  oque  pro-ce-dit.    Qui 


MESSE   BOTAL  OU  DU  PREMIER  TON. 
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^^^Egg^gg^^EggJEEï 


:iiin  Paire 


et   Fi  -    li-o     si-nml  ado -ra  -  lur,  ot 


tmz: 


3EiEE^:^3EiEËt=5?E§; 


conglo-ri-  fl-catur  :   qui  lo-culus  est  per  Prophetas. 


^-:5r"£3=:n:t:iz:ipir*rtrr=: 


:0^!=tii=i 


Kt  unam  sanctam,  Outlio-ltcam  et    A-postolicani    Kc- 
S— (Il — -^^^H-i-^  ^-«-h^i^i— ^-^^ 


tlK*. 


E 


H- 


:»i?-i=:3: 


:"-t 


cle-si-am.    Conll-te-or      uniim  baptisma    in    re-missi- 

?=5igd?Bi=i=zi=g=:iiizz:q=zii=^5=Br^ii»3! 

7z=!====ziill!=5=Hi=:=i=Éz:i=li:EJilz:d!^iid 

onem  pecca-to-rum  ;    Et  ex-pecto  re-surre-cli-o- 


g^^Ê^'£^^^^^=^§ 


iicni  morluorum.      Et  vitam  venturi  sa3culi.  A 
Srfe 


inoii 


San  -  ctns,  San    -       dus,  San      -    dus    Domi- 
nus  Deus  Sabaoth.  Pleni  suntcœli  et  terra  gloria  tu  -a  : 


hz==:d: 


a 


♦-§ 


Jiml-Bi-i 


Ho -sanna  in  ex-cel-sis  !     Be -ne- dictus  '  M     venit 


h^£EJE!^^^^È==3EB 


i 


in    no-mi-ne  Do-mi-ni  :       Hosanna  in    ex-cel-  sis  ! 
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ME88E   DU   SKrOND   TON. 


■m 


îf  '^'i'*i 


Agniis  Do-i,  (jiii  lollis  pcccii-lii  mundi,   nHser(?ro  riobis. 
Agiius  Dei,  (iiii  tollis  pcccalîi  mundi,  niisere-re  nobis. 
Agnus  Doi,  qui  lollis   poccala  mundi,  dona  nobis  pacem. 

^^^^^^^^^^^^ 

I     -    te,  missa  est. 

De  -  G  grali-as. 

MESSE  DU  SECOND  TON. 

Ky  -  ri  o,    e      -    io  -  isoii.  iij.  (Ihriste, 
e    -    -    le  -  ison.  iij.  Ky  -  ri-e, 


le- 


tnq:' 


♦-« 


ison.  ij.  Ky  -    ri-e, 


0     -     - 


le  -  ison. 


Gloria  in  excelsis  De  -  o.   El  in  lerra  pax  hominibus 


JDonse  volun-ta-tis.    Laudamusto.   Be-ne-di-cimus  te. 
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■Ei~=[l  j  I  ?»gîjr=ïE§EiL 


:q::?=l: 


a^Ê=EË1Ë^^ 


Ado- ra-miis  lu.     (ilori-li-camus  lo.   Gnilius   a-giim»s  ti- 


a=»=i 


-m-»-m 


t*r:--jti"~:drr: 


E1JE^^!|SE^3 


bi,  proptcM'magnamgloriam    tiiaïu.  Domine   Deus,   Rex 


i=E[|  1  ?^^E^35EiE5L»E5SEiE§3~EEEl^ 


— I 


cœleslis,  Deus  Pater  o -mni-polons.    Domine,  Fi-  li  u- 
nigonite,    Jesu  Chuistij;.    Do-mine  Deus,    Agnus  Dei, 


Fi-li-us  Patris.  Qui  tol-lis  peccalamundi,   mise-ro  -  ro 
nobis.      Qui  loi-lis  pec-cata  mundi,  suscipo  deprecali- 


onemnostram.Quisedes  ad   dexleram  Patris,  mi-se-re- 
re  nobis.  Quoniam  luosolus  sanctus.  Tu  solus  Dominus. 


:?rdr£!z?=«iiiititi: 


t 


:1=:rz=i 


Tu  soins  Altissimus,iliisu  (Ihiiistk.   Cum  sancto  Spi-ri- 


t5^ES-J 


S 


tu,  in  glori-a  Dei  Patris. 


A    - 


men. 


■r 


'i  /.,  ! 
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MKSBE  DU  BEOOin)  TON. 


Cre    -   do  in  unum  Deum,  Patremorani-potentem, 
factorem  cœli  et  terrse,  vi-sibi-lium  omnium,  et  in-vi- 

t^^ — -- — -. 


fc 


^E^^s!^  I  n 


si-bi-lium.  Et  in  unum  Do -minum  Jesjm  Christum, 


Filium   De-i      u-nigenitum.     Et  ex  Pâtre  natum  an- 


le  om-nia  sœ-cu-la.    Deum  de  Deo,*i  lumen  de  lumi- 


fE^Ï^^ 


ne,  Deum  verum     de  Deo  vero.      Genitum,  non  fac- 
tum,  consubstantia-!em  Patri  :  por  quem  omnia  facta  sunt. 


^ 


ï?-:é:5!!^ 


'^i^ 


Qui  propter  nos  homines,   et  propter  nostram  salutem 
descen  -  dit  de  cœlis.      Et  in-car-na-tus  est  de  Spi-ri- 


tu  sancto  ex  Mari  -  a    Virgine  ;    Et    ho  -  mo    fa 


inBBSB  DU  SECOND  TOIT. 
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»pi-ri- 


♦"5-" 


!£^^^^ 


Eg^3^ 


crus  EST.      Gni-ci-lixus     e-tiam  pro  nobis  ;  sub  Pontio 
Pila-to    passus,  et  se-pultusest.    Et  resurre-xit    ter- 


t^ 


=i=^ 


:id?n::^zd2yzi 


ti-a  (lie,  secundum  Scripturas.     Et  ascen-dit  in    cœ- 

g-F^~'---T|-P--"-J]--*-H-— --V-J--J^ 


5^1 


ï 


lum  rsedetaddex-  teram  Patris.     Et     î-terumven- 


•^^^^^^-^^^* 


turus  estcumgloria,    ju-d»-care    vives,  et  mor-tuos  ; 


cujus  regni  non  erit  linis.    Et  in  Spiritiim  sanctiira, 


Dominum,    et  vivi-licantem   :  qui  ex  Pâtre  Fili-oque 


!^=3:^flEïiH5 


Ï^Tïl'F-Jt 


procedit.  Qui  cum  Pâtre  et  Fi-Ii  o    simul  ado  -  ra-tur, 
et  conglori-fi-ca-tur  :  qui  locutus  est  per  Prophntas. 


t^^^E^^. 


Et  unam,  sanctam,  Catholicamet  A-posto-licam  Eccle- 


82 


MESSE   DIT   SEOOTT     rON. 


fe:-!ii^-3-:^=E5z 


-— |^^^E5^diï5 


siam.      Con-filo-or     iinum  huplisma   in    remis-si  -  onf?in 


pec-  ca  -  to  -  mm.              Et  ex  -  pe-  cto     ro-  sur-rec- 
I J 1 — z 1 u — I —  Il 1 ^ 


ti  -   o-iioni  inorhi  -  orum. 


Et  vi  -  la  m  ven- 


?:EÏ?Ë3Ê?Ê^EËEzËÊ^Ë!W!iEÎÊ:E§ 


tu  -  ri     FflB  -  eu  -  li. 


A    - 


men. 


San    -    dus,     San     -    -    ctup,       San- dus     Do- 

minus  De-us   Sabaotli.    Pleni  sunt  cœli  et  ter  -  ra 
glori-a    lu     -  a    :    Ilosanna  iu  ex-cel    -    sis  !  Beneclictus 

(|ui  venit   in   noniine   Doniini  :   Ilosanna  in    excei  -  sis  I 
Agnus  Dei,    qui  tol-lis  peccata  mundi,  mi-se-rc-re  no- 
Jjis.  Agnus  Dei,(iui  loili?  ijcccata  mundi,  miserere  nobis, 
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-■(-■-I 

-  onein 
T-rec- 


1  ven- 


5     Do- 

-  —  ■        I  ■  — 1 

ra 

>f!ictus 


n 


;el  -  sis  1 


o-ro.  u(i 


i 


nobis, 


Agnus  Dei,  qui  toUis  peccata    raundi,     dona  nobis  pacem. 


^ 


I       -    te, 
De    -     o 


missa    est. 
gmti  -  as. 
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S: 


i^ 


Kyrie, 


PI 


i=f; 


e  -    -    le  -  ison.  tij. 


<  hiiste,  e-    -  le-ison. //y.  Ky-ric, 

p         -     le-ison./y.  Ky-  rie, 

'  '*==a^^EËË^=ËË?J^^ËË 


H ^ 1- 

e    -    -      le-ison. 


t:rj^iA*^c:!.-:3-iL-^».jJ:^*:^= 


i 


Glo-ri-a    in  exeelsis   De  -  o.      Et    in   ter-rapaxho- 


nii  -  nibns  bona;   voluntati.s.    Laudamus  te.     lîencdi-ciraus 


te.     Ado-ra- mus  te.    Glori -tira     -     mus  te.  Grati- 


& 


as  agimus  ti-bi,  propter  magnam  glo-  ri-am  tu-am.  Domine 


il 


n 


ii 


i 
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^=rq: 


L^»rËÎJ^Sijiîg^-l-'^^A^d^::ât:»£i 


S 


Deus,  Rex  cœle  -  stis,  De    -     us,  Pa    -     ter  o-  mnipo- 


'~*"fl^  ♦  B-J"    l=^'T^«=^3H^-i:i^!qS^ 


tens.  Domine,  Fili     u-ni-gc-    nite,   Je     -    su  Chri  -  stb 


tSifr^q 


^ 


ï^ 


9=^ 


Domine  Deus,  AgnuaDeî,   Ff  li-ua  Patris.  Qui  tol-lia 
peccata  mundl,  mise-re  -  re  no-bis.  Qui  toHis    peccata 


mun-di,  sus-ci-pe      deprecatî-o  -  nem  nostram.  Qui  se- 


5 


tii 


des  ad  dcxteramPa-tria,  mise-re  -  re    no-bis.   Quoniam  tu 


■:^ 


solus  sanctus.  Tu  so  -  lus  Dominus.  Tu  solua  Altis-si-mus, 


Je    -    su    Chri  -  ste.  Cum  sanc  -  to  Spi     -     ritu,   in 


glPèî-a  Dei.  Pa      -     tris.       A    -        -        men. 


^-Ê-^^^"^^E=#jg?eE 


-m-^ 


w 


Patrem  o-mnipoten  -tem,    fac- 


Orado  in  uuum  Deum, 

iz?»zifziz5>zi-r:«*:j 


torem  cœli  et  terra),    yisibi-lium  omnluiUi  et  in-vi-gi-bi- 
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fac- 


^^.3^=^* 


■^^ 


lium.    Et  in  u-uumDomiiium  Jesum   Ohbistum,      FUli- 
uin   De -i       u-nige-nitum.  Et  ex  Pa-tre    natum  anteoin- 

ni-a      sae-cu-la.     peumde  Deo,liiraeiide  lumiue,   Deum 

ve  -  rum    do  Deo  ve  -  ro.      Geiiitum,non  factiim,  consub- 


M-:^ 


1 


atanti-  alem  Pa-tii  :  perquem  o-raiii-a     facta  sunt.Qui  prop- 
ter  nos  ho-mi-ues,    et  propter  nostram  sa-lu-tem  descen   - 
-     dit  de  cœ- lis.    Et  incar-ua-tus  estdeSpiiitusan- 
cto  ex  Mari-a  Vir-gine  :    Et    ho-mo    factds  est  :  et 


î^^£^"?JSEiËfc^li^t!Ê!^ïB 


HOMO,    HOMO  PAC-TU8  EST.  Crucifixu3     ctiam  pro  no-  bis  : 


•^^^^^^^^^S: 


1 


i-^~ti 


snb  Ponti-o  Pila  -  to  passus  etsepultus  est.    Et  resurrexit 
t«rti-a  di-  e  secun  •  dum  Bcriptu-ras.    Et  ascendit     in 


r 


m 

■'•irs 


li 
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!^?^=fe^E5E^?^-^z5iEii 


cœ  -    -  lutn  :  se-det  ad  dexte-ram  Pa-tris.     Et  iterum  ven- 


!j:3M-l-:p:^i|::»:B4-Bi»i!JM-iji^ 


3 


tu-rus  est  cum  gloria  ju-dicarc  vivos  et  mortu-03  •,    cu-jus 
re-  gni  non,  non  o  -  rit    fi  -  nis.    Et  in  Spiritum  sanctum, 
Doraiuum  et  vivi-fi-cantcm,  quiex  Patrc    Fi-li-o-    que 
proce- dit.  Qui  cum  Pâtre  et  Fi- li-o    sitnul  }i-do-ratur,et 

conglorificatur  :  qui  locu-tu3  est    per  Prophetas.   Et  unam, 


sanctam,  Catho-licam  et  Apostolicara  Ecclesiam.    Confiteor 


unum  bap-tis-ma  in  i"!  lissi- o- nem  peccato- rum.      Et  ex- 


•^^i^- 


pecto  resurrecti-o 


É— 

nem  mortu-o  -  rum.  Et  vitam  ven- 


tu-ri  sae-cu-li.        A 


men,    a-  meu.  2. 
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? 
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^&i 


San    -     ctus,      San    -    ctns,   San    -      ctus  Dominus 


:|=l:: 


Deus  Sa-    baotli.    Pleni  suiitcœli     et  ter -ra    glo-ri-a 


:^^tt;fi3 


I^^EË^: 


1 


hi^=^!im^^^-Ê^k^i'^^0 


tii  -a.    lî 


o  -    sanna  in         ex  -    cel 


Slâ! 


L.:^-:i:z1z=iqiiKl::?:i1::t 
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lîenedictus  qnive-nit  in  nomine  Do    -    mini  :  Ho- 
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A-gnii3  De    -    i,    qui  toi- lis  peccata  mundi,  nii- 


10^Sï-_=^=tt 


:^3, 


se-re  -    ro  no     -     bis.     Agnuâ  Dei,    qui  tollis    pecca- 
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ta       mnn-(li,  mise-re  -    re  no     •■     bis.    Agnns  De    -  î, 
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qui  toi- lis    peccata  mun-di,  dona  no  -  h\i  pa    -      coni.  G. 
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UÈmfk  DES  AKOÉS 


MESSE  DES  DOUBLES  MAJEURS  ET 

MINEURS 

ou   MESSE   DES  ANGES 
Ky  -  ri-e  e     -    le-i-son.  ly. 

Christe,  e    -     le  -  i  -  son.    iij. 


Ky-  ri-e,  e    -  -    lo  -  i  -  son.  ij. 


Kyri-e, 
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le-i-son. 
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Glori-  a    in  ex-cel-sis  Deo.        Et   in  ter-ra  pax 


ho  -  mi-ni-bus  bonae  volun  ta-lis.    Lan  da  -  mus  te. 
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Bene-di-ci-mus  te.       Ado-  ra  -  mus  te.        Glo-ri-ti- 
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ItSSSe   DES   ANéÈÉ 


EE-:5 


^ 


N£E35^ES3z3rki 


tïr-=î^ 


gnam  glori-am  tu-am.       Do-mi-ne  De-us,  Rex  cœ  -  le  - 
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stis,  De  -  us     Pa-ter  o  -  mni-po-  tens.     Do-mine,  Fili 
u-ni  ge  -  ni  -  te,    Jk  -  su  Ciiuistis.    Do-mi-ne  De-us, 
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A  -  gnus  De  •  -i,    Fi -H-  us     Pa  -tris.       Qui  tol-lis  pec- 


ca-  ta  mun  -  di,  mi-se  -  re  -re  no  -  bis.        Qui  tol-lis 
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pec  -  ca  -  ta  mun-  di,    sus-ci-pe  depre-  ca-  ti  -  o-nem 
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nos  -  tram.    Qui   se-des  ad  dexteram  Palris,  misère-  re 
nobis.  Quo-niamtu  solus  sanctus.   Tu  solus  Do  minus. 
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Tu  so-lus  Al-tis-  simus,  Je-  su  GimiSTii:,    Gum  san-cto 
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Spi-ri.lu,  in  glo-ri-a    Dei    Pa  -    Iris.     A     -    -  men.  3. 
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Credo  iii  unum  De-nm,   Patreni  otnnipotcntcm,  fa-eto- 
rem  cœli  et  terrac,  visi-biliura  o»mni-um  etiii-visibi- 
lium.    Etiuuiium    Dorainum  Jksum  CîiuisTUM,Filiuin 


Dei    unigenîtnm.  Etex  Patro  nntumanteomniasa^cu- 
la.    Deum  de  Deo,    lumen  de  limiine,  Deum  verum  de 


Deo  vero.   Genitiim,  non  fa-etum.  consubstantialem  Pa- 
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tri  :  perquem  omnia  facta  Bunt.   Qui  propter  nos    homi- 
nés,   et     propternostmmsalutcm  descendit  do  cœlis.    Et 
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incarnatusest  de  Spiri-tu  sancto  ex  Maria  Viiglne  :   Et 
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Ho-MO    FACTua  EST.  Crucifi  -  XMQ  etlam  pro  nobis,   sub 
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Ponti-0  Pilato  passus  et 
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se-pul  -  tus  est.   Et  re-surrexit  ter- 
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ti-a  tli-c  secunrlumScriptums.     Kt    uscendit  in  cœ    - 
liim  :  spilet  ad  dexteram  Pa  -  tris.   Et   i-tcrum  venturus  est 


cum  glori-a    ju-dica-ie     vivos  et  niortu-os  :  cujus  regiii 
non  c-ritfi-nis.   Et  in  Spiritum  sanctum  Dominnni  et  vi- 


vificantem  :  qui  ex  Patre  Filioque  procedit.  Qui  cum  Paire 
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et  Filio     simul  a-doratur,  et  conglo-rificatur  :  qui  locutus 
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est  per  Prophetas.  Et  unam,  sanctam,  Catholicam  et  Apo- 


stolicam  Ecclesiam.   Coiifitcor    unum  baptisuia  in  remis- 
si-onem  peccatorum.  Et  expecto  resurrecti- onenunortu- 


orura.  Et  vi  -  tam   ventu  -    ri  sœculi.     A 
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Sun  -  ctus,  San  -  ctus,  San 


ctus  Do- 


*:*45 


minus    Deus  Sa        -        -        -        -         baoth.  Pleni  sunt 
cœ  -    li    et    ter-    ra    glo-ri-a    tu  -  a  :  Ho-san-na    in 

M- il" 
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ex-cel-      -       sis  1   Bencdi  -  ctus  qui  ve  -  nit    in  nomi- 
uc  Domini:HosAn   -  na     in  ex  -    cel    -       -        sis!  6. 
A    -    gnns  De-  i,        qui        toi        -    lis   pec    -  ca- 
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ta  mundi,     mi-se-re-re    no 


bis.    A  -  gnus 
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De-i,     qui   toi  -  lis    peccata    mundi,   misère- re  no- 
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bis.     A    -    gnua  De-  î,     qui         toi    -        lia 
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pec   -  ca-  ta  mun-di,     dona   nobis     pa 
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cem.  6. 


missa  esl.  5. 
gra^ti-as. 
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AUTRE   MESSE   POUR   LES   DOUBLES. 


MESSE  DU  SIXIÈME  TON. 
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le-ÎRon.ny.Christe, 
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le-ison.  iij.  Kyri-e, 


e      -      le-  i-son.  ij. 
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Ky-ri  -e, 


le-ison. 


Glo-ri-a    in  excel-sis  De-o.      Et  in  terra  pax  homi- 
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nibusbonae  voluntatis.  Laudamus  te.     Benedi-cimus  te. 
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Adorarans  te.   Glorificamus  te.  Gratias  agimustibi,  prop- 
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termagnam    gloriara  tuam.   Domino  Deus,Rexcœlestis, 
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Deus  Pater    omnipotens.     Domine,  Fili  u-nigenite,  Jesit 


GHBI8TE,  Domine,  Deus,  Agnus  De-i,    Filins    Patris.  Qui 
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MESSE    DU    SIXIÈME    TON 


tol-lis  peccata  inundi,    mise-rere  nobis.  Qui  toUis  peccata 
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mundi,  suacipedeprecaîi-onem  nostram.  Qnisedes  ad  dex- 


teram  Patris,  mise-rere  nobis.  Quoniam  tu  soins  sanctus. 
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Tu  soins  Do-minus.  Tu  soins  Altissimns,  Jesu  Christe. 
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Cumsancto  Spiri-tn,  in    glori- a  De-i  Patris.     A     -     men. 
Cre-do  in   nnum  De-nm,  Patrem  omnipotentem,fa- 
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ctorem  cœli  et  terrae,  visi-bilium  omnium  et  invi-si-bilium. 
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Et  in  unum     Do-mînum  Je-sum  Christum,  Filium  Dei 
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uni-ge-nitum.  EtexPatre  natum  ante  omnia  sœcula. 
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Dcum  de  Deo,  lumen  de  lumine,  Deum  vernm  de  Deo 


vero.    Genitum,  non  factura,      consubs-tanti-alem  Patri  : 
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per  quemomnia  facta  sunt.    Qui  propter  nos    hornines, 
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et  propter  nostmm  salutem  descendit  de  cœlis.  Et  incar- 
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natus  est  de  Spiritu  saneto  ex  Maria  Yirgine  :  Et  no- 
MO  FACTU8   EST.    Cruci-fixus      etiam  pro  nobis  ;  sub  Pori- 


^ifc- 


♦i;^^ 


:i=a^ 


tîi--iz."iniîz*:?d5: 


i 


ziZinHi^ 


tzi: 


ti-o    Pilatopas3ns,etse -pul-tus  est.  Et  ressurrexit  tertia 
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di-e  secundum  Scripturas.    Et  ascendit  in   cœlumrsedet 
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addexteram    Patris.  Et  iterum  venturusestcum  glori-a 
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judicarc  vivos  etmortuos:  cujus  regni  non  erit  finis.    Et 
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in   Spiritura  sanctum  Dorainum      et  vivificantem  : 


qui  ex  Pâtre  Fili-oqueprocedit.  Qui  cum  Pâtre  etFilio 


Bimul  adoratur,  etcouglorificatur  :    çuilo-cutusestper 
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Proplietas.   Et  uaarasanctam,  Catholicamct  Apostolicam 
Ecclesiam.  Confiteor  unum baptisma  in  reraissi-onem  pec- 
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ca-  torum.  Et  expecto  resurrecti-onem  mortuorum.  Et  vi- 
tain  venturi  sœculi.      A    -        men. 

San    -    ctns,  San     -     ctus,  San    -  ctus  Dorainus 
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DeusSabaoth.  Pleni  sunt  cœli     et    ter-ra  glo-ri-a    tua  : 


Hosanna     in  ex-cel-sis  1    Benedictus    qui  venit     in 
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nomine  Domini  :     Hosan  -    na    in     ex-cel-sis  ! 
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Agnus  Dei,     qui  toUis    peccata  mundi,     mi-se-rere  no- 
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bis.  Agnus  Dei,  qui  tollis  peccata  mundi,   mise-  rere  nobis. 
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Agnus  Dei,  qui  tollia  peccnta  mundi,   dona  nobis  pacem. 
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te,  missa  est. 
0    gra-ti-  as. 


AUX  MESSES  DE  LA  SAINTE  YIEEGE 

AINSI  QUK  PENDANT  TOUTE  l'OCTAVE  DU 

SAINT  SAGUEME>fT. 


?!FJ;5«i^*5t=^<SF_È5*Èl 


n.e. 


e    -    -      Icison.    Ky  -  ri-e,        e    - 


leison.     Christe, 
e    -    leison.  Chri  -  ste,    e    -    -     leison.    Christe, 


leison.      Ky    -    rie,    e 
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e    -    leison.   Ky  -  rie, 
Ky   -    ri  -  e,   e    -       -     leison.     Ky  -  ri  -e, 


leison. 
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Gl©    -      ri-a       in  ex-  cel-  sis  De  -    o.    Et  in  ter  -ra 
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AUX  ME88EB  DE  LA  SAINTE  YIBROB. 
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pax  ho-mi-tiibus  bonae  vo-lunta    -   tis.    Lauda-mus  te. 
Be-ne-di  -  ci-mus  te.    Ado-ra  -  mus  te.    Glorifica -muste. 


Gratias  agiraus  tibi,        propter  raagnam  glo  -  riam  tu  -  am. 
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Do-mine  De-us,    Rex   cœ  -  lestis, 


;iizi=i-it 


De-  us  Pa  -  ter 


o-  mni    -    potens.    Domino,  Fili      unige  -  nite,   Je-su 
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Curiste.       Do  -  mine  Deus,  A-gnusDei,    Filius  Pa-tris. 
Qui  tolUspeccata  muiidi,  misère  -  re      nobis.Qiii  foUis  pecca- 
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tf,    mun-di,     sus-cipe  de-precati-o    -    nem   nostram. 

Qui  sedcs      ad  dextcram  Patris,   rai-scre  -  re  nobis.  Quoniam 
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tu    solus  sanctus.      Tu  so  -  lus  Dommus.    Tu  solus 
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Al-tis  -  simuB,  Je  -su  Ohbis-te.    Cum  Banctô    Spiritu, 
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AUX  MESSES  DE  LA  SAINTE  YIEBOE. 
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in  glo-ii-a  De-i    Pa  -  tris. 
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Pour  leK  fêtes  de  1  ou  de  II  clause,  on  pourra  ;prendre  le  Credo 
du  rite  de  la  Fête. 
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Credo  in  unum  Deura,    Patrem    omnipoten  -  tera,  facto- 
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rem  cœli  et  terrœ,    visibilium    omnium  etinvisi-bi-lium. 
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Etin  unum  DominuraJESUM   Ciibistum,  Fili-um  Dei  uni- 


genitum.     Et  ex  Pâtre  natum  ante    omni-  a  sœcula.  Deum 


de  Dec,    lumen  de  lumine,  Deum  verum  de  Deo  ve-ro. 
Genitum,  non  factura,  consubatanti-alem  Pa-tri  :     per  quem 
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omnia  facta  sunt.   Qui  propter  nos  homines,    et  propter 
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nostram  salutem  descendit  de  cœ-lls.    Et  incar-natus  est 


de  Spiritu  sancto    ex  Maria  Virgine  :    Et  ho  -  mo  pac-  tus 
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AUX  MESSES  DE  LA    SAINTE  VIERGE. 


EST.    Crucifi- xus    ctinm   pro  nobis  :  suh  Pontio  Pi-la  -  to 
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passas  et  sepultus  est.    Et  ressnrrexit  tertia  die,  sccuiidum 
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Scripturas.      Kt  asceiidit  in  c(i;luin  :  sedet  ad  dexteram  Pa- 
tris.   Et  iterumvcntunisest  cum  gloiia    judica-re    vivos  et 
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mortuos  :  CUJU3  legninou  e-rit    finis.    p]t  in  Spiritum  san- 
ctum  Dominum    et  vivificantem  :   qui  ex  Pâtre  Filio-que 

procedit.    Qui  cura  Patrc  et  Filio     siraul  a-dora-tur,   et  con- 
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glori-fi-ca  -tur  :  qui  lo-cu-tu3    est    per    Prophe-tas 
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Etunara,sanctaTn,Catholicam  et  Apostolicam  Ecclesi-am 


Confiteor  unum  baptisma    in  remlssionera   pecca-to-rum. 
Et  ex-pe-cto      re-  sur-recti  -  o  -nem    mortu-  o  -  rum. 
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Et    vi-tiim     vcMitii-ri    sîc  -  cii-li. 


raeu.  1. 


San         -       -        ctua,      Rati        -      -    ctus, 
San        -        -       ctus    Do-minus   De    -    un  Hahaoth. 


Pie-  ni   sunt    cœli      et    ter  -  ra      glo  -  ri-a  tu      -    a   : 
IIo-  san-na  in  ex-  cel-sis  !    lîcnedi-ctus    qui  ve  -  nit 


in    no-mine    Do  -  mi-  ni  :  Ho  -sanua  in  ex  -  celsis  !  1 
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A  -  gnus  De-i,      qui  toi 


lis   pec-cata  mun- 
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di,       mise-re    -   re  no  -    bis.  ij.   A  -  gnus  Dei,      qui 


toi  -  lis     pecca  -  ta  Uiundi,    do  -  na       no-bispa-cem.  5. 

I    -     -    te,  missa  est. 

De-     -    (D  grati-  as. 
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lillfiSSt:  DU  TKlfPS  PASOAl 


MESSE  DU  TEMPS  PASCAL. 

AUX  DlMANCHIiS,  AUX  l-'ÈTES  SliMI-DOUDIJiS    ET    SIMPLKS. 


Ky-ri-e,       o        -      le-ison.i</- ^hrîstc, 
e  -    -  le  -  ison.  iij.  Ky  -  ri-e,         e     -    -       le  -  ison.  0. 
Ky-ri-e,  e    -    -        le-i-son.  7. 

Glori-a    iii  excel  -  sis  De-o.       Et  in      ter   -    ra 
paxho-minibus   bonae  voluii-tatia.    Laudamus  te.    Benedi- 

Gra- 


oimus  te.    A-dora-mus  te.    Glori-li-ca-mus  te. 
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tias  agi-mus  ti-bi,  propter  magnam  glo  -  ri-am  tu-ara. 


=ï 


Do  -  mine  De-us,  Rex  cœlestis,  De  -us  Pa-ter  omnipotens. 


Do-  mine,  Fili  unige  -  nite,  Je-  su    Cheiste.  Do-  mine 
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De-us,    A -gniis  De- i,    Fi- liiif}   Pu-tris.   Qui  tol-lis  pccca- 
tu  iiiuiuli,      mi-sere-ie  nobis.  Qui  tollis  peccii-tii  mundi, 

sus-cipo  dcprc-cati-o-nem    noatram.    Qui  au  -  dea  ad  dex- 


terani  Pa-tris,  inise-rc  -  ro  nobis.  Quouiam  tu  so-lu!-  aan- 


^ 


e^tti: 


ctus.    Tu  sr-1  ;s  Do  -  minus.  Tu  so-lua  Al-ti3simn9,.Ji:  -u 
CnniHTK.    Cumsancto   Spiri-tu,  in  gloria    De -i  Ph-tris. 


A    -    men, 


Credo,  comme  aux  Messes  de  la  sainte  Vierge,  page  G2. 


■|E»:îE§Erfg?Eî!i-:i 


1: 


San-ctus,  San    -  ctus,  Sanctus    Doniinus  Deus  Sa- 


baoth.   Ple-ni  sunt  cœ-li  et    teri-a    glo  -  ri-a  tu -a  :  Hosan- 


«±î 


3EŒB^ 


'-r:^^_ 


B-^ 


na  in  ex-  celsis  1      Benedi  -  ctuj  qui  ve-nit  in  noniino 


iEii$^^,^^-^JEE§; 


e 


Do-mini  :    Ho  -    sau-ua     iu  ex  -  cel-sia  1  4. 


7-  !    t 


I    ii 


i 


i     i 
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A-gnusDe-i,  qui  tol-lis     peccata  muu  -  di,  mi- 


^ 


se-re 


re    no- bis.     Agnus  De  -  i,  quitollispec- 
cata  mun  -  di,  mi  -  se-re        -        -     reno-bis.    A  -  gniis 


De  -  i,  qui  tol-lis  peccata  mua  -  di,  do  -  na  »o 


^^^Ji 


bis     pa-  cem. 


È^Eiâ«»-^EîEpi: 


I    -  te, 
De-  o 


missa  est. 
gra-ti-as. 


MESSE  DES  DIMANCHES 

PENDANT  l'année. 


^^-^ 


=^^»»: 


Ky-  li-e,      e 


le  -  ison, //;.  Chn-sle, 


^=^ 


*5^1EÊ^ÊiE5*3=Ès^ 


le  -  isoii.  ï/y.Ky-ri-e,       e 


^ 


le  -  ison.?/ 


H: 


Ky      -     ri-e,  e     -    -    -    ie     -  i-son.l. 


1^: 


^ 


PÊ^-Ë^^^i     I    ^n 


î 


on»  1. 
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(îlo  -  ri- a      i«   ex -colsis  Dco.      Et  in   terra  pax  ho- 


minibus    bonic  voluntatis.  Laiulamus  te,    Benc-di- cimua 
te.     A  -  (lo-ranins  te.    Glori-f.-ra-mus  te.  Grati-as  agi- 


^^EM^^-EjÊE^^-^&M^^t 


mustibi,  propter  magnam  glo-riam  tu-am.      Do-  mine 


î!E55IE-E!^^Éié.i!^^SE^Ei:SEiE§: 


i4^^ 


Dens,Rex  cœlestis,Deus  Pater  o -nini-po-tens.    Do-  nii- 


ne,      Fi-li  unige-nite,     Jk-su  Curiste.   Do  -  mi-nc      De- 
us,  AgnusDei,    Fi -lins  Pa -tris.  Qui   tollispeccata  niun- 


^iE^-Ji:!^^:^ 


ri5^!iEE^S3 


di,  mise-re-re  nobis.  Qui  tollis  peccata  mundi,  sus -ci- 


^iliÈlit*:»: 


t 


-■— B- 


pe  deprecati-  o-  nem  nostram.  Qui  se  -  dos     ad  dexte-rani 


Tl3^Ë^it5î:5^fe5?!^^*fc5^^^tB^ 


Patria,  mise-rere  nobis.  Quo  -  ni-am  tu    solus  sanctus.    Tu 


Bolus  Domiuug.  Tusolua  Altissimus,  Je-suChriste.  Cum 


I 


i 


?r<^ 


i       ! 
i 
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san-cto  Spiri-tu,    in  gloria    De  -  i     Pa 


tris. 


t 


H-^î 


i 


men.  2. 


1 


im: 


^i^ET^^ 


Credo  in  unum  Deum,      Patremomuipoten-tem,  facto- 


rem  cœli  et  ter-rœ,  visibilîum  omnium    et    invisibi  -  lium. 


È 


--5-T 


3=E^EE!55^5^ 


£3 


Et  in  unum  Dominum  Jesum  CimiSTUM,    Fi-li-umDeî  u-ni- 


g^E^i 


ge-nitum.  Etex  Patro  natum   ante  omnia  siecu-la.   Deum 


de  Deo,    lumen  de  lumine,    Deum  verum   deDcove-ro. 


t^3E?^^EEË!E?EE-ï5^E5^ 


'^Eï 


■-t 


Genitum,  non  factum,  condubstanti-alemjPatri  :    per  quam 


g 


H 


**3SE?iE5EiEÎEE=53Ei5EîEiE.i=="' 


omnia    fa-ctasunt.  Quipropter  nos  homines,      et  propter 


h^:^^: 


--t 


t=K=l:« 


nostram  salutem    descendit  dccœ-lis.   Et  incarnatusest 


I 


BIEEE 


~i-T^g^ 


itjiÊ-i: 


:^- 


^K 


de  Spiritu    sancto     ex  Ma-ria  Virgine  :  Et  homo  factus 


r 


^: 


5: 


15:=--, 
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^n 


:A 


t^Z^53-£èE.Ei^fe53^E!E?î^ 


EST.  Cruci-fixus   c-tiam  pro  nobis  :  subPontio  Pî-la-to  pas- 


sus   etsepul-tusest.  Et  resurrexit  terti-a  die,   se-cundum 


tz!E^:!fe!E5^iEE5Er 


::l: 


■^^ 


^ 


Scriptu-  ras.   Et  ascendit  iu  cœlum  :  scdetad  dexteram  Pa- 


tris.  Et  iterum  veuturusestcumgloria      judiearo   vi-vos 


etmortuos  :  cujusregninonerit  fi  -  nis.    Et  in  Spiritum  San- 


:53:-5^i?±*5â2EÈEÎ^5^E?2^.E 


ctum  Dominura     et    vivifican-tem  :  qui  ex  Pâtre  Fi-li-oque 


^^^ 


'^^SS^ÏL 


proce-dit.  Qui  cum  Pâtre  et  Fili-o  si-mula-do-ratur,    et 


Î^EÎEËiEËÎ^EîEï^ïS: 


:i 


conglorifi-ca -tnr  :  qui  locutuscstperProphetas.    Et  u-nani, 
sanctam,Catliolicam      et   Apostolicam  Eccle-si-atn.  Confi- 

" ^j^ 


^^Em^'^^E^^ 


ÊEî?     I    h:<»^=g=^^«-L«-iPi^^--l^"j3'^ 


liiacst 

CACTUS 


teorunutn  baptisma    iu  re-missi-onem  peccato-rum.  Etex- 


iî 


pecto  resurrecti-onem  mortuo- rum .  Et  vi-tam  ven-turi 
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^ 


t 


sœ-  cu-li. 


^E^S'^S^. 


men.  4 


^J 


San-ctus,  San- ctus,  San  -  ctus  Do  -  minus, De-us 


Sa-     -      baoth. 


—■5" — '- 


^jHi-,5«§iiï:y: 


rî-a  tu 


baoth.  Pic-  ni  sunt  cœ  -  li  et  ter  -ra  glo- 

in  ex    -     celsis  !  Bcne- 


a  :   Ho-san-na 


^^E^5'^^i!H!îïEi^ 


-H 


H-^ 


di'ctus   qui     re  -  nit  in  no-rai-ne    Do  -  mini  :  Ho 


t^^^^^^^:^ 


San  -  na 


m 


ex     -     cel-sis  I   2. 


^i^!E5!i^ïi3Ë! 


A-gnusDe-i,  qui  toi-  lis  pec- ca  -  ta  mundi,  mi- 
sere  -  re  no  -bis.  A-gnus  De  -  i,  qui  toi  -  lis  pec- 
ca  -  ta    mundi,  mise-re     -     re  no-bis.     A-gnusDe-i, 


t:~~ 


ï 


^î5?t»qiÉiZ,pÈiiP^îni?tï 


^t^ 


^- 


qui  tollis  pec-ca  -  ta  mundi,   do -na  no- bis  pacem.  1. 


I     -     te, 
De  -     o 


mis- sa  est. 
gra-  ti  -as. 


1\ 


^ 


m 
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iMESSE  DES  DIMANCHES  DE  L'AVENT  ET 

DU  CARÊME. 

g  I  ■  .il 

Ky  -  ri-  e,  e le-  i-son.  iij. 

Chri  -  sle,      u    -    -     -    -     le  -  i  -  son.  ly*.     Ky-ri- 

e,  e    -    -    le-  i-son.  ij,  Kyrie, 


? 


'■^♦^jyii~*i~»Ti^ 


e le-ison.  1. 

Credo,  comme  aux  Dmumches  i)endanl  l'année,  page  69. 


San- ctus,         San- ctus,     San- dus    Do  -  minus 
De- US  Sa-      -  baolli.       Ploni     sunt      cœ-      !i 

ni-ilza-_:«rizz:ijzzr--d=zii^ii3!^iz| 


et     1er-    ra     e^lo-ri  -a      lu   -    a 


Ho 


San- 


^^:,^<sîu:^^^^î^^^^^i^^^ 


M 


s 


na 


in  ex-  cel-    sis    !     I3e-     iiedi  -    dus 


110     MESSE  DES  DIM.  DE   L'AYENT  ET  DU   CARÊME 


qui  ve-    nit    in  no-  mine     Do     -    mi-ni  ;    Ho    - 


t^^çiz=irf="^^irr^i=^^==^=:| 


San 


na 


m  ex 


cel  sis  !  5 


I'     ; 


I — J_ 


feE--zE^==BE^E!5EfcÉ?E^^ 

Agnus     De  -  i,       qui  toi  -  lis      pec-  ca  -    ta 
inundi,     mise    -      re    re      no -bis.      A  -  gnus     De  • 


i,  qui    toi-  lis    pec  -  ca    -    ta  mundi, 

5^-^Êai.Ê^ÊIË^'^^^^^ 

no  -  bis.       Agnus  De-   i,    qui      tollis 


mise  -re 


^~E^^Ez~5î=Ë=E!-iÉ- 


pec    ca    -    ta  mundi,     dona    no- bis  pa  -  cem.  6-5 


ÇEiÊiE'rEîS^E^^^^^H^Etii 


Benedi 
De- 


çà- mus    Do- 

0 


mmo. 
gratias. 


i.5 


m 

iiino. 
,ias. 
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MESSE  DES  FÉRIÉS 

DE    L'AVENT,   du    carême    ET   DE  L'ANNÉE. 

Ky-ri-0,      e-lo-  ison.  ?7/.  Christn,       e  -  le  -  ison.  iij. 

^"E!E^jJ3JË=Ep^r^;>î?J^iE5EFi^"EH 

Kyri-e,       e-  le.ison.?j*.  Kyri-  e,  e-le-i -son.  3. 

Sanctus,        Sonctiis,      Sanctus    Do-minus     Deus 
Saba-oth.      Pleni   siiiit  cncli      et    terra    glori-a      tu- 


a:    Hosan -na    in   excol-sls  !       Be-nedi-ctus  qui  vo-nit 

^ u ;^2!r 

I 1 j U_p 1 1 u 

in     noiiiine   Domini  ;        ITosanna       in  ex-cel-  sis!  8. 


:tJ 


g— 


Agnus   De   -i,      qui  toi-  lis     peccata    mundi, 


S^ 


^JEîEîzi^î^iî 


mise-  rere      no- bis.  ij.    Agnus   Do-  i,    qui  tollis  jtec- 
ca-ta  mundi,  do- na   no-bis  pa-com.   6. 


Bene-di-ca  -mus  Do  -mi-no, 
De     -    G    gra  -ti  -as. 


j- 

;'          >  t 

i 

( 
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M-4^M-M-4»I»4  ♦♦♦♦>- 


LE  DIMANCHE,  A  VEPRES. 


PATER,  AVE    MARIA. 


I 


t^ËlizaE*::*^ 


V.  Dons,  f  in  ci(Iju-to-riummoiim  iiitorido.  w.  Domine, 


fl^^ 


-«-■ 


._U 1 


ad  adjnvandnm  m-^  fostina.    Gloria   Patri,  et  Fi-li-o.  et 


&-■-■-♦-■— ■—■—F — ■  -■ — ■-■—■-■—  ■-♦-■-[-■—■ — ■-■ 
Spiri-tui    sancto   :    si-ciit   e-rat  in  princii)i-o,   et  nimc  ot 


semper,  etin   sœa3cula  scnlorum.     iV-men.     Al- le-lu-ia- 

Depuis  la  Sephiagésime  jAsqu'au  Jeudi-Saint,  au  lieu 
ti'Alieiuia  on  dil  : 


?E^-E^^E?rz!EË5EE?E5 


^ 


Laus  li-i)i,    Do-mi-ne,      Rex    a)-ter-nœ    glo-ri-a). 
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et 


-cC. 


Donec  ponam  inîMIcos 
TUos,  •  scabelliim  PEdum 
tuOrum. 

Vii-frani      vîrtutia      tuœ  | 
emittet   DOminus   ex  Sion  : 
*  dominare  ]  in  medio  ininii- 
COriim  tuOrum. 

Tecum  principium  in  die 
virtntis  tufe  ]  in  splenDOri- 
bus  sanCTOvum  :  *  ex  ute- 
ro I  ante  lAiCTferum  GENUI 
ce. 

Jiiravit  Dominus,  |  et  non 
pœnlTEhît  Eu  m  :  *  tu  es  sa- 
eerdos  in  peternum,  I  secun- 
dum  ORdinem  MelCHIse- 
dech.  i 


Dominus  a  DEXtria 
TUis,  *  confregit  in  die  irœ 
SUœ  REges. 

Judicabît  in  natîonibus, 
imPLEbit  ruinas  :  *  con- 
quassabit  capita  in  TERra 
mulTOrum. 

De  toirente  in  Via  BTbet  : 
*  propterea  exalTAbit  CA- 
put. 

Gloria  PAtri  et  FIlîo,  *  et 
spiRitui  SANcto. 

Sicut  erat  in  prînoipio,  |  et 
NTTNO  et  SEMper,  •  et  in 
sspcula  SBPcuLOrum.  Amen. 


AfiLDix'ii  Dominus     Do-mino  meo  ;  *  Sodé  a  dexirismois. 

P8AT7ME  110. 

Fi- do-lia.    Ch.   Gonlitebor  libi.  Domine,in  tolo  corde 


^HliZICZirZilIi 


tzd: 


^^^^^E5^ 


!-■—■—■—■-♦-■-,— 

meo,*    in  con-ci-li-o  jn-storum,et  congre-ga-ti-o-ne. 


t- 


§ 


s  meis. 


Magna  Opéra  DOmini  :  * 
exquisita  ]  in  omnes  volun- 
tates  Ejus. 

Confessîo  et  magnîfîcentia 
Opus  Ejus  :  •  et  justitia  ejus 
manet  |  in  sœculum  SvEculî. 

Memoriam  fecît  mirabî- 
Hum    Buorum  |  misericors  et 


miseRAtor  DOminus  :  •  es- 
cam  dédit  tiMENTIBUS  se. 

Memor  erit  in  sœculum,  te- 
staMENti  SUI  :  *  virtu- 
tem  operum  suorum  |  an- 
nuntiabit  populo  SUo. 

Ut  det  illîs  hœredîTAtem 
GENtium  :  ♦  opéra  manuum 


114 
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•jus  i  T«ritaa  et  juDIdum. 

Fioelia  omnia  mandata 
eju8  conflrmata  in  SiEculum 
SiEculi,  •  facta  in  veritate 
et  œquiTAte. 

Redemptionem  migît  PO- 
pulo  SUo  :  •  mandavit  in 
setemum,  testamentum  8U- 
iim. 

Sanctum  et  terribile  NO- 


men  Ejun,  *  initium  sapien- 
tiœ  (  timor  DOmini. 

Intellectus  bonus,  omnibus 
faciENtibuB  Eum  :  •  lauda- 
tio  ejus  raanet,  in  saeculum 
SiEculi. 

Gloria  PAtri,  et  Filio,  *  et 
spirituî  SANcto. 

Sicut  erat  în  princîpio.  | 
et  NUNC  et  SEMper.  *  et  in 
sœcula  sœculorum.  Amen. 


if 


Ani.  Fi-de-li-a  onini-a  manda-ta  o-jua:      conlir 


-^ 


5: 


t^âES^IEi^EîiE^EiEE^i^ 


ma -ta    in    sse  -  culum   sa3  eu- li. 
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u1:  ^-=^-- 


■izi*?: 


I^§ 


^E^^^z^ 


t 


i5=d 


In    manda- tis.      Ch.     Be-a-tusvir     qui  ti-me 


%^: 


tnJ; 


^fe^i:-^^?EE5^^f3EES 


Do-mi-num  :  ♦  in  man-da-tis     e-jus  volet  ni-mis. 


Potens  in  terra  erit  SE- 
men  Ejua  :  *  gpueratio  rec- 
torum  benediCEtur. 

Gloria  et  divitiœ,  in  DO- 
mo  Ejus,  *  et  justitia  ejus 
manet;  in  sœculum  S^S^cuIi. 

Exortum  est  in  tenebris 
LUmen  REctis  :  •  miserî- 
cors  et  mîserator,  et  JUstus. 

JuounduB  homo   qui  mise- 


Vetur  et  commodat,  dîaponet 
sermones  suos  IN  juDIcio  : 
•  quia  in  œtemum  non 
commoVEbitur. 

In  memoria  œterna  Erit 
JUstus,  *  ab  auditione  mala 
non  tiMebit. 


Paratum  cor  ejus  sperare 
in  Domino,  |  confirmatum 
Est  cor  Ejus  :    *  non  oon)- 


il 


1 
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-me 


us. 


Erit 
mala 

^erare 

iatum 

oom- 


movebitur  |  donoc  deapiciat 
inimicos  SUos. 

Dispersit,  dédit  pauperi- 
bu9  ;  justitia  ejus  manet  in 
SiEculum  S^'culi  :  ♦  cornu 
ejus  exaltabitur  in  GLOria. 

Peccator  videbit  et  irasce- 
tur,  I  dentibus     suis    f remet 


ET  taBEacet  :    *  desiderium 
peccatorum  peRIbit. 

Gloria    PAtri,    et    Filio,* 
et   spiritui   SANcto. 

Sicut  erat  in  princîpio,    | 
et  NUNC  et  SEMper,  ♦  et  in 
sœcula  sœculorum.  Amen. 


Ant,  In    man-  (la-  tis         e  -  jiis     en   -  i»it    ni-mis. 
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1^.^^^^^     ï^ 


Ant.  fe— I 
t. 


inzd 


Sit  nomen   Dcmini.        Ch.     Lauda-to      pu 
-♦-■-■-♦-■ 


g^^E^^^ 


m 


e-ri,  Do-minum  :  *  lauda- te     nomen  Do- mi- ni. 


Sit  nomen  Domini  BEne- 
Dlctum,  •  ex  hoc  nunc  |  et 
USque  in  SiEculum. 

A  Bolia  ortu  |  usque  AD 
DcCAsum,  *  laudabile  NO- 
men  DOmini. 

Exeelsus  super  omnes 
GENtes  DOminus,  *  et  su- 
per cœlos  GLOria  Ejus. 

Quis  sicut  Dominus  Deus 
noster,  |  qui  in  Altis  HAbi- 
tat,   *  et  humilia  respicit  | 


in  cœlo  ET  in  TERra  ? 

Suscitans  a  TERra  INo- 
pem,  *  et  de  stercore  Ei'igens 
PAUpereai. 

Ut  collocet  eum  1  CUM 
prinCIpibus,  ♦  cum  principi- 
bus  POpuli  SUI. 

Qui  habitare  faeit  |  STEri- 
lem  in  DOMO,  *  matrem  fl- 
liOrum  lœTANtera. 

Gloria  PAtri. 


!!^*g^B^-^^^^^^^a 


Aht.  Sit    nomen  Dc-mini     be-ne-di-ctum  in  sœ-cu-Ia. 


1 T 


116 
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/  l.rt 


fe^^^'Êi       5: 


^-# 


â 


Nos((iu  vi- vi-miis.  C^/t.     In   ox-i -lu     Is-ra-ni     do 

|=:l---z^ziZ3z:ni:iz:^=ifipiz:^=«z: 

5=i=:d=:îlz=lz=z:=l=:iTEz:idzz.-i! 


-■-♦ 


hl=:^ 


yR-ffvpto,  *  (loinuR  Jarob     de  po  pii-lo     hnrba-ro. 


Facta  est  Judaea  ]  sanctifi- 
CAtio  Ejus,  *  Israël  poTEs- 
taa  Ejus. 

Mare  VIdit  et  FU^it  :  * 
Jordanis  conversus  EST  re- 
TRORsum. 

Montes  exultaverunt  UT 
aRIetes,  *  et  colles,  |  sicut 
Afrni  Oviura. 

Quîd  est  tibi,  mare,  QUOD 
fuGISti  ?  et  tu,  Jordanis,  | 
quia  conversus  ES  reTROR- 
■um  ? 

Montes  exultastis  SICut 
aRIetes,  *  et  colI«s,  |  sicut 
Agni  Ovium  ? 

A  facie  Domini  MOta  est 
TERra  :  *  a  facie  DEi  JA- 
cob. 

Qui  convertit  petram  |  in 
BTAgna  aQUArum,  *  et  ru- 
pem  I  in  FONtes  aQUArum. 

Non  nobis,  DOmine,  non 
NOBis  :  •  sed  nominî  TUo 
da  GLOriam. 

Super  misericordia  tua  )  et 
veriTAte  TUa  :  *  nequando 
dicant  gentes  :  |  ubi  est 
DEus  eOrum  ? 

Deus  autem  NOster  in 
CŒlo  :  *  omnia  quœcumque 
VOluit.  FEcit. 


I  Simulacra  gentium  |  ar- 
GENtum  et  AUrum,  *  opéra 
jMAnuum  HOmimim. 
j  Os  habent,  et  NON  loquen- 
tur  :  *  ocnlos  habent,  |  et 
JNON  viDEbant. 

Aures  habent,  ET  non  AU- 
dient  •  *  nares  habent,  |  et 
non  OdoRAbunt. 
I  Manus  habent,  et  noii  pal- 
pabunt  :  |  pedes  habent,  et 
non  AMbuLAbunt  ;  *  non 
clamabunt  in  GUTture  SUo. 

Similes  illis  fiant  |  qui  FA- 
ciunt  Ea  :  •  et  omnes  qui 
conFIdunt  in  Eis. 

Domus  Israël  ]  speRavit  in 
DOmino  :  *  adjutor  eorum  | 
et  proTEctor  eOrum  est. 
"Domus  Aaron  |  speRavit 
in  DOmino  :  *  adjutor  eo- 
rum I  et  proTEctor  eOrum 
est. 

Qui    timent   Dominum,    I 
speraVErunt  in  DOmino  :  ♦ 
adjutor   eorum  |  et    proTEc- 
tor eOrum  est. 

Dominus  memor  FUit  NO- 
stri,  •  et  beneDIxit  NObis. 

Benedixit  DOmuî  ISrael:  * 
benedixit  DOmui  Aaron. 

Benedixit   omnibus    |    qui 
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Tlment  DOminiim,  *  pusillis  DOtnine,  *  ncque   omnes  qui 
OVM  maJOribus.  descciuliint,  IN  inFERinitn. 

Adjieittt  DOminus  SUper  Sed  nos  qui  vivimuM  |  bo- 
VOH  ;  *  super  vos,  |  et  super  noDicimus  Domino,  *  ox 
Fllios  VEstros.  hoc  nunc  |  et  USque  in  S^E- 

Beiiedicti  VOS  a  DOinino,  cnlum. 
*  (Hii  fecit  CŒlum  et  TER-      Gloria  ]»Atri,  et  Fllio,  ♦  et 
rani.  BpiRItui  SANcto. 

Cœlum  CŒii  DOniino  :    ♦      Sicut  erat    in   prinoipio,  | 
terrain   autem  |  dédit     Flliis  et  NUNC  et  SEMper.  *  et  in 
HOniinum.  saecula  sa'cuLOruni.  Amen. 

Non  niortui  lauDAbunt  te,' 


^3 
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A?il.  Nos(|ui    vi  -  vi-nius,      b(3-  no-  di-  ci-nius  Do-niinos. 

CAPITULE.  2  Oar.  1. 

Benedictus  Deus,  et  Pater  Domini  nostri  Jesu  Christi, 
Pater  misericordiaruni,  et  D^ma  totius  consolationis»,  qui 
eonsolatur  nos  in  omni  tribulations  nostra.  R.  Deo 
gratias. 
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qui 


//(/m«e.  LuclsCrealur  oi)linin,  Lucem   (Ji-o-niin  prol'crens 

Pri-mordiis  lu-cis  novee  Mundi   parans    o-ri -ginem.  1 

Qui  mane  junctum  vesperi     Cœleste  pulset  ostium  : 
Diem  vocari  prœcipis  :  Vitale  tollat  prœmium  : 

Illabitur  tetrum  cahos,  Vitemus  orane  noxium  : 

Audi  preces  cum  fletibus.       Purgemus  omne  pessiraum. 

Ne  mens  gravata  crimine,        Prœsta,  Pater  piissime 
Vitœ  sit  exul  munere.  Patrique  conipar  Unice, 

Dum  nil  perenne  cogitât,        Cum  Spiritu  Paraclito, 
Seseque  culpis  illigat.  Regnans  per  omne  sœculum. 

Amen. 
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V.  Dirigatur,  Domine,  o    -    ra-Li-o  mea, 
H.  Sic  -  ul  iii-cen-sum  in  ccnspectu  luo. 


srqTfflasii 


V Antienne  de  Magnificat  est  tou jours  propre. 
CANTIQUE  DE  LA  SAINTE  VIERGE. 


Magnificat  *  anima  MEa 
DOminura. 

Et  exultavit  spirltus  ME- 
ua  *  in  Deo  saluTAri  MEo. 

Quia  lespexit  humilitatem 
ancilla3  SUee  :     *  ecce  enirn 
ex  hoc  beatam  me  dicent  | 
oranes  geneRAtiOnes. 

Quia  fecit  mihi  magna  qui 
potens  EST,  *  et  sanctum 
NOraen  Ejus. 

Et  misericordia  ejus  |  a 
progenie  in  proGEnies  *  ti- 
MENtibua  Eum. 

Fe-  -oit  potentiam  in  bra- 
chio  SUo  :  *  dispersit  super- 


bes I  mente  CORdis  SUi. 

Deposuit  potentes  de  SEde, 
et  exalTAvit  HUmilea. 

Esurientes  implevit  BOnis, 
*  et  divites  diMIsit  inAnes. 

Suscepit  Israël  puerum 
SUum,  *  recoidatus  miseri- 
CORdiœ  SUœ. 

Sic  -  ut  locutus  est  ad  pa- 
tres  NOstros,    *  Abraham  | 
et  semini  Ejus  in  Si^cula. 

Glo-  -rla  Patri,  et  Filio,  * 
et  spiRItui  SANeto. 

Sicut  erat   in  prineipio,  | 
et  nunc,  et  SEMper,  ♦  et  in 
steoula  gœcuLOrum.    Amen. 
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PSAUMBS.—Tofw  1,  2,  6,  6,  8. 


PSAUME   115. 

Credidi,  propter  quod  locu- 
tus SUM —  :  *  ego  autem 
humiliAtus  sum  Nlmis. 

Ego  dixi  in  excessu  MEo:* 
omnis  HOmo  MENdax. 

Quid  retribuam  Domino,  * 
pro  omnibus  quœ  reTRIbuit 
Mlhi  ? 

Calicem     salutaris     acOI- 


piam,  *  et    nomen    Domini 
INvoCAbo. 

Vota  mea  Domino  reddam 
I  coram  omni  populo  Ejus  :• 
pretiosa  in  conapectu  Domini 
I  mors  sanCTOrum  Ejus. 

0  Domine  !   quia  ego  ser- 

vus    TUus  :     *  ego     servus 

tuus,  I  et      flliufl      anCILlœ 

TUœ. 

Dirupiflti  rincula  MEa  :  * 
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tibi  sacrificabo  hostiam  lau-  abimdantia   DIliGËNTIBUS 
dis  I  et  nomen  Domini  INvo*  te. 

CAbo.  Fiat  pax  in  virtute  TUa, 

Vota  mea  Domino  rcddam  '*  et  abundantia  in  TUribuB 
I  in  oonspectu  omuis  populi  T  CJis. 


Ejuâ,  *  in  atriis  domus  Do- 
mini, I  in  medio  TUi,  JeRU 
salem.    Gloria  Patri. 

PSAUME  116. 

Laudate  Dominum,  omnes 
GENtes  :  *  laudate  eum, 
Omnes  POpuli. 

Quoniam  confirmata  est 
super  nos  |  misericordia 
£jus  j  *  et  Veritas  Domini 
manet  IN  œTERnum. 

Gloria  Fatri. 

PSAUME  121. 

Lœtatus  sum  in  his  quœ 
dicta  Bunt  Mlhi  :  *  in  do- 
mum  DOmini  Ibimus. 

Stantes  erant  pedes  NO- 
stri  •  in  atriis  TUJ3  JeRU- 
salem. 

Jérusalem,  quœ  œdificatur 
ut  CIvitas,  *  cujus  partici- 
patio  ejus  IN  idlPsTum. 

niuc     enim     ascenderunt 
tribus,  tribus  DOmini,  *te8- 
timonium    Israël,  |  ad  confl 
tendum  NOmini  DOmini. 

Quia  illîc  sederunt  eedes  in 
juDIcio,  *  sedes  super  DO 
mum  DAvid. 

Rogate  quœ  ad  pacem 
sunt    JerusaLEM—  :     •  et 


Propter  fratres  meos  et 
proximos  MEosi,  *  loquebar 
PAcem  DE  te. 

Propter  domum  Domini 
Dei  NGstri,  *  quœsivi  BOna 
TIbL 

Gloria  Patri. 

PSAUME  125. 

In  convertendo  Dominus 
captivitatem  siON — ,  *  facti 
Bumuâ  sicut  CONsoLAti. 

Tune  repletum  est  gaudio 
os  NOstrum,  *  et  lingua 
nostra  exulTAtiOne. 

ïunc  dicent  inter  GENtes: 

*  magnificavit  Dominus  FA- 
cere  cum  Ei». 

Magnificavit  Dominus  fa- 
cere  noBIscum  ;  *  facti  SU- 
mus  laeTANtes. 

Couverte.  Domine,  capti- 
vitatem NOstram,  *  sic  ut 
TOBrens  in  AUstro. 

Qui  seminant  in  LAcry- 
mis,  *  in  exuItatiOne  ME- 
tent. 

Euntes  ibant  et  FLEbant, 

•  mittentes  SEmina  SUa. 
Venientes       autem       ve- 

nient  |  cum     exultatiOne,    * 
portantes  maNIpulos  SUos. 
Gloria  Patri. 
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PSAUME   126. 

Nisi  Dominua  eedificaverit 
DOmum,  *  in  vanum  labora- 
verunt — qui  seDIficant  Eam. 

Ni?i  Domiims  custodieiit 
eiviTAtem,  *  frustra  vigilat 
qui  cuSTOdit  Eam. 

Vanum  est  vobis  ante  lu- 
cem    SURgere  ;     *    surgite 
postquam    sederitis,     |     qui 
manducatis     PAneni    doJ^O 
ris. 

(Jum  dederit  dileetis  suis 
iSOmnum  :  *  ecce  haereditas 
i3omini,  filii  ;  |  merces,  FRU- 
ctus  VENtris. 

Sicut  sagittse  in  manu  po- 
TENtis,  *  ita  filii  EXcurSo- 
^um. 

Beatus  vir  qui  implevil 
desiderium  suuni  ex  Ipsis:  * 
non  confundetur,  |  cum  lo- 
quctur  inimicis  SUis  in 
PORta. 

CUoria  Patri. 

rGATJAîE  127. 

Beati  omnes  qui  tiquent 
i:)Ominum,  *  qui  ambulant 
in  Vlis  Ejus. 

Labores  manuum  tuarum 
quia  ManduGAbis  :  *  bea- 
tus  es,  et  bene  TIbi  Erit. 

Uxor  tua  sicut  vitis 
aBUNdans  *  in  lateribus 
DOmus  TUœ. 

Filii  tui  sicut  novellse  Oli- 
VArum,  *  in  circuitu  MEN- 
sœ  TUœ. 


Ecce  sic  benedicetur  HO- 
mo,  *  qui  TImet  DOminum. 

Benedicat  tibi  Dominus 
ex  siON — ,  *  et  vidons  bona 
Jérusalem  |  omnibus  die- 
bus  Vltœ  TUœ. 

Et  videas  lilios  iBliorum 
tuOruni,  *  paceui  ISUper  IS- 
rael.    Gloria  Patri. 

PSAUME  129. 

De  profundis  clamavi 
AD  te,  DOniine  :  *  Domine, 
exaudi  VO-cem  MEam. 

Fiant  aures  tuœ  INten- 
DENtes  *  in  vocem  depreca- 
tiOnis  MEae. 

Si  iniquitates  obserV Ave- 
ris,  Domine,  *  Domine, 
QUIS  sustiNEbit  ? 

Quia  apud  te  propitiAtio 
EST —  :  *  et  propter  legem 
tuam  susTInui  te,  DOmine. 

Sustinuit  anima  mea  in 
VERbo  Ejua  :  *  speravit 
anima  MEa  in  DOmino. 

A  custodia  matutina  US- 
que  ad  NOctem,  *  speret 
ISrael  in  DOmino. 

Quia  apud  Dominum  mi- 
SEriCORdia,  *  et  copiosa 
apud  Eum  redElMptio. 

Et  ipse  redimet  îSraEL,  * 
ex  omnibus  iniquiTAtibus 
Ejus. 

Gloria  Patri. 

PSAUME  131. 

Mémento,      Domine,     Da- 
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VID  :  *  et   omnîs   mansue- 
TUdinis  Ejus. 

Sicut  juravit  DOmino,  * 
votum  vovit  DEo  Jacob. 

Si  introiero  in  tabernacu- 
lum  domus  MEae,  *  si  as- 
cendero  in  lectum  STRAti 
MEi. 

Si  dedero  somnum  oculis 
MEis,  *  et  palpebris  meis 
dormiTAtiOnem. 

Et  requiem  temporibus 
meis,  I  donec  inveniam  lo- 
cum  DOmino,  *  tabemacu- 
lum  DEo  JAcob. 

Ecce  audivimus  eam  in 
EphraTA —  :  *  invenimus 
eam  in  CAMpis  SILvœ. 

Introibimus  in  tabernacu- 
lum  Ejus  :  *  adorabimus  in 
loco  I  ubi  steterunt  PEdes 
Ejus. 

Surge,  Domine,  in  requiem 
TUam  :  *  tu,  et  arca  sanc- 
tificatiOnia  TUae. 

Sacerdotes  tui  induantur 
juSTItiam,  *  et  saneti  TUi 
exULtent. 

Propter  David  servuir 
TUum,  *  non  avertas  fa- 
ciem  CHRIsti  TUI. 

Juravit  Dominus  David 
veritatem,  |  et  non  frustra- 
bitur  Eam  :  *  de  fructu 
ventris  tui  |  ponam  super 
SEdem  TUam. 

Si   custodierint   filii  tui  | 
téstamentum     MEum     *  et 
testimonia  mea   hœc,  —  quse 
doCEbo  Eos. 

Et   fllii   eorum    usque    in 


SiEculum  *  sedebunt  super 
SEdem  TUam. 

Quoniam  elegit  Dominus 
siON — :  *  elegit  eam  in  ha- 
bitatiOnem  Slbi. 

Hœc  requies  mea  in  ssecu- 
lum  SiEeuli  :  *  hic  habita- 
bo,  I  quoniam  eLEgi  Eam. 

Viduam  ejus  benedicens 
beneDIcam  ;  *  pauperes  ejus 
satuRAbo  PAnibus. 

Sacerdotes  ejus  induam 
saluTAri  :  *  et  saneti  ejus 
exultatione  EXulTAbunt. 

Illuc  producam  cornu  Da- 
VID  —  :  *  paravi  lucernam 
CHRIsto  MEo. 

Inimicos  ejus  induam 
confusiOne  j  *  super  ipsum 
autem  |  efflorebit  sanctiliCA- 
tio  Mea. 

Gloria  Patri. 

PSAUME  137. 

Confitebor  tibi,  Domine,  | 
in  toto  corde  MEo  :   *  quo- 
niam     audisti    verba    Oris 
MEi. 

In     conspectu    angelorum 
psallam  TIbi  :  *  adorabo  ad 
templum  sanctum  tuum,    | 
et  confitebor  NOmini  TUo. 

Super  misericordia  tua,  et 
veritate    TUa  :      *  quoniam 
magnificasti  super  omne,    | 
nomen  SANctum  TUum. 

In  quacumque  die  invoca- 
vero  te,  exaudi  ME — :  mul- 
tiplicabis  in  anima  MEa  vir- 
TUtem. 
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Confiteantur  tibi,  Domine, 
I  omnes     reges     TERrœ,     * 
quia  audienint  omnia  verba 
Oris  TUi. 

Et  cantent  in  vils  DOnii- 
ni,  *  quoniam  magna  est 
QLOria  DOraini. 

Quoniam  excelsus  Domi 
nus,  I  et  humilia  REspicit;  ^ 
et  alta  a  LONge  coGNOscit 

Si  ambulavero  in  medio 
tribulationis,  |  vivificabis 
ME, — *  et  super  iram  inimi 
corum  meorum  |  extendisti 
manum  tuam,  |  et  salvum 
me  fecit  DEXtera  TUa. 

Doiiiinus     retribuet      pro 
ME — :      *  Domine,     miseri- 
cordia   tua   in    sœculum  ;  | 
opéra  manuum    NE    deSPI- 
cias. 

Gloria  Patri. 


PSAUME  138. 


Domine,  probasti    me,  |  et 
cognovisti  ME  |   :   *  tu  co- 
gnovisti  cessÂonem    meam,  | 
et  resurrectiOnem  MEam. 

Intellexisti  co^itationes 
meas  de  LONge  :  *  semitam 
meam,  |  et  funiculum  meum 
inVEstiGAsti. 

Et  omnes  vias  meas  prœvi- 
DIsti  *  quia  non  est  sermo 
in  LlNgua  MEa. 

Ecce,  Domine,  tu  cogno- 
visti omnia,  |  novisaima  et 
anTIqua  :  *  tu  formasti  me. 


I  et  posuisti  super  me  MA- 
num  TUam. 

Mirabilis  facta  est  scien- 
tia  tua  ex  ME — :  *  confor- 
tata  est,  |  et  non  POtero  ad 
Eam. 

Quo  ibo  a  spiritu  TUo  ?  * 
et  quo  a  facie  TUa  FU- 
giam  ? 

Si  aacendero  in  cœlum,  tu 
lllic  ES — :  *  si  descendero 
in  inFERnum  ADes. 

Si  sumpsero  pennas  meas 
diLUculo,  *  et  habitavero  in 
exTREniis  MAris. 

Etenim  illuc  manus  tua 
deducet  ME — ,  *  et  tenebit 
me  DEXtera  TUa. 

Et  dixi  :  Forsitan  tene- 
brœ  conculcabunt  ME — ^  * 
et  nox  illuminatio  mea  |  in 
deLIciis  MEis. 

Quia  tenebrœ  non  obscu- 
rabuntur  a  te,  |  et  nox  sicut 
dies  illumiNAbitur:  sicut  te- 
nebrœ ejus,  ita  et  Lumen 
Ejus. 

Quia  tu  possedisti  renés 
mecs  ;  *  suscepisti  me  de 
utero  MAtris  MEœ. 

Confitebor  tibi,  quia  terri- 
bilitr.  magniflcatus  ES — :  * 
mirabilia  opéra  tua,  |  et  ani- 
ma mea  coGNOscit  Nimis. 

Non  est  occultatum  os  me- 
um a  te,  I  quod  fecisti  in  oc- 
CULto,  *  et  substantia  mea 
in  inferiOribua  TERrœ. 

Imperfectum  meum  vide- 
nmt  oculi  tui,  |  et  in  libro 
tuo   omnes    scriBENtur  :    • 
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dies  formabuntur,  |  et  NEmo 
in  Eis. 

Mihi  autem  nimis  honori- 
ficati  Bunt  |  amici  tui,  DE- 
us  :  *  nimis  confortatus  est 
princiPAtns  eOriim. 

Dinumerabo  eos,  |  et  super 
arenam  multiplicaBUNtur,  * 
exurrexi,  |  et  Adhuc  sum  TE- 
cum. 

Si    oecideris,  Deus,  pecca- 
TOres  :   *  viri  sanguinum,  | 
decliNAte  A  me. 

Quia  dicitis  in  cogitatiO- 
ne  :  *  accipient  in  vanitate 
civiTAte»  ÏUas. 

Nonne  qui  oderunt  te.  Do- 
mine Oderam,  *  et  super 
inimicos  tuos  TAbeSCEbam? 

Perfecto  odio  oderam  IL 
los  :  •  et  inimici  PActi  sunt 
Mlhi. 

Proba  me,  Deus,  |  et  scito 
cor  MEum  :  *  interroga  me, 
et  cognosce  SEmitas  MEas. 

Et  vide  si  via  iniquitatis 
in  me  EST — ,  *  et  deduc  me 
in  Via  œTERna.  Gloria 
Patri. 


FSÂUMB  147. 

Lauda,  Jérusalem,  DOmi- 
num  :  *  lauda  Deum  TUum, 
Slon. 

Quoniam  confortavit  seras 
portarum  tuArum  :  *  bene- 
dixit  flliis  TUis  IN  te. 

Qui  posuit  fines  tuos  PA- 
cem,  *  et  adipe  fruMENti 
SATIAT  te. 

Qui  emittit  eloquium  su- 
um  TERrœ,  *  velociter  cur- 
rit  SERmo  Ejus. 

Qui  dat  nivem  sicut  LA- 
nam,  •  nebulam  sicut  Clne- 
rem  SPARgit. 

Mittit  crystallum  suam 
sicut  bucCELlas  :  *  ante  fa- 
ciem  frigoris  ejus  |  quis  SU- 
StiNEbit  ? 

Emittet  verbum  suum,    | 
et   liquefaciet    Ea  :    *  flabit 
spiritus  ejus,    |    et  FLUent 
Aquœ.  • 

Qui  annuntiat  verbum  su- 
um  JaCOB — ,  *  justitias  et 
judicia  SUa  ISrael. 

Non  fecit  taliter  omni  na- 
tiOni,  *  et  judicia  sua  non 
manifesTAvit  Eis.  Gloria 
Patri. 


ani- 

Us. 

me- 

oc- 

mea 

ride- 
libro 


PJCNDANT  L'AVËNT. 


Creator  aime  siderum, 
^terna  lux  credentium, 
Jesu,  Redemptor  omnium, 
Intende  votis  supplicum. 

Qui  dœmonis  ne  frfttldibus 


Periret  orbis,  impetu 
Amoris  actus,  languidi 
Mundi  medela  factus  es. 

Commune  qui  mundi  nefiM 
tJt  expiares^  ad  cruoem 
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E  virgini»  sacrario 
Intacta  prodis  victima. 

Cujus  potestas  glorise, 
Nomenque  cura  priraum  so- 

nat. 
Et  cœlites,  et  inferi 
Tremente  curvantur  genu. 

Te  deprecamur  ultimae 


Magnum  diei  Judicem, 
Armis  supernœ  gratiœ 
Défende  nos  ab  hostibus. 

Virtus,  honor,  laus,  gloria, 
Deo  Patri  cum  Filio, 
Sancto  simul  Paraclito 
In  sœculorum  sœcula.  Amen. 


PENDANT   LE   CARÊME. 


Audi,  bénigne  Conditor, 
Nostras  pièces  cum  fletibus, 
In  hoc  sacro  jejunio 
Fusas  quadragenario. 

Scrutator  aime  cordium, 
Infirma  tu  scis  virium  : 
Ad  te  reversis  exhibe 
Kemissionîs  gratiam. 
Multum  quidem  peccavimusj 
Sed  parce  confitentibus  : 
Confer  medelam  languidis. 


Ad  nominis  laudem  tui 

Concède  nostrum  conteri 
Corpus  per  abstinentiam, 
Culpœ    ut  relinquant    pabu- 

lum 
Jejuna  corda  crlniinum. 
Praesta,  beata  Trinitas, 
Concède,  simplex  Unitas, 
Ut  fructuosa  sint  tuis 
Jejuniorum  munera.    Amen. 


POUR  LA   PENTECOTE. 


Veni,  Creator  Spiritus, 
Mentes  tuorum  visita, 
Impie  superna  gratia 
Quœ  tu  creasti  pectora. 

Qui  diceris  Paraclitus 
Altissimi  donum  Dei, 
Fons  vivus,  ignis,  charitas. 
Et  Spiritalis  unctio. 

Tu  septiformis  munere, 
Difiritus  patemœ  dexterœ. 
Tu  rite  promissum  Patris, 
Sermone  ditans  guttura. 

Accende  lumen   sensibus, 
InfuncZe  amorem  cordibus, 
Infirma  nostri  corporis 
Virtute  firmans  perpeti. 

Hostem  repellas  longius> 


Pacemque  dones  protinus  : 
Ductore  sic  te  prœvio, 
Vitemus  omne  noxium. 

Per  te  sciamus  da  Patrem, 
Noscamus  atque  Filium, 
Teque  utriusque  Spiritum 
Credamus  omni  tempore. 

Deo  Patri  sit  gloria, 
Et  Filio  qui  a  mortuis 
Surrexit,  ac  Paraclito, 
In  saeculorum  sœcula.  Amen. 

Hors  le  T.  P. 

Deo  Patri  sit  gloria, 
Cum  Spiritu  Paraclito, 
Ejusque  soli  Filio, 
Nunc  et  per  omne  sœculum. 

Amen. 


LE    DIMANCHE    A    VÊPRES 
POUR   LA  FÊTE-DIEU. 


126 


Pange  lingua  gloriosî 
Corporis  mysterium, 
Sanguinisque  pretiosi, 
Quem  in  mundi  pretium 
Fructus  ventris  generosi 
Rex  efFudit  gentîum. 

Nobis  datus,  nobis  natus 
Ex  intacta  Virgine, 
Et  in  mundo  convcrsatus, 
Sparso  verbi  semine, 
Siii  mora  incolatus 
Miro  claiisit  ordine. 

Jn  supremœ  nocte  cœnœ, 
Recumbens  cum  fratribus, 
Observata  lege  plene 
Cibis  in  legalibus, 
Cibiim  turbfe  duodenœ 
Se  dat  suis  manibus. 


Verbum  caro  panem  verum 
Verbo  carnem  efficit, 

rum  ; 
Fitque   sanguis   Christi   me- 
Rt  si  sensus  déficit, 
Ad  firmandum  cor  sincerum 
Sola  fides  sufRcit. 

Tantum  ergo  sacramentum 
Veneremiir  cemui  : 
Et  antiquum  docunientiim 
Novo  cedat  ritui  : 
Prœtet  fides  supplementum 
Sensmim  defectui. 

Genitori,  Genitoque 
Laus  et  jubilatio, 
Salus,  bonor,  virtus  quoqiie, 
Sit  et  benedictio  ; 
Procedenti  ab  utroque 
Compar  sit  laudatio.   Amen. 


POUR  LA  FÊTE  DU  SACRÉ-CŒUR. 


Auctor  béate  sseculi, 
Ohrîste  Rcdemptor  omnium, 
Lumen  Patris  de  lumine, 
Deusque  verus  de  Deo. 

Amor  coegit  te  tuus 
Mortale  corpus  aumere, 
Ut,  novns  Adam,  redderes 
Quod  vêtus  ille  afistulerat. 

Ille  amor  almus  artifex 
Terrae  murinque,  et  siderum, 
Errata  patrum  miserans. 
Et  nostra  rumpens  vincula. 

Non  oorde  discedat  tuo 
Vis  illa  amoris  indyti  : 


Hoc  fonte  gentes  hauriant 
Remissionis  gratîam. 

Percussww  ad  hoc  est  lan- 
cea. 
Passumf/îïe  ad    hoc  est  vul- 

nera, 
Ut  nos  lavaret  sordibus, 
Unda  fluenfe  et  sanguine. 

Decus  Paren^i,  et  Filio, 
Sanctoque  sit  Spiritui, 
Quibus  potestas,  gloria 
Regnum^we  in  omne  est  sœ- 

culum. 

Amen. 


r 
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P0X7R  LB8  APOTRES. 


ii^' 


Exultet  orbis  gaudiis  : 
Cœlum  resultet  laudibus 
Apostolorum  gloriam 
Tellus  et  astra  concinunt. 

Vos  saBcuIorum  judices 
Et  vera  mundi  lumina, 
VotÎ8  precamur  oerdium» 
Audite  voces  supplicum. 

Qui  templa  cœli  clauditis, 
Serasque  verbo  solvitia, 
Mo»  a  reatu  noxios 
Solvi  jubete,  quœsumus. 


Prœcepta  quorum  protinus 
Languor  salusque  sentiunt 
Sanate  mentes  languidas, 
Augete  nos  virtutibus. 

Ut,  <mm  redibit  Arbiter 
In  fine  Christus  sœculi, 
Nos  sempiterni  gaudii 
Concédât  esse  compotes. 

Patri,  simulque  Filio, 
Tibique,  sancte  Spiritus, 
Sicut  fuit,  sit  jugiter 
SaBclum  per  omne  gloria. 

Amen. 


V.  In  omnem  terram  |  exîvît  sonus  eôrum. 
fines  orbis  terrsB  |  verba  eônim. 


R.  Et  in 


POUR  UN  MARTYR 


jll»p 


Deus  tuorum  militum 
Sors  et  corona,  prœmium, 
Laudes  canentes  Martyris 
Absolve  nexu  criminis. 

Hic  nempe  mundi  gaudia, 
Et  blanda  fraudum  pabula 
Irabuta  felle  deputans 
Pervenit  ad  cœlestia. 

Pœnaa  cucurrit  fortîter, 
Et  sustulit  virilîter  : 


Temps  Pascal. 

Dec  Patri  sit  gloria. 
Et  Filîo  9ui  a  mortuîs 
Surrexît,  ac  Paraclito, 


Pundensque  pro   te    sangui- 

nem, 
i35terna  dona  possidet. 

Ob  hoc  precatu  supplici 
Te  poscimus,  piissirae  : 
In  hoc  triurapho  Martyris, 
Dimitte  noxam  servulis 

LauB  et  perennis  gloria, 
Patri  sit,  atque  Filio, 
Sancto  simul  Paraclito, 
Dimitte  noxam  servulis. 

Après  l'Ascension. 

Jesu,  tibi  sit  gloria. 
Qui  Victor  in  cœlum  redis, 
Cum  Taire  et  almo  Spiritu 


i 


In  sempitema  sœoula.  Amen.  In  sempiterna  sœcula.  Amen. 

V.  Glôrîa  et  honore  |  coronftsti  eum,  Domine.    R.  Et 
constitufsti  eum  |  super  ôpera  m&nuum  tuArum. 


■H! 
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POUR  LES   CONPESSBUBfl. 
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, 


Iste  Confessor  Dominî,  colentes 
Quem  pie  laudant  populi  per  orbem, 
Hac  die  Ifletus  •  meruit  beatas 
Scandere  sedes. 


*^^\cen  est  pas  le  four  de  la  mort  du  Saint,  on  change 
tes  trois  derniers  mots  de  la  première  strophe,  ce  nui  est 
quelquefois  indiqué  par  le^  lettres  m.  t.  y.  (mutatur  ter- 
tius  versus,)  et  l.on  dit  :  supremoa  laudis  honores. 

Qui  pius,  prudens,  humilia,  pudfcus, 
Sôbriam  duxit  aine  labe  vitam, 
Donec  humftnos  animftvit  aurœ 
Spfritus  artus. 


Cujus  ob  prœstans  méritum  fréquenter, 
^.gra,  quae  passiin  jaeuére,  membra, 
Vfribus  morbi  dômitis,  salûti 
Restitufmtur. 

Noster  hinc  illi  chorus  obsequéntem 
Côncinit  laudem,  celebrésque  palmas  ; 
Ut  piis  ejus  précibus  juvémur 
Omne  per  œvum. 


Sit  salus  illi,  decus  atque  virtus, 
Qui  super  cœli  sôlio  corûscana, 
Totîus  raundi  sériera  gubérnat 
Ti'inus  et  unus.    Amen. 


V.  Amftvit  eum  Dôminus,  et  omâvit  eum.     r.  Stolam 
glôriœ  mduit  eum.  {T.  P.  Allelûia.) 


vn 
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LE   DIMANCHE    A   VÊPRES 


POUR  LES  VIERGES. 


Jesu,     corona     Virginum, 
Quem  Mater  illa  concipit, 
Qu»  sola  Virgo  parturit, 
Hœc  vota  clemens  accipe. 

Qui  pergis  inter  lilia, 
Septus  choreis  Virginum, 
Sponsus  decorus  gloria, 
Sponsisque  reddens  prœmia. 
Quocumque  tendis,  Virgines 
Sequuntiir,  atqiie  laiidibus 
Post  te  canentes  cursitant, 


Uymnosque      dulces     perso- 

nant. 

Te  deprecaraur  supplices, 
Nostris  ut  addas  sensibus 
Nescire  prorsus  orania 
CoiTuptionis  vulnera. 

Virtus,  honor,  laus,  gloria 
Deo  Pâtri  cum  Filio, 
Sancto  simul  Paracllto, 
fn  sœeulorum  ssecula.  Amen. 


V.  Spêcie  tua,  et  pulchritûdine  tua.    R.  Inténde,  pros- 
père procède,  et  régna.   {T.  P.  Allelûia.) 
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POUR  LES   SAINTES  FEMMES. 


Il    vi 

li  i; 


Fortem  virili  pectore 
Laudemus  omnes  feminam, 
Quœ  sanetitatis  gloria 
Ubique  fulget  inclyta. 

Hœc  Bancto  amore  saucia, 
Dum  mundi  amorem  noxium 
Horrescit,  ad  cœleatia 
Tter  peregit  arduura. 

Carnem  domans  jejuniis, 
Dulcique  mentem  pabulo 
Orationia  nutriens, 


Cœli  potitur  gaudiis. 
Rex  Christe,  virtus  fortium, 
Qui  magna  solus  efficis, 
Hujus  precatu,  quœsumus, 
Audi  benignus  supplices. 

Deo  Patri  sit  gloria, 
i^îjusque  soli  Filio, 
Cum  Spiritu  Paraclito, 
Nunc,  et  per  omne  sœculum. 

Amen. 


lii 
1:1 


V.  Spécie  tua,  et  pulchritûdine  tua.     R.  Intéde,  pros- 
père procède,  et  régna.  (T.  P.  Allelûia.) 


llum. 


)ros- 
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rso- 
es, 

18 


oria 


nen. 


prôs- 


Ave,  maris  stella^ 
Dei,  mater  aima, 
Atque  semper  Virgo, 
Félix  cœli  porta. 

Sumens  illud  Ave 
Gabrielia  ore, 
Funda  nos  in  pace, 
Miitana  Evee  nomen. 

Solve  vincla  reîs, 
Profer  lumen  cœcis, 
Mala  nostra  pelle, 
Rona  cuncta  posée. 

Monstra  te  esse  Matrem, 
Sumat  per  te  precea, 


Qui  pro  nobis  natus, 
Tulit  esae  tuus. 

Virgo  singularis, 
Inter  omnes  mitis, 
Nos  culpia  salutoa, 
Mitea  fac  et  castoa. 

Vitam  prspsta  purara, 
Iter  para  tutum  ; 
Ut  videnlea  Jeaum, 
Semper  collœtemur. 

Sit  laua  Dec  Patri, 
Summo  Christo  decus, 
Spiritui  sancto, 
Tribua  honor  unus.    Amen. 


V,  Dignâre  me  laudfne  te,  Virgo  sacrftta. 
virtfitem  contra  hoatea  tuoa. 


B.  Da  mihi 


iium, 

LUS, 


i . 
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.♦^♦^♦^^M'^^^-M-f  ♦>  ♦>  ♦^♦^ 


♦4-M-^4  ^ 


Il  ' 
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ANTIENNES  DE  LA  SAINTE  VIERGE. 


Depui»  U  Samedi  avant  le  I  iJimianeke  de  V  Avent  jusqu*  à  la 
Purification  inclusivement. 


^ii3!^j^^^y^g^,Si^ 


Ant.  Al 


ma      Redempto-ris  Ma-ter,quaB 


!L:!^t^"^J^^g^l3^â^§ÈE^ 


per  -vi-  a     cœ  -    li      Por    -    ta  ma     -     nés,   Et  stel- 


la  ma    -     ris,  succurrecadenti,    Surgere  qui  eu- 


p^^^i^^agFJ-^-^^fc^ 


rat  po-pulo  :         Tu  quœ  ge-nu-i  -  sti,         Na-tu- 


^^B^^§ 


ra  miran-te,   tu  -  um  sanctum  Ge-ni-to-rem.    Vir    -     go 
pri     -     us     ac  po- ste     "     m^,Gabri-e   -    lis  ab    o  - 


^^^i^^^^^EÊB-     i 


Su- meus  il  -  lud  A-re,  peccatonim  mi-se-re  •  re.  5. 


Depuiê  les  Oomplies  des  II  Vêpres  du  jour  "de  la  Purification 
jusqu'au  Jeudi-Saint  exclusivement. 


►4 
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On  chante  aussi  cette  Antienne  le  2  février,  lors  mime  que  la 
Purifteation,  à  cause  de  la  Septuaffésime,  se  célèbre  un  autre  Jour. 


ifc 


Ant.  A  -  vo       ilegi-nacœ- lo  -rum.    A  -  ve,     Dorai- 
na  An-gclo- rum.    Sal    -     ye  ra  -  dix,  salve  por-ta,  Ex 


Sfe 


±5i 


qua     mun-  do  lux  est  or-  ta.  Gau  -  de,  Vir-go  glori-o-sa, 
Su  -  per  0  -  mues  spc-  ci-  o  -  sa.     Va     -     le,  o  val-de 
deco  -  ra,  Et  pro  no  -  bis  Ohristum  ex  -  o  -  ra.  6. 


De  Pâques  à  la  Trinité  exelueivemenL 


Ant.  Regina  cœ-li,  laeta 


re,   al- le-  lu  -  ia. 


^! 


t 


Quia  quem  me-  ru-  i-  sti    por    -     -    -    ta  -  re,  al  -  le- 


F^^â^rff'^'^^^-^Tiî^: 


^ 


lu-  ia.  Resur-re  -  xit  sicut  dixit,  al  -  le    -    lu  -  ia.    Ora  pro 


no   -   bis  De-um,  al-le 


lu  -  ia.  6. 


^T 
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w 
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5î 


!iii 


î  !. 


De  la  Trinité  à  VAvent 


^ 


:B-i|iéi : i^-?— ■-—■-"]>  m  h 


5tt 


^n^  Sal-  ve,  Regina,  mater  mise^ricordi-api  :  vita,dulcedo, 


to^Êï 


=1: 


JUji-Jqiiizi. 


--?-♦— =3^:^?*^ 


et  spesnostra salve.  Ad  te  clamamua  ex-ules  fi-lii  E-vae. 

*— '■  ■  \ I         '■    ™  ■—  'n — 

Ad  te  suspi-ra-mus  gementes  et  fientes  in   hac  la-crymarum 
val- le      F  -  ia  er   -   go,  adroca-ta  nostra,  illos  tuos  mi- 
■encordes  o-culos    ad       nos  converte.  Et  Jesum  be-ne- 


^^^^^^â^E^--:î!^i 


dictam  fructum  ventris  tui  nobis  post  hocexilium  ostende. 


^==, 


^^ 


^J 


0     cle-mens  I  0    pi-  a  I  0 dulcis  Y irgo Ma-ri  -    a  I  6. 


ANTIENNES  ET  MOTETS  AC  SAINT  SACREMENT. 


<2>   ^fa^^-t±Bj^-E!^âa^-^ 


Hymne,  i.  0  sala-tarisHostia,  QuœGoeli  pandis    o  -stium, 


I 
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*  *    ■-— ^=     m  m  ♦  *   l—    ~u-m  ^"'^''"♦"■^    "\ 


Bella  premunt  hostili-a  :     Da  robur,   fer  auxi  -  lium. 


^ëî^^ë; 


■2|jLtqiL-£^E^ 


2.    Uni  ti-inoque  Domino  Sit  sempi-terna  glo-ri-  a,  Qui  vitam 


I 


S^ 


Hr*- 


eine  ter-mino  Nobis  donet  in    pa-tii-a.        A    -    men.  5. 


(1) 


^- 


n^-j^- 


T-;X^'*i 


Hymne.       Pa  -nis  an-ge-licus     fit  panis  ho-aiinum  :  Dat  pania 


t 


*=«: 


T-M— 7— *  ^  f  '   ['-■-'-^-P- 


cœlicus    figuris   ter-minum.     0  res  mirabi-lis  !  manducat 


i^^Ê^^^^a^ 


l-^ 

=:t: 


Dominum        Pau-per,  servus  et  humilia.        2.     Te,    tri- 


^^^-:Si 


^^^^^«^^ 


ns     Dei-tas    unaque,  poscimus,     Sic  nos  tu    visita,    sicut 


** 


i 


î 


El 


te    coli-mus  :    Per  tuas    se-mitas  duc  nos  quo  tendimus, 


Ad     lu-cem    quam  inhabitas 


men.    .1. 


I 

I 


(l)       ^ 


Hymne.     Adoro  te  dévote,  latens  De-i-tas,  Quaiubkiifl- 
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guris  ve-re  la-titas  :  Tibi  se  cor  me-um    to-tum  subjicit, 
Qui~a  te  contemplans  totum  dcfi-cît  Jesu,  qucm  rc- 


•  ^SEîE^i^^t'^^^ËI^Ë^^ 


tq 


latum  nuncaspi-cio,     0-ro  fiât  inud,quod  tara  sî-tî-o, 


Ut  te  re- ve-la-ta  cernensfaci-e,  Vi-su  sim  be-a- tus  tu-aeglo- 


Fîvrg^^ 


ri- ce. 


men.  5. 


N.  jB.  Après  la  première,  strophe,  on  peut  chanter  les  suivantes 

Visus,  tactus,  gustua  in  te  fallitur  : 
Sed  auditu  solo  tuto  creditur, 
Credo  quidquid  dixit  Dei  Filius  : 
Nil  hoc  veritatia  verbo  verius. 

In  cruce  latebat  scia  Deitas  ; 
At  hic  latet  simul  et  humanitas  : 
Arabe  tamen  credensatque  confitena, 
Peto  quod  petivit  latro  pœnitens. 

Plagas,  sicut  Thomas,  non  intueor, 
Deum  tamen  meum  te  confiteor  : 
Fac  me  tibi  sempor  magis  credere, 
In  te  spem  habere,  te  diligere. 

0  memoriale  mortis  Domini  l 
Panis  vivus,  vitam  prœstans  homini, 
PrîEsta  meœ  menti  de  te  vivere, 
Et  te  illi  semper  dulce  sapere. 

Pie  pellîcane,  Jesu  Domine, 
Me  immundum  manda  tuo  Sanguine, 
Guius  una  stilla  salvum  facere 
Totum  mandum  quit  ab  omui  sceiere. 
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ISlt 


=«jq»-,j2!jg!îf<iigp 


Ado-re-mu3  in  reter  -  nutn  sanctissimum  Sacramen- 


ËEiE::±Et?E5?^P|?E^^ 


tum.  (7^a3Mr.  Ado-re  -  mus.  Laudate    Dominiim,      omnes 


gen-tes  :  laudate  eum,     omnes  popu-li.         Adore -mus. 


m 


t 


~^?^^=^s 


Quoniam  confirmata  est  super  nos  mi-se-ricordi-a  c- jus  : 


^i^-^ 


{  I  1       - 


5.^1 


et  veri-tas  Domini  manet  in  ae-ternum.     Ado-re-mus. 


fet 


j_:.^^j;g^«^Aâg^^^ 


Glori-a  Pa  -tri,  glori-a  ^Fi-  li-  o,     gloria    Spiritui  sancto. 


A-dore  -  mus.  Sicuterat  in    prin-  cipio,    et  nunc  et  scm- 


1^ 


=-H— a-Bm^  -     Il 
*  Il    *-L    r  *     Il 


per,  et  in  ssecula  sœ-cu-lorum.  Amen.      Ado-re  -  mus.  6. 


Prose.    A  -  re,  verum  cor-pus  na-tum  de  Ma-ri-a  Virgine. 


Ë 


Ve  -  re  passum,  immola-  tum  in  Oruce  pro  ho-  mine. 


^ 


CujuB  latus  perfora  -  tum  unda   fluxit   etsan-guine.  Eato 


w 
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I — 


-i- 


nobis  praegusta- tummortis    in  ex  -  a  -  mi-ne.     0 


^^^^ 


dul  -  cis    I     O  pi  -   e    S      0       Je  -  su,   fi-li  Mari- 


^: 


î^»5ft^Œ 


œ  I    A    •    -    men.6. 


&fci=if,-j 


Hymne.  1.  0  |flori-H?>£><i  Virginum,  Sublimis  ia-tersi-dera,  Qui 
t«  ore-avitparyulum  Lacten-te  nutrisu-bere.       2-  Quod 


'  Eta  tristis  abstu-iit,  Tu  reddis  al-^mogermine  :  Intrentut 
MtraflebileB.   Gœli  recludis  cardines.     3.       Tu  Re-gia 


fe 


■"*"%  ■— ^^-»-|-  ^     — T~" 


'       ftlti  ja-na-a,      Etaulalu-eis    fulgida:  Yitam  datam  per 

fe^ipri-.-T-^T-a-^rH   ^â*^ 

Tirginem,  Gentes  redeinpt8B,plaudite.        4.    Jeiu,  th>bi 
fit  glori-a,    Qui  natu8«8  dt  Vi]>gme,OiiBi  Pâtre,  et  almo 


^^i^^^ 


Apiritu,      Im    •em-pir'tenia  ui-oiik.        ▲ 


«. 


\ 
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(2)       ^^^^^^i^PW^-^^- 
Hymne.  1.  Tantum  er-go  Sacramentura  Venere-mur  cernui  : 


SEE3 


Kt  an-tiquum  documentum  Novo  cedatri-  tu-i  :  Praeatetfi- 


■£EHii^— B  'V'r^iv^ 


des  supplementum  Sensuum  defe-ctu-  i.         2  Ge-nito  -  ri, 


-M=S=tL 


t 


GeQÎto-que  Laus  et  jii- bila- ti-o,   Salus,honor,TÎrtusquo- 

S=:Fi 


p"li-^^!ig-»J>J=4^ 


ii3:a: 


^: 


E3 


que  Sit   et  benedi-  cti-o  :  Procedenti    ab  utro-que  Compar 


^^^^P^ 


Bit  lauda-  ti-  o.      A    -   -    meu.    6. 


Cor  Jesu  sacratissimum,  miserere  nobis.     {Us) 

Cor  Jesu,  ab    ingratis    hominibus  dilaceratuni,    parce 

nobis.     {his) 
Cor  Jesu,  flagrans  amore  nostri,  inflamraa  cor  nostnim 

amore  tui.     (&ts) 


ilmo 


«. 


Domine,  salvum  fac  regem  ;  et  exaudi  nos  in  die  quâ 
invocaverimus  te     (hiê) 

Gloria  Patri, ....  etc.    Sicut  erat, ....  etc. 
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Tantum  ergo  Sacraméntura 
\^enerémur  cérnui. 
Et    antîquura    documéntum 
Novo  cedat  rftui  : 
Prsestet  fides  suppleméntum 
Sénsiium  deféctui. 

Genitôri,  Genitôque 
Laus-  et  jubilâtio  ; 
Salus,  honor,  virtus  qiioqiie, 


Sit  et  benedîctio  : 
Proeedénti  ab  utrôque 
Compar  sit  laudrdio. 

Amen. 

V.  Paneni  de  cœlo  prœsti- 
tîsti  eis. 

K.    Omne     delcctainéntum 
in  se  habéntem. 


Parce,   Domine,  parce  populo   tiio  ;     ne  in  aîteiiiuiu 
irascaris  nobis. 


i:  iJ 


.♦^♦-M-4»  ♦  ♦  ♦  »  ♦  ♦  ♦♦♦♦♦ 


PROSES. 


POUR  LE  TEVri'S  DE  L' A  VENT. 


Rors'ite,  cœli,  désuper,  el 
nubes  pluant  Justum. 

Ne  iiascâris.  Domine,  «e 
ultra  lîiemîneris  iniquitiitis. 
Kcce  cîvitas  Sancti  facta  est 
déserta,  Sion  déserta  facta 
est  :  Jérusalem  deFolata  est. 
domiis  sanctificationis  tufe  et 
glôripe  tune,  ubi  laudavérunt 
te  patres  nostri. 

Horate,  cœli,  etc. 

Peccâvimus,  et  facti  sumus 
tamquam  immilndus  nos,  et 
cecîdimus  quasi  fôlium  uni- 
vérsi,  et  iniquitatcs  nostrre 
quasi  ventus  abstuléruut 
nos  :  abscondîsti  f.lciem 
tuam  a  nobia,  et  allisîsti  nos 
in  manu  iniquitâtis  nostrœ 


Ronlte,  cœli,  elc. 

Vide,  Domine,  alïiictiônem 
populi  tui,  et  mitte  quem 
missfirus  es.  Emîtte  Agnum 
dominatôrem  terrfP,  de  petra 
desérti  ad  raontem  fîlifie  Sion, 
ut  âuferat  ipse  jugum  cap- 
tivitatis  nostra». 

Rorfite,  cœli,  etc. 

Consolâraini,  consolâmini, 
pôpule  meus  ;  cito  véniet 
salus  tua.  Quare  raœrôre 
consûmeris  ?  Quare  innovft- 
vit  te  dolor  ?  Salvabo  te, 
noli  timére  :  ego  enim  sum 
Dôrainus  Deus  tuus,  Sanc- 
tus  Israël,  Redémptor  tuus. 

Rorâte,  cœli,  etc. 


POUR   LE  TEMPS   DE  NOËL. 


Adéste,   fidèles,    Iseti,  tri- 

umph.lntes  ; 
Venîte,  venîte  in  Bethlehem. 
*  Natum  vidéte  Regem  An- 

gelôrum. 
Venîte,     adorémus,     venîte, 

adorémuR, 
Venîte,  adorêmus  Dôminum. 


Le  chœur  répète  : 

*  Na^"m,  etc. 

En,  grege  rellcto,  hûmilea 
ad  cunas. 
Vocftti      pastôres     apprôpe- 
rant  ; 

*  Et  nos  ovfinti  gradu  festi- 
nêmuB, 
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Yenlte,     adorémus^     venlte,  Venfte,  adorémus  Dôminum. 
adorémus. 


Venlte,  adorémus  Dôminum. 
Le  chœur  répète  : 

*  Et  nos  ovânti,  etc. 

-Etérni   Paréntis   splendô- 
rem  œtérnum, 
Velâtum   sTib    carne     vidé- 
bimus  ; 

*  Deum  infântem,  pannis  in- 

volûtum, 
Venîte,     adorémus,     venïte, 
adorônius, 


Le  chœur  répète  : 

*  Deum  infântem,  etc. 

Pro  uobis  egénum,  et  fœ- 
no  cubântem, 
Piis  foveftmus  ampléxibus. 

*  Sic  nos  amântem  quis  non 

redamâret  ? 
Venfte,     adorémus,     venîte, 

adorémus, 
Venite,  adorémus  Dôminum. 

Le  chœur  répète  : 

*  Sic  nos  amAntem,  etc. 


i 


POUK  LE  TEMPS  DU  OABÊME. 


Attende,  Domine,  et  mise- 
rere, quia  peccâvimus  tibi. 

Attende,  etc. 

Recordâre,  Domine,  quid 
accïderit  nobis  :  peccâvimus 
cum  pâtribus  nostris,  injuste 
égimus  :  multiplicâtœ  sunt 
super  capîilos  câpiiis  iniqui- 
tâtes  nostrœ. 

Attende,  etc. 

Contristftti  sumus  in  exer- 
citatiône  nostra,  et  contur- 
bâti  sumus  a  voce  inimîci,  et 
a  tribulatiône  peceatôrum. 
In  prôximo  est  perdftio  nos- 
tra, et  non  est  qui  âdjuvet  : 
formîdo  mortis  cécidit  super 
nos. 

Attende,  etc. 


Cor  contrïtum  et  humi- 
liâtum  ne  despîcias.  Domi- 
ne ;  in  jejûnio  et  fletu  te 
deprecâmur  nos  :  eleemôsy- 
nam  conclûdimus  in  sinu 
pauperum,  et  ipsa  exorâbit 
te  pro  nobis  :  convértimur 
ad  te,  quôniam  multus  es  ad 
ignoscéndum. 

Attende,  etc. 

Audi,  pôpule  meus  ;  et 
considéra,  vinea  mea  elécta, 
donius  Israël  :  ego  te  plan- 
tûvi  ;  quômodo  facta  es  in 
amaritûdinem  ?  Exspectâvi 
ut  fâceres  judîcium,  et  ecce 
inîquitas  ;  et  justltiam,  et 
ecce  clamor. 

Attende,  etc. 


/ 
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Revôi teie,     revértere     ad  iniquitûtes  tuas  in  sanguine 


Dôminum  Deum  tuum  ;  et 
ftuferam  jugum  captivit.ltis 
tuœ  ;  rédimam  te  ;     lavftbo 


meo,  et  ero  victima  tua,  et 
Redémptor  tuup. 
Attende,  etc. 


POUR  LE  TEMPS  DE  PAQUES. 


Allelûia,  allelûia,  allelfiia. 

O  fllii  et  fïliœ, 
Hex  cœlf>sti3,  Rex  glôrise, 
Morte  surréxit  hôdie. 
Allelûia. 
Et  Maria  Magdaléne, 
Et  Jaeobi.  et  Salonio, 
VenCîrunt  corpus  (ingère. 
Allelûia. 
A  Magdaléna  moniti, 
Ad  ôstium  moniiménti 
Duo  currunt  discîpuli. 

Allelûia. 
Sed  Jonnnes  Apôstolus 
Cucûrrit  Petro  citius, 
Ad  aepûlcruni  venit  prius. 
Allelûia. 
In  al  bis  sedens  Angélus, 
Respôndit  niuliéribus, 
Quia  stirréxit  Dôminus. 
Alléluia. 
Discîpulis  adstftntibus, 
In  médio  stetit  Christus, 


Dicens  :  Fax  vobis  omnibus. 
Allelûia. 
Postquam    audivit     Dïdy- 
mus 
Quia  surréxerat  Jésus, 
Romftnsit  fide  dûbius. 
Allelûia. 
Vide,  Thoma,  vide  latus  ; 
Vido  pedes,  vide  manus, 
Noli  esse  incrédulus. 
Allelûia. 
Quando     Thomas     Christ! 
latus, 
Pedes  vidit  atque  manus, 
Dixit  :  Tu  es  Deus  meus. 
Allelfiia. 
Bcftti  qui  non  vidérunt, 
Et  ffrmiter  credîdérunt  ! 
Viiani  œtornam  habébunt. 
Allelûia. 
In  hoc  festo  sanctissimo 
Sit  laus  et  jubilûtio  : 
Benedicfimua  Domino. 
Allelûia. 


POUR  LA  FÊTE  DU  SACRÉ-CŒUR. 


1.  0  Cor,  amoris  victima, 
Creli  perenne  gaudium, 
Mortaliura  solatium 
Mortalium  spes  ultima. 

2.  Tu  Trinit.1tis  glôria, 
.Tungit  tibi  se  Fflius, 

In  te  quiêscit  Splritus, 
In  te  Patris  sunt  gftudia. 


8.  Te  sole  puro  pûrius 
Verbi  Dei  sarrilrium, 
Verbi  Dei  palûtium, 
Templûmque  cœlo  dfgnîus. 

4.  Te,  digna  sedes  Nûmine, 
Fœcûnda  virtus  Flftminis, 
Ulfipsa  in  alvum  Vîrginis, 
Puro  crefivit  sanguine. 


I''! 
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5.  Cor  dulcc,  Cor  amribile, 
Anirtre  nostri  saucium, 
Aiiiôro  nostii  irui^iiidiim, 
Fac  sis  mihi  placfibile. 

6.  Jesii,  Patris  Cor  ûnicurn, 


Pinis  amîcum  môntibus, 
Piiris  ani.lndiiin  côrdibus, 
En  corde  règnes  omnium. 
Amen. 


POUR  LA   COMPASSION  DE  LA  SAINTE  VIERGE. 


If  1 
1^  î 


11! 


(  r 


Stabat  Mater  dolorôsa 
Juxta  crucem  lacrymôsa, 
Diim  pendébat  Fïlius. 

Cujua  Aniiiiain  cremontem, 
Contristâtam  et  doléntem, 
Pertraiîsîvit  ♦jlfidiiis. 

0  qnani  tristîp  et  afflîcta 
Fuit  illa  benedfota 
Mater  Unifï^^niti  ! 

QiinR  mœrobat  e^  dol^^bat. 
Pia  Mater,  dum  vidC'bat 
Nati  pœiias  înclyti. 

Quis    est    homo    qui    non 
fleret. 
Matrem  Christi  si  v'dôrot 
Tn  tanfo  simnlîoio  ? 

Qnis  non  nossot  oontrîstJ^rî 
(^hrïpti  Matrem  oontempl.lri 
Dol^ntom  onni  Filîo  ? 

Pro  pocdtîs  sufe  îrentîs 
Vi'di^^  Tef^nm  in  torm^ntis 
Et  flasr^nîs  Rtibditnm. 

Vidit  sunm  dnloom  N'atnm 
Mori^ndo  de«5olatiiin, 
Dnm  e^Tfsit  spfritnm. 

Eîa.  Mater,  fons  amArîs, 
Me  sen*fre  vira  doîôris 
Fac,  ut  tecum  Ifiïream. 

Fac  ut  îlrdeat  cor  moum 
Tn  amfindo  Ohrîstum  Deum. 
IJt  sibï  complftceam. 

Sancta  Mater.  îstud  apras. 


Cruciffxi  fige  plagas 
Cordi  mec  valide. 

Tui  Nati  vulnerati, 
Tam  dignfîti  pro  me  pati 
Pœnas  mecum  dtvide. 

Fac  me  tecum  pie  flere, 
Criciffxo  condolére, 
Donec  ego  vfxero. 

Juxta  cruoem  tecum  stare, 
Et  me  tibi  sociâre 
Tn  planctu  desïdero. 

Virgo  virginum  prfecl.lra, 
Mihi  jam  non  sis  am.lra  ; 
me  tecum  pi. Ingère. 

Fac  ut  portera  Christi  mor- 
tem, 
Passifinis  fac  consôrtem, 
Et  plagas  recôlere. 

Fac  me  plagis  vulnerflri, 
Fac  me  cruce  înebriàrî. 
Et  cruôre  Fflii. 

Flammis    ne   urar  succén- 


jFac 


sus. 


Per  te,  Virsro,  sim  dofensus 
Tn  die  judfcii. 

Christe  cum  sit  bine  exîre, 
T^a  per  Matrem  me  venfre 
Ad  palmam  victôrifR. 

Quando  corpusi  mori<^tur. 
Fac  ut  ftnimfR  dont^tnr 
Paradfsî  glôrîa. 

Amen. 


illi; 
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ADORATION. 


Quo  j'aime,  ô  mon  adorable  Sauveur,  îl  vous  voir  ninsi 
exposé  à  la  vénérnlion  puliliqiie,  ot  sortir  de  vos  taber- 
uacles  pour  avoir  lieu  de  nous  combler  de  vos  insitjnea 
faveurs  !  Agréez  doue  que  pour  entrer  dans  les  doi-si»ins 
de  votre  miséricorde,  je  vous  rende  mes  bommajjos  les 
plus  profonds.  Quel  respect,  quelle  crainte,  quelles  adora- 
tions deniande  de  moi  la  présence  do  votre  infinie  Ma- 
jesté !  Mais  quelle  reconnais?ance,  quelle  assiduité,  quel 
amour,  quel  empressement,  quelles  tendresses  n'exi;,'e  pas 
de  moi  cette  adorable  cou  descendance. 

Aussi  est-ce  de  toute  l'étendue  de  mon  ftme  que  je 
vous  consacre  par  devoir  tout  mon  être  comm?  à  mon 
Dieu  :  et  que  par  inclination  je  vous  dévoue  tout  ce  que 
je  suis  comme  au  plus  généreux  ami  qui  fût  jamais.  Pre- 
nez donc,  je  vous  en  conjure,  possession  de  mon  âme  et 
de  toutes  les  facultés  de  mon  corps  et  de  tous  ses  sens, 
de  ma  volonté  et  de  toutes  ses  afTeotions.  Que  ma  mé- 
moire ne  Fe  remplisse  plus  que  du  souvenir  de  vos  bien- 
faits ;  que  mon  esprit  n'ait  rien  de  plus  présent  que  l'i- 
mage' de  vos  perfections  infinies  :  que  mon  cœur  t  r  f  oc- 
cupe que  des  sentiments  de  votre  amour.  Que  tout  mon 
corps  travaille  pour  votre  gloire  et  se  consume  heureuse- 
ment A,  votre  service. 

0  !  si  je  pouvais  entraîner  ici  les  cœurs  de  tous  les 
hommes,  si  je   pouvais   réparer  dignement  tous   les  ou- 
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trages  que  vous  recevez  dans  TEucharistie^  de  l'incrôdu- 
litô  des  hér<^tique8,  des  irrôvérences  des  mauvais  Chrf?- 
tiens,  de  rineensibilitê  des  fidèles  I  Si  je  pouvais  fixer  ici 
mon  séjour  comme  les  Anp:es  .sans  jamais  inteiTompre 
mes  adorations  !  Ah  !  du  moins,  je  ferai  ici  mon  Para 
sur  la  terre,  de  vous  y  tenir  conipaj^nie,  comme  vous  fai- 
tes vos  délices  de  demeurer  parmi  nous  !  Je  vous  y 
contemplerai  &  la  faveur  des  lumières  de  la  foi  :  j*y 
\  iendrai  souvent  vous  rendre  mes  respects  et  mes  actions 
de  grftces  :  j'y  laisserai  mon  cœui-,  quand  votre  volonté 
m'appellera  ailleurs  ;  je  m'y  proposerai  les  éminentes 
vertus  que  vous  y  pratiquez  ;  je  m'y  unirai  d'afTections 
avec  ces  saintes  ftmes,  qui  associées  îl  l'adoration  de  votre 
adorable  Sacrement,  lui  rendent  jour  et  nuit  un  hom- 
mage perpétuel  ;  et  pendant  que  les  Anges  chantent  con- 
tinuellement dans  le  Ciel  :  Saint,  Saint,  Saint,  est 
Dieu  d'Israël,  je  ne  cesserai  de  faire  retentir  ces  air 
hles  paroles  :  Loné  soit  à  jamaif!  le  Trf^s-f^t-Slacrement  de 
V Autel.  Divin  Jésup,  aimable  Sauveur,  accordez-moi  la 
grâce  de  les  prononcer  avec  toute  la  foi,  tout  le  respect, 
tout  l'amour  dont  je  suis  capable.    Ainsi  soit-il. 


HOMMAGE  A  L'HUMANITÉ  SAINTE  DU  SAUVEUR  LORSQUE 
LE  SAINT  SACREMENT  EST  EXPOSÉ. 

Je  VOUS  adore,  0  humanité  sainte  de  mon  Sauveur,  ca- 
chée sous  les  espèces  adorables  de  l'Eucharistie,  formée  du 
plus  pur  sang  de  la  bienheureuse  Vierge,  animée  de  la 
plus  sainte  ftme  qui  fut  jamais  unie  personnellement  II  la 
divinité,  le  chef-d'œuvre  du  Saint-Esprit,  le  domicile  du 
Verbe,  le  trône  du  Père  Etemel,  le  trésor  de  l'Eglise,  le 
centre  de  tous  les  esprits,  la  merveille  du  monde. 


f 
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Je  VOUS  rends  millo  actionn  dft  jT-flcps,  A  huTnanit(^  Bain- 
te  d(»  mon  Sauveur,  oaohén  sons  les  pap^cen  adorables  de 
l'Eu  •haristie  !  la  source  de  ma  rédemption,  de  ma  voca- 
. lion  et  de  ma  aanetifîcation  :  la  source  de  toutes  les  bon- 
nes pensC'es,  de  tontos  les  })onne»  œuvres,  la  source  de 
tous  les  bons  désir*:,  de  tous  les  biens  de  la  grftce  et  de 
tous  les  biens  de  la  gloire. 

O  humanité  sainte  de  mon  Sauveur,  cachée  sous  tes 
espaces  adorables  de  l*Enchariitle  !  pardonnez-moi  mes 
inlîdr'litéa.  mes  indévotions,  mes  immodesties,  mes  irré- 
vérenees.  Pardonnez-moi  mes  vanités,  mes  inquiétudes, 
mes  découragements  :  pardonnez-moi  mes  impatiences, 
mes  résistanors  îV  la  ffrflce.  l'oubli  de  Dieu,  et  la  perte  du 
tomps. 

O  humanité  sainte  de  mon  Sauveur,  cachée  sous 
les  espéeea  adorables  de  l'Eucharistie  !  accordeg-moî 
le  don  de  sajnreçfle  pour  connaître,  pour  aimer  et  pour 
goflter  les  véritC^s  étemelles  :  le  don  d'intelligence,  pour 
pénétrer  dans  votre  mystère  :  le  don  de  science,  pour  me 
connaître  moi-même,  et  pour  mépriser  les  vanités  du 
monde  ;  le  don  de  conseil,  pour  me  conduire  parmi  les  té- 
nèbres et  les  périls  de  cette  vie.  Accordez-moi  le  don  de 
force,  pour  vaincre  les  tentations  de  l'ennemi  et  les  diffi- 
cultés de  la  vertu  ;  le  don  de  piété,  pour  aimer  la  prière 
et  V01L9  servir  avec  joie  ;  le  don  de  crainte  pour  fuir  avec 
horreur  tout  ce  qui  peut  vous  déplaire.  Accordez-moi  le 
don  de  larmes,  pour  pleurer  mes  péchés  ;  l'esprit  de 
pénitence,  pour  satisfaire  II  la  justice  divine  ;  le  don  de 
persévérance,  pour  vivre  et  mourir  dans  la  grftce. 
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PlUHTfE    POUR  DEMANDER  I.A  RÉNÉDICTION  DU  TRÊS- 
SATNT   SACREMENT. 

Divin  Sauveur  de  nos  âmes,  qui  avez  bien  voulu  nous 
laisser  votre  prôtieiix  saufi;.  flans  le  très-saint  f^aciement 
de  TAutel,  je  vous  y  adore  avec  un  profond  respect  ;  je 
vous  renioicie  trOs  Immblement  de  toutes  les  grftces  que 
vous  nrius  y  faites,  et  comme  vous  y  êtes  la  source  de 
toutes  les  bonôdictions,  je  vous  conjure  de  le?  répandre 
aujourd'hui  sur  moi,  et  sur  ceux  et  celles  pour  lesquels 
j'ai  intention  de  vous  prier. 

Mais,  afin  que  rien  n'arrête  le  cours  de  ces  bênérlic- 
tions,  ô*^ez  de  mon  cœur  tout  ce  qui  vous  doplaît,  0  mon 
Dieu  ;  pardoniiez-moi  mes  péchés,  J!-  les  déteste  sincère- 
ment pour  l'amour  de  vous  ;  purifiez  mon  rime,  bénissez- 
moi,  mon  Dieu,  d'une  bénédiction  semblable  H  celle  que 
vous  donnâte-;  Ti  vos  disciples,  en  les  quittant  pour  mon- 
ter au  ("iel.  Bénissez-moi  d'une  bénédiction  qui  me 
change,  qui  me  consacie  et  qui  m'unisse  parfaitement  h 
vous  :  qui  me  remplisse  de  vôtre  esprit,  et  qui  me  soit 
dès  cette  vie  un  «jracfe  assuré  de  la  bénédiction  que  vous 
préparez  A  vos  Elu?.  Je  vous  la  demande  au  nom  du 
Père  et  du  Fils  et  du  Saint-Espiit. 


\ 


DEVANT    I.E    TRÈS-SATNT    SACREMENT. 

Que  ce  lieu  est  saint,  et  qu'il  est  digne  de  respect  !  Il 
est  la  maison  de  Dieu  et  la  porte  du  ciel  ;  les  Anges  y 
sont  prosternés. 

Je  crois,  ô  Dieu  sauveur,  que  vous  êtes  ici  présent  ;  je 
vous  y  adore  avec  respect.  Jetez  sur  moi  des  regards  de 
miséricorde  et  de  compassion  ;  vous  connaissez  l'état  de 


PRIÈRES    EN    PRÉSENCE    DU    S.    SACREMENT         147 


mon  îlme  :   vous  sondez  les  dispositions  de  mon  cœur  : 
purifiez-le,  sanctifiez-le,  attirez-le  tout  à  vous. 

Que  ma  langue  soit  consacrée  aux  louanges  du  Sei- 
gneur, et  quelle  ne  cesse  de  le  glorifier  dans  son  saint 
temple. 

Vos  tabernacles,  Dieu  des  vertus,  feront  mes  plus  chères 
délices  :  qu'ils  sont  aimables  !  mon  ftme  soupire  sans 
cesse  après  eux. 

Mille  actions  de  grâces  vous  soient  rendues,  0  mon 
doux  Jésus,  pour  le  prodige  d'amour  que  vous  avez  dai- 
gné opérer  en  notre  faveur. 

Anges  du  ciel,  unissez-vous  ft  moi,  ou  plutôt  permet- 
tez-moi de  m'unir  H  vous  pour  glorifier  le  Seigneur. 

Peuples  répandus  dans  l'univers,  venez  reconnaître  et 
adorer  le  Dieu  du  ciel  et  le  Roi  des  rois  :  son  état  d'ané- 
antissement le  rend  encore  plus  digne  de  nos  adorations 
et  de  notre  amour. 

Mon  Dieu,  vous  êtes  mon  Sauveur,  mon  défenseur,  ma 
consolation  et  mon  tout  :  que  puis-je  désirer  sur  la  terre 
quand  je  suis  auprès  de  vous  ? 

Le  zèle  de  votre  maison  me  dévore,  Seigneur  ;  ce  zèle 
me  fait  sécher  de  douleur  â.  la  vue  des  outrages  que  vous 
V  recevez. 

If 

Que  ne  puis-je,  fi  mon  Dieu,  appeler  et  vous  présenter 
tous  les  cœurs  des  hommes  afin  que  vous  les  embrasiez 
du  feu  de  votre  amour  !  Je  vous  offre  le  mien  :  faites 
qu'il  brûle  sans  cesse  de  ce  feu  sacré. 

Qu'au  nom  de  Jésus  tout  genou  fléchisse  dans  le  ciel, 
sur  la  terre  et  dans  les  enfers  ! 

Anathème  â  qui  n'aime  pas  un  Dieu  qui  nous  a  tant 
aimés,  et  qui  tous  les  jours  s'immole  pour  notre  amour  ! 

0    Pieu   saint,    permettez-vous   à   une    vile    créature 
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comme  moi  de  porter  ses  re^rds  jusqu'à  voua  ?  Non- 
seulement  vous  le  permettez,  mais  voud  m'y  invitez  : 
serais-je  assez  ingrat  pour  ne  pas  aller  h  vous  ? 

Mon  Sauveur  et  mon  Dieu,  mon  refuge  et  mon  tout, 
que  n'ai-je  un  cœur  digne  de  vous  !  Tel  qu'il  est,  je  vous 
l'offre  ;  rendez-le  digne  de  vous  être  offert. 

Je  suis  tout  à  vous,  ô  mon  Dieu,  ô  mon  bien-aimô  !  et 
vous,  vous  ôtes  tout  à  moi  :  qu*ai-je  de  plus  a  désirer 
sur  la  terre  ! 

Qui  pourra  donc  me  séparer  de  votre  amour  Aon,  la 
tribulation,  la  faim,  le  glaive,  les  tourments,  la  mort 
môme  ne  me  sépareront  jamais  du  Dieu  de  mon  cœur. 

Les  créatures  ne  sont  qu'inconstance  :  vous  seul  êtes 
toujours  le  même  :  â,  quoi  m'attacher  en  ce  monde,  puis- 
qu'un jour  il  faut  tout  quitter  ! 

L'Ecriture  dit  que  les  jours  de  l'homme  sont  courts  ; 
les  miens  me  paraissent  bien  longs  ;    quand  finira  mon 
exil  ?  quand  m'unirai-je  à  mon  Dieu  dans  la  céleste  pa 
trie  ! 

Si  les  chagrins  affligent  mon  cœur,  comment  ne  boiraî- 
je  pas  le  calice  que  mon  Dieu  me  présente,  surtout  après 
que  son  propre  Fils  en  a  bu  ui\  bien  plus  amer  pour  mon 
salut  ? 

Faites,  ê  mon  Dieu,  ce  qu'il  vous  plaira  de  moi  :  je 
baiserai  la  main  qui  me  frappera  :  j'aurai  recours  au 
Dieu  de  toutes  consolations  :  ses  autels  m'offriront  tou- 
jours un  asile. 

Oh  !  qu'il  est  bon  (Te  mettre  sa  confiance  dans  le  Sei- 
gneur !  il  s'est  fait  le  refuge  du  pauvre  et  la  consolation 
de  l'affligé  ;  il  s'appelle  le  Dieu  bon,  le  Dieu  misésicor- 
dieux  :  quelle  bonté  h  nous  prévenir  !  quelle  patience  îl 
noui  attendre  !  quelle  facilité  ft  nous  pardonner  !  quel 
empressement  à  nous  reotYoir  ! 
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Je  me  jette  humblement  ft  vos  pieds,  ô  mon  Dieu  ;  je 
vous  découvre,  dans  ramertunie  de  mon  cœur,  les  égare- 
ments de  ma  vie.  Charitable  médecin,  guérissez  les  pU^^is 
de  mon  âme  :  dites  une  parole,  et  elle  sera  guérie. 

►Seigneur,  qu'est-ce  que  rhonimc  pour  que  vous  vous 
mauit'eiâtiez  à  lui«  et  le  iils  de  Thomme  pour  que  vous 
daigniez  vous  unir  à  lui  ? 

Vous  l'introduisez  dans  le  secret  de  votre  sanctuaire, 
et  là  vous  inondez  son  cœur  d'un  torrent  de  délices. 

O  mon  âme,  si  vous  abandonniez  jamais  le  Seigneur 
votre  Dieu,  quels  seraient  votre  iugratitu  ^e  et  votre  mal- 
heiu"  !  L'enfer  aurait-il  assez  de  tourments  pour  vous 
punir  ? 

Je  Tai  dit  :  je  commence  dès  à  présent  à  me  donner 
tout  â  Dieu  ;  faites,  Seigneur,  que  cette  résolution  dure 
autant  que  ma  vie. 

Soyez  mon  aide  et  mon  appui  dans  les  différents  com- 
bats que  j'aurai  à  soutenir.  Hélas  l  que  puis-je  de  moi- 
môme  ?  une  triste  expérience  ne  me  la  que  trop  appris. 

Sauve/  mon  âme,  divin  Sauveur,  cette  âme  pour  la- 
quelle vous  a\  ez  donné  tout  votre  sang,  et  que  vous  avez 
si  souvent  nourrie  de  votre  corps  adorable. 

Dieu  tout-puiseant,  je  désire  unir  au  sacrifice  de  votre 
Fils  le  sacriiice  de  tout  moi-même  :  faites  que,  par  cette 
imion,  il  soit  agréable  â  vos  yeux. 

Que  je  suis  heureux,  0  mon  Dieu,  d'6tre  ici  :  que  ne 
puis-je  7  passer  tous  les  joui's  de  ma  vie  !  que  ne  puis-je 
y  mourir  d'amour,  et  vous  y  offrir  mon  dernier  sacrifice  ! 


'li. 
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III  PARTIE 


RECUEIL  DE  112  CANTIQUES 


MSÊBt 


I  PARllE 


CANTIQUES  POUE  LES  DIFFÊ&BNTS  TEMFS  DE  L'ANNEE 
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POUR  L'AVENT 


REFRAIN. 

Rorate,  cœli,  desuper,  et  nubes  pluant  Justum  ] 

au 
\'iens  des  cieux,  et  reuds-nuiis  la  vie,  Jésus,  divin  Messie! 


Elle  a  crié  vers  toi,  Seigneur, 
L'humanité  coupable  ; 
Sa  faute  est  grande,  mais  ton  cœur 
N'est  point  inexorable  !       (2  fois) 

Dans  ton  immense  charité, 

ïu  daignas  lui  promettre 

D'absoudre  son  iniquité. 

Et  le  Sauveur  va  naître.     (2  fois.) 

Celui  qui  va  venir  des  cieux 
Lever  notre  anathème, 
Par  un  dessein  mystérieux, 
Sera  ton  Fils  lui-même.     (2  fois.) 

Ne  pleurons  plus,  fils  d'Israël, 
Et  relevons  nos  têtes  ; 
Il  va  briller,  l'Astre  immortel 
Chanté  par  les  prophètes.     (2  fois.) 


Refrain. 


Refrain. 


Refrain. 


Refrain. 


A 


156 


OANflQUJJS 

Divin  Jésus,  mon  cœur  t'attend 
Et,  par  la  pénitence, 
Prépare  a  ton  avènement 
Un  trône  d'innocence.     (2  fois.) 


Refrain. 


Désirs  de  la  venue  du  Messie 

BEFBAIN. 

Korate,  cœli.  desuper,  et  nubes  pluant  Justum. 


Le  Dieu  que  nos  soupirs  appellent. 
Hélas  !  ne  viendra-t-il  jamais  ? 
I^s  siècles  qui  se  renouvellent 
Accojnpliront-ils  ses   décret»  ? 


Le  verrons-nous  bientôt  éclore. 
Ce  jour  promis  à  notre  foi  î 
Viens  dissiper,  brillante  aurore. 
Les  ombres  de  l'antique  loi. 

Cen  est  fait  :  le  moment  s'avance  ; 
Un  Dieu  vient  essuyer  nos  pleurs  ; 
Il  va  combler  notre  espérance, 
Et  mettre  fin  à  nos  malheuni. 


Refrain. 


Rorate. 


Borate. 
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Fille  des  rois,  A  Vierge  aimable, 
Parais,  sors  de  TobsouritA  ; 
Reçois  le  prix  inestimable 
Que  tes  vertus  ont  mérité. 


Dana  ta  demeure  solitaire 

Je  vois  un  ange  descendu  : 

O  prodige  !  ô  grâce  f  ô  mystère  ! 

Dieu  parle,  et  le  Verbe  est  conçu. 
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Attente  de  la  venue  du  Messie 


BEFRAIN. 


Venez,  divin  Messie, 
Sauvez  nos  jours  infortunés  ; 
Venez,  source  de  vie, 
Venez,  venez,  venez. 


Roraie. 


Rorate. 


Ah  !  descendez,  Mtez  vos  pas. 
Sauvez  les  hommes  du  trépas, 
Secourez-nous,  ne  tardez  pas. 

Venez,  divin  Messie, 
Sauvez  nos  jours  infortunés  ; 

Venez,  source  de  vie, 

Venez,  venez,  venez. 


Refrain. 
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CANTIQUES 
2 

Ah  !  dGsaimez  votre  courroux, 
Nous  soupirons  à  vos  genoux  ; 
Seigneur,  noua  n'espérons  qu'en  vous. 

Pour  nous  livrer  la  guerre, 
Tous  les  enfers  sont  décliaînés  ; 

Descendez  sur  la  terre, 

Venoz,  venez,  vouez. 


Refrain. 


Que  nos  soupirs  soient  entendus  ! 
Les  biens  que  nous  avons  perdus 
Ne  nous  feront-ils  pas  rendus  ? 

Voyez  couler  nos  larmes  ; 
Grand  Dieu  !  si  vous  nous  pardonnez, 

Nous  n'aurons  plus  d'alarmes  : 

Venez,  venez,  venez. 


Refrain. 


Si  vous  venez  en  ces  bas  lieux, 
Nous  vous  verrons  victorieux 
Fermer  l'enfer,  ouvrir  les  cieux. 

Nous  l'espérons  sans  cesse  ; 
Les  cieux  nous  furent  destinés  ; 

Tenez  votre  promesse. 

Venez,  venez,  venez. 


Refrain. 
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Ancien  Noël 

REFRAIN. 

Nouvelle  agréable  ! 
Un  Sauveur  enfant  nous  est  né, 
C'est  dans  une  étable 
Qu'il  nous  est  donné. 
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Dans  cette  nuît  le  Christ  est  né  ; 
C'est  pour  nous  qu'il  s'est  incarné  ; 

Venez,  pasteurs, 

Offrir  vos  creurs  ; 
Aimez  cet  enfant  tout  aimable. 

Satan  retenait  dans  les  fers 
Lis  peuples  de  tout  l'univers  ; 

Mais  cette  nuit 

Satan  s'enfuit 
Devant  cet  enfant  adorable. 

Chrétiens,  cet  enfant  plein  d'appas 
Vous  appelle,  hâtez  vos  pas  ; 

Allez  a  lui 

Puisqu'aujourd'hui 
Il  tend  une  main  secourable. 

Gloire  trois  fois,  gloire  fl  Jésus  ! 
Le  monde  et  satan  sont  vaincus. 

A  notre  tour 

Brûlons  d'amour 
Pour  plaire  au  vainqueur  admirable. 


Refrain. 


Refrain. 


Refrain. 


Refrain. 
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Naissance  de  Jésus 

REFRAIN. 

Il  est  né  Ifi  divin  Enfant  ; 
Jouez,  hautbois,  résonnez  musettes  ; 
Il  est  né  le  divin  Enfant  ; 
Chantons  tous  son  avènement. 


Depuis  plus  de  quatre  mille  ans, 
Nous  le  promettaient  les  prophètes. 
Depuis  plus  de  quatre  mille  ans, 
Nous  attendions  cet  heureux  temps. 

Qu'il  est  beau  !  comme  il  est  charmant  ! 
Que  ses  ^ftces  sont  donc  parfaites  ! 
Qu'il  e?t  beau  !  comme  il  est  charmant  ! 
Qu'il  est  doux  !  qu'il  paraît  aimant  ! 

Une  étable  est  son  logement. 
Et  la  paille  fait  sa  couchette  : 
Une  étable  est  son  logrement, 
Pour  un  Dieu,  quel  abaissement  ! 

0  bergers,  venez  promptement, 
Pr(^s  de  lui  votre  place  est  prête  ; 
O  berfïers,  venez  p'-oi^iptomout, 
\'ou8  les  pauvres  premièroment. 


Refrain. 


Refrain. 


Refrain. 


Refrain. 
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Accourez,  rois  de  l'Orieiit, 
Avec  nous  célébrer  la  fête  ; 
Accourez,  rois  de  l'Orient, 
Venez  adorer  cet  enfant. 


Refrain. 


Il  veut  nos  cœurs,  il  les  attend. 
Il  vient  en  faire  la  conquête  ; 
Il  veut  nos  cœurs,  il  les  attend. 
Ah  !  donnons  lui  dès  ce  moment. 


Refrain. 


Empressement  des  Bergers  pour  aller  voir 
le  Saint-Enfant 

REFRAIN. 

Ça,  bergers,  assemblons  nous  ; 
Allons  voir  le  Messie  : 
CherchoTiB  cet  enfant  si  doux 
Dans  les  bras  de  Marie. 
Je  l'entends,  il  nous  appelle  tous  ; 
O  sort  digne  d'envie  ! 


Laissons-Ià  tout  ]e  troupeau, 
Qu'il  erre  ft  l'aventure  ; 
Que  sans  nous,  rui  ce  coteau, 
Il  cherche  sa  pftture. 
Allons  voir  dans  un  petit  berceau, 
L'auteur  de  la  nature. 

m. 


herflem. 
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CANTIQUES 

Sa  naissance  lur  nos  bords 

Ramène  TaUégresse  : 

Répondons  par  nos  transport», 

A  l'ardeur  qui  le  presse  ; 

Secondons,  par  de  nouveaux  efforts, 

L'excès  de  sfi  tendresse. 

Cd,    bergers. 


Dieu  naissant,  exauce-nous  ; 
Dissipe  nos  alarmes  ; 
Nous  tombons  à  tes  genoux. 
Nous  les  baignons  de  larmes  ; 
Hftte-toi  de  nous  donner  h  tous 
La  paix  et  tous  ses  charmes. 


Cà,    bet'f/frs. 


Attraits  d8  Jésus  au  berceau 

REFRAIN. 

Dans  cette  étable. 
Que  Jésus  est  charmant  ! 

Qu'il  est  aimable 
Dans  son  abaissement  ! 
Que  d'attraits  à  la  fois  I 
Tous  les  palais  des  rois 
N'ont  rien  de  comparable 
Aux  beautés  que  je  vois 

Dans  cette  êtable. 
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Que  8a  puissance 
Paraît  bien  en  ce  jour, 

Malgré  l'enfance 
Où  le  réduit  l'amour  ! 
Le  monde  raclieté. 
Et  tout  l'enfer  dompté, 
Font  voir  qu'à  sa  naissance 
Rien  n'est  si  redouté 

Que  sa  puissance. 


1G3 


Dans  cette. 


Touchant  mystore  ! 
Jésus  s'offrant  pour  nous. 

D'un  Dieu  sévère 
Apaise  le  courroux. 
Pour  sauver  le  pécheur 
Il  naît  dans  la  douleur, 
Et  sa  bonté  de  père 
Eclipse  sa  grandeur. 

Touchant  mystère  ! 


Dans  cette. 


S'il  est  sensible 
Ce  n'est  ou'à  nos  malheurs 

Le  fro.     horrible 
Ne  cause  point  ses  pleurs. 
Après  tant  de  bienfaits. 
Notre  cœur,  aux  attraits 
D'un  amour  si  visible. 
Doit  céder  désormais. 

S'il  est  sensible. 


Dans  cette. 


l'^cfi 
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CANTTQUES 

Que  je  vo\is  aime  ! 
Peut-on  voir  vos  appas, 

Beauté  suprême, 
Et  ne  voua  aimer  pas  ? 
Ah  !  que  l'on  est  heureux 
De  brûler  de  ces  feux 
Dont  vous  brûlez  vous-môme  ! 
Ce  sont  là  tous  mes  vœux  : 

Que  je  vous  aime  ! 


Dans  cette. 


Les  anges  annoncent  la  naissance  de  Jésus 


REFRAIN. 

Gloria  in   excelsis    Deo. 
iJlovia  in   excelsis   Deo. 


Les  Anges  dans  nos  campagnes 
Ont  entonné  l'hymne  des  cieux, 
Et  l'écho  de  nos  montagnes 
Redit  fe  chant  mélodieux  : 


Refrain. 
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Bergers,  pour  qui  cette  fête  ? 
Quel  est  l'objet  de  tous  ces  chants  ? 
Quel  vainqueur,  quelle  conquête 
Mérite  ces  cris  triomphants  ? 

Refrain. 


Ils  annoncent  la  naissance 
Du  libérateur  d'Israël, 

Et,  pleins  de  reconnaissance 

Chantent  en  ce  jour  solennel. 


Refrain. 


Cherchons  tous  l'heureux  village 
Qui  l'a  vu  naître  sous  ses  toits  ; 
Offrons-lui  le  tendre  hommage 
Et  de  nos  cœurs  et  de  nos  voix. 


5 

Dans  l'humilité  profonde 
Oil  vous  paraissez  à  nos  yeux, 
Pour  vous  louer.  Roi  du  monde, 
Nous  redirons  ce  chant  joyeux. 


Refra'M 


Refrain 
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CANTIQUES 

Gloire  à  Jésus  notre  Roi 

Le  Fils  du  Roi  de  gloire 

Est  descendu  des  cieux  ; 

(Jue  nos  chants  de  victoire 

Résonnent  dans  ces  lieux. 

Il  dompte  les  enfers, 

Il  calme  nos  alarmes. 

Il  tire  l'univers 
Des  îerîs, 
Et  pour  jamais 
Lui  rend  la  paix  ; 

Ne  versons  plus  de  larmes. 


L'amour  seul  Ta  fait  naître 
Pour  le  salut  de  tous  ; 
Il  fait  par  là  connaître 
Ce  qu'il  attend  de  nous  : 
Un  cœur  brûlant  d'amour 
Est  le  plus  bel  hommage  ; 
Faisons  lui  tour  ù,  tour 
La  cour  ; 
Dès  aujourd'hui 
N'aimons  que  lui  ; 
Qu'il  soit  notre  partage. 


Le  Fils  du  Roi. 
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Vains  honneurs  de  la  terre. 
Je  veux  vous  oublier  : 
Le  Maître  du  tonnerre 
Vient  de  s'humilier. 
De  vos  trompeurs  appas 
Je  saurai  me  défendre, 
Al}.ez<  n'arrêtez  pas, 
Mes  pas  ; 

Monde  flatteur. 

Monde  enchanteur. 

Je  ne  veux  plus  t'entendre. 

Le  Fils  du  Roi. 

Régnez  seul  en  mon  âme, 
O  mon  divin  Epoux  ! 
Ne  soufflez  point  de  flamme 
Qui  ne  s'adresse  k  vous. 
Que  voit-on  dans  ces  lieux, 
(Jue  misère  et  bassesse  ! 
Ne  portons  plus  nos  yeux 
Qu'aux  cieux. 

A  votre  loi. 

Céleste  Roi, 
J'obéirai  sans  cesse. 

Le  Fils  du  Roi. 


du  Roi. 
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CANTIQUES 

Sommeil  de  Jésus  au  berceau 


BEFBAIN. 

Suspendant  leur  douce  harmonie, 

Les  cieux  étonnés  se  sont  tus  ; 

Car  la  douce  voix  de  Marie 

Chantait  pour  endormir  Jésus.     (3  fois.) 


I   i 


m 
m 


O  mon  enfant,  mon  bien,  ma  vie, 

Toi  plus  beau  que  tous  les  trésors, 

Bel  amour,  dont  je  suis  ravie. 

Ferme  ton  œil,  repose  et  dors.     (3  fois.) 

Refrain. 

Ah  !  tu  dors  ! . . .  mais  moi,  je  soupire, 

D'amour  je  soupire  pour  toi  ; 

Car  l'air  que  ta  bouche  respire, 

O  mon  fils,  c'est  du  feu  pour  moi.     (3  t'ois.) 

Refrain 

L'enfant  s'éveille  et  sa  paupière 

S'ouvrant  â  la  clarté  du  jour, 

L'enfant  a  regardé  sa  mère 

D'un  œil  où  respire  l'amour.     (3  fois.) 

Refrain. 

Et  ce  regard,  comme  une  flamme, 

Et  cet  œil  d'amour  languissant, 

Tendre  mère,  ils  blessient  ton  âme 

Et  la  percent  d'un  trait  brûlant.     (3  fois.) 

Refrain. 


m 
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Et  toi,  tu  pourrais,  endurcie, 
O  mon  âme,  ne  rien  sentir, 
Qucand  pour  Jésus  tu  vois  Marie, 
D'amour  quand  tu  la  vois  languir. 
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(3  fois.) 
Refrain. 


Beauté  ravissante,  infinie. 

Trop  tard,  hélas  !  je  te  connus  ! 

Je  veux  t'aimer  avec  Marie, 

Je  veux  t'aimer,  ô  mon  Jésus  !     (3  fois.) 

Refrain. 


Puissance  du  nom  de  Jésus 


Vive  Jésus  !  c'est  le  cri  de  mon  âme. 
Vive  Jésus,  le  maître  des  vertus  ! 
Aimable  nom,  quand  ma  voix  te  proclame 
D'im  nouveau  feu  pour  toi  mon  cœur  s'enflamme  ; 
Vive  Jésus  !    Vive  Jésus  ! 


Vive  Jésus  !  c'est  le  cri  qui  rallie 
Sous  fes  drapeaux  le  peuple  des  élus. 
Suivre  Jésus,  c'est  aussi  mon    nvie  ; 
Suivre  Jésus,  c'est  mon  bien,  c'est  ma  vie. 
Vive  Jésus  !    Vive  Jésus  ! 


Vive  Jésus. 


fh 
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CANTIQUES 

3 


Vive  JésiiH  !  vent  un  cri  d'espérance 
Pour  les  pécheurs  rej)entants  et  confus  ; 
Sur  eux  du  Ciel  attirant  la  clémence, 
Ce  nom  sacré  soutient  leur  pénitence. 
Vive  .fésus  !    Vive  Jésus  ! 


Vive  Jésus. 


Vive  Jésus  f  c'est  un  cri  de  vaillance 
Qui  fait  frémir  les  démons  éperdus  ; 
Ce  nom  suffit  pour  dompter  leur  puissance, 
Et  protéger  la  timide  innocence. 

Vive  Jésus  !    Vive  Jésus  ! 


Vive  Jésus. 


Vive  Jésus  !   c'est  le  cri  de  victoire 
Qui  retentit  au  séjour  des  élus  ; 
De  leur  combat  consacrant  la  mémoire, 
Ce  nom  puissant  éternise  leur  gloire  : 
Vive  Jésus  !    Vive  Jésus  ! 


Vive  Jésus. 
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Grâces  du  nom  de  Jésus 

Ain  :  "Tu  vas  remplir"  ou  "Qu'ils  sont  aimés". 

1 

Jésus,  Jésus,  ô  nom  si  plein  do  charmes, 
Nom  distillant  la  grâce  et  la  douceur  ; 
Jf'sus,  Jésus,  nom  qui  sèche  les  larmes, 
Te  répéter  (3  fois),  voila  tout  mon  bonheur. 


Jésus,  Jésus,  a  m(m  heure  dernière, 
C'est  encor  toi  qui  viens  me  consoler. 
Quand  ne  pouvant  former  d'autre  prière 
Tout  bas  encor  (3  fois)  je  puis  te  murmurer. 

Jésus,  Jésus. 


JCsus,  Jésus,  tout  ce  qui  m'environne 
Ne  peut  sans  toi  contenter  mon  amour. 
A  tes  attraits,  je  m'offre  et  m'abandonne 
Je  suis  à  toi  (3  fois),  ô  Jésus,  sans  retour. 

JésuSy  Jésus. 


Nota.— Si  l'on  choisit  l'air  de  "  Qu'ils  sont  aimés  ",  on 
répétera  2  fois  en  entier  le  dernier  v  ^  de  chaque 
couplet. 
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CANTIQUES 

Amour  à  Jésus 

Air  :  "  Vers  son  sanctuaire." 

REFRAIN. 

Amour  (3  fois)  à  Jésus.  (2  fois.) 


n 


S! 

'i    i 


1 

Jésus,  Roi    suprême, 
Jésus,  Tamour  même, 
Mérite  qu'on  l'aime. 
Il  veut  notre  cœur. 


2 


O  touchant  mystère  ! 
Notre  divin  ï'rôre 
Mourut  au  Calvaire 
Pour  l'homme  pécheur. 


Refrain. 


m.   !i 


■;^  i: 


III 


La  reconnaissance 
Au  Dieu  de  clémence 
Doit,  avec  constance^ 
Lier  notre  cœur. 


Refrain. 


UW 
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4 

l*aitout  qu'on  l'honore, 

Partout  qn'on  l'adore, 

J'artout  qu'on  l'implore, 

,   \ 

C'est  Ift,  le  bonheur. 

3.) 

5 

Loin  d'être  délices, 

Refrain. 

■ 

Les  appflts  des  vices 
En  d'affreux  supplices 

Plongent  le  pécheur. 
6 

Refrain. 

Le  Père  suprême 

Frappe  d'anathème 

Celui  qui  blasphème 

Le  doux  Rédempteur. 

Refrain. 

1 

* 

■                                  D'une  vive  flamme 

H                                 II  embrase  l'ame 

Refrain. 

B                                Qui  l'aime  et  réclame 
H                                  L'amour  de  son  cœur. 

1 

Refrain. 

■                                 Invoquons  Marie, 

. 

■                                 La  Mère  chérie, 

I                                 L'ftme  qui  la  prie 

Refrain. 

■                              Trouve  le  Sauveur. 

Refrain. 

0 
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CANTIQUES 


Importance  du  Salut 

BEFRAIN. 

Sans   le   salut,  pensons-y   bien, 

Tout  no  nous  servir.a  de  rien.       (2  fois.) 


I   l 


Travaillons  à  notre  salut  ; 
Quand  on  le  veut,  il  est  facile  : 
Chrétien f*,  n'ayons  point  d'autre  but  ; 
San  lui  tout  devient  inutile. 


I.^l   ' 


2 


Oh  !  que  l'on  perd  en  le  perdant  ! 
On  perd  le  céleste  héritage, 
Et  par  un  échanjre  effrayant. 
On  a  l'enfer  pour  son  partage. 


Que  sert  de  gagner  l'univers, 
Dit  Jésus,  si  l'on  perd  son  ftme  ! 
Et  s'il  faut  au  fond  des  enfers 
Brûler  dans  l'éternelle  flamme  ? 


Refrain. 


Refrain. 
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fois.  ) 


Mettons  tout  notre  empressement 
A  chercher  la  gloire  étemelle  ; 
Tout  le  reste  est  amusement. 
Et  n'a  point  de  valeur  réelle. 


C'est  pour  toute  une  éternité» 
Qu'on  est  heureux  ou  misérable  ; 
Que,  devant  cette  vérité. 
Tout  ce  qui  passe  est  méprisable  ! 


Refrain. 


Refrain. 


Refrain. 


Grand  Dieu  !  nue  tant  que  nous  vivrons 
Cette  vérité  nous  pénètre  ; 
Ah  !  faites  que  nous  nous  sauvions, 
A  quelque  prix  que  ce  puisse  être. 

Refrain. 


Refrain. 


176  CANTIQUF^ 

Vanités  du  N  orde 
1 

Tout  n'est  que  vanité, 
Mensonge,  fragilité, 
Dans  tous  ces  objets  divers 
Qu'offre  à  nos  regards  l'univers  ; 
Tous  ces  brillants  dehors, 

Cet'     pompe, 
Ces  biens,  ces  trésors, 

Tout  nous  trompe, 
Tout  nous  éblouit. 
Mais  tout  nous  échappe  et  nous  fuit. 


Telles  qu'on  voit  les  fleurs. 

Avec  leurs  vives  couleurs, 

Eclore,  s'épanouir, 

Se  faner,  tomber  et  périr  ; 

Tel  est  des  vains  attraits  ' 

Le  partage  ; 
Tels  Téelat,  les  traits  ' 

Du  bel  ftge, 
AprOs  quelques  jours, 
Pf>rdent  leur  beauté  pour  toujours. 

Tout  n'pftt  que. 
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En  vain  pour  être  heureux, 

Le  jeune  voluptueux 

Se  plonge  dans  les  douceurs 

Qu'offrent  leB  mondains  s^'cluoteurs  ; 

Plus  il  suit  les  plaisirs 

Qui  l'enchantent. 
Et  moins  ses  désirs 

Se  contentent  : 
Le  bonheur  le  fuit 
A  mesure  qu'il  le  poursuit. 


Tout  n'est  qnr. 


Ah  !  combien  malheureux 
Est  l'homme  présomptueux, 
Qui,  dans  ce  monde  trompeur, 
Croit  pouvoir  trouver  son  bonheur  ! 
Dieu  seul  est  immortel,  . 

Immuable, 
Seul  grand,  éternel, 

Seul  aimable  ; 

Avec  son  secours, 

Soyons  îI  lui  seul  pour  toujours. 

Tout  n'est  que. 


12 
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OANTIQTJSS 


Appel  au  Pécheur 


Reviens,  pécheur,  t\  ton  Dieu  qui  t'appelle, 
Viens  au  plus  tfit  te  ranger  sous  sa  loi  : 
Tu  n'as  HC  trop  longtemps  qu'un  rebelle  ; 
Reviens  fl  lui  puisqu'il  vient  jusqu'il  toi. 

2 

Pour  t'attirer  n'ai- je  pas  ft'^  entendr*^, 
O  fils  ingi-at,  que  partout  je  poursuis, 
La  voix  d'un  Père  et  de  tous  le  plus  tendre  ? 
Et  cependant,  malheureux,  tu  me  fuis. 


Reriens. 


Ton  méchant  cœur,  qui  m'oublie  et  m'offense, 
De  ma  bonté  se  prévaut  chaque  jour  ; 
Plus  de  rigueur  vaincrait  ta  résistance, 
Tu  m'aimerais  si  j'avais  moine  d'amour. 


Reviens. 


Ta  courte  vie  est  un  songe  qui  passe, 
Et  de -ta  mort  le  jour  est  incertain  ; 
Si  j'ai  promis  de  t'aider  de  ma  grftce, 
T'ai-je  promis  m^me  un  seul  lendemain  ? 


Reviens. 


Le  ciel  doit-il  te  combler  de  délices 
Dans  le  moment  qui  suivra  Ion  trépas, 
Ou  bien  l'enfer  t'aecabler  de  supplices  ? 
C'est  l'un  des  deux,  et  tu  n'y  penses  pas. 


Reviens. 
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Confession,  Contrition,  Confiance  du  pécheur 

Air  :  "  Je  mets  ma  confiance  '*. 


Seigneur,  Dieu   de   clémence, 
Reçois  ce  grand  pêcheur,  ^ 
A  qui  la  péniteiice 
Touche  aujourd'hui  le  cœur. 

Vois  d'un  œil  secourable, 
L'excès  de  mon  malheur. 
Et  d'un  œil  favorable, 
Accepte  ma  douleur.  , 


Seigneur,  etc. 


Vois  â*un,  etc. 


2 


Je  suis  un  infidèle 
Qui  méconnus  tes  lois  j 
Un  serviteur  rebelle 
Qui  péchai  mille  fois. 

Ai-je  dans  l'innooence 
Jamais  coulé  mes  jours  ? 
Non,  toujours  quelqu'offense 
En  a  terni  le  cours. 


Soigneur,  etc. 


Voie  d'un,  etc. 
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CANTIQUES 

3 


Oharçé  de  mille  crimes. 
Souvent  j'ai  mérite 
D'entrer  dans  les  abîmes 
Pour  une  (jtemité. 

J'ai  peu  craint  la  colère 
De  ton  bras  irrité  : 
Mais  cependant  j'espère, 
Seigneiiv,  en  ta  bonté. 


i^einneur,  etc. 


Vois  (Vun,  etc. 


Lorsqu'à  ton  indulgence 
Un  coupable  a  recours, 
Ton  cœur  de  ta  vengeance 
Daigne  arrêter  le  cours. 

Kempli  de  confiance, 
J'ose  venir  Jl  toi  : 
Au  nom  de  ta  clémence, 
Graïul  Dieu  !  pardonne-moi. 


8eA(jneui\  etc. 


Vois  d'un,  etc. 
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Le  pécheur  demande  pardon 


181 


Grand  Dieu,  mon  cœur  touché 
D'avoir  pochô, 
Demande  grftce  ; 
Couronne  tes  bientaits. 
Pardonne  mes  excr'S, 
Si  grands  que  soient  mes  maux,  ta  bonté  les  surpasse. 

KEFRAIN. 

Pardon,  mon  Dieu,  pardon  ; 

Mon  Dieu,  pardon,  mon  ])ieu,  pardon! 

N  es-tu  pas  un  Dieu  bon  ? 

Mon  Dieu,  pardon  ! 

N'es-tu  pas  un  Dieu  bon  ? 


8 

Sous  mes  pieds  les  enfers 
Sont  entr'ouverts 
Par  ta  vengeance  : 
En  un  instant  la  mort 
Pourrait  ftxei    mon  sort  ; 
J'implore  ta  pi^io,  j'invocjUi    ta  cltMiience. 


Refrain. 
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OANTIQITSS 

3 


Je  tombe  ft  tes  genoux, 
Suspends  tes  coups, 
Juge  terrible  ! 
Ton  Fils,  6  Dieu  puissant, 
Me  couvre  de  son  sang, 
Lui  seul  peut  apaiser  ta  justice  inflexible. 


Ah  !  puisse  désormais, 
Et  pour  jamais. 
Mon  cœur  fidèle 
N'aimer  que  le  Seigneur, 
L'aimer  avec  ardeur. 
Et  mériter  enfin  la  couronne  immortelle. 


Refrain. 


Refrain. 


POÎJB  DIFFÉRENTS  TEMPS  DE  L* ANNÉE 


188 


La  Passion  du  Sauveur 


Au  sang  qu'un  Dieu  va  répandre, 
Ah  !    mêlons  du  moins  nos  pleurs, 
Chrétiens,  qui  venons  entendre 
Le  récit  de  ses  douleurs. 
Puisque  c'est  pour  nos  offenses 
Que  ce  Dieu  souffre  aujourd'hui. 
Animés  par  ses  souffrances, 
Vivons  et  mourons  pour  lui. 


Au  sang. 


Dans  un  jardin  solitaire, 
11  sent  de  rudes  combats  ; 
Il  prie,  il  craint,  il  espère  ; 
Son  cœur  veut  et  ne  veut  pas  : 
Tantôt  la  crainte  est  plus  forte, 
Et  tantôt  l'amour  plus  fort  ; 
Mais  enfin  l'amour  l'emporte, 
Et  lui  fait  choisir  la  mort. 


Au  mng. 
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CANTIQUES 

S 

Judas,  que  la  fureur  guide, 
L'aborde  d'un  air  soumis  ; 
Il  l'embrasse,  et  ce  perfide 
Le  livre  A,  ses  ennemis. 
Le  pécheur,  Judas,  t'imite, 
Quand,  au  lieu  de  l'apaiser, 
A  sa  table,  l'hypocrite 
Trahit  Dieu  par  un  baiser. 


Au  samj. 


Ou  rabandonne  ft  la  rage 
De  cent  soldats  inhumains  ; 
Sur  son  auguste  visage 
Les  valets  portent  leurs  mains. 
Vous  deviez,  anges  fidèles. 
Témoins  de  ces  attentats, 
Ou  le  mettre  sous  vos  ailes, 
Ou  frapper  tous  ces  ingrats. 

6 

Us  le  traînent  au  grand-prêtre. 
Qui  seconde  leur  fureur, 
Et  ne  veut  le  reconnaître 
Que  pour  un  blasphémateur. 
Mais  Jésus,  calme  et  sévôre, 
Lui  déclare  qu'A  son  tour. 
Pour  juger  toute  la  terre, 
Il  viendra  du  ciel,  un  jour. 


Au  sany. 


Au  sauff. 
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Tandis  qu'il  se  sacrifie, 
Tout  conspire  jl  l'outrager  j 
Pierre  même  le  renie, 
Et  le  traite  d'étranger. 
Mais  Jésus  perce  son  â,ine 
D'un  regard  tendre  et  vainqueur  ; 
Et  met  d'un  seul  trait  de  flamme 
Le  repentir  dans  son  cœur. 


Au  sang. 


Chez  Pilate  on  le  compare 

Au  dernier  des  scélérats. 

Que  dis-tu,  peuple  barbare  ? 

Tu  réclames  Barabbas  ! 
Quelle  indij^ne  préférence  ! 

Le  coupable  est  pardonné, 

Et,  malgié  son  innocence, 

Jésus-Christ  est  condamné. 


8 

On  le  dépouille,  on  l'attache, 
Chacun  arme  son  courroux  : 
Je  vois  ct't  Agneau  sans  tache 
Tombant  presque  sous  les  coups. 
C'est  à  nous  d'être  victimes  ; 
Arrêtez,  cruels  bourreaux  ! 
C'est  h  cause  de  nos  crimes 
Que  son  sang  coule  à  grands  flots. 


Au  sang. 


Au  sang. 
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CANTIQUES 


r 


I 


Une  couronne  cruelle 
Perce  son  auguste  front  : 
A  ce  chef,  l'orgueil  rebelle 
Ne  fait-il  pas  plus  d'affront  ? 
Il  languit  dans  les  supplices  : 
C'est  bien  l'Homme  des  douleurs  ! 
Nous  vivons  dans  les  délices, 
Nousi  couvrons  nos  fronts  de  fleurs. 

10 

Il  marche,  il  monte  au  v^alvaire, 
Chargé  d'une  lourde  croix  ; 
Cette  croix  devient  la  chaire 
D'où  s'élève  encore  sa  voix  : 
"  Ciel  {  pour  eux,  point  de  vengeance, 
"  Ils  ne  savent  ce  qu'ils  font  1  " 
C'est  ainsi,  quand  on  l'offense. 
Qu'un  chrétien  subit  l'affront. 

11 

Une  troupe  fait  entendre 
Ces  cris  qu'on  dit  à  l'envi  : 
De  la  croix  s'il  veut  descendre. 
Nous  croirons  alors  en  lui. 
Peuple  ingrat,  il  peut  sans  peine 
La  quitter,  malgré  tes  clous  ; 
Mais  l'amour,  qui  seul  l'enchatne, 
L'y  retient,  et  c'est  pour  nous. 


Au  sang. 


Au  sang. 


Au  sang. 
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De  la  croix,  lit  de  souffrance, 
Seigneur,  ne  descendez  pas  ; 
Suspendez  votre  puissance, 
Restez-y  jusqu'au  trépas. 
Mais  tenez  votre  promesse, 
Attirez  nos  cœurs  à  vous  ; 
Pour  payer  votre  tendresse, 
A  la  croix  attachez-nous. 
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Au  Sang. 


13 


n  expire,  et  la  nature 
En  lui  pleure  son  auteur  ; 
Il  n'est  point  de  créature 
Qui  n'exprime  sa  douleur. 
Un  spectacle  si  terrible 
Ne  pourra-t-il  me  toucher  ? 
Et  serai-je  moins  sensible 
Que  la  pierre  du  rocher  ? 


Au  êang. 


188  CANTIQUES 

Le  Chemin  de  la  Croix 

Suivons,  chrétiens,  sur  le  Calvaire, 
Jésus  courbé  sous  un  infâme  bois  ; 
Instruits  par  ce  sanglant  mystère,, 
Après  lui  (2  fois)  portons  notre  croix. 

BËFBAIN. 

Sancta  Mater^  istud  agas, 
Crucifixi  fige  plagas 
Cordi  nieo  valide. 


I  I 


1ère  STATION. 

Jésus  est  condamné  à  mort. 

Par  la  voix  d'un  juge  coupable, 

C'est  moi,  Seigneur,  qui  vous  livre  au  trépas  j 

Qu'une  justice  inexorable 

A  mon  tour  (2  fois)  ne  m'accable  pas. 

Refrain. 

Ile  STATION. 

Jésus  est  chargé  de  sa  doiw. 

Seigneur,  malgré  votre  innocence, 

Vous  vous  chargez  d'une  pesante  croix  ; 

Moi  seul,  honteux  de  mon  offense. 

Je  devrais  (2  fois)  en  porter  le  poids. 

Refrain. 


aÉ 


IS  ; 


Refrain. 


Refrain. 


Refrain. 
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me    STATION. 

Jésus  tombe  sons  le  poids  de  sa  croix. 

O  Dieu  de  force  et  de  puissance, 
Sous  ce  fardeau  je  vous  vois  succomber  ; 
Guérissez- moi  de  l'inconstance, 
C'est  l'ôcueil  (2  fois)  qui  me  fait  tomber. 

IVe  STATION. 

Jésus  rencontre  sa  flainte  Mère. 

Dans  quel  état,  divine  Mèie, 
Vous  revoyez  ce  fils  défiguré  ! 
Pour  votre  cœur,  ô  peine  amêre  ! 
Et  c'est  nous  (2  fois)  qui  l'avons  livré  ! 

Ve  STATION. 

Jésus  est  aidé  par  Simon  le  Cyrénéen. 

Que  votre  sort  est  désirable  ! 

Vous  l'ignorez,  heureux  Cyrénéen. 

Puisse- je  aussi,  Croix  adorable. 

Vous  porter,  (2  fois)  mais  en  vrai  chrétien! 

Refrain. 

vie  STATION. 

Une  sainte  femme  essuie  le  visage  de  Jésus. 

O  voile  heureux,  précieux  gage, 

Oil  sont  gravés  les  traits  de  mon  Sauveur  ! 

Puisse  de  môme  son  image 

3'imprimer  (2  fois)  au  fond  de  mon  cœur  ! 

Refrain. 


Refrain. 


ii     ! 

û!      1 
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vue  STATION. 

Jésus  tombe  une  deuwième  fois. 

Eh  quoi  !  Jésus  retombe  encore  ! 

Cruels  bourreaux,  pourquoi  l'outragez-vous  ? 

Ce  sont  mes  chutes  qu'il  déplore  : 

A  moi  seul  (2  fois)  réservez  vos  coups. 

Refrain. 

Vme  STATION. 

Jésus  console  les  femmes  de  Jérusalem. 

Ne  pleurez  pas  sur  mes  souffrances 

Pleurez  sur  vous,  sur  vous  seuls,  ô  pécheurs^  ! . 

Pour  le  pardon  de  vos  offenses, 

A  mon  sang  (2  fois)  unissez  vos  pleurs. 

Refrain. 

IXe  STATION. 

Jésus  tombe  une  troisième  fois. 

Devant  le  lieu  de  son  supplice, 
Je  vois  Jésus  tomber  encor  pour  moi  ! 
Jusqu'au  suprême  sacrifice. 
Divin  Sauveur,  (2  fois)  soutenez  ma  foi. 


Refrain. 


Xe  STATION. 

Jésus  est  dépouillé  de  ses  vêtements. 

Sur  mon  Jésus  tendez  vos  ailes. 
Anges  du  ciel,  voilez  son  corps  sacré  ; 
Ames  coupables  et  chamelles, 
C'est  par  vous  (2  fois)  qu'il  est  déchiré. 


Refrain. 


POUR  DIFFÉRENTS   TBMPS  DE   I* ANNÉE  191 

XTe  STATION. 

Jéms  est  attaché  à  la  Croiw. 

O  peuple  ingrat,  cruel,  barbare, 

Vous  consommez  le  plus  grand  des  forfaits  ! 

Ce  sont  des  clous  que  l'on  prépare 

A  ces  mains,  (2  fois)  pour  tant  de  bienfaits  ! 

Refrain. 

Xne  STATION. 

Jésvs  meurt  sur  la  Groiœ. 

Sur  cette  croix  Jésup  expire  ! 
A  cet  aspect,  le  jour  pîllit  d'horreur  : 
Et  moi,  l'auteur  de  son  martyr, 
Le  regret  (2  fois)  briae-t-il  mon  cœur  ? 


Refrain. 


Xme  STATION. 

Jésus  est  descendu  de  la  Oroix. 

Dans  quel  état,  tendre  Marie, 
Nous  remettons  votre  Fils  en  vos  bras, 
Daignez  de  notre  perfidie 
Oublier  (2  fois)  les  noirs  attentats. 

Xrve  STATION. 

Jésus  est  mis  dans  le  tombeau. 

Les  yeux  en  pleurs,  l'ftme  attendrie. 
D'un  Dieu  mourant  je  veux  me  souvenir. 
C'est  près  de  vous,  0  Croix  chérie, 
Qu'on  apprend  (2  fois)  tl  vivre,  à  mourir. 


Refrain. 


Refrain. 
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Hommage  à  la  Croix 

Air  :  "  ïra,vaillons  t\  notre  salut." 

1 

Aimons  Jésus,  pour  nous  en  croix  ! 
N'est-il  pas  bien  juste  qu'on  l'aime, 
Puisqu'on  expirant  sur  ce  bois. 
Il  nous  aima  plus  que  lui-même  ? 

BEFBAm. 

Chrétiens,  chantons  à  haute  voix  : 
Vive  Jésus  !  vive  sa  Croix  f       (2  fois.) 


2 

Gloire  à  cette  divine  Croix  ! 
Arbre  dont  le  fruit  salutaire 
Répara  le  mal  qu'autrefois 
Fit  le  péché  du  premier  père. 


Refrain. 


•i    r 


Gloire  à  cette  divine  Croix  ! 
C'est  le  sceptre  du  Roi  de  gloire, 
Qui  nous  a  rendu  tous  nos  droits 
En  nous  assurant  la  victoire. 


Refrain. 


Gloire  h  cette  divine  Croix  ! 
Des  vrais  biens  la  source  féconde  ; 
Sur  elle  est  mort  le  Roi  des  rois 
Pour  laver  les  péchés  du  monde. 


Refrain. 
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6 

Gloiro  a  cette  divine  Croix  ! 
Ce  n'est  pas  le  bois  qiip  j'adore, 
Mais  c'est  JC>siis  seul  que  je  vois, 
Mon  SiUivour  que  j'aime  et  j'iniplore. 

d 

Avrc  rK'sus  aimons  sa  Croix  ! 
Prenons-la  pour  notre  partaj;e  : 
Nous  aurons  assuré  le  choix 
De  notre  immortel  héritage. 


m\ 


licfiain. 


Refrain. 


Triomphe  de  Jésus-Christ 

REFRAIN. 

Triomphe,  victoire,  amour,  honneur  et  gloire. 
Voici,  voici  le  jour  oïl  triomphe  l'amour  • 
Jésus  dompte  la  mort,  Jésus  est  plein  de  vie, 
Amour,  honneur  et  gloire  ù,  Jésus  et  Marie. 


Vierge  sainte,  le  Dieu  qui  s'est  fait  votre  enfant 

Ne  pouvait  du  tombeau  subir  la  pourriture  ; 

Le  Roi  des  cieux,  Jésus»,  le  Dieu  de  la  nature, 

Ne  pouvait  mourir  qu'un  instant. 

Refrain. 
13 


|!     I 


Il     I 
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Votre  fils  a  quittC;  son  tomboaù  glorieux  ; 
Aux  premiers  feux  du  jour,  fidôle  il  sa  promesse, 
Il  s'est  lev6  des  morts  :  tout  brille  d'allC'giesse, 
Sur  la  terre,  nu  phis  haut  des  cieux. 

Refrairt. 

Vous  avez  pfirta,ij:é  ?e9  umôros  douleurs. 
Vous  vouliez  avec  lui  inon-rir  sur  le  Calvaire  ; 
Entrez  donc  dans  sa  j^:»ip,  o  douce  et  tendre  More 
Et  priez-lo  pour  les  pôelieurs. 

Refrain. 


La  Résurrection  de  Jésus-Christ 


f    r 


J^sus,  de  la  mort  vainqueur, 

RevCtu  de  splendeur, 

Paraît  en  triomphateur  ; 

Jésus,  de  la  mort  vainqueur, 

En  ce  jour  réjouit  notre  cœur. 

De  tous  nos  forfaits, 

TI  porta  le  faix, 

Mais  par  ses  bienfaits 

Tl  nous  a  rendu  la  paix. 

Pleurons  ïios  forfaits, 

Chantons  ses  bienfaits 

Et  goûtons  les  charmes  de  la  paix. 


Refrain. — De  tous  non. 
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Formons  de  joyeux  concerts  : 

Jésus  brise  nos  fers. 

Et  triomphe  des  enfors. 

Formons  de  joyeux  cont'crls  : 

Sa  victoire  a  sauvé  l'univers. 

Pour  un  Dieu,  quel  choix 

Quoi  !  le  Roi  des  rois 

Au  ciel,  par  sa  croix, 

Dut  reconquérir  nos  droits  ! 

Embrassons  la  croix. 

Que  ce  libie  choix 

Au  ciel  assure  fl  jamais  nos  droitt^. 
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Refrain. 


Je  vois  la  mort  sans  effroi  ; 

Mon  Seigneur  et  mon  roi 

En  a  triomphé  pour  moi. 

Je  vois  la  mort  sans  effroi  ; 

Ce  mystôre  est  l'appui  de  ma  foi  ; 

Ah  !  si  tour  il  tour 

Lâche  et  sans  amour, 

Jusques  A,  ce  jour, 

Je  n'ai  payé  nul  retour, 

Du  moins  dôs  ce  jour, 

Ah  !  pour  tant  d'amour 

Je  veux  payer  un  JTiste  retour. 


Refrain. 


?  tous  noii. 


I':] 


\m 


CANTIQITES 

Actions  de  Grâces 


IJEFRAIN. 


T^Cnissons  îl  jamais  (2  fois) 
Lo  Soigneur  dans  ses  bienfaits. 

B(?niiasons  il  jamais  (2  fois) 
Le  Seigneur  dans  ses  bienfaits.     (2  fois.) 


;    Il 


(! 


HCiiissez-le,    Saints    Anges, 
Louez  sa  majesté  ; 
Rendez  il  sa  bonté 
Mille  et  mille  louanges. 


Ah  !  que  c'est  un  bon  Père  ! 
Qu'il  a  grand  soin  de  nous  ! 
Il  nous  supporte  tous 
Malgré  notre  misère. 


Refrain. 


Refrain. 


Comme  un  pasteur  fidèle 
Sans  craindre  le  travail. 
Il  ramène  au  bercail 
Une  brebis  rebelle. 


Refrain. 
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ASCENSION 


fois.) 


Aspirations  de  l'âme  au  ciel 


Refrain. 


Quand   vous    contcMnpIerai-je, 
()  céleste  sCjoui  ! 
Quand,  ô  mon  Dieu,  serai  je 
Avec  voua  pour  toui  »  us  V 

RKFRAIN. 

O  régions  si  l-,elles, 
Oil  tout  comble  mes  vœuK  ! 
Ali  !  que  n'ai-je  des  ailes 
Pour  m'envo!er  aux  cieux. 


} 


2  fois. 


Refrain. 


Mon  âme,  dans  l'attente 
De  ce  bonheur  si  doux. 
Devient  impatiente 
Mon  Dieu  d'aller  a  vous. 


Refrain. 


Refrain. 


Non,  non,  rien  sur  la  terre 
Ne  remplira  mon  cœur  ; 
Qui  peut  le  satisfaire  ? 
Vous  seul, vous  seul,  Seigneur  ! 


Refrain. 
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CANTIQUES 
4 

Quand  passent,  comme  l'onde, 
Les  biens,  les  faux  plaisirs, 
Détachons-nous  du  monde  : 
Au  ciel  tous  nos  désirs. 


Refrain. 


H 


Envole-toi,  mon  âme, 
Au  monde  dis  adieu  ; 
D'une  éternelle  flamme 
Allons  brûler  pour  Dieu. 


Refrain. 


Soupirs  de  l'âme  vers  son  Dieu 

Loin  de  vous  mon  ame  languit,  mon  Dieu  : 

(2  fois) 
Jjoin  de  vous  mon  â,me  languit. 
Elle  soupire  jour  et  nuit  : 

Mon  Dieu,  mon  Dieu,  mon  Dieu.   (2  fois.) 

Pour  terminer  nos  longs  soupirs,  venez  : 

(2  fois.) 
Pour  terminer  nos  longs  soupirs. 
Venez  vous  rendre  îI  nos  désirs  : 

Venez,  venez,  venez.     (2  fois.) 

Loin  de. . . 

Hatez-vous  de  nous  emmener  au  ciel  : 

(2  fois.) 

Hatez-vous  de  nous  emmener, 

Pour  vous  bénir  et  vous  louer 

Au  ciel,  au  ciel,  au  ciel.     (2  fois.) 

Loin  de. . . 
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Désirs  du  Ciei 

Quand  de  la  terre  où  je  soupire, 

Volerai-je  vers  les  cieux  V 
Loin  de  Jésus  ma  joie  expire, 

Les  pleurs  coulent  de  mes  yeux. 

REFRAIN. 

O  Sion,  demeure  chérie  ! 

Des  élus  aimable  pairie  ! 

Quand  m'apgaraîtront  tes  splendeurs  ? 

Quand  goûterai- je  tes  douceurs  ?  (3  fois.) 

Ici,  les  ombres  m'environnent  ; 

Je  ne  vois  ni  mon  Sauveur, 
Ni  les  rayons  qui  le  couronnent  : 

Quelle  épreuve  pour  mon  cœur  ! 


Refrain. 


Fuyez,  fuyez,  heures  erut-llos  ! 

Mon  exil  est  un  tourment  ; 
Vers  les  collines  éternelles. 

Je  m'élance  A.  chaque   instant. 

La  tariront  enfin  mes  larmes  ; 

Lîl  finiront  men  langueurs  ; 
,LA,  je  puiserai  sans  alarmes 

A  la  source  des  douceurs. 

Dans  ce  séjour  brillant  de  gloire, 
Je  pouiTai  chanter  sans  fin  : 

Reconnaissance,    amour,    victoire, 
Honneur  à  l'Agneau  divin. 


Refrain. 


Refrain. 


Refrain. 


*J0O 


CANTIQUES 


Désirs  du  Ciel 

]3ertu  ciel,  éternollc  patrie  ! 
Vous  épuisez  tous  mes  désirs  : 
Le  inonde,  ses  biens,  ses  plaisirs, 
N'ont  plus  rien  qui  me  porte  envie. 

KEFKATN. 

Dieu  d'amour  !  Dieu  d'amour  ! 

Quand  m'appellerez- vous  au  céleste  séjour  ? 

(2  fois) 


i   E 
i   ] 

!  * 

i 


—  2  — 

Ici,  malgré  ma  vigilance 
Toujours  quoique  infidélité  ; 
Mais  dauf  ce  séjour  enclianté. 
On  aime,  et  jamais  on  oiTenso. 

—  3  — 

Au  ciel  il  n'est  plus  de  souffrance  ; 
Les  pleurs,  les  maux  sont  d'ici-bas 
La  vie  est  le  temps  des  combats, 
Et  le  ciel  est  la  récoinperise. 

—  4  — 

O  mort,  viens  finir  mes  alarmes, 
Unis  mon  âmè  au  Créateur. 
Quoi  !  la  vie  est-elle  un  bonheur, 
Quand  on  y  verse  tant  de  larmes  ! 


Nef  rai  II. 


Refrain. 


Refrain. 
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5 


Grand  Dieu,  que  j'adore  et  que  j'aime, 
Vous  ferez  donc  tout  mon  bonheur  ! 
Lil,  vous  satisferez  mon  cœur 
En  le  remplissant  de  vous-même. 


Ri'frain. 


Bonheur  du  Ciel 

Sainte  cité,  demeure  permanente, 
Palais  sacré  qu'habite  le  grand  Koi, 
Ofi  doit  sans  fin  régner  l'âme  innocente, 
Quoi  de  plus  doux  que  de  penser  à  toi  ! 


un 


Refrain  :  O  ma  patrie  ! 

O  mon  bonheur  ! 
Toute  ma  vie 


o  •    1  ,  l  2  fois, 

bois  le  vœu  de  mon  cœur  !  j 


—  2  — 


'M 


Dans  tes  parvis,  séjour  de  l'allégresse, 
Sont  inconnus  les  plainte.^,  les  soupirs  ; 
On  n'y  ressent  ni  peine,  ni  tristesse  ; 
C'est  un  torrent  des  plus  divins  plaisirs. 


Refrain. 
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CANTIQUES 

—  3  — 

Source  d'amour,  toujours  rafraîchissante, 

Où  les  élus  s'enivrent  de  bonheur, 

O  doux  espoir  de  la  patrie  absente, 

Etanchez  donc  la  soif  de  notre  cœur  ! 

Refrain. 

_  4  __ 

Les  yeux  fixés  sur  cette  récompense, 

Ne  craignons  pas  les  luttes,  les  travaux  : 

L'instant  si  court  que  dure  la  souffrance 

Mérite  au  ciel  un  éternel  repos. 

Refrain. 


Dieu  seul  fait  le  vrai  bonheir 

D  n'est  pour  moi  qu'un  seul  bien  sur  la  terre,, 
Et  c'est  Dieu  seul  :  Dieu  seul  est  mon  trésor  ; 
Dieu  seul.  Dieu  seul  allège  ma  misère, 
Et  vers  Dieu  seul  mon  cœur  prend  son  essor. 


Refrain  :  Je  bénis  sa  tendresse, 

Et  répète  sans  cesse 

Ce  cri  d'amour,  cet  élan  d'un  grand  cœur  : 

Dieu  seul,  Dieu  seul,  voila  le  vrai  boniieur  ! 

(2  fois.) 
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Dieu  seul,  Dieu  seul  guérit  toute  blessure  ; 
Dieu  seul,  Dieu  seul  est  un  puissant  secours  ; 
Dieu  seul  suffit  a  l'ame  droite  et  pure, 
Et  c'est  Dieu  seul  qu'elle  cherche  toujours. 

Refrain. 


—  3  — 

Est-il  chagrin,  douleur,  angoisse  à  craindre 

Pour  l'heureux  cœur  que  Dieu  seul  sait 

[charmer  ? 

Nul  vrai  malheur  ne  peut  jamais  atteindre 

Celui  qui  veut,  ô  mon  Dieu,  vous  aimer. 

Refrain. 

—  4  — 


Quand  sonnera  cette  heure  désirée 
Oïl  de  l'exil  le  cours  s'achèvera, 
De  ses  liens  a  jamais  délivrée, 
Mon  âme  alors  jusqu'au  ciel  montera. 


Refrain. 
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PENTECOTE 


')  1 


Invocation  au  Saint-Esprit 

Kl' f min  :  Esprit- Saint,  descendez  en  nous, 
Esprit- Saint,  descendez  en  nous  ; 
Embrasez  notre  cœur  de  vos  feux,  de  vos  feux 

[les  plus  doux. 
Embrasez  notre  cœur  de  vos  feux,  de  vos  feux 

[les  plus  doux. 


Il 


_       1      _ 

Sans  vous,  Seigneur,  notre  prudence 
Ne  peut,  hélas  !  que  s'égarer. 
Ah  !   dissipez  notre  ignorance. 
Ah  !  dissipez  notre  ignorance  : 
Esprit  d'intelligence, 
Venez  nous  éclairer  ; 
Esprit  d'intelligence. 
Venez  nous  éclairer, 

_  2  ~ 


Refrain. 


Le  noir  enfer,  pour  nous  livrer  la  guerre, 

Se  réunit  au  monde  séducteur  ; 

Tout  est  pour  nous  embûches  sur  la  terre  : 

Soyez,  soyez  notre  libérateur  ; 

Soyez,  soyez  notre  libérateur. 

Refrain. 
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—  3  — 

Enseignez-noua  la  divine  sagesse  ; 
Heule  elle  peut  nous  conduire  au  bonheur  : 
JJans  ses  sentiers  qu'heureuse  est  la  jeunesse  ! 
Qu'heureuse  est  la  vieillesse  ! 

Refrain. 


iW'i 


DIMANCHE  DE  LA  SAINTE  TRINITÉ 


Renouvellement  des  promesses  au  Baptême 

J'engageai  ma  promesse  au  baptême, 
Mais  pour  moi  d'autres  firent  serment  ; 
En  ce  jour  je  réponds  par  moi-même, 
Je  m'engage  aujourd'hui  librement. 


Refrain  :  Je  m'engage  (3  fois)  aujourd'hui  librement  ; 
Je  m'engage  aujourd'hui  librement. 


—  2  — 

Je  crois  donc  en  un  Dieu  trois  personnes, 
En  sa  gloire,  en  son  règne,  en  ses  droits  ; 
Vainement,  faible  esprit,  tu  raisonnes. 
Je  m'engage  à  le  croire,  et  je  crois. 

Refrain. 


20G 
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CANTIQUES 

—  3  — 

A  la  foi  de  ce  premier  mystère, 
Je  joiïis  celle  d'un  Dieu  Rédempteur. 
Sous  les  lois  de  l'Ej^lise,  ma  mère, 
Je  m'engage  et  d'esprit  et  de  cœur. 

—  4  — 

Monde  vain,  je  renonce  à  tes  pompes. 
De  la  chair  je  craindrai  les  attraits  ; 
ïoi,  Satan,  qui  séduis  et  qui  trompes, 
Je  m'engage  A,  te  fuir  pour  jamais. 


Refrain. 


Refrain. 


5 


Oui,  mon  Dieu,  votre  seul  Evangile 
Réglera  mon  esprit  et  mes  mœurs  : 
Pour  garder  ma  nature  fragile, 
Je  m'engage  fl  ses  saintes  rigueurs. 


Refrain. 


Noblesses  du  Chrétien 

RFCRAIN. 

Je  suis  Chrétien  !  C'est  lîl  ma  gloire. 

Mon  doux  espoir  et  mon  soutien, 

Mon  chant  de  joie  et  de  victoire  : 

Je  suis  Chrétien  !  Te  suis  Chrétien.  (3  fols.) 
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Je  suis  Chrétien  !  Bonheur  suprOme  ! 
L'eau  sainte,  un  jour,  mouilla  mon  front, 
Et  dans  mon  ame  le  baptOme 
Brisa  l'empire  du  démon. 

Refrain. 

Je  suis  Chrétien  !  J'ai  Dieu  pour  père  ; 
Il  m'a  erôé  pour  le  servir  : 
Premier  principe  et  fin  dernière, 
Pour  Lui  je  dois  vivre  et  mourir  ! 


Je  suis  Chrétien  !  Je  suis  lo  frère 
Du  Christ  Jésus,  mon  Rédempteur  : 
Le  suivre  en  tout  jusqu'au  Calvaire 
C'est  mon  devoir  et  mon  honneur. 

Je  suis  Chrétien  !  Je  suis  le  temple 
Du  Saint-Esprit,  du  Dieu  d'amour  ; 
Celui  que  Toeil  des  saints  contemple, 
De  moi  veut  faire  son  séjour. 

Je  suis  Chrétien  !  O  sainte  Eglise 
J'embrasse  ton  enseignement 
Avec  la  foi  la  plus  soumise 
D'un  vrai  disciple  et  d'un  enfant. 

Je  suis  Chrétien  !  O  ma  Patrie 
Beau  Ciel,  j'irai  te  voir,  un  jour, 
Pour  y  goûter  ft  flots  la  vie 
Du  vrai  bonheur  et  de  l'amour. 


Refrain. 


Refrain. 


Refrain. 


Refrain. 


;  k'  1 


'S'a 


Refrain. 
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CANTIQTJES 


Le  vrai  chrétien  méprise  le  respect  humain 

QiioUo  nouvelle  et  sainte  ardeur 
En  ce  jour  transporte  mon  fl,me  f 
Je  sens  que  l'esprit  créateur 
De  son  feu  tout  divin  m'enflamme. 

Refrain  :  Vive  Jésus  !  Je  crois,  je  suis  chrétien  : 
Censeurs,  je  vous  méprise  : 
Lancez,  lancez  vos  traits,  je  ne  crains  rien. 
Mon  bras  vainqueur  les  brise. 

Il  faut  dans  un  noble  combat. 
Pour  vous.  Seigneur,  que  je  m'engage  ; 
Vous  m'avez  fait  votre  soldat. 
Vous  m'en  donnerez  le  courage. 


Du  salut  le  signe  sacré 
Arme  mon  front  pour  ma  défense  ; 
Devant  lui  l'enfer  conjuré 
Perdra  sa  funeste  puissance. 


A  la  mort  fallut-il  s'offrir, 
Ou  perdre,  hélas  !  mon  innocence  : 
.Grand  Dieu,  je  consens  à  mourir  : 
Ne  souffrez  pas  que  je  balance. 

Chrétiens,  ranimons  notre  ardeur  ; 
Contemplons  la  palme  immortelle  ; 
Le  ciel  la  promet  au  vainqueur  ; 
Combattons  et  mourons  pour  elle. 


Refrain. 


Refrain. 


Refrain. 


Refrain. 
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nain 


•len. 


Refrain. 


Refrain. 


Refrain. 


Refrain. 


Protestation  de  fidélité  à  Dieu 

Le  monde  en  vain,  par  ses  biens  et  ses  charmes, 

Veut  m'eiipfager  ft,  plier  sous  sa  loi  ; 

Mais,  pour  me  vaincre,  il  faut  bien  d'autres  armes  : 

Je  ne  crains  rien,  Jésus  est  avec  moi. 

Refrain -riSe  ne  crains  rien  (3  fois),  Jésus  est  avec  moi 

(2  fois). 

_  2  — 

Venez,  venez,  fiers  enfants  de  la  terre  ; 
Déchaînez-vous  pour  me  remplir  d'effroi  : 
Quand  de  concert  vous  me  feriez  la  guerre. 
Je  ne  crains  rien,  Jr^sus  est  avec  moi. 


Refrain. 


—  3  — 

Cruel  Satan,  arme-toi  de  ta  rajje  : 
Que  tos  domoiis  se  liguent  avec  toi  : 
Tu  ne  pourras  abattre  mon  courage  ; 
Je  ne  crains  rien,  Jésus  est  avec  moi. 

—  4  — 

Non,  non,  jamais  la  mort  la  plus  cruelle 
Ne  me  feivi  trahir  mon  divin  Roi  ; 
Jusqu'au  trôpcs  je  lui  serai  fidèle  : 
Je  ne  crains  rien,  Jésus  est  avec  moi. 


Refrain. 


Refrain. 


Divin  Ksprit,  mon  uni<|ue  csporance. 
Vous  pouvez  tout,  mon  Sauveur  et  mon  Roi  ; 
Augmentez  donc  j)our  vous  ma  confiance. 
Je  ne  crains  rien,  Jésus  est  avec  moi. 

Refrain. 
14 
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Dieu  doit  présider  à  tout 

Noufl  voulona  Dieu,  Yicrpo  Marie, 
Prête  l'oreille  A,  noi  aecentp, 
Noui  t'implorons,  M^rc  clirrie, 
Viens  au  secours  de  tes  enfants. 


.} 


Refrain  :  Bénis,  ô  tendre  M(^re  ! 
Ce  cri  de  notre  foi  : 
Nous  voulons  Dieu,  c'est  notre  Pure 
Nous  voulons  Dieu,  c'est  notre  Roi 

Nous  voulons  Dieu,  car  des  impies 
Contre  son  nom  se  sont  ligués  ; 
Et  dans  l'excôs  de  leurs  fol'es, 
Ils  l'ont  proserit,  Icfi  insensés. 


Nous  voulons  Dieu  dans  la  famille, 
Dans  l'Ame  de  nos  cliers  enfants, 
Pour  que  l'honneur  sans  tache  brille 
A  nos  foyers  reconnaissants. 


Nous  voulons  Dieu  dans  nos  écoles, 
Et  qu'on  enseigne  i\  tous  nos  fils 
La  plus  sublime  des  paroles. 
Sous  le  re<?ard  du  crucifix. 


2  fois 


R 


Refrain. 


Refrain. 


Refrain. 
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Nous  voulons  Dieu  pour  quo  TEgline 
Puisse  ensoijîner  la  vCritf», 
Combattro  l'erreur  qui  divise, 
Prf'cher  l\  tous  la  vérité. 

Nous  voulons  Dieu  !  de  sa  loi  sainte 
Jurons  d'ôtre  les  dC^fonseurs, 
De  le  servir  libres,  sans  erainte  ; 
.Jusqu'il  la  mort  ;  fl  lui,  nos  cœurs  ! 

Refrain. 


Refrain. 


2  fois 


Refrain. 


Le  Combat  Spirituel 

Refrain  :  Armons-nous  !  la  voix  du  Seigneur. 
Cbrr>tiens,  au  combat  nous  appelle, 
Ah  !  voyez,  voyez  qu'elle  est  belle 
La  palme  promise  au  vainqueur     / 
Elle  est  si  noble,  elle  est  si  belle, 


fois. 


Refrain. 


Refrain. 


La  pahne  promise  au  vainqueur  ! 

Tout  le  cours  de  notre  existence 
N'est  qu'un  Iouje^  et  rude  combat  ; 
L'âme  ferme  que  rien  n'abat, 
Seule  obtiendra  la  rr;oompense. 

—  2  — 

Des  sens  la  voix  enchanteresse 
Veut  égarer  notre  raison  ; 
Leurs  délices  sont  un  poison, 
Malheur  ft  qui  goûte  l'ivresse  ! 


1 


2  fois. 


Refrain. 


Refrain. 
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CANTIQUES 
—  3  — 

Du  démon  la  voix  menaçante. 
Nuit  et  jour  gronde  autour  de  nous  ; 
La  prière  brise  ses  coups, 
Et  sa  fureur  reste  impuissante. 

__  4  — 


Refrain. 


Pourquoi  craindre  ?  Jésus  nous  guide  ; 
Animés  par  son  do\ix  regard, 
llangoona-nous  sous  «on  étendard  : 
La  croix  nous  servira  d'égide. 


5 


Refrain. 


En  avant  !  milice  chérie  ! 
C'est  la  lutte  qui  fait  les  forts  ; 
Combattons,  redoublons  d'efforts, 
lîientf)t  nous  verrons  la  patrie. 


Refrain. 


Il 


Motifs  du  chrétien  à  combattre 


lîEFRAIN. 


Marchons  au  combat,  à  la  gloire, 
Mîirchons  sur  les  pas  de  Jésus. 
Ici,  nous  attentl  la  victoire, 
Au  ciel,  la  palme  des  élus. 


efrain. 
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Nous  sommes  Jes  fils  du  Calvaire 
Et  les  soldats  du  Koj  des  rois, 
J^a  sainte;  Kglha  est  notre  JMèrc, 
Et  sa  bannière,  c'est  la  croix. 
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8uivons-la  donc  dans  la  carrière 
Et  combattons  le  bon  combat  : 
Tester  lâchement  en  arrière 
ferait  d'un  traitre  et  d'un  ingrat. 


liafrain. 


Refrain. 


Refrain. 


Refrain. 


Quand  nous  voyons  si  pleins  d'audace 
Les  adversaires  de  sa  loi, 
Sachons  leur  lésister  en  face 
Et  faire  honneur  à  notre  foi. 


Créés  pour  la  gloire  éternelle, 
Quoi  donc  pourrait  nous  émouvoir  ? 
Songeoni^  à  notro  âme  immortelle, 
Sacrifions  tout  au  devoir. 


Refrain. 


Refrain. 


Nos  cœurs  sont  plus  grands  que  la  terre  ; 
II  leur  faut  des  biens  infinis  : 
Ici,  c'est  la  terre  étrangère, 
Où  nous  gagnons  le  Paradis. 


Refrain. 
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CANTIQUES 


Avantages  de  la  Ferveur 

Goûtez,   âmefe  ferventes. 
Goûtez  votre  bonheur  ; 
Mais  demeurez  constantes 
Dans  votre  sainte  ardeur. 

REFKAIN. 

Heureux  le  cœur  fidôle 

Où  règne  la  ferveur 

11  possède  avec  elle 

Tous  les  dons  du  Seigneur  (2  fois). 


: 


—  2  — 

Elle  est  riieureux  partage, 
Le   signe  des   élus  ; 
Elle  est  l'appui,  le  gage, 
Et  l'âme  des  vertus. 

—  'à  — 

Par  elle  la  foi  vive 
S'enflamme  dans  nos  cœurs, 
Et  sa  lumière  active 
Guide  et  règle  no;:  mœurs.  . 

_  4  _ 

Par  elle  l'espérance 
Redouble  ses  désirs, 
Et  croit  goûter  d'avance 
Les  éternels  plaisirs. 


Refrain. 


Refrain. 


Refrain. 
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—  5  — 

Par  elle  dans  notre  ame 
S'accroît,  de  jour  en  jour, 
La  douce  et  pure  flamme 
De  l'ineflabki  amour. 

—  G  — 

Sous  ses  heureux  auspices 
On  goûte  les  bienfait», 
Les  charmes,  les  délice» 
De  la  pkis  douce  ^^ix. 
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Refrain. 


Refrain. 


iefrain. 


îcfrain. 


Iefrain. 


La  récompense  des  bonnes  œuvres 

Le  ciel  en  est  le  prix  ! 
Des  saints  c'est  la  devise  ; 
Les  cœurs  qui  l'ont  compri&e 
Etaient  tous  aiiermis. 

Refrain  :  Le  ciel  (3  fois)  en  est  le  prix  !  (2  fois.) 

_  2  — 

Le  ciel  en  est  le  prix  !  ,         t 

Mon  âme  prends  courage,   - 
Affronte  encore  l'orage, 
Et  n'en  sois  plus  surpris  : 


Refrain. 
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CANTIQUES 
—  3    — 

Le  ciel  en  est  le  prix  ! 
IMaisir,  trompeuse  idole 
Pour  Dieu  mon  cœur  t'immole  ; 
Tu  n'as  que  mon  mépris: 

^  4  _ 

Le  ciel  en  est  le  prix  ! 
La  loi  commande-t-elle  ? 
Tais-toi,  raison  rebelle, 
Dieu  parle,  j'obéis  : 


Ref  din. 


lie f  ru  in. 


Le  ciel  en  et;t  le  prix  ! 
Malgré  l'ail lont,  l'injure, 
L'offense  la  plus  dure, 
Qu'importe,  je  souris  : 

—  6  — 

Le  ciel  en  est  le  prix  ! 
Si  la  douleur  m'abreuve. 
Après  les  jours  d'épreuve 
Mes  pleurs  seront  taris  : 

Le  ciel  en  est  le  prix  ! 
Dans  l'éternel  empire, 
Qu'il  sera  doux  de  dire  : 
Mes  maux  sont  tous  finis  ! 


Refrain. 


Refrain. 


Refrain. 


,t  •'•- 


tef  diti. 
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Sainteté  de  nos  Eglises 

.      DÉDICACE  DE  NOS  ÉGIilSES. 

Temple,  témoin  des  premiers  vœux 

Et  du  ])onlieur  de  rinnoceiice, 

Je  te  dois,  image  des  eieux. 

Les  plus  beaux  jours  de  mon  enfance. 
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Icfrain. 


BEI- Il  AIN. 


iefrain. 


Inspire-moi  des  chants  divins, 
Sainte  Sion,  ô  ma  patrie, 
Et  retentis  des  doux  refrain»  : 
Vive  JCsus  !  Vive  Marie  !   (2  fois.) 


iefrain. 


Pontife  et  victime  d'amour, 
Sur  l'autel,  le  Sauveur  lui-môme 
Vient,  en  «'immolant  chaque  jour, 
Donner  la  vie  t\  ceux  qu'il  aime. 


Refrain. 


iefrain. 


—  3  — 

C'est  ici  que  Dieu  s'est  montré  : 
Touchant  prodige  de  tendresse  ! 
(''est  là  qu'A  son  banquet  sacré 
Il  a  réjoui  ma  jeunesse. 


Refrain. 


T^ 
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CANTIQUES 

—  4  — 

Par  les  lumières  de  la  fui 

Ici  j'appris  à.  me  conduire  ; 

C'est  ici  qu'en  sa  sainte  loi 

Dieu  lui-mOme  a  daigné  m'instruire. 

—  5  — 

De  tant  d'amour  et  de  bienfaits, 
O  Jésus,  source  intarissable, 
Qui  n'est  épris  de  vos  attraits  ? 
Combien  votre  joug  est  aimable  \ 


Refrain. 


Refrain. 


Dédicace.— Triomphe  de  l'Fglise 

Pourquoi  ces  vains  complots,  ô  princes  de  la  terre  ? 

Pourquoi  tant  d'armements  divers  ? 

Vous  vous  réunissez  pour  déclarer  la  guen  e 

Au  Souverain  de  l'univers  ! 

Tremblez,  ennemis  de  sa  gloire, 

Tremblez,  audacieux  mortels  ! 

Il  tient  dans  ses  mains  la  victoire  : 

Tombez  aux  pieds  de  ses  autels. 

REFKAIN.  ! 


L'Eglise  sainte  est  immortelle  : 
Dieu  la  protège  de  son  bras, 
L'enfer  en  vain  s'arme  contre  elle 
Contre  elle  il  ne  prévaudra  pas. 


} 


2  fois. 
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ire. 


Refrain. 


Refrain. 


le  la  terre  ? 


lene 


2  fois. 


C'est  le  roc  immobile  au  milieu  des  orages  ; 

En  vain  la  colère  des  eaux 

S'acharne  sur  ses  flancs  dans  la  suite  des  âges  : 

Le  grand  rocher  se  rit  des  flots. 

Autour  de  lui  l'écume  passe  ; 

Son  front  qu'ils  ont  battu  sans  fin, 

N'en  garde  pas  môme  une  trace, 

Et  reparaît  toujours  serein. 


Refrain. 


Epouse  de  Jésus,  Eglise  catholique, 
Dieu  t'a  promis  l'éternité  ; 
Etends  sur  l'univers  ton  sceptre  pacifique 
Qui  sauvera  l'humanité. 
Toujours  assaillie  et  plus  belle. 
Toujours  l'honneur  suivra  tes  pas  ; 
Partout  une  gloire  immortelle 
Sera  le  prix  de  tes  combats. 


Refrain. 


!i 


im 


ii 


II    PARTI  K 


CANTIQUES  A  L'EUCHARISTIE  ET  AU  SACRÉ-CŒUR 


-f-^ 


Foi  à  Jésus-Christ  dans  l'Eucharistie 

O  l'aiigusto  sacrement, 
Où  Dieu  nous  sert  d'aliment  ! 
J'y  crois  présent  Jésus-Christ, 
Puisque  lui-même  l'a  dit. 

O  Vaugvair. 

Aux  prêtres  donnant  sa  loi, 
11  dit  :  Faites  comme  moi  ; 
C'est  mon  corps  livre  pour  vous; 
Cest  mon  sang  huvez-en  tous. 

O  Vanguste. 

Dans  la  consécration, 
Le  prOtre  parle  en  son  nom  : 
Aussitôt  et  chaque  fois 
Jésus  se  rend  il  sa  voix. 

O  l'auguste. 


Ainsi  sans  quitter  le  ciel, 
Il  réside  sur  l'autel. 
Il  fait  ici  son  séjour, 
Pour  contenter  son  amour. 


O  l'auguste. 


Le  pain,  le  vin  n'y  sont  plus  ; 
C'est  le  vrai  corps  de  Jésus. 
Son  corps  tient  le  lieu  du  pain  ; 
Son  sang  tient  le  lieu  du  vin. 


O  Vaugnste. 


m 

ht 
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CANTIQUES 

Qui  lo  prend  indignoinont 
Mange  et  boit  son  ju^emont. 
C'est  lo  crime  de  Judas, 
Le  plus  noir  des  attentats. 

Qui  lui  prépare  son  cœur, 
Trouve  en  lui  le  vrai  bonheur. 
S'unissant  t\  Jésus-Christ, 
11  devient  un  même  esprit. 


0  VauyuHlr. 


0  Vauyuste. 


il 


Adorations  à  N-S.  Jésus-Christ 

Suite  do  "  O  l'augu^io." 

.TT'SUS  est  lo  Roi  dos  r<iis, 
Adorons-lo  sur  la  croix  ; 
Adorons-le  dans  le  ciel  ; 
Adorons-le  sur  l'autel. 


Jésus,  sans  quitter  le  ciel, 
Veut  résider  pur  l'autel. 
Il  fiii'':  ici  son  séjour 
Pour  contenter  son  amour 


Jésus  est.... 


Jésus  est.... 


Ne  demandons  pas  conimont  ? 
Soumettons-nous  humblement  : 
Si  nos  sens  peuvent  errer, 
La  foi  doit  nous  rassurer. 


Jésus  est.... 


A    L'EUCIIAUISTIE    et    au    8ACHK-C(EUU 

Adorons,  louoim,  ainion», 

Le  Sei^rneur  dans  toua  ses  dons  ; 

Surtout,  n'duhlioMs  jjimais 
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L'abrCiurC»  de  ses  bienfaits. 


Jésus  est.... 


Attributs  de  Jésus-Hostie 


FÎKFUAIN. 


Le  voici  ragncau  si  doux, 
Le  vrai  pain  des  aii<îes  : 
Du  ciel  il  descend  pour  nous, 
Adorons-le  tous. 


I! 


(Test  un  tendre  P("^re, 
C'est  le  bon  Pasteur, 
Un  ami  Hin(•^re, 
C'est  notre  Sauveur. 

C'est  l'amour  suprême, 
Trt'sor  de  vertus  ; 
(J'est  le  ciel  lui-mome, 
Puisque  c'est  Jésus. 

Cest  Jêsua-IIostie, 
Le  vrai  pain  des  cieux, 
D'ôtemelle  vie 
Gage  prC'cieux. 


Refrain. 


Refrain. 


Refrain. 
15 
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II 


CANTTQITES 

CriloRto  niodMe 
D'aiinable  doiieour. 
Tous  il  nous  appelle 
Courons  îV  son  cœur. 


Disons-lui  nos  peines, 
Toutes  nos  douleurs  ; 
Il  rompra  nos  chaînes, 
Tarira  nos  pleurs. 


Ifcfrain. 


Refrain . 


Adoration  à  Jésus-Christ  dans  le  Saint  Sacrement 

Je  t'adore  a  genoux  sur  le  pavé  du  temple, 
O  Roi  de  la  terre  et  des  cieux  ! 

A  défaut  de  mon  œil,  mon  Slme  te  contemple 
Sous  ces  voiles  mystérieux.     (2  fois). 

\\:'  BEFRAIN. 

Ai'.over.iii^  iu  aetorTUiir;   f2  foisK 

sanctis.sinuun  (2  fois)  samanioniujn. 


Si  nos  yeux  sont  fermés  aux  splendeurs  de  ta  gloire, 

Soleil  infini,  mais  voilé. 
Quel  mortel  infensé  refuserait  de  croire 

Quand  le  Verbe  même  a  parlé  ?  (2  fois). 

Refrain. 


I  . 


A    l/FTTCUATtlSTIlO    ET    AU    .««ACTtft-C'ŒUU 

()  vivant  souvoiiir  (hi  plus  gr.and  saorifieo, 
Vrai  Piiin  de  riiniîiortaIit(', 

Sois  lo  seul  aliiHont,  devions  le  soûl  dôliee 
Do  mon  finie  qui  t'ii  «;owtô,  (2  fois). 
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Refrain. 


Source  de  puretô,  Dion  dont  l'oreille  éooute 

Le  pécheur  qui  vient  te  piier, 

Lave-moi  dans  ton  sant>'  dont  une  seule  pfoutte 

Laverait  l'univers  entier.  (2  fois). 
i  Refrain. 

Fais  qu'un  jour,  ô  Jésus,  j'admire  face  h  face 
Tes  traits  «'('li])sés  sous  mes  yeux  ! 

Par  ce  8a!ij>'  adorable,  accorde-moi  la  grâce 

De  les  voir  rayonner  aux  cieux  !  (2  fois). 

Refrain. 


Adorations  à  Jésus-Hostie 

Adoio'ns    tous,   adorons    tous 

Un  Dieu  i^'i  plein  de  charmes  ; 

Que  notre  cœur,  brillant  da-rdeur, 

Adore  en  lui  son  Sauveur. 

Adorons  tons. 


ta  gloire, 


fois). 
Refrain. 


Ce  Dieu  de  clémence 
Vient,  par  sa  présence, 
Combler  nos  dé^jirs, 
Apaiser  nos  soupirs.   (2  iois). 

Adorons  tous. 


mm 
,  1 


m 


illi 
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CANTIQUES 

A  ce  Dieu  seul  gloire  et  louanges, 
Au  ciel,  sur  la  terre  et  les  mers, 
Unissons-nous,  dans  nos  concerts,  1    «  f  • 
Aux  saints  concerts  des  Anges.     ' 

Adorons  tous. 

Sonnez,  sonnez,  et  clairons  et  trompettes, 
Formez  les  sons  les  plus  mélodieux. 
C'est,  c'est  le  Roi  des  cieux.  (2  fois). 

Adorons  tous. 


Respect  à  N.-S.  Jésus-Christ  dans  l'Eucharistie 

Que  cette  voûte  retentisse 
Des  voix  et  des  chants  des  mortels  ; 
Que  tout  ici  s'anéantisse,      1    o  f  • 
Jésus  paraît  sur  nos  autels,  j 

Que  cette  voûte. 


Quoique  caché  dans  ce  mystère, 
Sous  les  apparences  du  pain. 
C'est  notre  Dieu,  c'est  notre  Père, 
C'est  le  Sauveur  du  genre  humain. 

Que  cette  voûte. 


■f'    1      (2  fois), 
lin.  > 


O  divin  époux  de  nos  fîmes. 
Dans  cet  auguste  sacrement, 
Embrasez  nos  creurs  de  vos  flammes 
En  vous  faisant  notre  aliment. 

Que  cette  voûte. 


\      (2  fois) 


'"■3 


A  l'eucharistie  et  au  sacré-cœur 

Amour  à  Jésus-Hostie 

Silence,  ciel,  silence,  terre, 
Le  plus  redoutable  mystère 
Sur  cet  autel  et  sous  nos  yeux  s'opère, 
L'Eternel  descend  en  ces  lieux, 
Des  cieux. 


229 


Silence. 


Prosternons-nous,  rendons  hommage 
A  ce  Dieu  que  l'amour  engage 
A  nous  donner  de  son  amour  le  gage  ; 
Rendons-lui,  par  un  prompt  retour, 
Amour. 


Silence. 


Le  sacrifice  de  la  Croix  renouvelé  dans  le  saint 
sacrifice  de  la  messe 


REFRAIN. 


Prosternons-nous,  offrons  des  vœux  ; 

Oui,  mortels,  c'est  le  Roi  des  cieux.  (2  fois). 


O  prodige  d'amour  !   spectacle  ravissant  ! 

Sous  un  pain  qui  n'est  plus  Dieu  cache  sa  présence  ; 

Ici,  pour  le  pécheur,  il  est  encor  mourant  ; 

Les  anges  étonnés  l'adorent  en  silence. 

Refrain. 

Non  content  d'expirer  sur  un  infâme  bois, 

Suspendant  à  nos  yeux  les  lois  de  la  nature, 

Jésus  s'immole  encore,  ainsi  que  sur  la  croix, 

lût  de  sa  propre  chair  vient  nourrir  l'ilme  pure. 

Refrain. 


m 


230  CANTIQUES 

SiicriM(te  divin  !  A  temple  !  ô  saint  autel  t 

Doù  la  foi  fait  jaillir  la  ^'lâec  du  Calvaire  ! 

l*ar  vous,  nous  recueillons  dans  notre  cœur  mortel 

Du  san^'  de  «TCsus-Chriat  la  vertu  salutaire. 

Refrain. 


Reconnaissance  au  Dieu  de  l'Eucharistie 

Par  les  chants  les  plus  magnifiques, 
Sien,  célèbre  ton  Sauveur, 
Exalte  dans  tes  saints  cantiquee, 
Ton  Dieu,  ton  chef  et  to;i  Pasteur. 
Redouble  aujourd'hui  pour  lui  plaire, 
Tes  transports,  tes  soins  eiuprefsés, 
Jamais  tu  n'en  pourras  trop  faire, 
Tu  n'en  feras  jamais  assez.  (2  fois). 

Redouble.... 


Oui,  mon  cœur  s'ouvre  A,  l'allégresse, 
Et  s'abandonne  A.  ses  transports, 
Quand  je  vois  Dieu,  dans  sa  tendresse, 
Nous  prodiguer  tous  ses  trésors. 
Près  de  consommer  son  ouvnige, 
Il  consacre  son  dernier  jour 
A  nous  laisser  pour  héritage 
Le  testament  de  son  amour.  (2  fois). 

Redouble..,. 


^. '.'::{ 


•frain. 


le 


mhle.... 
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En  venant  du  ciel  sur  lu  terre, 

11  s'était  fait  petit  enfant  ; 

Bans  la  croche,  il  est  notre  frère, 

Mais,  sur  l'autel,  notre  aliment.  ^ 

Mourant  sur  la  croix  du  Calvaire, 

Il  sauvait  notre  liberté  ; 

Il  est  pour  nous,  au  sanctuaire,  '■ 

Un  germe  d'immortalité.  (2  fois). 

Redouble.... 

Saluons  le  grand  s-aerifice 

Qui  s'accomplit  dans  le  saint  lieu  ! 

Comme  au  jour  du  sanglant  supplice, 

Notre  victime  est  l'Homme-Dieu, 

O  sainte,  ô  trois  fois  sainte  Hostie, 

Vrai  trésor  de  l'humble  mortel. 

Tu  nous  rappelles  la  Patrie 

En  nous  donnant  le  Pain  du  ciel,  (û  fois). 

Redouble.... 


mble.... 


Procession  du  T.  S,  Sacrement,  40  heures 

Gloire  a  Jésus-Hostie. 

Air  : — Il  n'est  pour  moi. 

Chère  Sion,  pousse  un  cri  d'allégresse, 
Le  Dieu  d'amour  sort  en  triomphateur  ; 
Lui-même,  il  vient,  conduit  par  sa  tendresse, 
De  SCS  enfants  solliciter  l'aideur. 


■li 
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CANTIQUES 
REFRAIN. 

Décorons  son  passage, 
Que  tout  lui  rende  hommage, 
Faisons  vers  lui  voler  avec  ces  fleurs 
Nos  chants  joyeux,  notre  encens  et  nos 

vœux.  (2  fois). 


Nouveau  Soleil,  que  le  monde  contemple, 
Qu'avec  éclat  de  ton  repos  tu  sors  ! 
'""iens  !  l'univers  en  ce  jour  est  ton  temple, 
De  tes  enfants  recueille  les  transports. 

Refrain. 

Roi  bienfaisant,  son  peuple  l'environne, 
Il  suit  partout  ses  lévites  heureux  ; 
Ici,  l'aniour  vient  d'élever  son  trône. 
Il  daigne  encore  y  recevoir  nos  vœux. 

Refrain. 

O  Roi  du  ciel  !  ô  maître  de  la  terre  ! 
Nous  t'adorons  avec  ravissement  : 
(Jui  n'aimerait  un  si  généreux  père, 
Un  Dieu  si  bon,  un  Maître  si  charmant  ! 

Refrain. 


[jljssai 
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Désirs  de  la  sainte  communion 

Mon  âme  vous  désire, 
Jésus,  mon  tendre  époux  ; 
Pour  vous  seul  je  soupire, 
Je  veux  n'aimer  que  vous. 

BEFRAIN. 

Jésus,  ma  douce  vie, 
Mon  aimable  Sauveur, 
Ah  !  venez,  je  vous  prie, 
Ah  !  venez  dans  mon  cœur. 
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Votre  double  nature, 

O  Jésus,  homme  et  Dieu  ! 

Devient  la  nourriture 

De  l'homme  en  ce  bas  lieu. 

Pain  qui  nous  fortifie, 
Pain  descendu  du  ciel  j 
Vin  qui  nous  vivifie. 
Qui  rend  l'homme  immortel. 

Mon  âme  est  affamée 
De  ce  pain  tout  divin  ; 
Elle  est  toute  enflammée 
Du  désir  de  ce  vin. 

Cher  O'poux  de  mon  ftme, 
O  mon  divin  Jésus  ! 
Répondez  à  ma  flamme  ; 
Venez,  ne  ta\dez  plus. 


Refrain. 


Refrain. 


Refrain. 


:l 


Refrain. 


IP' 
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CANTIQUES 


Jo  ne  puis  plus  attend r«, 
Quel  long  retardement  ! 
Seigneur,  daignez  m'entendre, 
Finissez  mon  tourment. 

C'est  fait  ;  je  vois  paraître 
Mon  Dieu  qui  vient  à  nous, 
Venez,  changez  notre  être. 
Transformez-nous  en  vous. 


Refrain. 


Refrain. 


m\ 


Désirs  de  la  Communion 

Tu  vas  remplir  le  vœu  de  ta  tendresse, 

Divin  Jésus,  tu  vas  me  rendre  heureux  ; 

O  Saint  amour  !  délicieuse  ivresse  ! 

Dans  ce  moment  (3  fois)  mon  âme  est  tout  en  feu. 

Tu  ras.... 

Ne  tarde  plus,  ô  mon  Maître  adorable  ! 

Ne  tarde  plus  à  venir  dans  mon  cœur  ; 

Non,  rien  sans  toi  ne  me  paraît  aimable  : 

Te  posséder,   (3  fois)  c'est  l'unique  bonheur. 

Tn  vas.... 

O  Pain  du  ciel  !  qui  viens  nourrir  mon  âme, 

Sois  désormais  mon  pain  de  tous  les  jours  ; 

Par  ses  désirs,  pour  toi  mon  cœur  s'enflamme, 

Divin  Jésus,  (3  fois)  il  t'appelle  toujours. 

Tu  vas.... 
Comment  oser,  moi,  l'indigence  même 

Te  recevoir,  Jésus,  trésor  des  cieux  ? 

Qu'un  mot  de  toi,  Seigneur,  bonté  suprême, 

Rende  mon  cœur  (3  fois)  moins  indigne  à  tes  yeux 

Tu  vas.... 
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Bonheur  de  celui  qui  a  communié 

Qu'ils  sont  aiiiiC'.-,  j^iaml  Dieu,  tes  tabcrnaclus  ! 
Qu'ils  sont  ainids  cl  clK«iis  de  uion  eœur  ! 
La,  tu  te  plais  ù.  rendre  tes  oracles  ; 
La  foi  triomphe  et  l'amour  est  vainqueul*.  (2  fois). 

Qu'ils  sont.... 

Qu'il  est  heureux  celui  qui  te  contemple, 
Et  qui  soupire  au  pied  de  tes  autels  f 
Un  seul  moment  qu'on  passe  dans  ton  temple 
Vaut  mieux  qu'un  siècle  au  palais  des  mortels. 

(2  fois). 
QuHIs  son.  ... 

Du  saint  amour  je  goAte  les  délices, 
Le  ciel  entier,  le  ciel  est  dans  mon  cœur  ; 
Dieu  de  bonté,  de  fa,iblcs  sacrifices 
Méritaient-ils  cet  excès  de  bonheur  ?  (2  lois). 

Qu'ils  sont.... 

Autour  de  moi  les  Anges,  en  silence, 
D'un  Dieu  caché  contemplent  la  splendeur  ; 
Anéantis  en  sa  sainte  présence, 
O  Chérubins,  enviez  mon  bonheur  !    (2  fois). 

Qu'ils  sont.... 

En  souverain,  Seigneur,  commande,  immole  ; 

Régne  en  mon  cœur  surtout  par  ton  amour. 

Je  veux  te  fuir,  adieu,  plaisir  frivole  ; 

A  Jésus  seul  j'appartiens  sans  retour.  (2  fois). 

<       Qu'ils  sont.... 


I 


j 

■  i 

.i  i 

•j 
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Bonheur  de  celui  qui  a  communié 

I/encens  divin  embaume  cet  asile, 
Quels  doux  concerts  !  Quels  chants  mélodieux  ! 
Mon  cœur  se  tait,  et  mon  âme  est  tranquille  ; 
La  paix  du  ciel  habite  dans  ces  lieux. 

REFRAIN. 

O  pain  de  vie  ! 

O   mon   Sauveur  1 

L'âme  ravie 

Trouve  en  vous  son  bonheur. 


Pour  embellir  le  temple  de  mon  âme, 
Jésus  lui-même  y  fixe  son  séjour. 
Je  l'ai  trouvé  ;  sa  charité  m'enflamme  ; 
Je  le  possède  et  l'aime  sans  retour. 


Refrain. 

Je  vous  adore  au  dedans  de  moi-même  ; 

Je  vous  contemple  avec  amour  et  foi. 

Mon  Dieu,  mon  tout  !  félicité  suprême  ! 

Je  ne  vis  plus,  mais  vous  vivez  en  moi. 

Refrain. 

Que  vous  rendrai- je,  ô  Dieu  rempli  de  charmes 

Pour  le  bienfait  que  j'ai  reçu  de  vous  ? 

Prenez  mon  cœur  et  recueillez  mes  larmes  : 

C'est  le  tribut  dont  vous  êtes  jaloux. 

Refrain. 
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eux  ! 
le; 


frain. 


frain. 
me& 


frain. 


Action  de  grâce  après  la  communion 

Chantons  en  ce  jour 
J6su8  et  sa  tendiesHe  extrême  ; 

Chantons  en  ce  jour 
M  ses  bienfaits  et  son  amour.   {2ùmef.,Fin) 

Il  a  daigné  lui-mOnie 

Descendre  dans  nos  cœurs  ; 

De  ce  bonheur  suprême 

Célôbrons  les  douceurs. 

Chantons jusqu'à,  Fin. 

O  Dieu  de  grandeur  ! 
Plein  de  respect,  je  vous  rCvêre, 

O  Dieu  de  grandeur  ! 
J'adore  dans  vous  mon  Seigneur.  (2c  /".,  Fin) 

fiii  ce  profond  mystère 

Vient  éprouver  ma  foi. 

C'est  l'amour  qui  m'éclairo 

Et  vous  découvre  en  raoi. 

O  Dieu  de jusqu'il  Fin. 

Aimons  le  Seigneur, 
Ne  cherchons  jamais  qu'il  lui  plaire  ; 

Aimons  lo  Soigneur, 
H  fera  notre  bonheur.    {2(mc  f..  Fin) 

Ami  le  plus  sincère. 

Généreux  bienfaiteur  ; 

Il  est  plus,  il  est  père  : 

Donnons-lui  notre  cœur 


Aimons  jusqu'il  Fin. 


:  IfWBa 


il 


2:{.S  CANTIQUES 

Allons  au  cœur  de  Jésus,  c'est  notre  asile 

No  tarde  plus,  volo,  vole,  mon  Hmo, 
ViMs  oot  asile  oft  t'appollo  Jésus  : 
Ln,  dans  ton  sein  s'allumera  la  (lamr  ^ 
Dont  brflle  au  ciel  le  ])euple  des  élus.   , 


.)is). 


nEFRAIN. 

Volons,  volons  mon  Jlnio, 
Vers  le  cœur  de  JOsus, 
Pour  brûler  de  la  flamme. 
Dont  brûlent  les  fdua. 


Vers  cet  heureux  asile 
Oïl  t'attend  le  bonheur. 
Vole  d'une  aile  agile, 
Vole  mon  pauvre  cœur. 


Refrain. 


Entends  Jôsup,  qui  te  redit  sans  cesse 

Cette  parole  où  brille  sa  douceur  : 
"  Mon  cœur  pour  toi  déborde  de  tendresse  ; 
'■  Viens,  ô  mon  lils,  et  donne-moi  ton  cœur."  (2  fois) 


Refrain. 


Ne  sois  plus  insensible 
A  ce  touchant  appel  : 
Son  attrait  invincible 
Est  un  rayon  du  ciel. 


Refrain. 


I 


le 


(iîS). 
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Qui  io  loiicnt,  voîh  ooninio  dana  lo  nionrlR 
Tout  n'osi  (|uViiimis,  (pio  pC^rils  et  <iiio  maux, 
Mais  dans  ce  cd'ur,  source  en  biens  si  fôcomle, 
Tout  est  plaisir,  dC»lieo8  et  repos.  (2  foin). 

Refrain. 

Partons  donc,  ù  mon  ftme, 
Quittons  ces   tristes   lieux  ; 
J)'une  divine  (lamme 
Allons  brfiler  aux  cieux. 

Hvfrain. 


!'  i 


'frain. 


(2  fois) 
jfrain. 


Le  cœur  de  Jésus  est  la  source  de  tous  les  biens 

A  la  source  bCnie, 
Qui  jaillit  do  ton  cœur, 
Je  viens  puiser  la  vie, 
,     O  mon  divin  Sauveur. 
Les  plaisirs  de  la  terre 
N'ont  plus  d'attraits  pour  moi  ; 
Plus  rien  ne  peut  me  plaire, 
Non,  plus  rien,  sinon  toi. 


REFRAIN. 


^frain. 


O  Cœur,  mon  bien  suprême. 
Je  t'adore  et  je  t'aime  ; 
Je  t'aime,  et  pour  toujours 
Tu  seras  mes  amours. 


milMiÉ 


,r^jgf 


'!f  :  ; 
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CANTIQUES 

Je  baise  la  blessure 
De  ton  Cœur  transpercé, 
J'entre  par  l'ouverture 
Où  la  lance  a  passé. 
Ton  cœur  c'est  un  cénacle, 
J'y  fixe  mon  séjour  : 
Qu'il  soit  mon  tabernacle 
Jusqu'il  mon  dernier  jour. 

Ton  Cœur  c'est  la  nacelle 
Qui  franchit  l'océan  ; 
Qui  se  confie  en  elle 
Se  rit  de  l'ouragan. 
Heureux  en  cet  asile, 
Je  ne  crains  pas  la  mort. 
Je    repose    tranquille 
En  attendant  le  port. 


Refrain. 


Refrain. 


Chantons  les  bienfaits  du  cœur  de  Jésus 

Cœur  de  Jésiis^  infiniment  aimable, 
Cœur  digne  d'être  il  jamais  adoré. 
Foyer  d'amour,  trésor  incomparable, 
A  toi  le  mien  :  je  te  l'ai  consacré. 

REFRAIN. 


Bonté  suprême, 

O  divin  Cœur  ! 
Toi  seul  que  j'aime, 
Sois  touioura  mon  bonheur 


.} 


(2  fois). 


jiiili 


3frain. 


jfrain. 


JS 
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Dnja,  naissant,  tu  faisais  tes  délices 
De  te  livrer  aux  souffrances  pour  nous 
Et  de  ton  sang  tu  versas  les  prémices 
Pour  apaiser  le  céleste  courroux. 

Refrain. 

Aimer,  souffr'r,  telle  fut  ta  devise  : 
Tu  n'aspirais  qu'aux  tourments,  h  la  mort  ; 
Et  maintenant,  au  nom  de  ton  Eglise, 
A  chaque  instant  tu  t'immoles  encor. 

Refrain. 

Sur  nos  autels  tu  viens  ^  chaque  aurore 
Offrir  II  l'homme  un  refuge  béni, 
Prêt  a  donner  jl  celui  qui  t'implore 
Un  avant-goût  du  bonheur  infini. 

Refrain. 

Emprisonné  dans  ta  pauvre  demeure, 
Tu  nous  redis  ce  discours  immortel  : 
"  Enfants  chéris,  venez  tous,  a  toute  heure. 
Vous  ranimer  au  breuvage  du  ciel."' 

Refrain. 


>is). 


Donner  son  amour  au  cœur  de  Jésus,  c'est 
s-assurer  le  ciel 

Air  :  Qu'ils  sont  aimés.... 

Cœur  de  Jésus,  vrai  charme  de  ma  vie. 
Je  veux  t'aimer  d'un  amour  éternel  ; 
Mon  cœur  brûlant,  avec  bonheur  s'écrie  : 
T'aimer  ici,  t'aimer  toujours  an  ciel.  (2  fois). 

Cœur  de. , . 
16 


Ll 
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CANTIQUES 

Cœur  de  Jésus,  délices  de  îiion  ame, 

Cœur  de  Jésus,  paradis  de  mon  cœur  ; 

Oh  !  je  ressens  la  bienheureuse  flamme, 

T'aimer,  t'aimer,  quel  suprême  bonheur.  (2  fois). 

Cœur  de. . . 
Enrichis-moi,  trésor  inépuisable, 

Des  seuls  vrais  biens,  des  grâces,  des  vertus  : 

Qufe  peut  m'offrir  ce  monde  périssable  ? 

ï'aimer,  t'aimer,  je  ne  veux  rien  de  plus.  (2  fois). 

Cœur  de.. . 
T'aimer,  t'aimer,  c'est  le  bien  vér.^able. 

C'est  l'avant-goAt  du  bonheur  éternel  ; 

T'aimer,  ô  Cœur  infiniment  aimable. 

C'est  pour  mon  cœur  le  gage  sûr  du  ciel.  (2  fois). 

Cœur  de. . . 
Qu'ai-je  besoin  des  faux  biens  de  la  terre  ? 

Cœur  de  Jésus,  je  ne  veux  plus  que  toi  : 

Te  posséder,  t'honorer  et  te  plaire, 

T'aimer,  t'aimor,  oui,  c'est  assez  pour  moi.  '2  fois), 

Cœur  de. . . 


Aimons  le  cœur  de  Jésus  de  l'amour  des  anges 

Perçant  les  voiles  do  l'aurore, 

Le  jour  apparaît  dans  les  cieux. 

Ainsi  Cœur  sacré  que  j'adore. 

Tout  rayonnant  d'amour,  tu  viens  frapper  mes 

[yeux. 

REFRAIN. 

îSérîiphins,  A  eo  Roi  suprême,  {Z  fois), 

-*'■  Soufl'roz  que  j'ofl're  vos  ardeurs  ! 

Pour  aimer  Jésus  comme  il  aime, 

l'^aibles  mortels,  c'est  trop  peu  de  nos  cœurs. 

(2  fois). 


nmr,i 
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fois), 
r  de. . 


l  fois), 
r  de. . 


l  fois), 

ir  de. . 


[2  fois), 
ir  de.  .  . 


anges 


mes 
[yeux. 

is), 


os  ponurs. 
(2  fois). 


Toujours  dans  cet  lieureux  asile 
Jésus  fixera  son  séjour  : 
Venez,  peuple  tendre  et  docile, 
Venez  donner  vos  cœurs  au  Cœur  du  Dieu  d'amour. 

Refrain. 

Ce  Cœur  généreux,  magnanime 
Du  Ciel  irrité  contre  nous 
Voulut  devenir  la  victime, 

Et  nous  mettre  a  Tabri  des  traits  de  son  courroux. 

Refrain. 

Autour  de  ce  Cœur,  ô  saints  Anges  ! 
Treml)lants  et  joyeux  a  la  fois, 
Chantez,  côlébrez  ses  louances, 
A  vos  chants  s'uniront  ef  nos  cœurs  et  nos  voix. 

Refrain. 


Dans  le  cœur  de  Jésus  on  trouve  (a  paix  et  le 

bonheur 

Air  :  Le  ciel  on  est  le  prix, 

Priez  le  Sacré-Cœur  : 
C'est  la  source  féconde 
(}ui  répand  sur  le  monde 
La  paix  et  le  bonheur  ! 
Prions  prions,  prions,  le  .Sacré-Cœur.   (2  fois) 

Priez  le  Sacré-Cceur, 
Un  rayon  de  sa  flaïunie 
]*eut  embraser   votie  H  nie 
D'une  indicible  ardeur. 

Refrain. 


lîefraiu 
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Priez  le   Sacré-Cœur, 
Implorez  sa  clémenGe  : 
Il  est   votre  espérance. 
Si  vous  êtes  pécheur. 

Priez  le  Sacré-Cœur, 
Il  vous  sera  propice 
Et  vous  fuirez  le  vice 
Du   monde    corrupteur. 

Priez  le  Sacré-Cœur, 
Si  le  chagrin  vous  presse. 
Il  veut  dans  sa  tendresse 
Calmer  votre   douleur. 


Refrain. 


Refrain. 


Refrain,. 


Invocation  au  Sacré-Cœur 

O  Cœur  sacré  du  divin  Maître, 
Ecoule  nos  voix  en  ce  jour  ; 
Cœur  de  Jésus,  fais  nous  connaître 
Tous  les  trésors  de  ton  amour. 


REFRAIN. 


Dans  le  malheur,  dans  la  tristasse, 
Sois  notre  asile  le  plus  doux  ; 
Dans  les  dangers,  dans  la  détresse, 
Cœur  de  Jésus,  prott^ge-nous. 


A    L'EUCIIAUISTIE    et    au    SACISÉ-CŒUIt 

O  Cœur  divin,  Cœur  de  démence, 
Kefuge  du  pauvre  pécheur, 
En  toi  seul  est  notre  espérance. 
Et  notre  appui  consolateur. 
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Refrain. 


Quand  le  démon  vient  de  sa  rage 
Autour  de  nous  semer  l'efïroi, 
Notre  a  me,  pour  prendre  courage, 
Se  réfugie  auprès  de  toi. 

Cœur  de  Jésus,  sois  ma  défense  ; 
Dans  la  vertu  conduis  mes  pas, 
Et  sois  surtout  mon  espérance 
Quand  viendra  l'heure  du  trépas. 


Refrain. 


Refrain. 


Supolication  au  Sacré-Cœur  de  Jésus 

Pitié,  mon  Dieu  !  pour  Rome  et  la  Patrie, 
Nous  vous  prions  au  pied  de  cet  autel. 
Par  les  enfers  et  le  crime  assaillie, 
Elle  a  porté  son  regard  vers  le  ciel. 


REFRAIN. 


Du  flot  innnonde, 
O  Dieu  vainqueur  ! 
Sauvez  Rome  et  le  monde, 
Par  votre  Sacré-Cœur. 


|(2  fois), 
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PitiC'.  mon  Dieu  !  Hur  un  nouveau  Calvaire 

(jiéniit  le  chef  dv  votre  Eglise  en  pleurs. 

Glorifiez  le  successeur  de  Pierre, 

Par  un  triomphe  égal  à  se*  douleurs. 

Refrain. 

Pitié,  mon  Dieu  !  pour  tant  d'hommes  fragiles 
Vous  outrageant  sans  savoir  ce  qu'ils  font, 
Faites   renaître,   en    traits  indélébiles. 
Le  sceau  du  Christ  imprimé  sur  leur  front. 

Refrain. 

Pitié,  mon  Dieu  !   votre  cœur  adorable 

A  nos  soupirs  ne  sera  pas  fermé, 

Il  nous  convie  au  mystère  iueiïable 

Qui  ravissait  l'Apôtre  bien-aimé. 

Refrain. 


im' 


m 


b 


lu 


Prière  au  Sacré-Cœur 


Air  :  Pitié  mon  Dieu. 

O  Sacré-Cœur  !   malgré  l'indifférence, 
Protège  encor  jios  cœurs  et  nos  moissons  : 
Le  genre  humain  le  blesse  avec  sa  lance, 
Képands  toujours  tes  généreux  pardons. 

KEFKAIN. 

Sur  ma  patrie, 

O  Sacré-C^œur  ! 

Verse,  je  t  en  supplie,      >     ^^,  ^^^^^ 

La  paix  et  le  bonheur  î  ' 
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O  Sacré-Cœur  !  aux  murs  de  la  eliauniière 
Rayonne  au  moins  partout  dana  ce  hameau, 
Que  ce  soit  lîl  le  doux  paratonnerre, 
Contre  la  foudre  et  contre  tout  lléau. 

Refrain. 

O  Sacré-Cœur  !  vois  dans  chaque  famille 
S'agenouiller  les  enfants,  les   vieillards 
Près  de  l'écueil,  sois  le  phare  qui  brille, 
Et  dans  la  nuit,  dissipe  les  brouillards  ! 

Refrain. 

O  Sacré-Cœur  !   que  surtout  la  jeunesse 
Sous  ton  drapeau  s'enrôle  avec  amour. 
Chantons,  chantons,  le  cœur  plein  d'allégresse, 
Les  yeux  fixés  tur  l'éternel  séjour. 

Refrain. 

O  Sacré-Cœur  !  répands  dans  la  paroisse, 
Sous  chaque  toit  répands  la  paix  du  ciel. 
Prés  de  la  tombe,  où  l'on  pâlit  d'angoisse. 
Viens  m'entr'ouvrir  ton  royauine  éternel  ! 

Refrain. 


i! 


Amende  honorable  au  Sacré  Cœur  de  Jésus 

Cœur  transpercé  pour  nous,  des  crimes  de  la  terre 

Ntî  vous  souvenez  plus.  (2  fois). 
Du  cri  qui  retentit  jadià  sur  le  Calvaiie, 

Sovtvenez-vous  encore,  ô  mon  Jésus, 
Souvenez-vous    (2  fois)  toujours,  0  mon  Jésu»*. 


R[r 


■Il 
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REFIÎAIN. 

Cor  Jesu  sacratissimura,  miserere   (2  fois)   nobis, 
ou  :  Parce,  Domine,  ....  etc. 


Du  monde  vous  jetant  l'insulte  et  la  menace 

Ne  vous  souvenez  plus.   (2  fois). 
De  l'Eglise  il  genoux  qui  vous  demande  grâce 

Souvenez-vous  encore,  ô  mon  Jésus, 

Souvenez-vous  (2  fois)   toujours,  ô  mon  Jésus. 

Refrain. 

Des  cœurs  vouCs  au  mal,  des  bouches  qui  blas- 

T)hèment 

Ne  vous  souvenez  plus.     (2  fois). 
De  toutes  les  vertus  des  âmes  qui  vous  aiment 

Souvenez-vous  encore,  ô  mon  Jésus, 

Souvenez- vous  (2  fois)  toujours,  ô  mon  Jésus. 

Refrain. 

Des  foules  s'éloignant  de  votre  sanctuaire 

Ne  vous  souvenez  plus.   (2  fois). 
Des  saints  adorateurs  devant  vous  en  prière 

Souvenez-vous  encore,  ô  mon  Jésus, 

Souvenez-vous  (2  fois)  toujours,  ô  mon  Jésus. 

Refrain. 

Cœur  transpercé  pour  nous,  du  crime  qui 

déborde 
No  vous  souvenez  plus.   (2  fois). 

De  Marie  avec  nous  criant  :  Miséricorde  ! 
Souvenez-vous  encore,  ft  mon  Jésus, 
Souvenez- vous  (2  fois)  toujours,  ô  mon  Jésus. 

*  Refrain. 


mi 
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Amende  Honorable  à  Jésus 

Pardon,  ô  bon  Jéisus  ! 
Pardon  à  des  coupables  ! 
Ah  !  nous  ne  voulons  plus 
Etre  si  misérables. 
Pardon,  ô  bon  Jé^us  ! 

Pardon  ou  Parce,  Domine. 

Ayez  pitié  de  moi, 

O  Dieu  plein  de  clémence, 

J'ai  violé  votre  loi. 

Je   ferai  pénitence. 

Pardon,  Ô  bon  Jésus  ! 

Pardon  ou  Parte,  Domine. 

Lavez,  divin  Jésois, 
Mon  âme   criminelle  ; 
Qu'elle  ne  pèche  plus, 
Qu'elle  vous  soit  fidèle. 
Pardon,   ô  bon  Jésus  ! 

Pardon  ou  Parce,  Domine. 

De  mes  péchés  nombreux 
L'image  lamentable 
Est  sans  cesse  A  mes  yeux. 
Et  la  douleur  m'accable. 
Pardon,  ô  bon  Jésus  ! 

Pardon  ou  Parce,  Domine. 


Il 
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Dr'jA,  loin  de  men  yenx 
Dieu  rejette  mon  crime, 
Il  va  m'ouvrir  les  cieux, 
11  va  fermer  Tabîme. 
Pardon,  ô  bon  Jésus  ! 

Parucn.  ou  l'urce,  Jtomiiic. 


Rendez-moi  du  salut 
La  joyeuse  espérance, 
Qu'a  cet  unique  but 
Je  tende  avec  constance. 
Pardon,  ô   bon  Jésus  î 

Pardon  ou  Parte,  1  tontine. 

Soumettez-vous.  Seigneur, 
Et  mon  corps  et  mon  finie, 
Et  qu'a,  jamais  mon  cœur 
Brûle  de  votre  flamme  ! 
Pardon,   Ô  bon  Jésus  ! 

Pardon  ou  Parce,  Domine. 
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ni  ne. 


nme. 


un  ne. 


Pleurons  l'ingratitude  des  hommes  envers  le  Dieu 
de  l'Eucharistie 

Ji'sus  e.'t  la  bonté  niêiiio, 
11  u  mille  doux  appas  : 
Cependant  aucun   ne  l'aime, 
On  n'y  pense  presque  pas. 
Pendant  que  la  créature 
Nous  embrase  de  ses  feux. 
Pour  Dieu  seul  notre  âme  est  dure. 
Ah  !    pleurez,   pleurez  mes   yeux. 

Jésus  est. 

Jésus   dans   l'Eucharii-tie, 
Par  un  prodige  d'amour, 
Devient  notre  pain  de  vie, 
Notre  pain  de  chaque  jour. 
Au  milieu  de  tant  de  flammes. 
Dans    ce   mystère  amoureux, 
C^ue  de  froideur  dans  nos  aines  ! 


Ah  !   pleurez,  pleurez  mes  yeux 


Jésus  est. 


Tl  daigne  en  vain  de  ce  trône 

Nuit  et  jour  nous  inviter. 

Il  n'y  voit  presque  personne 

Qui  vienne   le  visiter. 

Sa  maison  est  délaissée. 

Son  entretien  ennuyeux, 

Et  sa  table  est  méprisée. 

Ah  !    pleurez,  pleurez  mes   yeux. 


Jésus  est. 


I' 


:'S 


II 


i 
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Chant  de  la  ligue  du  SacréCœur 

REFRAIN. 

En  avant,  marchons,  (2  fois) 
Soldats  du  Christ  tl  l'avant-gardc, 
En  avant,   marclions,    (2   fois) 
Lo  Seigneur  nous  regarde, 
En  avant,  bataillons. 


Guerre  a,  rindilTorence. 

Que  JCsus  en  nos  cœurs 

Vienne,  par  sa  présence. 

De   l'enfer  nous  rendre   vainqueurs. 

Refrain. 

Guerre  au  hideux  blasphème, 
La  langue  du  dômon  ; 
Respect  au  saint  baptôme. 
De  Jésus  béni  soit  le  nom  ! 


Refrain. 


Guerre  ù,  l'in tempérance*: 
Elle  abrutit  les  cœurs, 
Et  pour  l'homme  en  démence, 
Ouvro  un  abîme  de  malheurs  ! 

Sous  la  noble  bannière 
Du  Dieu  puissant  et  f« 
Restons  par  la  prière 
Unis  a  la  vie,  A.  la  mort. 


Refrain. 


Refrain. 


A  L'EITCHARISTIE  KT  au  RACKft-CŒUU 

Que   la  paix,   l'all^'^rnasc» 
R^j^çnent   duna  noa  iiiaiaona  ; 
Selon  votre  promesse 
i'^eignour  accordez-noua  oea  dons. 
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Refrain. 


Marie,   Ô  bonne  More, 
Protégez  vos  enfanta, 
A   notre  lioure   derni^re, 
Menez-nous  au  ciel  triomphants. 


Hefrain. 


if 


Û 


-lu  m 
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CANTIQUES 


A  LA  Ste  Vierge,  a  St  Joseph,  a  la  Ste  Famille,  a 

Ste  Anne,  aux  SS.  Anges,  aux  Saints, 

pour  les  morts. 


A  LA  S.  VIERGE,  S.  JOSEPH,  ETC. 

Mois  de  Marie 

Les  vertus  de  Marie  chantées  par  la  nature. 

REFRAIN. 

C'est  le  mois  de  Marie, 
C'est  le  mois  le  plus  beau  : 
A  la  Vierge  chérie, 
Disons  un  chant  nouveau. 


Ornons    le   sanctuaire 

De  nos  plus  belles  fleurs  ; 

Offrons  ù  notre  Mère 

Et  nos  chants  et  nos  cœurs. 
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Jfrfrain. 

De  la  saison  nouvelle 

On  vante  les  attraits  : 

Marie  o?t  bien  |)lus  belle. 

Plus  brillants  sont  ses  traits. 

l'rfnii'H. 

Au   vallon   solitaire, 

Le  lys,  par  sa  blancheur. 

De  (   He  ^  ierge  Mère 

Nous  redit  la  candeur. 

Pvfrain. 

L'aimable    violette 

Cherchant   l'obscurité. 

De  la  Vierge  reflète 

La  douce  humilité. 

- 

Ifpfrnin. 

- 

17 

^     !<9P 
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La  rose  épanouie. 
Aux  premiers  feux  du  jour, 
Nous  rappelle,  ô  Marie, 
Ton  mateviiel  amour. 

Vierge,  que  ta  main  sème 
Et  fas?e  croître  en  nous 
Les  vertus  dont  l'emblème 
A  nos  veux  est  si  doux. 


Refniui. 


Refrain. 


Grandeurs  de  Marie 

Unis  aux  concerts  des  anges, 
Aimable  Reine  des  cieux, 
Nous  célébrons  tes  louanges 
Par  nos  chants  mélodieux. 

BEFRAIN. 

De   Marie 

Qu'on  publie 
Et  la  gloire  et  les  grandeurs, 

Qu'on  l'honore, 

Qu'on  l'implore, 
Qu'elle  règne  sur  nos  cœurs. 


1' 

■i 

:     i 

j     i 

i      ; 

1     j 

i     i 

1 

II 

Auprès  d'elle  la  nature 
Est  sans  grflce,  sans  beauté  ; 
Les  cieux  perdent  leur  parure, 
L'astre  du  jour  sa  clarté. 


Refrain. 


A  LA  S.  VIERGE,  S.  JOSEPH.  ETC. 

C'est  lo  lys  de  la  vallée. 
Dont  le  parfum  précieux 
!^ur   la  terre  désolée. 
Attira  le  Roi  des  eieux. 


C'est  la  Vier|n^e  incomparable. 
Gloire  et  salut  d'Israël, 
Qui,  pour  un  monde  coupable, 
Fléchit  le  courroux  du  ciel. 


Vertus  du  nom  de  Marie 
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Refrain. 


Refrain. 


REFRAIN. 


C'est  le  nom  de  Marie, 

Qu'on  célèbre  en  ce  jour  ; 

0  famille  chérie   ! 
Chantons  ce  notn  d'amour. 

C'est  le  nom  d'une  more. 
Chantons,  heureux  enfants  ; 
Unissons  pour  lui  plaire 
Et  nos  cœurs  et  nos»  chants. 

C'est  un  nom  de  puissance, 
Un  nom  plein  de  douceur. 
Mais  toujours  sa  clémence 
Surpasse  sa  grandeur. 

Rcfrai 

Refrain. 

• 

Refrai 

tm^ 
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(''est  un  nom  d'espérance 
Au   pét'heur   repentant, 
Un  gage  d'innocence 
Au  cœur  juste  et  fervent. 


C'e.'t  un  nom  de  victoire, 
11  dompte  les   enfers. 
Il  nous  donne  la  gloire 
De  briser  tous  nos  fers. 

Marie,  ô  Nom   [ue  j'aime, 
Puifsé-je  te  h    Ar 
Jusqu'A   l'instant  suprême 
De  mon  dernier  soujùr    ! 


Refrain. 


Refrain. 


Refrain. 


Marie,  auxiliatrice  des  chrétiens 

Clirotiens.  qui  combattons  aujourd'liui  sur  la  i-.erre. 
Souvenons-nous  toujours  au  milieu  du  danger. 
Souvenons-nous  qu'au  ciel,  nous  avons  une  Mère. 
Dont  le  bras  tout-i)uis,sant  saura  nous  protéger. 

nEFnATN. 

Notre-Dame   de    la    victoire. 
De  l'enfer  triomph;^  en  c'  jour  : 
Encore  un  chant  de  gloire. 
Encore  un  chant  d'amoin*.    (3  fois). 


'frnin. 


cfrnin. 


t'frniH. 


A  LA  s.  A'IEKGE,   S.  JOSKIH,   ETC.  201 

En  elle  ayoll^  toujours  une  humble  conHam-e, 
Aimons  il  l'invoquer,  surtout  dans  nos  combats, 
Et  que  de  notre  cœur  son  nom  béni  s'élance  ; 
Qu'il  soit  notre  secours  a  l'heure  du  trépas. 

Jfcfrain. 
Accordez-nous  îl  tous  la  force  et  le  courage  ; 
Qu'en  nous  votre  puissance  allume  un  noble  feu  ; 
Toujours  nous  serons  prêts,  si  le  combat  s'engage', 
A  nous  offrir  par  vous  en  holocauste  i\  Dieu. 

Refrain. 
O  Mère  immaculée  !  ô  Vierge  tutélaire  ! 
Joignez  h  tous  vos  dons  un  don  plus  précieux  : 
Unis  dans  votre  amour  durant  la  vie  entière, 
Par  vous  que  vos  enfants  triomphent  dans  les  c  eux. 

Refrain. 


In  ^evve. 
mger. 
Mère, 
téger. 


Marie,  Mère  des  douleurs,  notre  consolatrice 

Chrétiens,  qui  des  maux  de  la  vie 
Ei)rouvez  toutes  les  rigueurs, 
Venez  A  l'autel  de  Marie, 
A  ses  larmes  mêlez  vos  pleurs. 
Ne  redoutez  plus  du  Calvaire 
J.es  opprobres  ni  les  tourments. 


JiEKKAIN. 


Suivons  les  pas  de  notre  Mère,  ) 

O  Mou.s  (lu  moliiis  si'.s  amis,  sis  onfauts.   /    ^^  ^"*^^- 
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Avoz-vous  d'un  monde  infidcMe 
Pordii  les  biens  et  les  faveurs  ? 
Que  Jésus  soit  votre  modèle, 
A  Marie  offrez  vos  douleurs. 
Ne  redoutez  plus  du  Calvaire 
Les  opprobres  ni  les  tourments. 


Refrain. 


8i  dans  votre  tristesse  amère 
Vous  pleurez  un  fils  qui  n'est  plus, 
Approchez  aussi,  pauvre  mère  ; 
Voyez  la  mère  de  Jésus. 
Ne  redoutez  plus  du  Calvaire 
Les  opprobres  ni  les  tourments. 

Refrain. 

Vous  qui  portez  de  la .  misère 
Le  fardeau  si  pasant  pour  vous  ; 
Dites-vous  :  la  divine  Mère 
SouflFrit  encor  bien  plus  que  nous. 
Ne  redoutez  plus  du  Calvaire 
Les  opprobres  ni  les  tourments. 

Refrain. 


A  LA  S.  VIERGE,  S.  JOSEPH,  ETC.  203 

Marie,  Reine  des  Martyrs 

Notre-Dame  de  Pitié. 

Marie,  au  sommet  du  Calvaire, 

Quand    Jésus   expirait. 

En  proie  ÎV  sa  douleur  amère, 

Silencieuse    pleurait. 

Douleur   surnaturelle  I 

Mystérieux    soupirs  ! 

La  mort  est  moins  cruelle 

Que  vos  tourments,  (2  fois)ô  Reine  des 

martyrs    ! 

REFRAIN. 

Stabat  Mater  dolorosa 
Juxta    crucem    lacrymosa, 
Dum  pendebat  Filius. 

ou 

Sancta  Mater^  istud  agas 
Crucifixi  fige  plagas 
Cordi  meo  valide. 

Lugubre  et  déeliirant  spectacle 

Qui  vous  glace  d'horreur  ! 
O  glaive  brûlant  de  l'oracle 

Qui  vous  transperce  le  cœur  ! 
Un  peuple  ivre  de  haine. 

Poussant  des  cris  de  mort  ; 
L'enfer  qui  se  déchaîne  ; 

Un  bois  sanglant  (2  fois)  où  votre  Fils 

se  tord  ! 
Refrain. 


i 


2G4 


CANTIQLEH 

C'est  pour  le  fruit  de  vos  entvaillrs, 

])ont  le  sang  coule  ft.  flots, 
Ces  clous,  ce  fer  et  ces  tenailles 

Et  ces  féroces  boun-taux. 
Ah  !  toutes  ses  blessures 

Vous  font   autant   souffrir, 
Autant,....  et  ses  tortures. 

Vous  les  sentez,  (2  fois)  mais  sans 

pouvoir  mourir. 
Refrain. 

Unie  î\  l'effrayant  supplice 

De  votre   Fils....   pour  nous, 
Du  C'iel  vous  calmiez  la  justice 

>]t  supportiez  le  courroux. 
Avec    son  sacrifice., 

Vos  pleurs  et  vos  soupirs 
Nous  l'ont  rendu   propice  : 

Soyez  bénie,  (2  fois)  ô  Reine  des  martyrs  ! 

Refrain. 


Marie,  notre  Protectrice 

l'uissante   protectrice 

Des  fragiles  humains. 

Vierge  toujours  propice, 

Veille  sur  nos  destins. 

Mille  sujets  d'alarmes 

Nont  semés   sur  nos  pas  ; 

Dans  ce  séjour  de  larmes 
Ne  nous  délaissez  pas. 


(2  fois.) 
Puismnte. 


l!    I 


A  LA  H.  VIKKOK.    H.  JOMKPH,   ETC. 

Sjitaii,  la  chair,   Ip  monde 
Conspirent  contre  nous  : 
Que  votre  bras  confonde 
Tous  leurs  efforts  jaloux. 
Vous  êtes  notre  mère, 
ifanti" 
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'  }    (2  fois.) 
Puissante.... 


Secourez  vos 

En  vous  leur  c<fiur  espère 

Jiendez  les  triomphants. 

Partout  il  l'innocence 
Des  pièges  sont  tendus  ; 
Prenez  notre  défense. 
Ou  nous  sommes  perdus. 
Ah  !   sur  notre  faiblesse 
i^aignez  fixer  vos  yeux, 
i'^t  guidcz-noiis  sans  ees.'e  ï 

Pour  nous  conduire  aux  cieux.  »     ^^  ^^^^'^ 

Puissante.... 

Confiance  en  Marie 

«Te  mets  ma  confiance, 
Vierge,  vn  \otre  secours  : 
Servez-moi   de  défense. 
Prenez  soin  de  mes  jours. 

Je  mets  ma  conf. 

Et  (juand  ma  dernière  heure 
Viendra  fixer  mon  sort, 
Obtenez  que  je  meure 
l>e  la  plus  sainte   mort. 

A7  quand  ma. 


2U0 


CANTIQUES 

Le   cœ\n'  plein   d'e^.pérance, 
Viorjife,  A,  vous  j'ai  roooiirH, 
Soyez  mon  ansistanee 
En  tous  lieux  et  toujourb. 

Je  mets  ma  conf. 


Il» 

c* 
U 

i 


Vous  ètea  notre  M^re, 
Jésus  est  votre  Fils  j 
Portez-lui  la  prière 
De  vos  enfants  chéris. 


Et  quand  ma. 


m 


?>i    ! 


Sainte  Vierpfe  Marie, 
Doux  abri  des,  pécheurs, 
Apaisez,  je  vous  prie, 
Mes  trop  justes  frayeurs. 

Je  mets  ma  conf. 


De  votre  Fils,  mon  juge, 
J'ai  transgressé  la  loi  ; 
Ah  !  soyez  mon  refuge. 
Intercédez  pour  moi. 


Et  quand  ma. 


\ 


A  LA  S.  VIKlUiE,   S.  JOHEI'II,  KTC. 

Invocation  à  Marie 
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Nous  vous  iiivoquoiiH  tous  : 
Intercédez   pour   noun, 
Mère  de  Dieu. 

Noufs  voua  invoii. 

Priez  pour  vos  enfants, 
Dans  nos  combats  prr^sents, 
Dans  nos  derniers  instants, 
JMère  de  Dieu. 

Pries  pour.... 

Votre  pouvoir  est  grand 
Aupr^s    du   Tout-Puissant, 
Mère  de  Dieu. 

Nous  vous  invoq. 

Peut-il  vous  écouter, 
Me  pas  vous  exaucer  ? 
Vous  peut-il  refuser, 
Mère  de  Dieu. 


Priez  pour.... 


Le  fruit  de  votre  sein 
Est  le  Verbe  divin, 
Mère  de  Dieu. 


"Nous  vous  invoq. 


De  vous  Jésus  naquit, 
Conçu  du  Saint-Esprit 
De  grâce  il  vous  remplit, 
Mère  de  Dieu. 


Pries  pour.... 
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CANTIQUES 


;i^-; 


Invocation  à  Marie 

tSalut,   ô  Vierge  immaculée, 

Brillante  étoile  du  matin  ! 

O  toi  que  i'ame  désolée 

N'a  jamais  invoquée  en  vain  ! 

De  ti's  enfants  exauce  les  prières, 

Du  haut  du  ciel  daigne  les  protéger 

REFKAIN. 

Mère  bénie  entre  toutes  les  mères, 
Sois-nous  propice  il  l'heure  du  danger. 


(2  fois). 


Toujours  dans  cet  aimable  asile 
De  l'innocence  et  du  bonheur, 

C'est  toi  qui  nous  rendais  facile 

La  loi  sainte  du  Dieu  Sauveur  ; 

Mais  l'ennemi  sans  cesse,  par  ses  guerres, 

Veut  alourdir  ce  fardeau  si  léger  : 

Refru'm. 

Ici.  loin  des  périls  du  monde. 

Quel  calme  heureux  !   quel  doux  sommeil  ! 

Hélas  !  voici  la  mer  profonde  : 

Plus  d'azur  et  plus  de  soleil  ! 

Il  faut  vog,    r  malgré  les  vents  contraires, 

Et  fuir  l'écueil  du  plaisir  mensonger  ; 

Refrain. 

Veille  sur  nous,  tendre  Marie, 

Surtout  à  l'heure  du  trépas  ; 

Fais  nous  trouver  dans  la  patrie 

Le  rept)s  après  m\A  combats. 

A  notre  nu)rt  exauce  nos  prières, 

Alors  surtout  daigne  nous  protéger  : 

Refrain. 


A  LA  8.  VIERGE,  S.  JOSEPH.   ETC.  2W 

L'amour  de  la  Sainte  Vierge  assure  le  ciel 

A  ton  autel,  Marie, 
Nous  venons  en  oe  jour  ; 
Vierge  aimable  et  chérie. 
Donne-nous  ton  amour. 


fois) . 


rres, 

neil  ! 

aires. 
fralii. 


REFRAIN. 

Donne,  donne-nous  ton  amour. 

Toi  qu'avec  confiance 
J'invoque  chaque  jour, 
Vierge,  mon  espérance, 
Donne-nous  ton  amour. 

J/enfer  clans  sa   furie 
Nous  poursuit   chaque  jour, 
D(»fends-moi,  ô  Marie, 
]3cmne-nous  ton  amour. 

Notre  cœur  infidcle 
T'oublierait-il    un  jour  ? 
Fais  renaître  son  zèle, 
Donnc-nou.s   ton   amour. 

Ton  amour  !  ....  c'est  le  sn^o. 
Du  cf'leste  séjour. 
Qu'il  soit  notre  partage  ! 
Donne-nous  ton  amour. 

Entends  notre  pri'^re. 
Du  céleste  séjour  ; 
O  douce,  ô  tendre  Mérc, 
Donne-nous  ton  amour. 


(3  fois). 


Refrain. 


Rrfniin. 


Rf'frnhi 


Refrain. 


fruui. 


ffi'fraiu. 
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cANTir    Ea 


! 


!  l' 


■!         I 


Supplication  à  Marie 


Keine  dos  oieiix, 

Jetto  les  voiix 

Sur  ce  b(^ni  sanctuiiiro. 

Et  dos  péclKMir» 

(îuéris  les  cœurs, 

Et  montre-toi  notre  mère.   (2  fois), 

Entends  nos  vœux, 

..ends-nous  liouroux, 

Fai  nous  donnant  la  victoire, 

Et  pour  jamais 

De  tes  bienfaits 

Nous  garderons  la  nuMiioIre.   (2  fois). 

Reine  des  cieux. 

Mets  en  nos  cœurs 

Les  belles  fleurs, 

Symbole  de  l'inncicence  ; 

Conserve-nous 

Les  dons  si  doux 

De  foi,  d'anioui',  d'espt'ranoe.   (2  fois). 

Peine  des  eieux. 

Ac(^orde-nous 

De  te  voir  t«nis, 

Dans  la  côleste  patrie. 

Et  d'y  fêter 

Et  d'v  chanter 

f/aimablo  nom  dr  ^farie.    (2  fois) 

Tfeine  des  eifu.r. 


■Û 


A  LA  S.  VIERGE,  S.  JOSEPH,  ETC 
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rifii.r. 


Marie  parlant  au  cœur 

J'eiîtoiuls  une  voix  attondiio 
Me  dire  au  cœur  fV  tout  instant  : 
Mon  lils,  spias-tu  do  Mario. 
Seras-tu  ])()ur  jamais  l'enfant  ? 

REFRAIN. 

lîonno  ^Tarie, 

Mère  ehério. 
Tu  veux  que  je  sois  ton  enfant  ; 

Bonne  Marie, 

Mère  clu'rie. 
Je  le  suis,  j'en  fais  le  serment. 

Pour  toi  mon  amour  est  sincère, 
Pour  moi  le  tien  l'es-t-il  autant  ? 
Or,  aime-moi  comme  une  mère  : 
Je  t'aime,  moi,  comme  un  enfant. 


Si  l'affreux  péché  te  convie 
A  transgresser  ce  doux  serment, 
Rèponds-iui  :  Je  suis  îI  Marie  ; 
Pour  jamais  je  s  lis  son  enfant. 

Kt  lorsqu'un  jour  n  la  lumière 
Se  fermera  ton  œil  mourant, 
Ne  crains  pas  que  ta  bonne  Mère 
Abandonne  alors  son  enfant. 

Conduit  par  moi  dans  la  patrio 
Où  rètornel  bonheur  t'attend. 
Tu  t'èorieras  :  Ol*.  !  de  Marie 
Ah  !  qu'il  est  bon  d'être  l'enfant. 


Refrain. 


Refrain. 


Refrain. 


Refrain. 


Iil^ 
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CANTIQUES 

Notre  amour  à  Marie 

REFRAIN. 

En  ce  jour, 
O  bonne  Madone, 
Je  te  donne 
Mon   amour. 
En  ce  jour, 
O  bonne  Madone, 
Je  te  donne 
Mon  amour. 
Je  te  donne 
Mon  amour. 
Je  te  donne 
Mon  amour. 

Jour  et  nuit, 
La  terre 
Kutiore, 
'I  endro  Mère. 
Te  bénit. 

Pour  toujours 
Mon   âme 
S'enflamme, 
Et  réclame 
Ton  secours. 

Si  mon  cœur, 
O  Mère 
Si  chère. 


Peut  te  plaire. 
Quel  bonheur  ! 


Rrfrntn. 


Refrain. 


Refrain. 


»>• 


A  LA  S.   VIERGE,  S.  JOSEPH,  ETC 

Doniic'-inoi, 
]\Iaiie 
Chérie, 
Pour  1r   vie 
DV'tre  A  toi. 
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Refrain, 


Serment  d'amour  à  la  Sainte  Vierge 

Rassemblons-nous  dans  co  saint  lieu. 
De  nos  cœurs  offrons  tous  1  hommage  ; 
A  la  Mère  du  Fils  de  Dieu, 
Nous  voulons  ôtre  sans  partage. 

REFRAIN. 

Chantons,  chantons  sa  bonté,  son  amour, 

VMg  aime  la  jeunesse  ; 
J»n»ms,  jurons  de  l'aimer  en  retour, 

Kt  (le  l'aimer  sans  cesse. 


Refrain. 


Refrain. 


Refrain. 


Nous  venons  tous  tl  ses  genoux 
Lui  jurer  l'amour  le  plus  tendre  ; 
L'aimer  est-il  rien  de  plus  doux  ? 
Un  cœur  pourrait-il  s'en  détendre  ? 


Refrain. 


Sur  vous  est  fondé  notre  espoir. 
Pour  i)rotéger  notre  jeunesse  ; 
Kn  vous  rendant   notre  devoir, 
Nous  vous  dcnjandons  la  sagesse. 


Kefrain. 

18 
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CANTIQUES 


[ 


' 


n' 


I 


PniaspTil,  nos  hiniibloH  sonliirionls 
Vous  plairo,   aimable  Proioctiice  ! 
Daignez  bCniir  tons  les  enfants 
Engages  h  votre  service. 


J?ef',ràn. 


Consécration  de  toute  sa  vie  à  IWarie 

REFRAIN. 

()  ma  Roi  ne,  ô  Vierge  Marie, 
Je  vous  donne  mon  cœur  ; 
Je  vous  consacre  pour  la  vie 
Mes  poiiicH,  mon   bonheur. 

Je  mo  donne  il  vous,  ô  ma  mère, 
Je  me  je!  te  en  vos  bras, 
Marie,  exaucez   ma  prière, 
No  m'abandonnez  pas. 


}  <^ 


fois.) 


Refrain. 


Je  vous  donne  mon  corps,  mon  âme, 

Aujourd'hui  pour  jamais  : 

Marie,  et  de  vous  je  roclanie  ) 

Un  doux  regard  de  paix.         i 

RefrnUi. 


(2  fois) 


J«  "ous  donne  la  dernièio  heure 
Du  dernier  de  mes  jours. 
Marie,  ah  !    faites  que  je  meure  | 
En  vous  aim.aîit  toujours.  i 


(2  fois), 
Refrain. 


A   LA  8.   VIEROE,  S.  JOSEPH,  ETC 
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Promesse  de  louer,  de  servir  et  d'imiter  IVIarie 

Je  veux  célélu'pr  par  mes  lonanpps 
La  gloire  de  la  Reine  des  cieux  : 
Et  m'unifisant  aux  concerta  dcn  aujj^es;, 
Je  m'engage  il  la  ehanter  eomnie  eux. 

REFFÎAIN. 

Je  m'engage  (.']  fois)  ft.  la  chanter  comme  eux, 
•  Je  m'eugage  (3  fois)  j\  la  clianter  comme  eux. 


Sur  vos  pas,  ft  divine  Marie, 
Plus  heureux  qu'A  la  suite  des  rois, 
Dos  ce  jour,  et  pour  toute  ma  vie, 
Je  m'engage  A   vivre  sous  vos  lois. 


Refrain. 


Si,  du  monde  (^eoutiint  le  langage, 

Des  plaisirs  j'ai  suivi  les  attraits. 

Je  me  donne  A  vous,  et  (■îins  partage, 

Je  m'engage  aujourd'hui  pour  jamais. 

Refrain. 

Par  un  culte  fidMe  et  sincère. 
Par  un  vif  et  gén^^reux  amour, 
A  servir,  il  chérir  une  Mî>re 
Je  m'engage  aujourd'hui  sans  retour. 


Refrain. 


MM'o.  tendre  et  si  coMipitissante, 
Soutenez,  nu  rnilieu  de-»  eombals, 
lies  (tlortç  d  une  Ame  ehancelanie 
C^ui  s'engage  A  marcher  sous  vos  pas. 


Refrain. 


;i 


•'i     I 


276  CANTIQUES 

Reconnaissance  à  Marie,  notre  Mère 

Sois  brnie,  ô  !Marîe, 

Nous  chantons  tes  bienfaits  ; 

Sois  bénie  et  chérie 

De  nos  cœurs  a  jamais. 

REFRAIN. 

Laudetur  (3  fois)     Maria,  (2  fois). 


La  plus  tendre  des  môros, 
C'est  toi,  Re'ne  des  cieux, 
Tu  reçois  nos  prières. 
Nos  soupirs  et  nos  vœux. 


Nous  croissons  sous  ton  aile 
Et  vivons  sous  tes  yeux  ; 
Ta  bonté  maternelle 
Nous  protège  en  tous  lieux. 

Les  anges,  ô  Marie, 
Contemplent  tes  attraits 
Et  nous,  Mère  chérie. 
Vivons  de  tes  bienfaits. 

O  More  bien -aimée. 
Nous  t'offrons,  en  ce  jour, 
La  promesse  sacrée 
D'être  A.  toi  sans  retour. 


Rifrai'K 


Refrain. 


Refrain. 


Refrain. 


!'  (m 


). 


A  LA  S.    \  IEH(iK,   S.  JO.SEPII,  KTC 

Serment  de  fidélité  à  Marie 

Adressons  notre  lioninia^'e 
A  la  Reine  des  cieux  ; 
Kl  le  aime  de  notre  Age 
La  candeur  et  les  vœux. 

REFKAIN. 


O  Vierge  sainte  et  pure, 
Notre  cœur,  en  ce  jour, 
Vous  promet  et  vous  jure 
Un  éternel  amour. 
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I   (2  fois) 


Ivfrni'f. 


'ii'frain. 


ffrfrnin. 


Marie  est  notre  Mère, 
Nous  sommes  ses  enfants, 
Consacrons  a  lui  plaire 
Le  printemps  de  nos  ans. 

Marie  est  le  modèle 
Que  feuiveiii  les  élus  ; 
Avec  ferveur  et  zèle. 
Imitons  ses  vertus. 

Sur  nous  veillez  sans  cesse  ; 
Atiermissez   nos    pas  ; 
Aidez  notre  faiblesse 
Au  milieu  des  combats. 


Refrain. 


Refrain. 


Jif'raii. 


Refrain. 


Uj 


278  CANTlliUES 

Serment  de  fidélité  à  Marie 

Air  :  Eaprit-Saiiii,  desccndoz. 

REFRAIN. 

.jurons  il  la  Mère  d'amour, 
Jurons  îl  la  Mère  d'amour, 

Jurons   tous  en  ee  jour 
De  l'aimer,  de  l'aimer  sans  retour, 

Jurons  tous  en  ee  jour 
])e  l'aimer,  de  l'aimer  san^.  retour. 


H 


l'uisse  à  jamais  notre  tendresse 

De  son  eœur  nous  gagner  l'amour  ; 

Dans  la  vive  ardeur  qui  nous  presse 

Répétons  la  promesse 
De  l'aimer,  l'aimer  sans  retour. 

Répétons  la  promesse 
De  l'aimer,  l'aimer  sans  retour. 


Refrain. 


Nous  eonsacrons,  ô  Marie,  k  vous  plaire, 
Nos  premiers  jours,  comme  nos  jeunes  ans. 
Toujours,  toujours  vous  serez  notre  mère. 
Toujours,  toujours  nous  serons  vos  enfants, 
Toujours,  toujours  nous:  serons  vos  enfants. 

Refrain. 

Heureux  l'enfant  à  ses  serments  fidèle 

Qui  pour  jamais  lui  gardera  son  cœur  ! 

Elle,  en  retour,  reconnaissant  son  zèle. 

Du  ciel  lui  promet  le  bonheur. 

Refrain. 


A  l.A  a.   VlEltOE,  «.  JU.SEl'lI,   ETO 

Désir  de  voir  Marie 

Je  la  verrai  cette  More  chérie  ; 
Ce  doux  espoir  fait  ])alpit€r  mon  cœur  : 
Klle  eat  ai  bonne  et  ai  tendre  Marie  ! 
Un  seul  regard  ferait  tout  mon  bonheur, 

IIEIHAIS. 


27U 


Divine   Marie, 
J'ai  re&i)oir, 
Au  ciel  ma  patrie, 
De  te  voir. 


(2   foia.) 


Je  hi  chOris,  je  me  plais  îl  redire 

Son  nom  si  doux  il  chaque  instant  du  jour  ; 

A  chaque  instant  je  me  plais  h  l'éerire, 

Je  le  répète  et  l'écris  tour  ii  tour. 

Refrain. 

Je  vais  clierchant  son  image  fidèle, 

MaiiJ  nulle  part  je  no  suis  satisfait. 

Ah  !  dans  mon  cœur  ma  mère  est  bien  plus  belle, 

Et  ce  tableau  lui-mC»me  est  imparfait. 

Refrain. 

Combieu  eiicor  durera  son  absence  ? 

A  chaque  fête  elle  vient  en  ces  lieux  ; 

Mais  sans  la  voir  je  suis  en  sa  présence, 

Et  ce  jour  fuit  1  adieu,  ma  Mère  !  adieu  ! 

Refrain. 


^^. 
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CANTIQUES 

Oui,  si  nous  sommes  fidèles,  nous  verrons 
Marie  au  ciel 

J'irai  la  voir  un  jour  ! 
Au  ciel  dans  la  patrie, 
Oui,  j'irai  voir  Marie, 
Ma  joie  et  mon  amour. 

REFRAIN. 

Au  ciel,  au  ciel,  au  ciel. 
J'irai  la  voir  un  jour  ! 
Au  ciel,  au  ciel,  au  ciel 
J'irai  la  voir  un  jour. 


J'irai  la  voir  un  jour  ! 
C'est  mon  cri  d'espérance 
Qui   guérit  ma  souffrance 
Au  terrestre  séjour. 

J'irai  la  voir  un  jour  ! 
J'irai  m'unir  aux  anges 
Pour   chanter   ses   louanges 
Et  pour  former  sa  cour. 

J'irai  la  voir  un  jour  ! 
J'irai  près  de  son  trône 
Recevoir  ma  couronne 
Et  régner  à  mon  tour. 

J'irai  la  voir  un  jour  ! 
J'irai  loin  de  la  terre 
Sur  le  cœur  de  ma  Mère 
Reposer   sans   retour. 


Refrain. 


'  Refrain. 


Refrain. 


Refrain. 


1_ 


A  LA  S.  VIERGE,  S.  JOSEPH,  ETC 

U  Salutation  Angélique 

Auguste  et  divine  Marie, 
Nous  vous  saluons  il  genoux 
Vous  êtes  de  grâce  remplie, 
Et  le  Seigneur  est  ave;-  vous. 


Bénie  entre  toutes  les  femmes, 
Vous  méritez  le  premier  rang  ; 
Et  béni  le  Sauveur  des  âmes 
Qui  fut  formé  de  votre  sanir. 

Mère  de  Dieu,  Sainte  Aîdrie, 
Soyez  toujours  notre  support  ,• 
Priez  pour  nous  pendant  la  vie, 
Priez  a  l'heure  de  la  mort. 
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Aufjuste. 


Auf/uste. 


Auguste. 


L'ANNONCIATION. 

y.  Anyelus  Domini  nuntiavU  Mariœ  : 
R.  FA  conveint  de  ^inritu  Sancto, 

lin  ange  ayant  dit  à  Marie 
Quelle  enfanterait  Jésus-Christ  ; 
De  la  grâce  elle  fut  remplie, 
Elle  con(;ut  du  Saint-E.prit. 

Ave,  Maria,  gratia  plena  ;  -  Dominus  tecum,  etc. 


1-1 
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V.  EccG  ancilla  Domini  ; 

R.  Fiat  mîhl  secumium  vvrbum  tuiitn. 

Voici  Seigneur,  l'humble  servante 
Soumise  à  votre  volonté  ; 
Je  suis  en  tout  obéissante  ; 
Conservez  ma  virginité. 

Ave,  Maria,  gratia  plena  ;  —  Dominus  to(3Uui,  etc. 

y.  Et  verbum  caro  factuin  est  ; 
R.  Et  hahitavit  in  nohis. 


■fi 


i 


■yjj 


m 


Alors  le  Verbe,  égal  au  Père, 
Voulant  habiter  parmi  nous, 
Prit  au  chaste  Fein  de  sa  Mère 
Le  corps  qu'il  a  livré  pour  nous. 

Avo,  Maria,  gratia  plena  j  —  Dominus  tecum,  etc. 

V.  Ora  pro  nohi^,  Sancta  Dci  Genitrix, 

R.  Ut  digni  efficiamur  promissionihns  GfirisfL 

Priez  pour  nous.  Sainte  Marie, 
Obtenez-nous  un  heureux  sort  ; 
Priez  pour  nous  pendant  la  vie, 
Priez  à  l'heure  de  la  mort. 

Ave,  Maria,  gratia  plena...  Oremus, — Gratiara  tuam... 


.i|i 


/ 


m. 
te 


tc<3Uin,  etc. 


:eeum,  etc. 


lœ, 
us  ChrisH. 


arn  tuam. 
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Ave  Maria 

Air  :  Vers  son 
Nous  avons   sur   terre 
Un  des  mots  du  ciel 
Qui,  dans  la  prière, 
l^st  comme  un  doux  miel  ! 

REFKAIN. 

Ave,  Ave,  Ave,  :\laria  !    (2 

Aussi  c'est  un  ange 
Qui  nous   enseigna 
La  belle  louange 
D'Ave,  Maria  ! 

Et  c'est  une  mère 
Qui,  sur  ses  genoux. 
Apprend  a  la  faire 
Sur  un  ton  bien  doux. 

Et  l'enfant  répète. 
En  fidèle  écho. 
D'une  voix  discrète 
Le  céleste  mot. 

Toujours  Notre-Dame 
Sourit  dans  les  deux, 
A  toute  bonne  âme 
Qui  dit  en  ces  lieux  : 

Ce  mot  lui  rappelle 
Le  doux  souvenir 
D'un  Dieu  qui  par  elle 
Venait  nous  bénir. 


sanctuaire. 


fois). 


Refrain. 


Refrain. 


Refrain. 


Refrain. 


Refrain. 
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CANTIQUES 

Notre-Dame  du  Rosaire 

Puissance  lîii  liosairc. 

Keine  du  Rosaire, 
Voici  tes  enfants  ; 
Daiyne,  douce  nière, 
Sourire  à  leurs  chants. 

KEFIÎAIN. 

Ave,  Ave,  Ave,  Maria.  (2  fois), 


è-i 


Entends  la  louan<»e 
Que  nous  t'adrcf/sons  ; 
Du  salut  de  l'anj^e 
Nous  te  saluons. 

Douce   soiiv-iainej 
A  toi  notre  cœur  ; 
Nous   serons,  o  Reine, 
J'a  garde  d'honneur.' 

Rien  n'est  fort  &ur  terre 
Comme  tes  en  l'an ts  ; 
L'arme  du  Ro.-aire 
Les  rend  triomphants. 

Vive  le    Rosaire  ! 
(Jhantoiis  tous  en  chœur. 
C'est  le  cri  de  guerre. 
Cher  h  notre  cœur. 


Refrain. 


Refrain. 


Refrain. 


Refrain. 


). 


Refrain. 


Refrain. 


Refrain. 


Refrain. 
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La  Visitation 

Magnificat. 

Un  ange  ayant  dit  A  Marie 
Que  le  monde  aurait  un  Sauveur 
Et  que  le  ciel  l'avait  choisie 
Pour  Mère  du  Dieu  R«'denipteur  : 

Toute  ravie. 
Elle  chante  ainsi   son   bonheur  : 

Solo  :  Mag'iiticat,  anima  mea^  Dominum 
Cho'ur:  Et  exultavit  Spiritus  meus.*  in  Deo  salutari 
meo. 

Dieu  qui  lîout  tout,  pouvait-il  faire 
En  ma  faveur  rien  de  plus  grand  ? 
11  a  regardé  ma  misère, 
Il  vient  s'unir  A,  mon  néant  ; 

Profond    mystère. 
Dont  je  bénis  le  Tout-Puissant  ! 

Solo  :  Quia  respexit  humilitatem  ancllae  suse  ;  *  ecce 
enim  ex  hoc  beatam  me  dicent  omnea  gene- 
rationes. 

Chœur  :  Quia  fecit  mihi  magna  qui  potens  est  ;  *  et 
Sanctum  nomen  ejus. 

Il  aime  tous  ceux  qui  le  craignent  : 
Ils  vivent  dans  son  souvenir. 
Si  les  superbes  le  contraignent 
A  les  confondre,  A,  les  punir. 

Les  humbles  régnent  : 
8a  droite»  a  daigné  les  bénir. 
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^oln  :  VA.  iiiiHorioordin  ejus  a  proj^onin  in  prof»onirs  * 
tiinonlihns  ouin. 

Chœur  :  Foeit  potentiam  in  biacliiô  siio  :   ♦  disporsit 
superbo!^  mente  cordis  sui. 

Toucdu'  de  la  misère  extrême 
Ofi  les  Imniains  l't  lient  ledits, 
Il  vent  les  défendre  lui-mC'me 
Des  traits  de  leurs  fiers  ennemis. 

Bonté  suprême  ! 
Il  leur  donne  aujouid  hui  son  fils. 

Holo  :  DepoHuit  potentes  de  sedjB  ;  *  et  exaltavit  hu- 
miles. 

Chœur  :  Esurientes  implevit  bonis,  *  et  divites  dimi- 
sit  inanes. 

Ainsi  s'accomplit  la  promesse 
Qu'il  avait  faite  A,  nos  aïeux  : 
La  paix  succède  A  la  tristesse, 
Pour  nous  déjA.  s'ouvrent  les  cieux, 

Et  sa  tendresse 
Partout  va  faire  des  heureux. 

Solo  :  Suscepit  Israël  puerum    suum,  *    recordatus 
misericordiœ   sua*. 

Chœur  :  Sicut  locutus  est  ad  patres  nostros,  *  Abra- 
ham et  semini  ejus  in  Fœciila. 

A  jamais  gardons  la  mémoire 
De  ses  bienfaits,  de  ses  faveurs  ; 
Toujours  cédons-lui  la   victoire  ; 
Faisons-le  régner  dans  nos  cœurs. 

Rendons-lui  gloire  ! 
Rendons-lui  d'éternels  honneurs. 

Solo  :  Gloria  Patri  et  Filio,  *  et  Spiritui  Sancto. 

Chœur  :  Bicut  erat  in  principio  et  nunc  et  semper,  ♦ 
et  in  sspcula  sœculorum.     Amen. 


rofïonioa 


♦  dispevsit 


3. 


altavit  hu- 
îvites  dimi- 


ÎUX, 

recordatiis 
os,  *  Abra- 


3ancto. 
t  semper, 
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Prions  saint  Joseph,  gardien  de  l'Enfant  Jésus 

Noble  Epoux  de  Marie, 
Digne  objet  de  nos  clinnla, 
Notre  cœur  t'en  supplie, 
Veille  sur  les  enfants. 


REFIÎAIN. 

Veille,  veille  sur  tes  enfants.    (2 


fois) 


Le  Sauveur  sur  la  terre 
Re(.'ut  tes  soins  touchants  ; 
Toi  qu'il  nomma  son  P^re, 
Veille  sur  tes  enfants. 

Témoin  de  sa  naissance 
Et  de  ses  jeunes  ans. 
Gardien  de  son  enfance. 
Veille  sur  tes  enfants. 

Au  jour  de  la  colore 
Tu  ravis  aux  tyrans 
Le  Sauveur  et  sa  Mère  : 
Veille  sur  tes  enfants. 

Toi  dont  l'obôissance 
En  ces  dangers  pressants. 
Devint  leur  providence. 
Veille  sur  tes  enfants. 

Toi  dont  la  main  féconde 
A  nourri  si  longtemps 
Le  Créateur  du  monde. 
Veille  sur  tes  enfants. 


Befrain. 


Rrfrnin. 


Refrain. 


Refrain. 


Refrain. 
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Prions  saint  Joseph,  patron  de  la  bonne  mort 

Air  :  Je  met«  ma  oonfiaiiee. 

Saint  Epoux  cl'»  Marie, 

Et  Gard  ion  du   Sauveur. 

Tous  les  jours  de  ma  vie 

Soyez  mon  protecteur. 

l^ahit  Epim.r... 
Soyez  mon  espC»ranee 

A  l'heure  de  la  mort  : 

En  vous  j'ai  confiance  : 

Prenez  soin  de  mon  sort  ! 

Soyez  mon  efiju'rnnrc. 

Trente  ans  sur  cette  t«rre, 

On  vit  le  Roi  des  rois 

Vous  appeler  son  père, 

Obéir  A,  vos  lois. 

Suint  Epou.T... 
Au  ciel  votre  puissance 

Est  la  môme  toujours  ; 

Ici  dans  ma  souffrance, 

Venez  à  mon  secours  ! 

Soyez  mon  espérance. 

Quand  vint  l'heure  bénie 

Pour  vous  d'aller  aux  cieux. 

Et  Jésus  et  Marie 

Vous  fermèrent  le>  ve-  x. 

Saint  Epnn.T... 
Comme  vous,  ô  mon  père, 

Je  désire  mourir  ; 

En  vous  puisque  j'espère 

Je  ne  saurais  périr  ! 

Soyez  mon  espérance. 


A    LA  S.    VIFnOF.   H.  JOSroIMI.    KT(; 

Prions  Saint  Joseph,  notre  père 

CliMsto  «'poux  (l'une  A'ierjiïo   ATrio 
(^ui  nous  adoptft  pom*  cnfiiiitH  ! 
Vous  r»tes  aussi  notre  ])orv, 
Voiis  en  ave/  los  stMitinionts. 

IMCI'UAIN. 

Puissant  ])roli'('icur  de   l'enfance, 
Bienheureux   frnrdieu   di'  dCsus, 
Obtenez-nous  ^on  innocence, 
Faites  eioîjrc  en  ucjus  ses  vertus. 
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Refrain. 


O  Chef  de  h\  fainiHe  sainte. 
Saint  Patriarclie.  û  noble  époux  ! 
Joseph,    ouvrez-uioi    cette   enceinte, 
Oft  mon  Dieu  vivait  avec  vous. 

Vous  nous  api)rendrez  son  silence. 

Sa  douceur,  son  humilité, 

Son  adorable  obéissance, 

Et  son  immense  chaiité. 

Refrain. 

Grand  Saint,  dont  la  douce  mémoire 

Nous  rassemble  au  pied  des  autels, 

Avijourd'hui  au  sein  de  la  j?loîre 

Priez  pour  nous  faibles  mortels. 

Refrain. 


- 1 
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Chantons  et  prions  saint  Joseph 

Reniplia  d'une  sainte  allf'î^resse, 

De  Marie  exaltons  l'époux, 

Kt   puisqu'il   partage  poiu-  nous 

Son  amour,  sa  vive  toiulresse, 

Que  dans  nos  ed'urs  reconiiaissiuits 

Son  nom  s'unisse  au  nom  d'une  mère  clM'ric 


IIEFRAIN. 


Souv 
tJose[ 


icns-toi  qu'enfants  de  Marie,  )  ,.,  ^.. 
th,  nous  sommes  te.-i  enfants,  j    " 


()  fidèh»  dépositaire 

Du  1i('-(»r  le  plus  précieux, 

Toi  (jui  smivns  le  Roi  des  cieux 

Des  fureurs  d'un  roi  de  la  terre. 

Entends  nos  cris,  et  non?,  défends 

Des  traits  envenimés  de  l'enfer  en  furie. 

Refrain. 

De  sa  Mère,  :\  ta  vigilance 

])ieu  même  confia  l'honneur, 

Et  je  vois  briller  sur  ton  cœur 

Le  lis,  emblème  d'innocence  ; 

C'est  la  fleur  de  nos  jeunes  ans, 

Fais  que  jamais  en  nous  elle  ne  soit  flétrie. 

Refrain. 
Et  quand  l'heure  sera  venue 

Où  Dieu  brisera  nos  liens, 

Accours  il  notre  aide  et  soutiens 

Notre  âme  tremblante,  éperdue  : 

Guide  alors  ses  pas  chancelants 

Vers  l'éternel  séjour,  vers  la  mainte  patrie. 

Refrain. 


A    l,\   S.    NII'.IKIK.   S.  .lOSKIMI,    V.TC 

la  sainte  Famille 

J<^fiii»,   Jo-opli  ot    Msnif  : 
(^nol  tableau  «li'licicux. 
Cette  J^'ainille  bénie 
l*vr»«eiite  aux   ie^ai<ls  pieux. 

llEFItAIX. 

O  vous  dont  la  fjfloirc  brille 
D'un  oelat  ^ii  pur,  si  doux, 
Aujxuste  «'!   ''iiinte  Kauiille, 
Daus  le  eiel   \  ,  iez  pour  luais. 

Quand  ii    Dieu  se  maiiifeste, 
(^uel?;   Ha<(es  eiiHfii>^neuu'nts  : 
Jésus-Clirist,    liiunMe    et    niocb'ste. 
\'it  soumis  a  ses  parents. 
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Refniin. 


Devant  la  Saint»  Fannlle, 
Restons  en  ravissement  ; 
De  Jésus  la  gnlce  y  brille, 
Sous  un  a^peet  si  touehant  | 

Jésus,  Jose})h  et  Marie  ! 
Aimons  tous  tl  méditer 
Sur  cette  union   chérie. 
Afin  de  mieux  l'imiter. 

De  la  céleste  patrie, 
Au  moment  de  notre  mort, 
Jésus,  Joseph  et  Marie  \ 
Daignez  nous  ouvrir  le  port. 


Refrain. 


Jivfrain. 


i 


Refrain. 
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Amour  à  sainte  Anne 

Vers   son   sanetii^iire, 
Depuis  deux  cents  ans, 
i^a  Vierge  il  sa  More 
Conduit  ses  enfants. 

REFRAIN. 

Daignez,  Sainte  Anne,  en  un  si  beau  jour, 
De  vos  enfants  agréer  laniour  ! 


i 


En  touchant  la  plage, 
Nos  pères  jadis 
Lui  firent  hommage 
De  ce  beau  pays. 

Sa  bonté  de  Mère, 
Depuis  ce  grand  jour. 
Garde  notre  terre 
Avec  grand  amour. 

Elle  est  la  compagne 
De  nos  voyageurs  ; 
Les  flots,  la  montagne 
Chantent  ses  faveurs. 

Dans   chaque   famille 
Son  nom  est  chanté, 
Et  toujours  y  brille 
La  douce  gaieté. 


Refrain. 


Refrain. 


Refrain. 


Refrain, 


iià 


beau  jour, 


A   LA  s.   VIERGE,  S.  JOSEPH,   ETC 

»Sous  son  patronage 
Kègno  avec   boiiliom- 
r^a   paix  du   uiénage 
Kt  la  paix  du  c(pur. 

Montrons-nous  sans  crainte 
Ses  dignes  enfants  ; 
Sous  sa  garde  sainte, 
Marchons  triomphants. 
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Refrain. 


Refrain. 


Refrain. 


Refrain. 


Refrain. 


Ah  !   soyez  propice. 
Sainte  Anne,  a  nos  vœux  : 
Gardez-nous  du   vice. 
Rendez-nous  pieux. 


l^uisque  le  «aint-Père, 
A  nous  vous  donui). 
Montrez-vous  la  Mère 
T>u  cher  Ganaihi. 


Bonheur  dans  la   vie, 
Piês  de  votre  autel  ; 
Et  dans  la  patrie. 
Bonheur  éternel    !   !  i 


Refrain. 


Refrain. 


Refrain. 


Refrain. 
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Puissance  de  sainte  Anne 

Air  russe  :  Tantiim. 
Salut  !    Mo  10  de  Marie  ! 
Sainte  aïeule  du  Sauveur  ! 
Salut  !  de  notre  patrie 
La  protectrice  et  l'honneur. 

KEFRAIN. 

Sainte  Anne,  ô  douce  Patnmne, 
Nous  sommes  ù  vos  genoux  : 
Toujours  vous  êtes  si  bonne  : 
Implorez  Jésus  ]iour  nous. 


A  la  droite  de  Marie, 
Tout  pouvoir  vous  est  donné  : 
]^e  serviteur  (jni  vous  prie 
N'est  jamais  ■al)andonné. 

A  votre  auguste  prière 
Connue  il  la  voix  de  Jé>us, 
J /aveugle  voit  la  lumière, 
Linfirme  ne  boite  plus. 

L'affligé  dans  sa  tristesse. 
Le  malade  en  ses  douleurs, 
Le  pauvre  dans  sa  détresse, 
L'orphelin  sèchent  leurs  pleura. 

Sur  nous,  sur  notre  patrie. 
Bonne  Sainte  Anne,  toujours 
Daignez,  je  vous  en  supplie. 
Etendre  votre  secours. 


Refrain. 


Itefraîn. 


Refrain. 


Refrain. 


Tantiim. 


Refrain. 


liefrain. 


Refrain. 


Refrain. 


A  LA  s.   VlEJiCîE,  s.  JOSEPH,   ETC 

Hommages  à  sainte  Anne 

Air  :  Unis  aux  tonceits  des  A 
A  tes  pieds,  ô  bonne  mère, 
ï>aigne  accueillir  tes  enfant?, 
Qui,  pour  te  louer,  te  plaire. 
T'offrent  leurs  vœux  et  leurs  chants. 

REFRAIN, 

Qu'on  proclame  i 

Qu'on  réclame 
De  .Sainte  Anne  les  faveurs  ! 

Qu'on  l'honore, 

Qu'on  l'implore, 
Que  tout  chante  ses  grandeurs. 

Pour  les  mères  sur  la  terre 
C'est  un  miroir  de  vertus  ; 
Pour  tout  dire,  c'est  la  mère 
De  la  mère  de  Jésus. 
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Son  cœur,  source  inépuisable 
De  tendresse  et  de  douceur. 
Fut  toujours  du  misérable 
Le  soutien  consolateur. 

De  la  mère  infortunée 
C'est  l'appui  toujours  certain  ; 
Et  la  veuve  désolée 
Trouve  la  paix  en  son  sein. 

Anne,  îe  soutien  des  mères. 
Nous  t'invoquons  à  genoux  ; 
Prends  pitié  de  nos  misères, 
Kt  veille  toujours  sur  nous. 


Refrain. 


Refrain. 


Refrain. 


Ri'frain. 


»   » 


jî.'ï 


i 


m 


■   ■  'i 


II 
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Vive  sainte  Anne  1 


«EFIIAIN. 


Vive  Sainte  Anne,  elle  est  notre  patronne  ; 
Puissante  au  ciel,  elle  exauce  nos  vœux  ; 
Pour  ses  enfants  elle  est  toujours  si  bonne  ! 
Invoquons-la,  nous  la  verrons  aux  cieux.  (2  fois), 


De  son  amour,  la  fervente  prière 

Obtient  santé,  pardon,  grâce  et  bonheur. 

Jamais  l'enfant  qui  la  choisit  pour  mère 

N'a  vu  Sainte  Anne  insensible  au  malheur. 

Refrain. 

Bonne  Sainte  Anne,  à  vous  ma  confiancp, 

J'ai  de  vos  mains  reçu  tant  de  secours  ! 

Vous  sauverez  encor  mon  innocence. 

Et  je  serai  digne  de  vous  toujours. 

Refrain. 

J'entends  au  loin  comme  un  bruit  de  tempête, 

Qui  m'épouvante  au  sein  môme  du  port, 

Si  vous  cessez  d'en  garantir  ma  tète. 

Bonne  Sainte  Anne,  oh  !  quel  sera  mon  sort  ! 

Refrain. 

Soyez  toujours  l'ange  de  nos  familles, 

Sur  nos  foyers  l'astre  pur  et  brillant 

Dont  les  rayons  guident  nos  pas  tranquilles. 

Bonne  vSainte  Anne,  au  Dieu  qui  fut  enfant. 

Refrain. 


le  ! 

,2  fois), 


îiir. 


Refrain. 


Refrain. 
îiiipOte, 


sort  ! 
Refrain. 


Iles, 

ant. 
Refrain. 
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Dos  Canadiens,  puissante  protectrice, 
(  îardcz  les  cœurs  ;  donnez  leur  vos  bienfaits  ; 
A  leurs  soupirs  soyez  toujours  propice  : 
lionne  Sainte  Anne,  ils  n'oublieront  jamais. 

Refrain. 

Votre  beau  nom  se  mè^e  à  nos  canticjues, 
Souvent  nos  vœux  se  dirigent  vers  vous. 
Faites  qu'un  jour,  sous  l'or  des  saints  portiijues. 
Nous  proclamions  votre  bonté  pour  nous. 

Refrain. 


Invocation  aux  SS.  Anges 

]^evant  vous,  Esprits  angéliques, 
En  chœur  nous  venons  il  genoux, 
Redire  dans  nos  saints  cantiques  : 
O  Saints  Anges,  pr'-ez  pour  nous  ! 

REFRAIN. 

O  Saints  Anges,  ])riez  pour  nous  !    (2  fois). 

Vous  qui  brillez  devant  le  trône 

Du  Dieu  qui  nous  a  créés  tous, 

Et  dont  l'éclat  vous  environne, 

O  Saints  Anges,   pri<'Z  pour  nom  ! 

iiefrain. 

Vous  dont  les  lèvres  enflammées 

Répètent  ce  refrain  si  doux  : 

Saint,  Saint,  Saint,  le  Dieu  des  armées  J 

O  Saints  Anges,  priez  \Hn\v  nous  ! 

Refrain. 


h 
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CANTIQUES 

V^ous  qui  Hiins  cesse  au  Dieu  suprême. 
Comme  le  parfum  Je  pJus  doux, 
Offrez  les  vœux  du  eceur  qui  l'aime, 
O  Saints  Anges,  priez  pour  nous  ! 


Refrain. 


Vous  qui  chaque  jour  de  nos  âmes   ■ 
Combattez  l'ennemi  jaloux, 
Ksprits  d'amour,  esprits  de  flammes, 
O  Saints  Anges,  j)riez  pour  nous  ! 


Refrain. 


Jil 


El 


i    ^ 


Gloire  des  saints  dans  le  ciel 

Pour  la  fête  d'un  saint  ou  de  tous  les  Saints. 

Chantons  les  combats  et  la  gloire 
Des  Saints,  nos  illustres  aïeux  : 
Ils  ont  remporté  la  victoire, 
Ils  sont  couronnés  dans  les  cieux. 
Il  n'est  plus  pour  eux  de  tristesse, 
Plus  de  soupirs,  plus  de  douleurs  : 
Ils  moissonnent  dans  Tallégresse 
Ce  qu'ils  ont  semé  dans  les  pieu 


^se     ^2 
iurs.  » 


fois) 


BEFIÎAIN. 


Ils  moissonnent  dans  l'allégresse 
Ce  qu'ils  ont  semé  dans  les  pleurs. 


Refrain. 


Refrain. 


its. 


compenses 


A   LA  s.   VIEUCJE,   S.  .lOSEPll,    ET< 

Objets  (les  tendres  eoinpiaisaneea 
De  rKteniel.  du  Tout-Puissanl, 
•Ses  ^nandeius  sont  leurs  r6. 
Hon  caniour  est  leur  aliment 
Ce  divin  .soleil  de  justiee, 
Toujours  éehautre,   toujours  luit  ; 
«ans  que  jamais   il  s'obscurcisse  ; 
Car  le  ciel  est  un  jour  sans  nuit. 


2î)9 


|i2  fois) 

If  c  frai  II. 


Grands  saints,  vous  êtes  nos  modèles. 
Nous  serons  vcs  imitateurs, 
Nous  voulons  vous  être  fidèles, 
Dai^rnez  être  nos  protecteurs. 
Puissions  nous,  marchant  sur  vos  traces 
Ktie  toujours  à  Dieu  soumis  ! 
Sollicitez  i)our  nous  >eH  «grâces  ) 
Puisque  vous  êtes  ses  amis.       )    ^"  ^^'*^' 


Refrain. 


\  (2  fois 


fois) 


Vous  habitez  votre  patrie, 

Et  nous  errons  comme  étrangers  ; 

Votre  sort  est  diyne  d'envie, 

Et  le  nôtre  plein  de  dangers  : 

Vous  étiez  tous  ce  que  nous  sommes, 

En  butte  au  mal,  ainsi  que  nous  ; 

Demandez  au  Sauveur  des  hommes       > 

Qu'il  nous  soit  ce  qu'il  fut  pour  vous.    » 


(2  fois). 
Refrain. 


ht  *i 


'  ! 
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Incertitude  de  l'heure  dernière 

Nous  passons  eoimne  une  ombre  vaine, 
Nous  ne  naissons  que  pour  mourir. 

Quand  la  mort  doit-elle  venir  ?  )        ,,.  ,  .  v 
,  .,  4    •        4.  •  ^        (2  fois), 

L  heuie  en  est  mcertaine.  J 


1:1 


il 


m 


il 


i  i 


A  tout  tige  il  nous  faut  donc  craindre, 
Chaque  pas  conduit  au  tombeau  ; 
Et  la  vie  est  comme  un  flambeau 
Que  le  vent  peut  éteindre. 


(2  fois), 
Nous  passotis., 


Dans  un  jour,  malgré  sa  furie, 
Disparaît  l'orageux  torrent  ; 
Plus  rapide,  en  un  seul  moment,  ) 
Peut  s'enfuir  notre  vie.  ) 

Nops  passons. 


(2  fois), 


Pourquoi  donc  cette  attache  extrême 

Aux  honneurs,  aux  biens,  au  ])laisir  ? 

Hélas  !  tout  ce  qui  doit  finir  )      /«  <•  •  » 
-c.  4.  -1   T  ,       1,  •        o       ^      (2  fois). 

Est-il  digne  qu  on  laime  ?       i 

Nous  passons. 


Oh  !  que  l'homme  est  déiaisonnable  ! 

Quel  aveugle,  quel  imprudent  ! 

Quand  on  psut  mourir  à  l'instant, 

Comment  vivre  coupable  ? 

Nous  passons.... 


} 


2  fois. 


: 


H'"' 
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Enseignements  de  la  mort 

«KFRAIN, 

A  la  mort,  n  Iji  mort 
Pécheur  tout  finini  ; 
Le  Seigneur  il  ïn  movi 
Te  jugera. 
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Il  faut  mourii-,  il  faut  mourir, 
-I^e  ce  monde  il  nous  faut  .^oriir 
Le  triste  arrCt  en  est  porté, 
11  faut  qu'il  aoit  exéeutr». 


Ifrfndn. 


Comme  une  fleur  qui  ae  flétrit. 
Ainsi  l'homme  bientôt  périt  : 
L'affreuse  mort  vient  de  ses  jours 
En  un  instant  finir  le  cours. 


Refrain. 


Venez,  pécheurs,  pr^s  du  cercueil 
Confondez  votre  fol  orgueil  ; 
Lîl,  tout  ce  qu'on  estime  tant 
S'évanouit  dans  le  néant. 


Refrain. 


Vous  qui  suivez  tous  vos  désirs 
Et  cherchez  d'enivrants  plaisn-s. 
Ah  !  venez  voir  quel  changement 
La  mort  nous  fait  en  un  moment  ! 


Refrain. 


%Û 


! 


^i 


;}()2 


Adieu,  fauiilh',  inlicii,  paiPiits, 
AdicMi,  (rlu'iH  amis,  chcrs  enfants  ; 
Votre  canw  ,'e  désolera 
Mais  enfin  tout  vous  quittera. 

S'il  vous  fallait  subir  l'arrêt 
(^ui  de  vous  croirait  être  prêt  ? 
Coîiihien  seraient,  funeste  sort. 
Noués  à   réternclle  mort  ! 


Jfcfrain. 


Uvfraiu. 


Meseremini 

Air  :  Je  nie  voyais  au  milieu.... 
Amis,  parents,  qui  pleurez  sur  ma  tombe. 
Priez  pour  moi  :  je  m'en  vais  devant  Dieu  ! 
Il  ept  une  heure  où  le  plus  fort  succombe, 
Priez,  ])riez  :  mon  cercueil  est  en  feu. 


Amis. 


Oli  !    redoutez   ce  brûlant  j)urgatoire. 
Priez  pour  moi  :  pour  vous,  moi,  je  prierai. 
Maljîré  ces  feux,  ô  i)rison,  quelle  est  noire  ! 
De  mes  amis  déjtl  suis-je  oublié  ? 


Amis.... 


Amis,  parents,  méditez  ces  reproches  : 
L'on  nous  oublie  en  ce  sombre  cachot. 
Serait-il  vrai  qu'avec  le  son  des  cloches 
Mon  souvenir  va  s'envoler  bientôt  ? 

Oh  !  l'insensé,  qui  passe  sur  la  terre, 
Comme  un  convive  au  milieu  d'un  festin. 
Le  juste  Dieu,  c'est  un  juge  sévère, 
Chantez,  dansez,  vous  brûlerez  demain. 


Amis. 


Amis.... 


Refrain. 


Refrain. 


A   LA  s.    N'IKIUJK.    S.  .lOSKPir,   KTC. 
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De  profundis 


O  mon  Dieu,  ('osi  vors  toi  quo  du  fond  do  rabîn.o. 
J'r-lève,  en  ^^émissiint.  uia  voix  pleine  de  pleurs  : 
Mon  Dieu,  (lai<r„o  ,^(.„uter  de  ton  trône  sublime, 
l^e  cri  de  mes  douleurs.  (2  fois). 


KKFUAIX, 


Do  j)rofundis  elamavi  ad  te  Domine  : 
Domine,  exaudi  voeem  ineam. 


■*Ml.ii 


milieu.... 

e, 
îu  ! 

ximis.... 

■rai. 
re  ! 

Amis.... 


Amis.... 


^\  tu  v(,is  nos  pé-hés,  Sei.irneur.  d'un  (eil  sévère 

Uiu  pourra  soutenir  I,.  p.,;,|-  ,1,.  t  «n  eourroux  v' 

Ah  !   niels  plutôl  ta  ^loire  à  pa. donner  en  ,>ère. 

A  suspendre  tes  eoups.   (2  fois). 

Refrain. 
'l'espère  en  ta  ])arole.  et  mon  Ame  t  implore 
Te  conjure,  graïul  Dieu  !  de  venir  la  sauver' 
Co.nme  un  soldat,  la  nuit,  aspire  après  laurore, 
Qui  doit  le  relever.  (2  fois). 

Refrain. 
Israël,  place  en  Dieu  toute  ta  confiance  ; 
Et  signalant  pour  toi  i-es  imuu'nses  bontés. 
Dieu  te  rachètera,  par  sa  toute-puisi^  ance,   ' 
De  tes  iniquités.   (2  fois). 

Refrain. 

MmmJ" 


i-      * 


Amis.... 


yt,ii,mi»t^fs^^ 


r 
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ORDRE   DES    SÉPULTURES 


SKPULTURK  DES  ADULTKS. 


LEVEE   DU   CORPS. 

Le  moment  élanl  venu  de  parler  le  corps  r  l'èg'ise,  le  Clergé 
el  ceux  qui  doivent  assister  aux  funérailles,  se  rendent  en 
ordre  à  r  église  ;  et,  au  signal  de  la  cloche,  le  Curé,  revêtu 
du  surplis  et  de  l'éloleou  même  du  pluvial  de  couleur  noire, 
serendav(c  les  autres  à  la  maison  du  défunt,  un  Clerc 
portant  la  Croix  en  avant,  el  un  autre  Veau  bénite.  On  dis- 
tribue les  cierges  et  on  allume  les  flambeaux. 

Avant  qu'on  enlève  le  corps,  le  Curé  l'asperge  d'eau 
bénite  et  dit  V Antienne  el  le  Psaume  qui  suivent  : 

Ant.  Si  iniquitates  ob^ervaveiis,  Domine  :  Domine, 
quis  siistinebit  ?    Psaume  De  pri'fundi-. 

On  répf'te  l'An  t.    Si  iniquilntos. 

Ensuite  on  enlève  le  corps,  et  le  Curé,  en  sortant  delà 
maison,  entonne  d'une  voix  grave  l'Antienne  Kxiillabunt, 
puis  les  Chantres  commencent  le  Psaume  M\'^L'\or(\  qui  se 
chante  alternativement. 


|-iïi5^=^.i-r7r7B: 


:=1: 


II 


Ant.  Kxiillal)Uiili)omino.  !.  /^ç.  Mir-cMMMc     \\m     i  eus,  '^ 


5; 


;ËE53":^E^E?îEEfl 


se-cnndnm  magnam  mi-so-î'i   -  conli  -am  tu  -  am. 


'•;"    '.: 


*  I 


> 
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ORDRE    DE   SÉPULTURES 


Et    secundum     multîtudi- tua  :  *  et  spîritum  sanctum 
nem  miserationum  tuarum:;tuum  ne  auferas  a  me. 


*  dele  iniquitatem  meam. 

Amplius  lava  me  ab  ini- 
quitate  mea  :  *  et  a  peccato 
meo  munda  me. 

Quoniam  iniquitatem 


meam  ego   cognosco 


et 


peccatum  meum  contra  me 
est  semper. 

Tibi  soli  peccavi,  et  ma- 
lum  coram  te  feci  :  *  ut 
justificeris  in  sermonibus 
tuis,et  vincas  cum  judicaris. 

Ecce  enim  in  iniquitati- 
bu8  conceptus  sum  :  *  et  in 
peccatis  concepit  me  mater 
mea. 

Eece  enim  veritatem  di- 
lexisti  :  *  inceita  et  occulta 


Kedde  mihi  lœtitiam  salu- 
taris  tui,  *  et  spiritu  prin- 
cipali  confirma  me. 

Docebo  iniquos  vias  tuas  : 

*  et  impii  ad  te   converten- 
tur. 

Libéra  me  de  sanguinibus, 
Deus,   Deus     salutis     meae  : 

*  et    exultabit    lingua    mea 
justitiam  tuam. 

Domine,  labia  mea  ape- 
ries  :  *  et  os  meum  annun- 
tiabit  laudem  tuam. 

Quoniam  si  voluisses  sa- 
crificium,  de»      .em  utique  : 

*  holocaustis  >^^n  delectabe- 


ris. 


Sacrificium     Deo    apiritus 


sapientife    tuœ    manifestasti  contribulatus  :     "'  cor     con- 
milii.  jtritum  et  humiliatum,  Deus, 

Asperges    me    hyssopo,  et  non  despicies. 


mundabor  :  *  lavabis  me 
et  super  nivem  dealbabor. 

Auditui  meo  dabis  gau- 
dium  et  lœtitiam  :  *  et 
exultabunt  osaa  humiliata. 

Averte  faoiein  tuam  a  pec- 
catis mois  :  *  et  omnes  ini- 
quitates  meaa  dele. 

Cor  mundum  créa  in  me, 
Deus  :  *  et  apiritum  rectum 
innova  in  visceribus  meis. 

Ne    projicias    me   a   facle 


Bénigne  fac,  Domine,  in 
bona  voluntate  tua  Sion  :  * 
ut  œdiftcentur  mûri  Jéru- 
salem. 

Tune  acceptabis  sacrifi- 
cium juptitiœ.  oblationes  et 
holocausta  :  *  tune  impo- 
nent  super  altare  tuum 
vituloa. 

Requiem  îeternam  *  dona 
ei.  Domine. 

Et  lux  perpetua*luceat  ei. 


Si  la  longueur  du  chemin  le  demande,  on  chante  les 
Psaumes  Ad  Dominuni  cum  tribularer,  elc,  ou  tout  autre 
Psaume  tiré  de  V  Office  des  Morts  en  ayant  soin  de  terminer 
chaque  Psaume  par  l^oquiem  .-ctcrnam,  elc. 


r 


anctum 

m  aalu- 
u  prin- 

8  tuas  : 
iiverten- 

uinibus, 

mese  : 

ua   mea 

ea    ape- 
i  annun- 

isfles   sa- 

utique  : 

lelectabe- 

apiritus 
cor  con- 
im,  Deus, 

(mine,  in 
,  Sion  :  * 
iri   Jeru- 

sacrifi- 
iones  et 
ic    impo- 
e     tuum 
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doua 


*luceat  ei. 

hante  les 
oui  autre 
3  terminer 
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En  entrant  dans  l'ég/ùe  on  répèle  V Antienne 
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5==^-- 


— I- 


ïzlzBEZ-L-E.'ar-ESEi^Ei 


H— ▼— ; 


/J/î/.  Exultu-bunt  Domino         os-sa    Jiumili -a  -    ta. 

Quand  on  est  entré  dans  léylisc,  un  Chantre  entonne  ce 
qui  suit,  el  le  Chœur  répond  alternativement. 
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Rep.  Subvenite,  Sancti     Dc-i  ;  occur  -  ri-te,     An    -    - 


geli  Do  mi  ni  :  *  Susci-pi-entes   a- ni-mam   (,'-jiis: 
t  Ollo-rciiles    e-am  in  conspcclu   Al    -    -    lis- si-mi. 
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^-^■--| 


K'-j^-m-mm- 
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V.  Susci-pi-ut  to  Chri  -stus,  qui  vo-ca-vil  le, 

et  in  si-num-A-bralia3     An  -  ge- ii   dedu    -    cant  le. 
•^'  Sus-ci-pi-en-tes.  v.  Ue(|iiiom  03  -  1er    -    -     nani 


tE5^1 


:!5r:*zit:Lt:iS^?E*!H»EtË; 


do   -   na    f!-i,     Do- mi  -  ne  ;      et   lux   perpe  -  lu-a 
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AIE8SE    DES    MORTS 


i.        t  Of*  l"c-reii-tes. 


lu  -    ce-  al      c    - 


Le  cercuril  ayanl  clé  dcposc  av.  milieu  de  T  Eglise,  de  ma- 
nière que  le  défunt  ail  les  pieds  tournés  vers  le  grand  autel, 
s'il  est  laie,  et  la  léte  vers  le  même  autel,  s'il  est  prêtre,  on 
allume  les  cierges  autour  du  corps,  cl  l'on  récite  immé- 
diatement l'Office  des  Morts,  si  rien  nen  empêche,  puis  on 
chante  la  Messe. 


m 


m 
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i 
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mkssp:  des  morts. 
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Int.    Ko'iuiom  m  -  1er  -  iiani      do   -  na    e 


is  , 


Do    -  mi-no  :     et  lux   per-pc  -  tu-a-    lu-ceat 
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e     .     is.  Ps.    Te  de- col  hymnus,  D(3us,iii  Si- on,     et 


■z!t#i5i! 


li-  bi  rcdd(!lur  votuni  in  Jérusalem  ,  exau-di  o-ra-li-o- 


nem  meam,ad  te  omnis  ca  -  ro    ve-ni  -et.       He  quiem.  6- 


p,  de  ma- 
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Ky  -  ri-e,        e    -     le-i-son.  iij,    Christe, 


H— ^ Ll . |_l«^_j. 

e    -      Ic-i-son.    iij.    Ky  -  ri-e,         e    -      le-ison,//. 


Ky  ri-  e, 
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0    -     le  -  i  -  son.    6. 
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(irad.  Requiem    seter     -    nam  do     -    na    e 


-^^^, 


is.  Do    -    -      mine  :  et    lux  i)erpe    -    -    -    tua 
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is.  V.     lu  memo-ri  -  a     œ- 
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1er 


-  na     0     -    -    rit  ju    -  stus  :  abauditi-o-  ne 


ma 


la 


non 


li  •  me 


bit.  2. 


Trait.  kbs,o\    -    ve,    Do -mine,  a-nimas  omnium  il- 
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de  -lium  deluncto     .    -    -     -     rum   ab  omni  vin    - 
ciilo   delicto    -    -  -    .     mm.  v.  Et  grali-a  tu-a  illissuc- 


curren 


-    -    te,    mereanlur  c-va    -    dere   judi- 


?5i5i?E?3i??J5ii^5iiES5^r"^J?5ë.gi3 


cium  ul  -  ti  -0 


-    nis.  V.  Et  lu-cis  œter 


-    ija3    bea-ti-lu    -    -  di-ne    per    -    -       l'ru-i.8. 
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Prose.  \.D\es  i-rœ,  di-es  il-la,    Sol-vet  sœclum  in  fa-vil- 


la,  Teste  David  cum  Sibylla.    2.    Quantus  tremor  est 

futu-rus,  Quando  ju  -dex  est  venliirus.  Guncta  stri-cte 

discussurus  !  3.    Tuba  mirum  spargens  sonum  Per  se- 

8=— 


pulciirare-gi-oiium,       Coget  o  -  unies  ante  thronum. 
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omni  VI  11 
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i-a  lu-a  illissuc- 


5^ 

(lere   judi 


— I 

îBler    -    - 


^ 


fru-i.  8. 
Bclum  in  fa-vil- 
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antus  tremor  est 
.  Guncta  siri-cte 
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s  sonum  Per  se- 
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4.  Mors  slupebil,      etnatu-ra,     (kini  resiirgot  creatura 


Ju-di-can-li       responsura.        5.     Li-ber  scriptus  pro- 
fe-re-tur,     In  quo  loin  m  continelur,        Undi*  niundiis 

judi-ceUir.  0.  Judox   or-go    eu  m   se-do-bU,   Qnid- 


h 


quid   la-lot,  apparebit     :      Nil    inultnm   ro-manebit. 
7.     Quid  sum  miser  lune  diclurus  ?  Quem  pa-  Iro-  num 
ro- ga-tu-rus,        Cuni  vix  jus-lus    sil   se-eu-rus  ? 

8.  Uex  tromendsemajeslalis,  Qui  salvandossalvas  gratis,  Sal- 


va  me,  fonspi-eta-tis.    9.    Hocordaro,      Je-su  pi  -  e.  Quod 


t^E^^E^^^^^^J 


\^m 


i 
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iti 


Is  unie  thronum.         I      sum  oausa  tu-se  vi*»  ;  Ne  luo  jier-das  il-Ia  tli-e.     10.  Quîp- 
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rcns  me    scdi-sli  lassus  :  UotlGinisli  cruccin  passus  :  Tnntus 


la  -  bor    lion  sit  cassus,     11.    Ju  ste  judex   ul-ti-  o- 


nis,  Donum  fac  rcinissi- o-nis    :  Ante  diem  rati- o-nis. 


12.  In-  gemis-co,  lanquamreus  :   Culpa  rubct  vultus  me- 
us:    Supplicanti  parce,  Deus.     13.  Qui  Mariam  absolvi- 


^^^E^EE^^q^it^^^E^E^ 


sli,    Et  la-lronem   exaudisli,  Mihi  quoquespem  dedisti. 


1 4.  I*reces  mea3  non  sunt  digna3  Sed  tu  bonus  lac  bénigne, 


Ne  iierenni  crcmerigne.   15.  Inter  oves    lociun  prsesla 


^^^^^^f^^^^^^^â 


Et  abhœdis  me  séquestra.  Statuens  in    parte  dex4ra 


'3-«-3zJ|=«zi»:^iizi;pi=i 
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l6.Confutatis    male-dictis,     Flammisacribus  ad-diclis, 


\^. 
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is:Tantiis 
-ti-  0- 


ti-  o-nis. 
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Voca    me    cum    benediclis.     17.    O- ro    supjilox  et 
acclinis,  Cor  conlrilum  quasi  cinis  :    Gerc   curam  mei 


:Ei!L-z.£î~f3 


ii-nis.       1(S.     Lacry-mo-sa  (H- es  il- la,     Qua  resurget 
ex         fa-vil-la.        19.    Ju-dicandus    liomo    re-iis: 


■JÊdÊizt^^ 


Unie    er-go      par  -  ce,  Deus.      W.    Pi-e    Jesu  Domi 


tint 


JE£5-i3-5z:»zirJ=ii!?f^-i:~-§ 


ne,      Do- na    e  -  is    re-quiom.      A    -    -    -    mon.  1-2. 
Off.     Do  -  mi-ne  Je-sii  Chri-ste,        Hex  glo    -    -    - 


ri-œ,    libéra    a  -  nimas    o-mnium  li-rle-  li-um      de- 


Sz:.: 
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funclo  -rum  de    pœnis    inl'er  -  ni,    et    de  pro-fundo 
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la  -  CM  :     libe-ra    eas  de  o-re        le-o 


-    -    -  nis. 
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ne  absorbeat  c  -as  tar  -    lariis    no  cadant  in  ob- 
scii  -  rum  :  sed      si    -  gni-fer  sanctus  Mi    -  chael 


represen  -  tôt    o    -    -     as    in      lu  -  cemsan  -  ctam  ; 


*    Quam  0  -  lim  A  -  braliœ  promi-sis-ti,      et    se    -    - 
mi-ni      e    -    jus.  v.    Hos  -ti-  as    et    precos    ti-bi, 


?E5=*£!!ilt^ggîE^5^^E?^3eÉ» 


Do-mine,     lau  -  dis  of-l'e    -  ri-mus  :     tu        sus  -  ci- 
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pe    pro   animabus  il-  lis,    qua  -  rum  ho  -  di-e  mémo- 
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ri-am    fa     -  ci  -  mus  :    lac    e  -  as,  Do- mi-ne,     de 
BP        r^mT  m 9rÊA «■_  ■ n        ■        u 


morte    Iran  -  si    -    re    ad        vi-tam.   »   Quam.    2. 
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Si 
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an  -  ctam  ; 
se    -    - 
S    ti-bi, 
SUS  -  ci- 


MiîiliiJtil 
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li-ne,      de 
uani.    2. 


MESSE    DES    MORTS 


317 


Sanctus,    Sanctus,     Saiictiis  Domiims     Deus  Saba- 
oth.  Plenisiinlcœ-li  et  terra    glo-ri-a  tu-a  :  Ilosanna  in 


!!e5="£èè:^^!^*£e:-53e^ 


excelsis  !    Bonedictus  (|ui  vonit  in  no-mine  Domini  :  IIo- 
sanna  in  excelsis  !  8.   Agniis  I)o-i,   qui  tollis  peccala  mun- 

5rzi|:nziii.'irizizi~n  La  ''^ème  fois  %~~~zizzizzza 

t=:^!!i53^i!5z>i"z:H    on  ajoute  :    tziziTilÎËzJiizD 

di,  doua  o-is  nvjuiem.  //;.  semiùleniain.  6. 


^l^-z^E-Ël^^^r^ïs^EÎE^feS 


Com,  Lux  œ-  ter  -na        lu-  ceat    e-is,    Do    -  mine,   -i 


3E^Z^t^i^^-iEE^£i 


(lum  Sanctis   tuis      in   ee-ter    -    num  :  qui-a  pi  -us  es. 
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V.  Requiem  se- tor-nani  dona   o-is,    Domi  -  ne  :     et  lux  per- 
pe-tu-a     lu-ce-at    e-is.  *  Cum  Sanctis..  8. 
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Aprrs  la  Mrssr,  le  Pirlre,  ayant  quftlè  la  chasuble  et  le 
manipule, prend  la  chape  dérouleur  noire  ;  le  Sous-Diacre, 
portant  la  Croix,  va  se  placer  à  la  léte  du  corps  entre  deu.v 
Acolytes,  et  tout  le  reste  du  Clergé  vient  se  ranger  par  ordre 
autour  de  lu  bière  avec  des  flambeaux  allumés  ;  puis  enfin 
le  Prêtre,  accompagné  du  Diacre,  de  r Assistant  et  des  autres 
ministres,  après  avoir  salué  l'autel,  se  place  en  face  de  la 
Croix  aux  pieds  du  défunt.  En  arrière  de  lui  à  sa  gauche, 
se  tiennent  deux  Acolytes,  l'un  avec  l'encensoir  et  la  navette, 
l'autre  avec  le  bénitier  et  l'aspersoir.  Alors  il  dit  sans 
préambule  r  Oraison  suivante,  un  Acolyte  ou  un  Clerc  tenant 
le  livre  devant  lui. 

Non  inirea  in  judicium  cum  seivo  tuo,  Domino,  quia 
niillus  apud  te  justificabitur  homo,  nisi  per  te  omnium 
peceatorum  ci  tribuatur  remissio.  Non  ergo  eum,  quœsu- 
nius,  tua  judicialis  sententia  premat,  quem  tibi  vera  sup- 
plicatio  fidei  ohristianai  cominendat  ;  sed  gratia  tua  illi 
suecurrente,  mereatur  evadoie  judicium  ultionis,  qui 
dum  viveret,  ins^ignitus  est  signaculo  sanctœ  Trinitatis. 
Qui  vivis  et  régnas  in  srecula  sœculorum.     n.  Amen. 


in  chanire entonne  ahws  cl  le  Chœur  continue  le   Hcpnns 
suivant  : 


Rép.     Libe-ra    me,     Do    -    - 
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mi-ne,     de    niorle 
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uhle  el  le 
u's-Dinor, 
nitvc  ileii.r 
par  ordi'i' 
puis  enfin 
(h's  anlres 
face  de  la 
sa  (jaiii'he, 
la  nacelle, 
il  dit  sa)is 
Jlerc  Icnanl 


Tiine,  quia 
Le  onmiuin 
m,  qiiœsu- 
vera  siip- 
ia  tua  illi 
ionis,  qui 
Trinitatis. 
Amen. 


le    lièpnns 
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le    morlo 
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œ-ter- na,    iii  di-o  il  -  la   Iro-men  -  da  :  *    Quando  cœ- 
li  mo-v<Mi-(li  sunt   ot     ler    -  ra  :  *  Dum  vn    - 
no-ris    judi-ca      -    ro     scb  -  culum      |M'r  i  -  giiem. 
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v.Trenicns  facUis  siiin  ego,    H      li    -  nn'o   <lum  ftiscus. 
si-0  vn-noi'il,    at  -  que  venUi-  ra  i  -l'a  :  '  Qiian<lo  c(p- 
li  moven  -  di  sunt,  et       ter  -  ra.  v.  Diesilla,      di-es 
i  -  rœ,  calamita  -  tis  et  mi-se  -  ri-ae,  (lies  magna  el   a- 


m  ara  val  -def  Uumvo 


liens  judica    -    re 


!e^; 
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sœ  -  culum  per  i  -  gneiii.  v.liequiem  îclernain  doua  e     - 

is,  Do-  mi-ne   :      el  lux  per-pe-tu-a    lu  -ce-at  e  -  is.  '2. 
■On  réptie  Libéra  jusqu'au  v.  Tremens. 
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AUTHE   CHANT. 


Rep.  Li  -be-ra,     libéra  me,  Domine,     de  morte    œter- 
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na,  in  di-e  il-  la  tremenda  :  *    Quando^cœ-li    moven- 
di  sunt,  et  terra  :  f  Diim  vo-ne-ris,  ju-  di  -  care    saecu- 


ËËÊËË3Ê^_^i^ 
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liim  per    ignem.    v.    Tremons  l'actus  sum. 
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El  les  avlrrs  vv.  comme  dans  le  chant  précédenl. 

Pendant  que  Von  chante  ta  répétition  de  ce  Répons,  le 
Prêtre  met  de  l'encens  dans  Vencemoir,  qui  lui'  est  présenté 
par  r Acolyte  et  le  Diacre  ;  puis  le  Répons  étant  fini,  un 
Chantre,  conjointement  avec  le  premier  Chœur,  chante  : 


8— — IH—I^jni^ir-IXl  Le  'lème  fc Ii"r"Z"TTi 

t:?l*=illlî!5--*=5"-3l  Chœur  :  tl?-?l=-35?^E 


Kyri-o,  e-le-  i-son.  Christe.  et  le-i-son. 

Les  dfux      ^-irT-^z:#-zii-7i=zrz.-=n' 
Chœurs  réunis  :  tziz:^_iz!!zrjii_ii:::^z:izz^zzu 

Ky-r  i-e,    e  -    le  -  i  -  son. 
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Répons,  le 
'Si  présenté 
uni  fini,  un 
)hanlc  : 
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G-  1-son. 
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Le  Prêtre  dit  à  haute  voix  Pater  noster,  que  tous  récUeni 
à  voix  basse,  et  en  même  temps  il  reçoit  Vaspersoir  du  Diacre 
ou  de  V Acolyte,  fait  une  inclinalion  profonde  à  la  Croix, 
pendant  que  le  Diacre  ou  le  servant  fléchit  le  genou,  asperge 
la  bière  tout  à  fentour  et  Vencense  de  la  même  manière.  S'il 
passe  devant  le  Saint-Sacrement,  il  fait  la  génuflexion.  De 
retour  à  sa  place,  il  rend  Vencensoir  à  celui  de  qui  il  Va 
reçu,  et  termine  le  Pater  : 


^-■-■=gii«-i[-": 


-■—■-■-♦ 
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V.     Et  ne  nos  inducas  in  tenta- ti-onem.  i«.  Sed  libe- 


^E^E3E-Zl  ?E?rn5E^5S 


ra  nos  a   malo.        v.     A   porta  in-fe-ri.  r,  E-ru-e, 
Domine,  a-nimam  ejiis.      i..    Requi-escat  in  pace. 
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H.  Amen.        v.  Domine,    ex-au-di  ora-ti-onem  meam. 
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R.    Et    cla-mor    me  -  us      ad       te      ve-  ni  -at. 
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V.     Domi-nus  vosbiscura.  n.   Et  cum  spi-ri- tu    tii-o. 
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Oremus.  Deus,  cui  proprium  est  misercri  sempcr,  et  parcore  : 
te  supplices  exoramus  pro  iiuima  faniuli  tiii  N...  quam  hodie  do 
hocsaeculo  migmre  jussisti,  ut  non  tradas  eam  in  manus  inimi- 
ci,  neque  obliviscaris  in  finem,  sed  jubeas  eam  a  sanctis  Ange- 
lis  suscipi,  et  ad  patriam  Paradisi  i)erduci  ;  ut  quia  in  te  spera- 
vit,  et  credidit,  non  pœnas  inferni  sustinciit,  scd  gaudia  œterna 
possideat.  Per  Ciiristuru.  r.  Amen. 

Si  le  défunt  est  prêtre,  on  dit  dans  V  Oraison  :  pvo  anima  famuli 
tui  Sacerdotis,  quam,  etc. 

Après  V  Oraison,  on  porte  le  corps  au  lieu  de  la  sépulturi',  si 
elle  doit  avoir  lieu  alors,  et,  en  s'' y  rendant,  les  Clercs  chantent 
V Antienne  suivante  : 


~W 
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Ant.    In    Paradisum  deducantte  Ange-li   :   intu-o  advcn- 
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tu    susci-piant  te  Martyres,  et  perducant  te  in  civitatem  san- 
ctam  Je-rusalem.    Chorus  Angelorum  te  sus-cipiat,  et  cum 


r?5=J^ 
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La-zaro    quondam  paupere    aeternara  habeas  re-quiem.  7. 

Lors^n^on  est  arrivé  u  la  fosse,  le  Prêtre  la  bénit,  si  elle  ne 
Vest  déjà,  en  disant  l'Oraison  suivante  : 

Oremtis.  Deus,  cujus  miseratione  aninife  fidelium  requie- 
scunt,  hune  tumulum  benedicere  dignare,  eique  Angelum 
tuum  sanctum  députa  custodem  :  et  quorum,  quarumque  corpo- 
ra  hic  sepeliuntur,  animas  eorum  ab  omnibus  absolve  s'incunlis 
delictorum,  ut  in  te  semper  cun  Sanctis  tuis  sine  fine  het-entur. 
Per  Christum  Dominum  nostrum.  u.  Amen. 

Après  V Oraison,  le  Prêtre  asperge  et  encense  le  corps  du  défunt 
et  la  fosse. — Si  la  sépulture  ne  doit  pas  avoir  lieu  alors,  on  omet 
V Antienne  la  Paradisum,  ainsi  que  la  bénédiction  de  la  fosse, 
dans  le  cas  où  elle  a  déjà  eu  lieu,  et  l'on  poursuit  V Office  comme 
stiit,   ce  qui  ne  doit  jamais  s'omettre  : 


parcere  : 
hodie  de 
lis  iîiimi- 
is  Ange- 
te  spera- 
;a  œterna 


na  famuli 


s  chaulent 


o  advcn- 
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itatem  san- 

;,  et  cum 

liem.  7. 
I,  si  elle  ne 


\\m   rcquio- 
Angelum 
|ique  corpo- 
:c  v'iiu'.ulis 
Uet-entur. 


)9  du  défunt 
r*s,  on  omet 
ie  la  fosse, 
ïice  comme 


ABSOUTE 


323 


t^:^-^: 


■—■♦-■-■-■— ■-♦-^ii^r' 


-.z=\-z 


-±z\ 


Ant.    K-go  sum.C'an^Benodictus  Dominas  Deiis  Is-ra-el,  * 
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qui-a   vi-si-tavit  et  fc-cit  redempti-onein  plcbis  sua;.    2. 


Et  erexit  cornu  salutis  nobis, 

*  u\  domo  David  pueri  sui. 

Sicut  locutus  est  per  os 
Sanctorum,  *  qui  a  saeculo 
sunt,  Proplietai'um  ejus. 

Salutem  ex  iniinicis  nostris, 

*  et  de  manu  omnium  qui  ode- 
runt  nos. 

Ad  faciendara  misericor- 
diam  cum  patribus  nostris,  * 
et  mcmorari  testament!  sui 
sancti. 

Jusjurandum,  quod  juravit 
ad  Abraham  patrem  nostrum, 

*  daturum  se  nobis. 

Ut  sine  timoré  de  manu  ini- 
micorum    nostrorum  liberati, 

*  serviamus  illi. 

In  sanctitate,  et  justitia  co- 


ram  ipso,  omnibus  diebus  no- 
stris. 

Et  tu,  puer,  Proplieta  Altis- 
simi  vocaberis  :  *  pneibis  enim 
ante  faciem  Domini  parare  vias 
ejus. 

Ad  dandam  scientiani  salu- 
tis plebi  ejus,  *  in  remissionem 
peccatorum  eorum. 

Per  viscera  misericordiîe 
Dei  nostri  :  *  in  quibus  visita- 
vit  nos  oriens  ex  alto. 

Illuminare  bis  qui  in  tene- 
l)ris,  et  in  umbra  mortis  sc- 
dent  :  *  ad  dirigendos  pedes 
nostros  in  viam  pacis. 

Requiem  œternaui  *  dona  ci. 
Domine. 

Et  lux  perpétua  *  luceat  ei. 
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Ant.     Ego  sum       resurrecti-  o  et  vi  -  ta   :     qui  crédit   in 
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me,  e-ti-amsi  mortuus   fu-e-rit,  vi  -  vet  :  et  o-mnis  qui 
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vivit,  et  creditin  me,  non  mori-etur  in     te-ter-num. 

J,e  Prêtre  dit  ensuite  ,•  Kyrie,  eleison. 

Christe,  eleison.  Kyrie,  eleison. 

Pater  noster.  Pendant  ce  temps  il  asperge  le  corps. 
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V.  Etnenosinducasin  tentationem.  u.  Sed  libéra  nos  a malo. 

V.  A  porta  inferi.  r.  Erue,  Domine,  animam  ejus. 

V.  Requiescatin  pace.  b.  Amen. 

V.  Domine,  exaudiorationem  meam.  r.  Et  clamor  meus  ad 
te  veniat. 

V.  Dorainus  vobiscum.  r.  Et  cum  spiritu  tuo. 

Oremus.  Fcc,  quaesumus,  Domine,  hanc  cum  *  servo  tuo 
defuncto  {ou  famula  tua  defuncta)  misericordiam,  utfactorum 
suorum  in  paenisnon  recipiat  vicem,  qui(oîf  quae,  tuam  in  votis 
tenuit  voluntatem*  ut  sicut  hiceuni  (ou  eam)  vera  fides  jiinxit 
fidelium  turmis;  itâ  illic  eum(oM  eam)  tua  mi-:eratio  societ  an- 
gelicis  choris.    Per  Ghristum.     Amen. 

Ensuite  le  Célébrant,  faisant  de  la  main  droite  un  signe  de  croix 
sur  la  tombe,  dit  : 

V  Requiem  îPternam  dona  ei,  Domine,  r.  Et  lux  perpétua 
luceat  ei. 

V.  ivequiescat  in  pace.  r.  Amtn. 

V.  Anima  ejus,  et  animae  omnium  fidelium  defunctorum  per 
misericordiam  Dei  requiescant  in  pace.  R.    Amen. 

En  revenant  à  V église  ou  à  la  sacristie  on  récite  l'Antienne 

Si  iniquitates  et  le  Psaume  De  profundis,  153. 


MOTETS  POUR  LA    MESSE  DES  MOUTS. 

Pi-e    Jesu    Domine,         Dona     e  -  is    requiem,  iij. 

La  dernière  fois  Jzznizzzq iQ^  j 

on  ajoute  :      t~ll"iz:it— ■— BS^ 
sempi-  ter-nam.     1. 


t--"EE!tt!3^i^^^?3^3^^S^ 


Sirr, 


0    Sa-lu-ta  -ris  Ho-sti-a    sa-cra,     Tn-teger  ho- 


-=-£tW- 


-H- 


î^^=^^^55Bff5^^^5^:^^ 


mo,  Do-itas  ve-ra,  Fons  et    o-ri-  go  prima  salu-tis, Parce 


^âl^i^^-! 


de-functia.        Tu  qui  os  nostra  u -nicasa-lus,   Hominum 


amalo. 
meus  ad 


:vo  tuo 
actorum 
in  votis 
es  jnnxit 
)ciet  an- 

,e  de  croix 

perpétua 


orum  per 

niienne 


mem.  tij- 


rer  ho- 


S 


|tis,Parce 


[oramum 
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^1 


:[j=i-i=:^~pii.-^HPÉ»=ii[:i|zl-:JJ!^g:ïpiî^ 

■ ^^""H     ■ — ' ' 


qui-que,  o  boue    Je-su,   Vi-ti-a])urffii3  atque  romit-tis,  Par- 


cedefunctis.  rre-cibus  no- stris  atquc  tuo-rura  Omni- 

um  fic-xus,    o  Jesu  pi-  e,  Nostris  u-  bique     annu-e  vo- 


tis,  Parce  defunctis.  Ke-quiem  cunctis,   quîtsumus. 


»£îE!5BEŒ!E"Ei 


iz3:q: 


do-na  In  te   defunctis,   etluxœ-ter-na,  Me-ritis    ck'meus 


Ë^-^^5^^Jf_-Ëïr-lÊèï.f^£fl; 


et  pi-e- ta-tiSj  Luceat   e-  is.        A    -    nien.  G. 

0  me-ritum  pas-si-o-nis,    Sumnuc  misc-rati-onis    0 

passi- ouis  nieritiiui!  O  pussionis  raeritum  !  Umbram  pnebeus 

contra  a?stum   di-vinalis  ul-ti-onis,  0  me-rituni  jtassi-ouid!  l. 


S:^.— ^: 


tn—i 


■-♦ 


Jf-^Ji 


"az]i_B_    B_d 


Mi-se-remini,  ini-se-remini  nie-i,  saltem  vos       a-niici 


rae-i  :  quia  maaus  Do  -  mini    te  -  tigit  me.  P«.De  pro-l'undis 


w 

II 


■e' 

II 


m  I! 


!!?- 


^^, 
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clamavi  ad  te,Do-nii-ne  :  Domi-ne,ex-au-di  voccm  uic-am.  1. 

On  répète  Miseremini  après  chaque  verset  du    Psaume  De  pro- 
fundis,  153. 

AUTRE    CHANT 


«H 


;ii  *- 


I 


ll=^^t*zîE.'ït^=?^Ê~^^- 


»3iî?=5 


Solo.  Mi-scre-mini  mei,  niiso-remini  mei,  sal-tem  vos  a-mi- 


^E?E5iî^! 


'=»:: 


Le  Chœur  répète 


ci  moi,  sal-tem  vos  a-niici  mei. 


Miîieremini.       p — ZZ\ 

Qui- 
Le   G  h.   répète 
Miseremini. 


»^iE§ 


a  manus  Domini  te  -  tigit  me,  tctigit  me. 


5E^^5ÏEEt!^^?^ikïE?=ïl^ 


Requi-em  aeternam  do-na  e-is,  Domine  :  et  lux  perpetu-a 

\Le  Gh.  répète 
Miseremini. 

luceate-is,  et  lux  perpe-tua   Inceate    -  is. 

Jesu,  salva-tormundi,  exandi  precessupplicum.    Mi-se- 


^^.=iifit5îi[^ii:^ 


i|i=ti 


re-mini  mei,    misere-mini  mei,  saltem  vos  a-mi-ei  me-i  : 


tu 

quia  manus  Domini    te- tigit  me. 


Noctem   ver-terunt 


1^"£E^ 


H ' 1 — t U 


in  diem,    et  rursum  post  tenebras  spero  Incem.      Jeau. 


De  pro- 


os  a-mi- 


Qui- 

Ch.   répUe 
îeremini. 


H ■ 

letu-a 
Ch.  répète 
seremini. 


im.    Mi-se- 


.(•i  me-i  : 
r-terunt 

F0 


Je&u. 
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^±- 


I ■-■-■- 

I , 1. 


jEËtE5E:~5EEiE§ErE^""£3 


Pe-li  me-ap,  consumptis  carnibus,         adh^e- sit 


^=m^. 


09  me-um.         Mi-  se-  re  -  mi-  ni. 


1 


:iizi-4-Y-:z-.-t:n-"=:^-l=t=!=:! 
i_.z 1 1 


Qiiare  per-se-qui- mi-ui    me     si-cut  Dt^-us,     et 
car-ni-  bus  me  -is  sa-  tii-ra  -mi-  ni  ?        Je-su. 


?ld2i:zz: ' i7 


:^E?^E!=E53ÊiE§3 


Re  -  qui-em    ae- ter-nam  do-na    e-is,    Do-mi-ne  : 


et  lux  perpe-tu-a       lu-ce-at    e-is.         Mi- sc-re-mini.  6. 

^^^~*-~""-TË"-Z^^=.:gEiL-ïp»i7 


t 


îzzzj: 


ïÊi 


0  Christe    Sal-vatormundi,  exaudi  pièces  nostras  G. 


V  PARTIE. 
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MÉTHODE  ABRÉGÉK  DE  PLAIN-CHANT 


'I 


1°. — Le  Pîain-chant  est  6crit  A,  l'aide  do  notes,  de  signes 
et  de  figures.  Celui-lfl,  sait  le  Plain-clmnt,  qui  sait  faire 
l'usiage  et  l'application  de  ces  trois  cho?es. 

DES  NOTES. 

2". — Tous  les  sons  que  la  voix  humaine  peut  Craettre  hc 
réduisent  il  sept.  Ces  sons  sont  représentés  par  des  signes 
conventionnels  qu'on  appelle  Not'is,  et  qu'on  désigne  par 
les  syllabes  do,  ré,  mi,  fa,  sol,  la,  si. 

Les  notes  se  placent  sur  une  bande  ou  portée,  compo- 
sée de  quatre  lignes  horizontales.  I/espace  qui  sépare  cha- 
que ligne  est  appelé  InterU{;nf. 

Les  lignes  ot  les  interlignes  se  comptent  en  montant. 


4"'«  ligne.... 
.>•  ligne.... 
>•  ligne.... 
l"  ligne.... 


...  .S"»  interligne. 
...  'i^'interiignf. 
...  l"  interligne. 


Les  notes  peuvent  être  posée?  i  r  les  lignes  mêmes, 
dans  les  interlignes,  au-dessus  et  au-dessous  de  ta,  portée, 
et  quelquefois  sur  des  lignes  supplémentaires.   Exemple  : 


im 


I 


I   ■-! 


r 


:  I 


;  5 


u 
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DES  CLEFS. 


3" — Les  notes,  quelle  que  soit  la  place  qu'elles  occupent 
dans  la  portée,  n'ont  par  elles-niôrnes  aucune  expression. 
Pour  leur  en  donner  une,  on  a  nnê  deux  signes  qu'on 
appelle  Clefs,  savoir  :    la  clef  ue  J>o  et  la  clef  de  Fa. 

Les  clefs  se  placent  toujours  au  commencement  de 
la  portée.  La  clef  de  Do  peut  se  placer  sur  chacune  des 
quatre  lignes  ;  mais  généralement  on  ne  la  rencontre  pas 
sur  la  première  ligne.  La  clef  de  Fa  se  place  ordinaire- 
ment sur  la  troisième  ligne.    Exemple  : 


Clef  de  Do 


Clef  de  Fa 


1^: 


:t 


■^ 


C'est  au  moyen  de  ces  de  clefs  qu'on  donne  aux 
notes  leurs  noms.  Lorsqu'une  ^  j  est  régie  par  la  clef 
de  ])o,  la  note  placée  sur  la  ligne  qui  passe  entre  Icb 
deux  dents  de  la  clef  se  nomme  toujours  Do.  Si,  au  con- 
traire, la  pièce  est  régie  par  la  clef  de  Fa,  la  note  placée 
&ur  la  ligne  qui  passe  entre  les  deux  dents  de  la  clef  u'ap- 
pellc  Fa. 

Ola  posé,  pour  connaître  les  noms  et  la  position  do» 
autres  notes,  il  faut,  si  elles  montent,  les  nommer  dans 
leur  ordre  naturel  ascendant,  do,  ré,  mi,  fa,  sol,  la,  si  ;  et. 
si  elles  descendent,  il  faut  suivre  l'ordre  contraire,  l'ordre 
descendant  :  si,  la,  sol,  fa,  mi,  ré,  do. 

EXEMPLES  PAB  LA  CLEF  DE  DO. 


pj — ■: 


do,      si,     la,      soi,     la,     mi,     ré,     do,     do,    r«.^, 


àf: 
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i  occupent 
îxpression. 
gnea  qu'on 
de  Fa. 
cernent   de 
tiaoune  des 
icontre  pas 
I  ordinaire- 


5=i--i: 


5-' 


(lo,      oi,      lu,      sol,     fa,      mi,    do,     ro,    .  mi,      fa, 


do,     si,      la,      sol,     do,     ré,     mi,     fa,     sol,      la. 

EXEMPLE  PAR  LA  CLEF  DE  FA. 


t    I 


f-'a 


donne  aux 
par  la  clef 
e  entre    les 
Si,  au  con- 
note  placGc 
a  clef  u  ap- 
position dos 
inmcr  dans 
\l,  la,  si  ;  cl 
lire,  Tord  10 


do,    ré, 


'lE-E 


1! 


fa,      mi,     ré,     do.      si,      la,      fa,      sol,    la,      si. 


VALEUR  DES   NOTES. 


4". — Les  notes  n'ont  pas  toutes  la  même  valeur,  c'est- 
îl-dire  la  même  durée.  Sous  ce  rapport,  on  distingue  qua- 
tre sortes  de  notes  :  les  communes,  les  brèves,  les  longues 
et  les  doubles.    Exemple  : 


Communes. 


Brèves. 


Longues, 


Doubles. 


S: 


\=z.. 


^^•^♦^î 


^^ 


;b 


Si  l'on  veut  exprimer  la  valeur  de  chacune  de  ces 
notes,  on  peut  dire,  en  prenant  la  commune  pour  unité, 
(lu'elle  équivaut  A  deux  brèves,  ou  A.  la  moitié  do  la  dou- 
ble, et  que  la  longue  a  la  valeur  d'une  commune  et  demie, 
ou  de  trois  brèves.  Cependant  on  ne  doit  pas  observer 
cette  valeur  d'une  manière  absolue,  le  chant  paraîtrait 
liuinder. 


m. 


H: 


>!Bl 


1  ^    :i: 

^4 
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5». 


DES  BARRES. 


-Les  barres  sont  des  lignes  qui  traversent  perpendi- 
culairement la  portée.  Elles  marquent  les  pauses  qu'il 
faut  faire  en  chantant.  On  en  distingue  trois  espèces  : 
la  petite,  la  grande,  la  double.    Exemple  : 


Petite  barre. 


Grande  barre. 


Double  barre 


i 


La  petite  barre  ne  coupe  que  les  deux  lignes  internes 
de  la  portée  ;  elle  marque  un  léger  repos,  il  pou  près  la 
valeur  d'une  brève. 

T^a  grande  barre  traverse  toute  la  portée  ;  elle  indique 
un  repos  plus  marqué,  il  peu  prés  la  valeur  d'une  com- 
mune. Elle  se  met  :  1",  entre  les  principaux  membres  de 
phrase  ;  2",  a  la  fin  des  vers  dans  les  hymnes  et  les  pro- 
ses ;  3°,  un  peu  avant  la  fin  des  traits,  des  graduels,  des 
versets  de  l'alleluia,  pour  indiquer  l'endroit  oil  tout  le 
chœur  doit  se  réunir  pour  achever  le  verset, 

La  double  barre  annonce  la  fin  d'une  strophe,  d'un  ver- 
set, d'un  morceau  quelconque.  E!!e  sert  encore,  dans  les 
intonations,  j\  marquer  l'endroit  ort  doit  s'arrêter  relui 
(jui  enlonno,  ])our  laisser  le  chœur  continuer. 


^  -1 


DU   GUIDON. 

0".— Le  guidon  est  une  espèce  de  demi-note  il  queue 
([ui  se  place  il  la  fin  de  la  portée  pour  indiquer  la  pre- 
mière note  de  la  portée  suivante.  On  l'emploie  encore 
dans  le  cours  de  la  portée,  lorsqu'il  y  a  ehan«jfement  de 
clef. 
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perpeiidi- 

ases  qu'il 

espèces  : 


Exemple  : 


.  =:T~:t: 


-i — 


e  barre 


s  internes 
PU  près  la 

lie  indique 
L'une  com- 
lembres  de 
Ict  les  pro- 
idiiela,  des 
3il  tout  le 

d'un  ver- 
dans  î?»s 
•ôter  felui 


îl  queue 
er  la  pre- 
)ie  encore 
rement  de 


?^^^; 


DES  ACCIDENTS. 


7". — On  désigne  sous  ce  nom  trois  signe»  qui  ont  pour 
effet  d'abaisser  ou  d'élever  les  notes  devant  lesquelles  ils 
sont  placés  :  ce  sont  le  hémol,  le  diùse  et  le  bécarre. 


5: 


Bémol. 

zdlz= 


Dièse. 


Bécarre. 


:Î3: 


DE   LA  CONSTITUTION   DE  LA  GAMME  ET  DE  SON 

INTONATION. 

8". — La  gamme  serait  la  suite  des  sept  notes  :  do,  ré, 
mi,  fa,  sol,  la,  si  ;  mais  pour  satisfaire  pleinement  l'oreille, 
il  a  fallu  ajouter  à  ces  sept  notes  une  huitième  note 
qui  est  la  première  que  Ton  a  nommée  :  do.  Cette  hui- 
tième note  fait  le  commencement  d'une  seconde  gamme 
qu'une  voix  parcourrait  dans  le  même  ordre  que  la  pre- 
mière, si  elle  voulait  s'élever  a  une  plus  grande  hauteur. 
La  gamme  se  compose  donc  de  huit  notes  consécutives. 

Chaque  note,  prise  isolément,  peut  être  représentée 
par  n'importe  quel  son.  Prise  dans  l'enEcmble  de  la  gam- 
me, chaque  note  a  par  rapport  ;\  fes  compngnes  un  son 


i     ;1 


m 


H 


l 


Mi 


i-'  A. 


^^îSS^T^Sv" 


A 


■V  ; 


i 


1 


|i: 


r 


■  n 


•H! 


33Ô 


MÉTHODE  ABRÉGÉE  DE  PLAIN-CHANT 


déterminé  et  cai  actériotique.    C'est   ce  son   que  la  voix 
doit  rendre  quand  on  chante. 

Comment  doit  procéder  la  voix  pour  atteindre  ce  but  ? 
Disons  d'abord  que  Je  son  de  la  note  de  départ  est  tout  à 
fait  arbitraire.  Mais  ce  son  une  fois  choisi,  si  on  veut 
monter  la  gamme,  il  faut,  pour  chacune  des  autres  notes 
consécutives,  élever  la  voix  d'une  certaine  quantité  dé- 
terminée. Au  contraire,  si  on  veut  descendre  la  gamme,  il 
faudra  pour  chaque  note  ab.  ^er  la  voix  de  la  quantité 
dont  on  l'aura  élevée  en  montant. 

Cette  quantité,  dont  la  voix  doit  s'élever  et  s'abaisser 
pour  chaque  note,  quand  on  parcourt  la  gamme  dans  les 
deux  sens,  est  appelée  intervalle. 

Comme  la  gamme  se  compose  de  huit  notes,  elle  ren- 
ferme donc  sept  intervalles.  Mais  ces  intervalles  ne  sont 
pas  tous  d'égale  grandeur:  cinq  sont  sersiblement  égaux; 
les  deux  autres,  égaux  entre  eux,  sont  plus  petits.  Ces 
deux  derniers  se  trouvent  entre  mi  et  fa,  si  et  do.  On 
a  donné  à  chacun  des  cinq  grands  intervalles  le  nom  de 
toUy  et  aux  deux  autres  les  noms  de  demi-tons,  parce 
qu'ils  sont  sensiblement  la  moitié  du  ton. 

La  gamme  se  compose  donc  de  huit  notes,  et  de  sept 
intervalles  formant  cinq  tons  et  deux  demi- tons. 

REPRÉSENTATION  GRAPHIQUE  DE  LA  GAMME. 

0". — Four  mieux  comprendre — 1°  la  constitution  de  la 
gamme  ;  2"  le  travail  que  la  voix  doit  faire  pour  la 
parcourir  ;  3°  le  mécanisme  du  chant,  comparons  la 
gamme  à  une  échelle  formée  de  huit  degrés,  et  dont  la 
hauteur  de  chaque  degré  correspondrait  ft.  chacun  des 
sept  intervalles. 


'  ''  M 


e  la  voix 

e  ce  but  ? 
est  tout  à 
li  on  veut 
itres  notes 
antité  dé- 
i  gamme,  il 
a  quantité 

;  s'abaisser 
le  dans  les 

s,  elle  ren- 
ies ne  sont 
ent  égaux; 
letits.    Ces 
et  do.    On 
le  nom  de 
0M8,  parce 

et  de  sept 
is. 

LMMB. 

tition  de  la 
\re  pour  la 
ipavons  la 
let  dont  la 
kacun  des 
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sii — i • 


la 


ton 


8o1 


ton 
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_8''  degré. 
'7»  degré. 
■6'  degré. 


fa. 


ton 


ré 


^-    l     deini-ton 
ton 


do 


■5"  degré, 

-4"  degré. 
-3"  degré. 

.2°  degré. 


ton 


1"  degré. 


Cela  posé,  nous  disons  que,  pour  parcourir  la  gamme 
en  tous  sens,  la  voix,  guidée  par  l'oreille,  doit  faire  ce 
que  fait  le  pied,  guidé  par  l'œil,  pour  parcourir  la  dite 
échelle. 

Généralement,  une  seule  gamme  ne  peut  répondre  à 
tous  les  besoins  du  chant.  Il  arrive  souvent  que,  après 
avoir  parcouru  toutes  les  notes  de  la  gamme,  il  faille 
donner  des  notes  plus  élevées.  Que  faire  ?  —  Faire  ce 
que  fait  l'ouvrier  qui  ne  peut  atteindre  la  haiiteur  de- 
mandée avec  une  échelle  de  huit  degrés.  On  ajoute,  à  la 
première  gamme,  une  deuxième  gamme  semblable,  puis 
une  troisième,  etc.. .  jusqu'il  ce  qu'on  ait  atteint  la  note 
voulue,  et  môme,  si  l'on  veut,  jusqu'à,  ce  qu'on  ait 
atteint  le  sommet  de  la  tour  de  Babel,  où  il  y  aura 
(îon  fusion  des  sons. 

DU  CHANT    DE   LA   GAMME. 

10". — Pour  apprendre  à  bien  chanter  la  gamme,  on 
floit  :    1**,  se  guider  sur  un  instrument  h  sons  fixes,  ou 


il 


a: 


Ml 


m 

h 


t 


1 


;i 


li 


liiû. 
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sur  la  voix  d'un  maître  entendu  ;  2",  bien  remarquer  la 
différence  des  tons  et  des  demi- tons  ;  3",  répéter  plu- 
sieurs fois  la  gamme,  et  ne  pas  passer  à  un  autre  exer- 
cice avant  que  chaque  note  de  la  gamme  soit  bien  gravée 
dans  l'oreille. 

Dans  les  exercices  suivants,  les  demi-tons  sont  marqués 
par  ce  signe. 


EXERCICES. 


t=: 


I^?! 


I^'^^^l 


do, 


sol,        do,        do, 


sol. 


do, 


tç 


■''=• — *-i — * — B^s» — — n 


ré, 


la, 


re,    re, 


la, 


ré, 


l; 


I — ■— I 


mi, 


aziËipdtzB: 


si, 


mi,    mi, 


SI 


nii, 


fa,  do,  la,    fa,  do,  fa, 


sol, 


^ 


ré, 


sol,  sol, 


ffi, 


snlj 
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marquer  la 
gpéter  plu- 
autre  exer- 
bien  gravée 

)nt  marques 


do, 


ré, 


m\, 


la, 


mi, 


t=:z:iz-=i=i 


la,    la, 


mi, 


la, 


81, 


fa,  si,    si,        sol,  fa 


DES  INTERVALLES. 


SI, 


sol 


11". — L'intervalle  est  la  distance  qu'il  y  a  entre  deux 
notes,  placées  sur  des  degrés  différents  de  récheîle.  Il 
y  a,  dans  la  gamme,  sept  intervalles  différents  :  la  se- 
conde,  la  tierce,  la  quarte,  la  quinte,  la  sixte,  la  septième 
et  l'octave. 

La  seconde  est  l'intervalle  compris  entre  deux  degrés 
conjoints,  c'est-à-dire  entre  deux  notes  qui  se  suivent  im- 
médiatement dans  l'ordre  de  la  gamme.  C'est  cet  inter- 
valle qu'on  a  étudié  précédemment,  et  qu'on  a  désigné 
sous  les  noms  de  ton  et  de  demi-ton.  La  seconde  peut 
être  majeure  ou  mineure.  Elle  est  majeure  si  elle  est 
d'un  ton  entier,  comme  do-ré,  ré-mi,  etc.,  et  mineure  si 
ellt  n'est  que  d'un  demi-ton,  comme  mi-fa,  si-do. 

La  tierce  est  l'intervalle  qu'embrassent  trois  degrés  con- 
sécutifs. Elle  est  majeure,  lorsqu'elle  renferme  deux,  tons 
entiers,  comme  do-mi,  fa-la,  sol-si  ;  elle  est  mineure, 
lorsqu'elle  ne  renferme  qu'un  ton  et  un  deuû-toii, 
comme  rê-fa,  la-do. 

La  quarte  est  l'intervalle  qu'embrassent  quatre  degrés 
consécutifs,  comme  âo-fa,  ré-sol,  etc. 

La  quinte  est  l'intervalle  qu'embrassent  cinq  degrés 
consécutiffl,  comme  dn-.9of,  ré-ln,  etc. 


y 


I 


p 
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La  sixte  est  l'intervalle  qu'embrassent  six  degrés  con- 
sécutifs, comme  do-la^  ré-si. 

La  septième  est  l'intervalle  qu'embrassent  sept  degrés 
consécutifs,  mais  elle  n'est  pas  usitée. 

Uoctave  est  l'intervalle  qu'embrassent  les  huit  degrés 
d'une  gamme,  comme  do-do,  ré-ré. 


EXERCICES. 

Intervalles  de  secondes. 


5=iz=z: 


t^3r=E^:L==iE=±i=iE=1E]iï^^^^ 


^ZilZKIillIIB-- 


t=îîEzrHELi*îï?rïtEïEËHEE^EïïîïïïE^^^^ 


Tierces  par  degrés  conjoints. 


razïnr 


;^ 


i'^ir^-:^d^Œ!^Ë^^^§§ 


Tierces  par  degrés  disjoints. 


'^S^E^E=~^ 


Tierces  mêlées. 


^^±^^."^51^^^= 


m 


■  i! 


Lli 


îgrés  con- 
3pt  degrés 
uit  degrés 


>^m 


— I— I 


^^^ 


^ 
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J!^: 


:t 


q 


N:ï^ 


iz,-,zKvJ^-.— -«-^-4^ 


5; 


Quartes  mêlées. 

■— B B-^ g ■ m ■ 


5tmi 


fe 


Quartes  simples. 


Quintes  mêlées' 


§-Z=I=— r 


ïf£5ïtf^=ïïîEz 


£-E^' 


■ — ■-,-■-■- 


azzzizt 


fcii« 


tzz: 


Sixtes  mêlées. 


Stiri- 


-»-»-! 


■rJL*         -j— q-«i" -■•— g 


fS:rif3H 


— iitin 


y 


î  ?i 


;«(? 


ai' 


M 

m 
m 


fi 
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DE  l'usage  des  accidents. 

12". — On  sait  que  les  demi- tons  de  la  gamme  sont  pla- 
cés entre  mi  et  fa,  si  et  do.  Mais  cette  disposition  n'est 
pas  invariable,  ils  peuvent  Otre  tranaportêa  entre  toutes 
les  notes  s(}parées  par  un  intervalle  d'un  ton.  Il  suffit 
pour  cela  de  changer  l'intonation  d'une  de  ces  notes. 

Four  indiquer  ces  changements,  on  place  devant  la 
note  à  modifier  les  signes  du  bômol,  du  dièse  ou  du 
bécarre. 

Le  bémol  abaisse  d'un  demi-ton  la  note  devant  laquelle 
il  est  placé  ;  le  dièse,  au  contraire,  élève  d'un  demi-ton 
la  note  devant  laquelle  il  est  placé.  Le  bécarre  remet  la 
note  altérée  dans  son  ton  naturel. 

Le  bémol  peut  être  continuel  ou  aGcidentel.  Il  est  con- 
tinuel, lorsqu'il  se  trouve  au  commencement  d'une  pièce, 
immédiatement  après  la  clef  et  répété  ainsi  à  toutes  les 
portées.  Alors  son  influence  s'étend  d'un  bout  ù.  l'autre 
de  la  portée  (à  moins  quelle  ne  soit  détruite  par  le 
bécarre),  sur  toutes  les  notes  de  la  ligne  ou  de  l'inter- 
ligne sur  lequel  il  se  trouve  ;  il  s'étend  même  aux  notes 
du  môme  nom,  qui  seraient  à  l'octave. 

Le  bémol  est  accidentel,  lorsqu'il  n'est  point  placé  k  la 
clef.  Son  influence  ne  s'étend  alors:  que  sur  la  note  de- 
vant laquelle  il  est  placé  ;  à  moins  que  cette  note  ne  se 
trouve  répétée  deux  ou  trois  fois  de  suite  sur  le  même 
mot,  ou  dans  la  même  phrase  de  chant. 

Il  faut  appliquer  au  dièse  ce  qu'on  a  dit  du  bémol  : 
seulement  il  est  beaucoup  plus  rare  dans  le  plain-chant, 
il  n'y  est  même  jamais  qu'accidentel. 

Dans  nos  livres  de  plain-chant,  avec  la  clef  de  fa,  lu 
bémol  est  toujours  sous-entendu. 


sont  pla- 
tion  n'est 
,re  toutes 
U  suffit 
\  notes, 
devant  la 
&e   ou  du 

it  laquelle 

demi-ton 

î  remet  la 

Il  est  con- 
une  pièce, 
toutes  les 
à  l'autre 
,e  par  le 
de  rinter- 
aux  notes 


plai 


ce  à  la 
note  dé- 
cote ne  se 
le  même 

bémol  : 
lain-chant, 

de  fa,  lu 
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Le  maître  devra  bien  faire  sentir  la  différence  qu'il  y  a 
entre  une  note  naturelle  et  une  note  bêmolisée  ou  dièsée. 


EXEMPLES. 


?_._  ■_i=:F -î± 


tr 


i 


^Ë 


^B 


la,  si,  la,        la,    si,     la. 


?=ri: 


^iEi:!E*E?EEïE51~| 


Eemarque. — Dans  le  plain-chant,  on  donne  générale- 
ment le  nom  de  za  au  si  bémol,  afin  de  mieux  graver 
dans  l'oreille,  dit-on,  l'altération  qu'il  subit.  Il  semble 
qu'on  pourrait  se  passer  d'un  pareil  changement,  car  on 
admettra  facilement  que  cette  syllabe  izd  est  bien  dure. 
Cependant,  si  on  tient  tl  un  changement,  je  proposerais 
la  syllabe  seu,  qui  est  plus  douce  et  plus  coulante  que  za. 

DU  CHANT  DES  PAROLES. 

13°. — Avant  de  chanter  les  paroles  d'une  plôcc  de 
chant,  on  commeniîe  par  solfier  toute  la  pièce,  si  elle  est 
courte  ;  mais  phrase  par  phrase,  si  elle  est  longue.  Une 
fois  bien  affermi  dans  les  note.s,  on  peut  substituer  à. 
chaque  note  les  voyelles  a  ou  e,  ou  encore  fredonner  l'air. 

Cela  fait,  on  chante  les  paroles. 


EXEMPLE. 


s± 


ï 


§ 


3Ë£^^^ 


do,  fa,  fa,  sol,  la,  sol,   si,  la,  sol,  fa,  mi,  fa,  do,  seu,  la,  sol, 
aa.   aaaa       aaaaaaaaaa 

A-  ve,  ma-ris  stel-la    De  -i  ma-  ter  al-raa,  Atque  semper 


Kf 


m 


i^ 
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1      I 


%±—-i=i^ 


^■ 


-3EÎ 


'^^^ 


fa,  la,  sol,   la  sol,  fa,  mi,  ré,  do,   la,    si,  sol,  fa,  mi,  fa. 
aaaaaaaaa      aaaaaa 

Vir   -  go,  Fe-lix  cœ-li    porta,  Fe-lix  cœ-ll  porta. 

S'il  arrive  qu'on  no  puisse  faire  du  premier  coup  l'in- 
tervalle de  deux  notes,  comme  une  quarte,  une  quinte, 
etc . . ,,  on  intercalle  entre  ces  notes  les  notes  de  la 
gamme.    Exemple  : 


au  lieu        on  dit  plusieurs  fois, 
de 


enfin... 


5- 


t—a 


i 


do,  fa 


B *--■■" ■ ^ " 


fc 


do,  sol. 

Dans  le  chant  des  paroles,  il  ne  faut  jamais  perdre  de 
vue  les  trois  règles  suivantes  : 

1ère  Règle. — ^11  faut  donner  à  chaque  syllabe  toutes  les 
notes  qui  lui  appartiennent.  On  reconnaît  que  des  notes 
appartiennent  à  une  même  syllabe,  lorsqu'elles  sont 
contiguës  les  unes  aux  autres,  ou  lorsqu'il  n'y  a  sous  la 
portée  aucune  autre  syllabe  à  laquelle  elles  puissent 
appartenir. 


&£-^S5Bifc^-EgF,S^^S!^^§ 


Ju-bi-  la    -    -  te. 


Al 


ma. 


i.'! 
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2ème  Règle. — Lorsqu'une  syllabe  commence  par  une 
consonne,  cette  consonne  ne  se  prononce  que  sur  la  pre- 
mière note  ;  de  même,  lorsqu'une  syllabe  est  terminée 
par  une  consonne,  on  ne  prononce  cette  consonne  que 
sur  la  dernière  note.  Ainsi^  dans  les  exemples  précédents, 
on  chantera  comme  s'il  y  avait  : 


Ë^^^^^B 


ilubi-laaa  aaatee        Aaaaau  aaa  a  a  a  a  aalmaa  a 


3ème  Règle. — Il  faut  observer  de  ne  point  faire  les  re- 
pos nécessaires  d,  la  respiration  d'une  manière  contraire 
au  sens  des  paroles.  Il  ne  faut  donc  pas  désunir  les  syl- 
labes d'un  même  mot,  ni  les  mots  d'un  même  membre,  ni 
les  notes  qui  composent  une  même  cadence.  On  observera 
bien  cette  règle,  si  on  s'en  tient  aux  repos  marqués  dans 
les  livres  de  chant. 


DU  CHANT   DES  PSAUMES. 

14". — Les  psaumes  sont  partagés  en  versets,  et  chaque 
verset  est  divisé  en  deux  parties  qu'on  appelle  hémia- 
tiches.  Dans  les  livies  liturgiques,  le  premier  hémis- 
tiche est  séparé  du  second  par  une  petite  étoile,  appelée 
astérisque. 

Dans  le  chant  des  psaumes,  on  distingue  quatre  par- 
tie» :  1",  Vintonation  ;  2",  la  teneur  ou  tenue  ;  3°,  la 
médiation  ou  médiante  j  4*»,  la  terminaison  ou  finale. 

L'intonation  se  compose  de  deux  ou  trois  notes.  Elle 
sert  a.  introduire  et  à  mener  le  chant  à  la  teneui".  Elle 
ne  se  fait  qu'au  premier  verset  des  psaumes,  excepté 
pour  le  Magnificat  et  le  Benedictus.    Aux  fêtes  doubles 


il 


*ii 


l'if 


lin 


I 


:b. 
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et  solennelles,  on  doit,  pour  ces  deux  pFauines-cantiquc»», 
rc'poter  l'intonation  jV  chaciue  verset. 

La  teneur  cât  la  note  sur  laquelle  roule  principalement 
le  chant  du  veraet. 

La  médiation  est  In  cadence  qui  se  fait  ft  la  fin  du 
premier  hémistiche,  immédiatement  avant  l'astérisque. 
Klle  consiste  en  une  variation  de  notes,  ou  en  une  simple 
prolongation  des  sons. 

La  finale  est  la  cadence  qui  clôt  le  verset.  Elle  con- 
siste aussi  en  une  variation  de  notes. 

DE  l'adaptation  DES   PAKOLES 

aiw  médiations  et  aux  finales. 

15°. — Les  médiations  se  composent  de  deux  notes,  ou 
de  quatre  notes.  Dans  le  premier  cas,  la  première  note 
est  toujours  une  longue  ;  dans  le  second  cas,  la  première 
et  Tavant-dernière  eont  des  longues,  les  autres  notes  sont 
des  communes. 

Los  finales  peuvent  se  composer  de  deux  notes,  ou  de 
quatre,  cinq,  six,  sept  notes.  Dana  les  finales  à  deux  notes, 
la  première  est  toujours  une  longue  j  dans  les  finales  îI 
quatre  notes,  la  première  et  l'avant-derniôre  sont  des 
longues.  Dans  les  autres  finales,  il  y  a  aussi  deux  lon- 
gues :  la  première  longue  a  uue  place  fixe,  c'est  elle  qui 
commence  la  finale  ;  la  seconde  n'a  aucune  place  fixe, 
elle  varie  selon  le  nombre  de  notes. 

Quant  à  l'adaptation  des  r  i^l«^  faut  faire  en  sorte 
que  les  syllabes  lonpin-  .  accentuées,  tombent  tou- 
jours sur  les  notes  lo.  o  des  médi  ions  et  des  finales. 
On  observera  fidèlemei..  ot  fa  ilement  cette  règle,  si  on 
se  guide  sur  les  indications  t  nos  livres  de  chant.  Les 
syllabes  longues,  ou  accentuées,  sont  écrites  e  gros  ca- 
ractères. 


antiqiu!», 

paiement 

[V  fin  du 
stôrisquc. 
ne  simple 

Elle  con- 
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notes,  ou 

liôre  note 

première 

notes  sont 

es,  ou  de 
ux  notes, 

inales  il 
sont  des 
ieux  lon- 
elle  qui 

ace  fixe, 

en  sorti) 

• 

ent  tou- 
3  finales. 

le,  si  on 
mt.    Les 

gros  ca- 


16". — Le  mouvement  que  l'on  doit  donner  ù,  une  pièce 
de  chant  dépend  do  sa  nature  et  de  la  solennitO  de  l'of- 
fice auquel  elle  appartient. 

Eu  général,  sous  le  rapport  du  mouvement,  on  divise 
les  pièces  de  plain  chant  en  quatre  classes.  1°.  L'Offer- 
toire, le  ISanvtîis,  les  motets  au  Sabit-Sacrement,  d  rai- 
son do  leur  gravité,  doivent  se  chanter  lentement  ;  2°, 
l'introït,  la  communion,  le  Kyrk,,  le  Gloria,  le  Crvdo  et 
VAymis  Dei  étant  moins  graves  que  l'offertoire,  etc.,  se 
chanteut  plus  vite,  sans  cependant  presser  trop  le  mou- 
vement ;  3°,  les  graduels,  les  alléluia,  les  traits,  les  an- 
tiennes doivent  se  chanter  plus  vite  que  les  introïts  ; 
4",  les  psaumes,  les  proses,  les  hymnes,  Domine  salvum 
fac. . .  se  chantent  vite  et  rondement.  Le  Magnificat  se 
chante  toujours  lentement. 

Toutes  choses  égales  d'ailleurs,  on  chantera  plus  len- 
tement aux  fêtes  de  1ère  et  de  2ëme  classe  qu'aux  fêtes 
doubles. 

C'eat  »\  celui  qui  entonne  une  pièce  quelconque  d'indi- 
quer, dans  son  intonation,  le  mouvement  qui  doit  être 
observé  dans  toute  la  pièce. 

RÈOLES   A  SUIVRE  ET  DÉFAUTS  À  ÉVITER  POUR   BIEN 

OHANTBR. 

17°. — Il  faut  :  l'*.  Chanter  simplement,  avec  sa  voix 
naturelle,  sans  affectation  ni  négligence. 

2°.  Attaquer  les  notes  directement  et  nettement  par 
leur  son  respectif,  sans  enjolivement  ni  fioriture. 

3°.  Donner  à  chaque  note  la  valeur  qui  lui  convient. 


m 


m 
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4°.  Eviter  de  détacher  brusquement  les  notes,  ou  de 
les  marteler. 

5**.  Couler  légèrement  sur  les  ccr*.:iiunes,  plus  légère- 
ment encore  sur  les  brèves,  appuyer  fortement  sur  les 
longues  et  les  soutenir. 

6".  Bien  prononcer  tous  les  sons,  les  voyelle&,  et  bien 
articuler  toutes  les  syllabes,  sans  désunir  celles  qui 
appartiennent  à  un  même  mot. 

7°.  Faire  sentir  les  accents  et  la  quantité  des  syllabes. 

8°.  Eviter  de  préparer  les  mots  ou  les  sons  par  des 
lettres  ou  des  syllabes  supplémentaires,  comme  m'ei  cum 
fipiritu  ttio,  m'amen,  n'do,  n'ré.  On  doit  éviter  le  mêm(i 
défaut  d,  la  fin  des  mots. 

0*'.  Eviter  les  sons  gutturaux  et  ks  nasals. 

10**.  Bien  ouvrir  la  bouche,  sans  contorsion  du  visage, 
et  lui  donror  à  peu  près  la  forme  qu'elle  a  dans  le 
sourire. 

11°.  Aspirer  l'air  rapidement  et  copieusement  ;  lé 
laisser  échapper  lentement  et  graduellement. 

12**.  Se  tenir  droit,  avoir  la  tête  levée  et  tenir  le  livre 
plus  ba.<?  que  la  bouche. 

1.3°.  Eviter  de  forcer  sa  voix  pour  lui  faire  atteindre 
des  notes  qui  dépassent  sa  portée,  ou  pour  couvrir  la 
voix  de  bOs  compagnons.  Qu^on  ne  s'imagine  pas  que  le 
meilleur  chantre  est  celui  qui  chante  le  plus  haut,  ou  qui 
crie  le  plus  fort. 

14°.  Eviter  de  prendre  un  ton  trop  élevé,  surtout  pour 
les  psaumes.  La  note  de  la  teneur,  en  général,  pour  notre 
pays,  ne  doH  pas  dépasser  le  la  du  diap.içion.  Cependant, 
îe  ton  peut  varier  avec  les  solennités.  On  peut  chantor 
plus  haut  aux  grandes  solennités.    Toutes  choses  égales, 
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d'ailleurs,  le  Magnificat  peut  être  plus  haut  que  les  au- 
tres psaumes. 

On  doit  conserver  sensiblement  la  môme  note  pour  la 
teneur  de  tous  les  psaumes  d'un  même  office  ;  rien  ne 
fatigue  plus  la  voix  que  de  prendre  un  psaume,  tantôt 
haut,  tantôt  bas. 

DU  CHANT   EN  CHCEUR. 

18°.— Une  règle  bien  essentielle  fl  obf?eryer  pour  la 
beauté  du  chant  en  chœur,  est  que  toutes  les  voix  com- 
mencent et  finissent  en  même  temps.  Pour  cela,  il  faut 
observer  exactement  la  valeur  de  chaque  note,  faire  les 
pauses  marquées  pour  la  respiration,  prêter  l'oreille  et 
régler  sa  voix  sur  l'ensemble  du  chœur  et  principalement 
sur  ceux  qui  ont  mission  de  le  diriger. 

De  plus,  il  faut  bannir  la 'susceptibilité,  l'orgueil,  la 
jalousie,  et  se  rappeler  qu'on  chante  pour  glorifier  Dieu 
et  non  pour  être  glorifié. 

Landetnr  Jesvf^Christus  ! 
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La  Musique  s'écrit  comme  le  Plaln-Chant,  A,  l'aide 
de  notes,  de  signes  et  de  figures. 

La  Oamme  se  compose  de  huit  notes  cona<^cutives, 
et  de  sept  intervalles  formant  cinq  tons  et  deux  demi- 
tons.  Dans  la  gamme  naturelle  les  demi-tons  sont 
de  mi  à,  fa  et  de  si  £l  do. 

La  gamme  comprend  encore  sept  autres  interval- 
les, savoir  :  seconde,  tierce,  quarte,  quinte,  sixte, 
septième  et  octave. 

A  raison  de  la  durée,  c'estH-dire  de  la  valeur,  on 
distingue  en  musique  cinq  espèces  de  notes  : 

l{on<le.     Blanclif.        Noiro.     Crocho.  I)oui>l()-Croclu\ 


«^ 


I 


I 


La  Ronde  est  la  note  la  plus  longue  ;  elle  vaut  2 
blanches,  4  noires,  8  croches  et  IG  doubles-croches. 

La  Blanche  vaut  2  noires,  4  croches  et  8  doubles- 
croches. 

La  Noire  vaut  2  croches  et  4  doubles-croches. 

La  Croche  vaut  2  doubles- oroches. 

Il  y  a  des  signes  qu'on  appelle  Podises  et  Soupirs. 
Ils  servent  à  indiquer  des  Silences.  Comme  les  si- 
lences peuvent  être  de  la  valeur  d'une  ronde,  d'une 
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blanche,  d'une  noire,  d'une  croche  ou  d'une  double- 
croche,  on  distingue  cinq  sortes  de  pauses  ou  sou- 
pirs.    Chaque  note  a  sa  pause  respective. 

TABLEAU   COMPARATIF    DES    NOTES   ET   DES   SILENCES. 

Rondo...... ^ 

Blanches ^  ^ 

Noires 0  0  0  0 

Crochos 0     0     0     0      0     0        0     0 

'  '  LJ    u    U 

Doubies-Crochos...  #in^#  l^^f  I^TT  f  rTf  ' 

tSSi    BS    BSa    I  I  '  il 

Pause  M'.dMeroiidi).    .  -^. 

Demi-pauses jh.  jh. 

Soupirs î^  ^  !^  ^ 

Demi-soupirs ^     ^      H     H      .H     ^      ^     ^ 

Quarts-de-soiipirs...^^^^  f  f  f  f  f  f  f  f  f  f  f  f 
» 
Une  note  peut  être  suivie  d'un  point,  on  l'appelle 

note  pointée  ^'  )Dans  ce  cas,  sa  durée  est  augmentée 

de  moitié.  Un  second  point  vaudrait  la  moitié  du 
premier.  Un  point  vaut  toujours  la  moitié  de  la 
note,  ou  du  signe  qui  le  précMe. 

Ce  signe  /^ ,  appelé  Point-d* orgue,  placé  au-dessus 
ou  au-dessous  d'une  note,  marque  un  repos  de  me- 
sure pendant  lequel  on  prolonge  le  son  de  cette  note 
en  diminuant  la  force  de  la  voix. 
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La  Portée  en  musique  se  compose  de  cinq  lignes 
parallèles  et  horizontales.  Les  notes  s'écrivent  sur 
les  lignes,  dans  les  interlignes,  au-dessus  et  au- 
dessous  de  la  portée,  et  aussi  sur  des  lignes  supplé- 
mentaires.   Exemple  : 


ë-l 


t==t 


x-t 


t 


=^=i^ 


Comme  dans  le  Plaiu-Chant,  pour  déterminer  le  nom 
et  la  position  des  notes,  on  a  recours  à  deux  signes, 
appelés  CUifs,  qu'on  place  au  commencement  de  la 
portée  :  la  clef  de  /S'o?,  dite  clef  de  Ténor  et  la  clef 
de  Fa,  dite  clef  de  Basse. 

La  clef  do  Sol  est  censée  placée  sur  la  deuxième 
ligne  ;  elle  donne  le  nom  de  Sol  à  toutes  les  notes 
qui  sont  sur  cette  ligne.  La  clef  de  Fa,  étant  censée 
placée  sur  la  quatrième  ligne,  donne  le  nom  do  Fa 
ù,  toutes  les  notes  qui  sont  sur  cette  ligne. 


f  ÏÏa  ^^EF  Dii  Sol. 


Glkf  de  Fa. 


1 


^ 


Sol. 


Fa. 


Les  noms  et  les  positions  de  ces  deux  notes  étant 
déterminés,  poi  •  connaître  les  noms  et  les  positions 
des  autres  notes,  il  suffit  de  les  nommer  dans  leur 
ordre  naturel,  soit  en  montant,  soit  en  descendant, 
ainsi    que  l'indique  l'exemple  suivant  : 
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sol,  fa,  mi,  re,  do,  si,    la. 


-iS>- 


ï 


^ 


fci^j:^ 


sol,  la,  si,  do,  ré,  mi, fa,  sol,  la. 

Fa,  mi,  ré,  do,  si,  la,  sol,  fa,  mi. 


m 


:^-:wzr:f::f=t±::^. 


T-T- 


& 


Fa,  sol,  la,  si,  do,  re,  mi. 


^^^Ê^ï^ 


Pour  faciliter  l'exôcution  régulière  d'un  chant,  on 
le  divise  en  parties  d'égale  durée  qu'on  appelle  me- 
sures, et  qui  sont  marquées  par  des  traits  appelés 
barres  de  mesures. 


Chaque  mesure  est  divisée  en  plusieurs  parties 
égales  appelées  temps.  Cette  division  fait  connaître 
le  contenu  des  mesures.  Elle  est  indiquée  au  com- 
mencement de  chaque  morceau  de  musique  au  moyen 
de  deux  chiffres,  posés  généralement  en  fraction, 
comme  2-4,  3-4,  3-8. 

Le  chiffre  inférieur  indique  en  combien  de  parties 
on  a  divisé  la  Ronde  ;  le  chiffre  supérieur  indique 
combien  l'on  prend  de  ces  parties  pour  constituer 
une  mesure. 

De  là,  on  distingue  plusieurs  sortes  de  mesures, 
selon  le  mode  de  division  adopté. 
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lia  mesure  se  bat  }?énéralemeut  avec  la  main. 
Battre  la  mesure,  c'est  faire  un  certain  mouve- 
ment de  main  selon  r  indication  du  tableau  ci-dessus. 

Chaque  mouvemont  coi  respond  ù,  un  temps. 


Le  mouvement  d'un  morceau  de  musique,  c'est-à- 
dire  son  degré  do  lenteur  ou  de  vitesse,  est  Indiqué 
par  les  expressions  : 


Lento,  Lent. 
Largo,  Large. 
Moderato,  modéré. 


Allegro,  vite,  joyeux. 
Allegretto,  moins  vite. 
Prœsto,  pressé,  très-vite 


Le  degré  de  force  est  indiqué  par  les  expressions  : 

F.  ou  Forte,  Fort.  P.  ou  Piano,  Faible. 

PP.  ou  Pianissimo,  Ti.ôs-faible. 
FF.  ou  Fortissimo,  Très-fort. 

—<:  Crescendo,  Auymoiiiant  lu  voix. 
:r=—  Decrescendo,  ûiminuui»».  la  voix. 


Les  signes 


i 


,  appelés  Barres  (\e  Sépara- 


tion ou  de  Terminaison,  marquent  les  grandes  divisions  ou 
la  fin  d'un  morceau. 


Le  signe 


-— ,  appelé  Reprise,  indique 


que  l'on  doit  exécuter  deux  fois  ce  qui  se  trouve  entre  les 
quatre  points. 


a  main. 

inouve- 

i-des8UH. 


!,  c'est-à- 
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Y  appelé  lienvni,Uu\\i\\v'  c\\u\ 


] 


arrivtî  aux  deux  points  ou  au  signe  ^,  on  reprend  l'exécu. 
tion  jusqu'au  mot  fin. 

Le  Gruppetto  j^  ludique  quelques  notes  sous- 
outondues  qui  accompajçneut  naturellement  la  note 
principale.     Exemple  : 


ï&é8-_: 


i 


Exécution 


piÊ^ËÊÎ 


La  Liaison  — ^  ou  indique  que  les  sons  doivent 

être  liés  les  uns  aux  autres. 

Le   Piqué  0  ^  on  0  0  indique  que   les  sons  doi- 

Il        M 

vent  être  détachés. 

Comme  dans  le  PI ain  Chant,  le  /)Mçf  jj placé  devant 

une  note,   élève  son   intonation  d'im   demi-ton.     Le 

Bémol  i?  l'abaisse  d'un  demi-ton.   Le  Bécarre  S^  ramène 

la  note  diésôe  ou  bémolisée  îl  son  intonation  natu- 
relle. 

Le  dièse  ou  le  bémol,  placé  au  commencement  de 
la  portée,  est  dit  continuel.  Il  est  acoidentel,  quand 
il  est  placé  dans  le  cours  du  morceau. 


Pour  faire  une  gamme,  on  peut  prendre  pour  base 
ou  point  de  départ  un  son  ou  note  quelconque.   Cette 


! 


t 
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premiôre  note  se  nomme  Tonique.    C'est  par  la  toni- 
que qu'un  chant  doit  généralement  finir. 

Il  y  a  en  musique  deux  modes  ou  manières  de  dis- 
poser les  intervalles  d'une  gamme  :  le  mode  majeur, 
le  mode  mineur.  Le  mode  majeur  est  celui  dans  le- 
quel les  intervalles  sont  dans  l'oidre  ordinaire  :  un 
ton,  un  ton,  un  demi-ton,  un  ton,  un  ton,  un  demi- 
ton.     Exemple  : 


m 


1 

2 


h 


I 


Le  raode  mineur  est  celui  dans  lequel  les  interval- 
les sont  dans  l'ordre  suivant  :  un  ton,  un  demi-ton, 
un  ton,  un  ton,  un  ton,  un  demi-ton,  un  ton,  un  ton. 
Exemple  : 


i 


^,*Jî^^i^j5^ 


^ 


1       1     è    1     t 


2 


(L'oreille  demande  qu'en  montant  on  élôve  Tinto- 
nation  de  la  6ème  et  de  la  7ème  note.) 

D'après  la  définition  de  ces  deux  gammes,  majeure 
et  mineure,  il  est  évident  que  si  l'on  prend  pour  base 
un  son,  ou  une  note  autre  que  celle  de  ces  deux 
gammes,  il  faudra  nécessairement  changer  l'intona- 
tion de  quelques  notes,  si  Ton  veut  conserver  les  tons 
et  les  demi  tons,  dans  leur  ordre  naturel.  On  y  ar- 
rive au  moyen  des  dioses  ou  des  bémols.     Les  deux 
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modes  peuvent  avoir  les  mêmes  accidents  ;  mais 
comme  tout  chant  doit  généralement  finir  par  la 
tonique  de  la  gamme  ù,  laquelle  il  est  tiré,  la  finale 
du  morceau  désigne  auquel  des  deux  modes  il  appar- 
tient. 


Pour  exécuter  un  chant  écrit,  on  recherche  d'abord 
de  quelle  gamme  il  oat  tiré  ;  on  cherche  ensuite  la 
tonique,  sur  laquelle  on  fait  la  gamme  majeure  ou 
mineure  suivant  qu'on  Ta  trouvé  ;  et  alors,  après 
quelques  exercices  de  la  gamme  trouvée,  le  morceau 
doit  s'entonner  naturellement. 

Si  le  chant  était  trouvé  trop  haut  ou  trop  bas,  ou 
prendrait,  sous  le  même  non ,  une  base  plus  grave 
ou  plus  aiguë.  Cette  opération  se  nomme  transpo- 
sition. 


Tableau  de  correspondance  des  notes  de  la  Musique 
avec  celle  du  Plaln-Chant. 

^   équivaut  à     ■■■■ 

r  •  "   • 


w 


m 


■H 

II 
i 


^♦^♦♦♦♦-M-»»  »♦♦♦♦♦♦ 


32  CANTIQUES  NOTÉS 


1 


•  $^ 


Moderato  dolce. 


\1    Modérât 


^=4=f 


:é=Iz± 


:t—t 


t: 


P-l 


Ello     a     cri  -  é  vers  toi,  Sei  •  gneur,  l'hu- 

rit.       a  tempo. 


L-- 


SEt^É^ 


-^.-0-f- 


ma-  ni  -  tè     cou  -  pa  -ble  ;  Sa     lauloest  grande, 

_i* L , 


t:zz^:i=: 


& 


t 


T 


mais,  ton     cn^ur    n'est      point     i    -     nex  -   o 


I 


/rs 


r=::^ —       rrs 


-<$f- 


trrt 


l^î 


4 


ra-  blo,  N'est  po  nt   l  -  nex  -  o 
Chœur. 


ra  -  ble  ! 


-^- 


:s: 


-^- 


t 


Ë^È 


t: 


>— ^^ 


:sz:i 


Ro  -  ra-  te,  cœ  -  11,      fie   -    su      -       per; 

Viens  des  cieux       et   rends-nous     la      vi     -  e, 


-32 — ^: 


z~s2: 


-I — 


-7^-ZZ.'?=ZJS.Z=>L 


I 


et.         nu  .  bes        plu  -  ant      jus 
Je    -    sus      di      -    vin      Mes  -    si 


tum  ! 
e! 


I 


I  \    I' 


306  QUELQUES    NOTIONS    SUR   LA    MUSIQUE 

Lento.  zs^-    5:^      r>- 


Le  Dieu 

i  que  nos  sou  -  pirs  a] 

3  -  pel  -  lent, 

_    j 1    J>    ^ 

\.z\    -^: 

y-JL    j     A 

•f 

V  é    m    • 

tf             M 

.  J    J  - 

/ 

•        w 

•  «^#  - 

•^   #ir                -J 

Hé  -  las    ne      vien  -  dra    -    t-il  ja  -  mais  ? 


rrzqzzf^zzjvz: 


--~^~ 


éizézzé: 


± 


ES 


■n- 


Lés  siè  -  clos    qui    se        re  -  nou  -  vel  -  lent 


Nïiii^-g 


Ac-  coni-pli 
Chœur. 

-  ront 

-ils 

ses  dé 

-    crets  ? 

L 

<<3 

> 

C^ 

<5   ^. 

_    .           ^     ^    ^    . 

r^     «^ 

w        ^^ 

r^    ^ 

1                                            "-^     ,1 

Ro  -  ra  -  le, 


cœ  -  li,        de  -  su  -  per 


t- 


T 


iq: 


.^^_^__^ 


-(^ — 


<5f- 


:i5r 


et       nu  -  bes    plu  -  nnt      Jus    -    -    tuni  I 

La,rghettc, 


\ 


•#^^^ 


-I K— -N 


JÉ=ÉJ 


H^S 


Re-viens,  pô-  clieu» ,  à    ton  Dieu     qui    t'ap- 


el  -  ient, 


-f 


i8? 


itrt 


lent 
^7\ 


-^ 


1 


crets  ? 


-^5»' 


per 


tu  111  I 


I 


^-^-K 


.• i 


i 


[ui    t'ap- 


F=i: 


QUELQX^ES    NOTIOîC^    SUR  LA    MFSIQITE 


367 


œi 


Ë^S 


„_^, 


pel-  le,               Viens  au  plus    tôt    te 

ran- 

f'    1^      V     N 

.-._j_ 

j    ^_  ^_ 

^    \  ,     _>  IK  - 

j  ?ï-^ 

-P-v-^ 

m^^.   J ^  . 

__ 

•^       LJ        5 

-           ^        ^ 

F=:l 


ger 


sous  sa        loi  :   Tu   n'as  é  -  té    dé-  jà 


^Z-JllÉi 


-N- 


*-*-T 


^:==Sî: 


que 


trop  re    -  bel-  le;         Re- viens  à 


=^ 


M?: 


0^é 


-^^— 


I 


lui 


-^uis  -  qu'il  vient  jus- qu'à  toi. 


ri=:^=q: 


-a^ 


l^-t^- 


Par-  don  !  ô    bon       Je    -    sus,  Pardon  à 


1                      1           ^    . 

^        M         M         ^    ' 

■  m     ^  i? 

11^         *t 

1    'i>   1    r 

■    F.     "t      / 

1          1         ■!                •"; 

^       k- 

F^i 


des  cou  -  i>a     -      blés  I 

S K 


:iff: 


Ah  !nons  no  voiikms 


î^: 


:éz-: 


A-iP — 


■ i — ^..-1 


plus    E    -  tre      si 


mi  -  se  -  ra  -  blés.  Par- 


Â 


n 


I 


I 


^  if 


368  QUELQUES    NOTIONS    SUR   LA    MUSIQUE 


:| 


H- 


don  !     i)       l)on 


Je 


SUS. 


5. 
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